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INTRODUCTION.  

La publication de  cette grammaire de la langue 
nakzlatl ou mexicaine, écrite par le franciscain André de 
Olmos, se ~.attaclie à l'ensemble des études projetées au 
seiii cle la Commission scientifique du Mexique, établie 
~ I * & s  le ministère de i'instruction publicjue, de  186G à 
1868. 011 se rappelle que celte Conimission, dont les 
ti.avaux furent inierronipus par les événenients poli- 
tiques, avait btQ cliaigbe cle publier sur le Mexique e t  
i'A riiérique ct3ntrale dcs ouvrages et des docunlents 
01-igiiiaux, tarit aricieris que moderries, qui  devaient 
eriibi.asser les sciences, i'histoire, l'arcliéologie, la lin- 
guisticjue, l'économie politiclue, etc., eii u n  mot, toutes 
les branches des connaissances humaines. Parmi ces do- 
cuments, la granimaire de A. de  Oliiios avait été placbe 
ù i'uii des premiers rangs. Elle peut, cri effet, être con- 
sidérée comnie une excellente métliocle pour apprendre 
la langue nnhuntl, qu'il faut avant tout posséder si l'on 
veut étudier avec fruit les divers monuments cle l'antique 
civilisation mexicaine. L'auteur, contemporain de  la 
coiîqu4te espagnole, avait accjuis au hlexique, en vivant 
avec les Indiens, une coni~aissance approfondie de 
~)lusietirs idiomes d u  pays, qu'il écrivait et parlait par- 
faitenieni. 

W .  



André de Olinos naquit prés (lu village de Ofia, proA 
vince de Burgos, vers l'année 1 hg  1 .  Tout jeune encorc , 
il quitta la maison paternelle et se rendit auprès d'niic, 

sœur inariée à Ol~nos, bourg voisin de Valladolid. C'es1 
là qu'il fit ses premières études. A vingt ans, il cnti-ü 
dans un couvent de franciscains, à Valladolid. 11 s'y 

distingua autant par son savoir que par sa pidté, el fi11 

bienldt choisi pour accompagner en Biscaye le Fr. Juar~ 
de Zumarraga, que Charles-Quint el le SainbOnice 
avaient chargé d'une mission spéciale. 

Plus tard (1 5 2 8 ) ,  ce même Zumarraga, promu à 
l'épiscopat de Mexico ( I ) ,  voulant a-voir, pour .I'accoii~- 
plissement cle ses travaux apostoliques clans le nouvea LI 

monde, un auxiliaire intelligent et dévoué, jeta encore 
les yeux sur André de Olmos. Plein de zèle ei robuste, 
quoique de taille moyenne, l'intrépide franciscain r6- 
pondit parfaitenient à l'attente de son dvêque. Aprhs 
avoir appris les langues les plus importantes du Mexique, 
telles que le mexicain, le lmaxtèque, le totonaque et ie 
tepehz~a, cc dans lesquelles il excellait , n dit Juan de Tor- 
quemada, l'ardent missionnaire se mit à parcourir plu- 
sieurs provinces, toujours à pied, au milieu des mon- 

- 

tagnes et des forêts, exposé aux privations, aux dangers 
de tous genres. Plus d'une fois, duran t quarante-trois ans 
de pénibles prédications, il fut menacé de mort par Ics 
Indiens, mais ii put échapper à leurs attaques et parvit11 

(') Premier dvêque de cette ville, Ziimarraga se signala par divers 
actes de conciliation, altaclia son noni i~ iin grancl nombre d'ccuvres utiles 
et morirut, Ic 3 join 1548, uniscrscllement regrelté. Il fut inlluin6 dans 
la cathédrale de Mexico. 



niih~iie h se faire airilei. et adniirer d'eux. De tr.ès-toiil oit 
ve~iait erlteiidi~e ses serii-ioiis, suivre ses le~oi is  et lui doil- 
lier des téilioigiiages de  sgnipatliie e t  cle recorinaissailce. 

Malgré uiie vie si laborieuse et de graves infirniités, 
thiidr~é de Olriios parvint à une graride vieillesse , mourut, 
à Tanipico, le 8 octobre i 57 1 ,  des suites cl'un abcès, 
ct  ful eiiterré daris l'un des sept couveiiis qu'ii y avait 
fonclés. 

A .  dc Olnios avait enseigné le loti11 au collége de 
Santa-Ciwz, à Mexico, dans la chaire qu'un Fi.ancais, 
Arnaud de Bassace('), avait le premiei. occupée. Il tra- 
(luisit d'abord cri espagnol Ic livre Aclversz~s omîzes hcereses 
libri XIV, du franciscain Alonso de Castro ('1, et deux let- 
trcs &rites par deux rabbins. Puis il coi1il)osa des 011- 

\rages de linguistique sur trois des idiomes du %leuic~ue, 
(?t cles livres de  piété dans ces m h e s  idiomes. Voici les 
lilses, en cspagriol, cluc portent ses principaux écrits : 

i0 Arte [le ln lengun mexicann; 
5i0 Vocubzilario ; 
3" El jziicio &al; 
ho Plciticas que los sefiores mexicnnos liczci(ir~ n sus h-s; 
5 O  Libro de los sicte sermones; 
6" Tratndo de los siete pecndos mortnles y sus h!ios; 
7 0  Tratarlo de los sacrnmcntos; 
S O  Trntndo [le los sacrilegios. 

( ' )  aFr.  ilrualdo de 13assaci0, clc nacion Francès. n ( Torq~ieniatla , 11fo- 
t i c i rpz ih  indinnn, Madrid, 1723, lib. XV,  cap. x~ ir i . )  

('1 A. dc  Cnstro, pr6dicatcur ct L1iEologici1, riac~uil ii Zaiiiora vers: 
i $5, fut le confidcnl cle I'hilippc Ii et  riiourut ii Lli~ascll~!~, ail riioiiieiiL 
oi i  i l  venait t l ' ê t ~ ~  nornniti nrclie\'t:cliio de Goiripostclle (1558). 



go Arte de la lengua guaxtsca; 
1 o0 Vocabulario ; 
i i Doctrina christiana; 
i a" Con&sionario ; 
i 3" Scrmony. 

EN LANGUE TOTONAQUE : 

i 6" Arte de ln lenpln totonaca; 
i 5" Vocnbulnrio. 

L'A?.ie cle la lengua mexicnna fait f objet de la pré- 
sente publication. Quarit aux autres ouvrages, nous 
aimons à penser qu'ils ne sont pas tous perdus. Du 
temps de Bétancourt, la grammaire, le vocabulaii*e, la 
doctrine chrétienne et le confessionnaire, en langue 
huaxtèque , étaient conservés Ozoioama , près de 
Tampico ('1. 

On possède un assez grand nombre de grammaires 
de la langue mexicaine imprimées ou manuscrites, que 
des missionnaires, pour la plupart espagnols, compo- 
sèrent à diverses époques, pour faciliter aux religieux de 
leur ordre la conversion des Indiens, et qui, devenues 
extrêmement rares, se vendent 21 des prix parfois exorbi- 
tants. Nous citerons en première ligne la grammaire du 
jésuite Horacio Carochi, la plus universellement connue 
(Mexico, 1 6 4 5 ) ~  et l'abrégé qu'en donna au siède sui- 
vant un autre jésuite, le P. Ignacio de Paredes ( 1 ~ 5 ~ ) .  

(') BCtancourt, Teatro mexicaizo, Menotogio, p. t 38. (Mexico, i 698.) 



Viennelit ensuile divers traités élémentaires dus aiix 
PP. Alonso de Molina, Antonio dei Rincon, Bétancourt, 
Agustin Aldanla et  autres; mais ces derniers travaux, 
pour le foiid comme pour l'étendue, sont loin de valoir 
1'Arte du fraiiciscain André de Olmos. Terminé en 1547, 
cet ouvrage précdda de vingt-cinq ans ia grammaire 
de Alonso de Molina, la plus ancienne de toutes celles 
qui ont été imprimées('). On peut donc dire que An- 
dré de  Oinios ouvrit et pr4para la voie des &des gram- 
maticaies en langue nahuatl (2). D'ailleurs, il ne serait 
pas dificile de montrer que son manuscrit a servi aux 
grammairiens et aux lexicographes venus après lui, car 
ils ont souvent donné les niêmes règles et ies mêmes 
exemples. Mais ce n'est pas ià son seul et principal 
mérite. Aussi conîplète qu'exacte, ia gra t-iimaire de 
André de Olmos se ~.ecomn~ande surtout par l'orclre, la 
clarté et la concision. Les principes y sont excellciits, 

(') On connaît deiix éditions de cc petit traité de A .  de Rfolina, qui 
parurent en I 57 1 et 1576. 

('1 Après avoir nornrnd ies tlecix Espagnols, Francisco Xiriicncz et 
Alonso ilengel, qiii furent les ~)i.eniiers granimairierls en cette langiie, 
Juan de Torquemarla cite inin~édiatenierit A.  de Olmos et s'exprime ainsi : 
«Fue el que sobre todos tavo don de lenguas, po~que  en la mcxicarin 
rrcornpuso el arte inas copioso et proveclioso de los que se liûn hcclio, y 
aliiço vocabulario y otras inuclias ol)ras que se cuentan en sii vitla; y Io 

nmismo hiço en la lcngua totonaca, y en la giiaxteca, y entiendo qiie 
nsupo otras lenguas de Cliicliimecas, porqiie anduvo miiclio tiempo 
Rentre enos. n Plils loin, en parlant cle l'Ai-te (le la le~zgzia mexicnlla, Io 

même auteur ajoute: nCosa mui particular y de rnnclia erudicion, y (le 
ne1 nie he aprovechado parsa saber profundamerile la lengua, y para 
nleerla 6 otros religiosos 6 qiiien la lie leit1o.a (hlonurquia indiultu, 
iib. XIX, cap. xxxxir, et Iib. XX, cap. XI..) 



le choix des exemples irréprochable. Qiiaiit à la mé- 
thode d'exposition qii'il a suivie, Aiidré de Olmos, 
n'osant répudier les idées de son temps, procède géné- 
raiement d'après la grammaire latine d'Antoine de 
Lebrixa fl). Cette assimilation des formes simples et par- 
fois rudimentair.es dn nnhuatl aux formes plus cornpiexes ' 

et plus savantes du latin est, selon nous, une faute ca- 
pitale, commune, du reste, au plus grand nombre des 
travaux qui ont paru jusqu'ici sur les langues anciennes 
du nouveau continent. 

Un peu plus tard, quand il nous sera permis de pu- 
blier notre grammaire mexicaine gdnérale , aujourd'hui 
en préparation, nous développerons cet importani sujet 
en traitant du caractère particulier de la propositioiz, 
et, par l'analyse des diverses formes de la langue nahztatl, 
nous essayerons de montrer à qucl point et sous quels 
rapports elle diffbre des langues de i'Enrope c2). Pour Ie 
moment nous devons nous borner à faire connaître le 
livre de André de Olmos. 

On s'étonnera sans doute qu'une ozuvre d'une valeur 
si réelle soit rcstée inédile. Noiis rie pouvons mieiix 
expliquer ce fait qu'en renvoyant au prologue d'éditeur, 
reproduit dans la note 1 ,  page 7. On y verra que l'im- 
pression dc celte graminaire fut Centéc plusieurs fois 

(') Professeur d'éloquence latine h Vuniversité de Alcala-de-PIenarés, 
Antonio de Lebrixa ou Nebrixa, Antonius Nebrisse~lsis, vkcut de 16h4 
h 1532. 

(') Nous composons aussi iiii dictionnaire mexicain, qui ne contiendra 
pas moins de 2 5  à 30,000 mots, avec exemples et racines. Nous espé- 
rons enfin pouvoir piiblier divers tcxtes ~zc<l~~mtl en les accompap~nt  dc 
In traductiori$frnnçaise. 



iiiutilciiierit et clu'elle éclioua riotammeiit en 1 562 , par 
suite (le la mort cl'uii illustre protectear de André de 
Olnios, Francisco de Bustaniente, cjui, dans un voyage 
en Espagne, s'était chargé de solliciter le priviiége clu 
roi Philippe II. Ori en conclura avec nous qu'une édi- 
tioii du triiité grarnmatical de Anclré de Olmos n'a pu 
etre clonnée à Mexico, eri I 5 55,  comme le ferait sup- 
poser un passage da  Czladro descr-tivo y cornparativo 
de las lenguas incl&enas cle &Iéxico, par M. Francisco Pi- 
~iieiitel, comte de lleras ('). Aussi, nous publions I7Arte 
[le la lengua mexicana, par le franciscain André de Olnios, 
comme une ceuvre, à notre avis, tout à fait inédite. 

Suivant le titre même de i'ouvrage (2) et la riote qui fe 
lerrniiît:, Aiîdré de Olmos cornposa sa gramniaire Iorsqii'if 
étai1 supérieur clu couvent franciscain établi à IIueytlal- 
pan(3). II avait alors cinquante-cinq ans environ el liabitait 
le Mexicjue depuis vingt ans. Ses connaissances variées 
en linguistique avaient donc pu être fortifices par une 
lo~igue praiiciue dans i'exercice d'un laborieux aposto- 
lat. Esprit cultivé et avide de coniiaître, A. cle Olnios 
l i t  (les reclierclies savantes et ne négligea rien pour étu- 
dier à fond la vieille Leisre des Aztilciues. non content 

('), Tome 1, page 162.  (Mexico, 1869.) 
'2) Une main antre que celle du copiste a écrit cc titre siir le prenlier 

îcriillct da manuscrit de cette granimaive qric posséde la BiLliot1it:quc 
nationale. En le reprodaisant, nous avons cl& le rectifier ct notaniinent 
sul~slitrier ail noiii supposé de 1'1.. Anflres Sc los Olnios lc seiil noni re- 
connu et véritable de Fr. Anctr~es tle Oliiios. 

' ' 1  Ln ville (le Hueyt'nlpan ou Uey~lolpnii, grniirl TIrtlpa~t ou sitr in 

.gr,l~j[le /erre, étnil. cil cfrel, sitric:c! ilnns I i ls nioiilngncs t'i ho or1 50  lieiics 
; i r i  iiorrl-est t l t .  Vlcuicn. Son nolii scrrii à t1c:sigiicv iiiic arlcicnnc pvovincr. 



d'apprendre ce que l'usage, i'observation pouvaieiit lui  
fournir chaque jour, il avait encore soin de consuller 
les Indiens recommandables par leur savoir ou leur 
position sociale. Ainsi Juan de Torquemada nous ap- 
prend(') que André de Olmos, pendant un assez long 
séjour à Tetzcuco, se lia avec un noble vieillard niexi- 
cain remarquable par l'étendue de ses connaissances, et 
s'occupa avec lui de cjuestioris d'antiquités d'un très- 
vif interet. Le mame écrivain assure que A .  de Olmos 
avait consigné la substance de ces entretiens archéolo- 
giques clans f u n  de ses ouvrages. II ne le désigne malheu- 
reusemeiit pas. Ce grand amour de A. de Olmos pour 
i'étude se montre encore dans la grammaire que nous 
publions, et c'est ce qui expIiqae l'estime dont elle a 
constamment joui. 

Cette grammaire, dans laquelle l'auteur déclare n'avoir 
guère empioyé que des expressions usitées à Mexico, 
a Tetzcuco ou à Tlaxcala, se divise en trois parties : la 
première comprend les pronoms, les substailtifs et les 
adjectifs avec tout ce qui s'y rattache : genres, nombres, 
dérivations, composition, etc. 

La seconde traite de la conjugaison, des diffkïerites 
espèces d~e verbes et de leur formation. 

La troisième partie concerne les prépositions; les ad- 
verbes, les conjonctions, les interjections, f orthograplie , 
tes idiotismes, les métaphores et expressions antiques. 

Enfin, fouvrage se. termine par-Ie texte de Ia pre- 
mière des exhortations ou admonestations que André de 

('J iifonarqnia indinna, lib. 1 ,  cap. xr, p. 3 1 et 32. 



Olnios avait r~ecaeillies sous le titile clo Plaliiccis q21e los 
seiiores mexicnnos hncinn a SUS IhijOs. Ce Inorceau de litié- 
rature nahuall, aucluel lc pieux franciscaiii a parfois 
ajouté cles pensées chréliennes, est suivi (l'une courte 
cleclaracion ou imitation en espagnol. Nous l'avons accom- 
pagné d'une traductiori française aussi litt6rale que pos- 
sible. On jugera sans doute que cette partie de notre 
travail n'a pas été ia moins difficile. 

Le texte de  riotre publication a été établi d'api-ès 
deux manuscrits également beaux, apgartenant i'un .?I 
la Bibliothèclue nationale (fonds espagnol, no 2 5 9 ,  an- 
cien ri0 8 1 7 2 ) ,  et l'autre à M. Maisonneuve, libraire (di- 
teur, à Paris ('). Acheté par Colbert, vers 1665, pour 
la bibliothèque du roi, au libraire Raphaël Trichet du 
Fresnev"), le premier manuscrit est tout à fait conforme 

(') La Bibliotheque nationale de Matli-id possède égalemeut une copic 
de cette graninlaire. Noos en connaissons enfin une quatrihme qui fait 
actuellemeiit partie de la riche collection de M. A i ~ L i r i  et qui, selon le 
témoignage de son possesseur, aurait appartenu soccessivement à Ilai.- 
théleniy de Las Casas et A Torqoeniad;~. Ce dernier iiianiisci*it eût stiris 
doute ét6 utile poiir notre piillicntioo; mais il ne nous a pas été tleiinti 
de le consultei.. M. Aubin, à qiii un séjour de dix ans au Mcxiclrie, où 
nous l'avons connu en 1839, avait 1)crmis de recueillir des docurnenls 
fmt curieiix sur i'liistoire primitive de cette contr6e et d'en 6tudier les 
anciennes langues, avait été cliargé, conime membre de la Commissiori 
scientifique du Mexique, de diriger la publicalion tle In gra~iiniaire tlo 

A .  de Olmos. Mais vers le milieu de l'année 1866,  ce süvaiit, à In suite 
de circonstances complCtenient étrangères au fait inême de la publicn- 
tion, cessa de prêler son concours au ministère, et l'atlministratio:~ 
suspendit les travaux prdparatoires relatifs à cettc iniiwcssion, qni fiii.eiii 
ainsi laissés à nos soins. 

(') Catalogus librorum Rnphaëli Tricheti Du FI-esni, Paris, I 662 , 
vol. in-Iio, p. 2 9 h .  



- XII  - 
au plaii que Olnios a indiqué dans son prologue; mais 
il offre une lacune regrettable. A partir du folio 1 oo ,  
ori compte plusieurs pages laissées en blanc et réservées 
pour la transcription du dernier tiers des métaphores et 
vieilies expressions. On remarque aussi en ce même en- 
droit ia transposition des cahiers 15 et 16. De là une 
pagination inexacte du folio I O I au folio 1 i 6 ,  le livre 
ayant été sans doute paginé après avoir été relié. 

Sans avoir ces imperfections, le mariuscrit de M. Mai- 
sonneuve offre aussi quelques irrégularitbs et a surtout 
l'inconvénient, dans certaines parties accessoires, de 
n'être pas tout à fait tel que A. de Olnios avait coiiçu soli 
ouvrage. Ainsi il ne renferme ni l'épître dédicaioire en 
latin, ni la traduction espagnole de la première platicn, 
rnais, en revanche, il contient lie prologue d'éditeur dont 
nous avons parlé. La présence de ce prologue et l'ab- 
sence de Yépîkre dédicaioire seinbleraient déjà prouver 
que ce manuscrit est d'une date postérieure à celui de 
la Bibliotlièque nationale. L'addition qu'il porte dans 3e 
titre : cc y al  presente obispo de l'laxcalan confirme cetle 
opiilion. Plusieurs feiiillets ont, en marge, le mot nota, 
qui rappelle le projet de publication qu'un Cranciscaiii, 
(30nl le noln est inconnu, avait formé postérieurement à 
la mort cle A.  de Olnios. 

Ce manuscrit offre en outre une série, probablement 
coriipiète, des plnticus ou exliortations morales des pbres 
ù leurs enfants. Cette collection lui donne d'autant plus 
de prix que ce texte n d u a t l  est extrêmement difficile à 

'se procurer. Selon BCtaiîcoui~t , un habile écrivain mexi- 
cain clc la fin di1 xvir siècle, Juari Raplista, avait réuni 



ces nifi,riies discoui-s à ceux cles rois ù leurs vassaux sous 
le titre géiiéral de Ilz~ehz~ctln~olli, aiiticliics discours. Uil 
exen~plaire cle ce précieux recueil publié à Mexico, eii 
I 5 9 9 ,  a éti: vendu à Londres il y a clueiclues années ( l ) .  

Enfin, pour ne rien omettre, nous devons ajouter cluc 
le mariuserit cle M. Maisonneuve se termine par une liste 
des prononls relatifs et par un r4sumé, en latin, de l i t  

forination des prétérits. Ces deux passages, (Lui, cl'ail- 
leurs, i1e paraissent pas être de A .  de Ol~nos,  ont l'in- 
convénient de  ne rien apporter de nouveau au texte de 
la grammaire. Aussi nous sommes-nous dispensé de les 
reproduire. Quelques autres passages, h&s-courts, peul- 
être apocryplies, ont été conservbs, mais rejetés dans 
les notes. 

Pour l'ordre général de notre publication, nous avoiis 
suivi le manuscrit de  la Bibl iothè~~ue naLionale, à cause 
de sa conformité au  plan adopté par l'auteur. Toutefois, 
en maintenant la niême dispositioii, nous avons eu soiri 
de noter les varianles un peu considéral~ies que la col- 
lation nous a permis de relever, distinguant simple men^ 
les deux manuscrits par ies initiales BN et  MN. Nous 
avons aussi respecté le style de l'auteur, ses tournures 
e t  ses formes, en faisant néanmoins disparaître les fautes 
d'orthograpl-ie dues à la négligence ou à l'inexpérience 
des copistes, e t  en traduisant les nombreuses abrévia- 
tions qu'ils ont employées. On ne sera donc pas surpris 
de rencontrer dans le texte espagnol des ex1)ressions 

(') Voir je catalogue ilc vente de la collection Fisher, no 150. (Biblio- 
tltecct Mejicnna.- A cntctlogue of an eztrnordincir?~ collection of books, clc. 
London, i 8 G g . )  



- XIV - 
anciennes, telles que adevinar pour adivinar, agora pour 
ahora, ansi pour assi, cleprender pour aprencler, entramos 
pour entrc6mbos, mesmo 110 ur mismo, porne, terna, verne, 
pour pondre, tendra, vendre; hnxer, dezir, pour hacer, 
decir, etc. Ces archaïsmes et d'autres semblables compo- 
saient i'orthograplie du temps et sont aujourd'hui corn- 
pris dails ce que Y011 est convenu d'appeler las voces 
anticuadas. Kajeuriii. les vieilles expressions qui sont dans 
la gramnlaire de André de Olmos, c'eAt été rious écarter 
du texte origirial auquel nous avons tenu à être fidèle. 
Cependant, rious avons évité, autant que possible, de 
reproduire les mots qui affectent le redoublemeiit de 
certaines consonnes ou qui ont des traces inusitées de 
leur origine latine, comme par exemple : delicto, clfi- 
cultud, ofrescer, intelligencia, peccados*, szcpplir, tractar, 
t*ariasse, etc. La raison en est que ces fornies ne sont 
11"s constantes dans les deux manuscrits et qu'elles 
étaient, d'ailleurs, rejetées par tous les auteurs au 
XVI" siècle. C'est au même titre que nous avons suppriiiié 
toute espbce d'accentuation. 

Pour le texte nahuutl ou mexicaia, qui esl imprimé 
en caractcres italiques , il serait superflu d'insister sur 
le soin que iious avons pris de rétablir avec la plus 
grande correction. Néanmoins, ~ious reconiiaissons qu'il 
Xie sera pas dificile d'y constater des difirences d'or- 
tl~ographe; mais, outre qu'elles sont légères, et qu'elles 
ne corisisteiit le plus souvent que dans remploi des 
ietlres c ,  ç, e ,  O pour q ,  z, i, 1 6 ,  et réciproquement, on 
voudra bien se rappeler que, les anciens Mexicains 
nyani une 6criturc figurative, la forme graphiqiie dorinbe 



ii leur langue arc riioyeil cle ilos ceract6i.e~ a clii être 
très-al-hitraire c!t par-ticuliè;.e à c:liayiie aiiteui3. C'est cc 
que rious avoris essayé de moritrer en produisarit 
cli~elqucs eueniples clans la note 2 ,  p a g u  96 ,  relative Ir 
l'os-thog~cqhe. A i l  niilieu clc toutes ces clivcrgences, 1'~irii- 
forrnitb était bien clifbile, pour ne pas dire impossible. 

Nous ri'avons, c17ailleurs, poirit introduit de change- 
rncrit important, si ce n'est pour ln table des rnatièree. 
Elle t'orme daiis le livre d e  A .  cle Olmos trois partics 
s4l);wées. Nous les avoiis ral)prochées et iiiises à la fin 
(lu volunie. A cet index par chapitres, irisufisant pour 
les i-echerches, nous avons joint une table alphabéticlue 
(les n~atiitres, qui pernict de recoilriib aux détails et de 
iactroiiver aisément les principales clifficuités de la 
langue. 

Quant aux notes e t  éclaircissements qui accom- 
pagnent le texte de la grammaire, il eûl  &té facile de 
les multiplier; niais nous avoris ail corilraire pr6,fi:ré les 
iaesti.eiildre polir rie clonner que ce qui nous a paru 

avoir réussi à faire un travail utile, digne cle l'attention 
cles gens d'études à qui il est nntiirellement clestiné ! 

Paris, le i "' février i 875. 
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C o r n i e n ~ a  el a r t e  d e  la  Ierigua mexicana coinpuesto 

p o r  el Pad re  F ray  Andres d e  Oimos d e  la orclen d e  los 

fraiies menores,  dirigido a i  muy  Reuerendo Pad re  Frny 
Martin de Hojacastro ('), comiss.ario general  d e  la  dicha 

orden  e n  todas l a s  l [ i jd ia~(~) .  

EPISTOEA NVNCVPATORHA. 

Admodum Reuerendo ac meritissimo præsuli fratri RIartino 
de Hojacastro, omnium Zndiarum generali comissario , Fr. An- 
dreas de Olmris subditoriim minimus S. 

Non possumus non fateri, præsul integerrime, magnum 
fuisse prælium quod inter illos celestes ac beatissimos spiritus 
hinc inde gestum est, quippe quod magnum sacra pagina 
appellavit, ac magnitudinis nomine annotavit. Sed si vin1 
rationis exqiiirimus, iiyuido comperimus ex eo magnum fuisse 
prælium, quia ibi non armorurn violentia, sed voluntatuin 
contra pugnantium acrimonia atque impulsu certatuni est. Sed 
quorsum isthaec o l ~  ociilos proponam, paucis aperiam. Impo- 
sueras sæpe, praesul dignissime, ut artem in lingua mexicana 
ad neotliericorum ac tyronum utilitatem in lucern proderem, 

(') filartin Sarmiento, de 'Iojncastro (Castille), se renclit au Mexique en 1538. 
Quatre ans aprés, au retour d'un voyage en Europe avec 10 célébre francais Jacob 
de Testera, de Bayonne, fr6re du el~ambellan de François 1", il lui succéda dans 
le commissariat général des Indes, puis fut proinii à I'évèch; de Tlaxcala, réccm- 
ment érigé en faveiir du dominicain Julian Garces, et mourut à PueLla en 1558. 
(Torquemada, klona~-qziia indiana, fib. X X ,  cap. XLVII et tvrrr; - Bélancourt , 
Alenologio, p. ga.) 

(O) A 1ü suite de ces derniers rnots, le manuscrit MN porte : ~y al presente obispo 
de Tlaxcaln.* 



sed hæc iinpostura non minoris in me fui1 occasio discriminis 
et pugnæ, quam inter illos angelicos choros contraria voluntas 
belli seminarium exstitit. Nani si dissiSium illud magnum hac 
satione appellandum censemus quia vellc suum unicuique 
fuit, licet diucrsos ac diuiduos sortiti fucrint spiritus, quid 
referam ac commemorem de inteslino bel10 quod me, ut 
ainnt, utroque latese infestat? Profecto non morlo magnum, 
veriirn rnavimum nominandum arbitror, si quiclem in uno 
eodemque honiine , in una eaqiie ipsa volun tatc , tam diuerso 
marte, contra pugnantcs rationes animum meum impetunt at- 
que impellunt; hinc susceptio muneris, quo tibi muftis iiomi- 
nibus et titulis sum ob"srictus, quippe qui de te rnasinie benc 
meritus, ut tibi sim obsequentissinius hortatur atque incitat. 
Ad hoc accedit oh rem meritum. Nüni quod, O bone Deus, 
obedientiæ non clebetur, cum assertor noster atque saluator 
Christus usque adeo patri obediens factus fuerit, iit non quouis 
irnproperio, aut quouis morte fuerit contentus, sed cum esset 
opprobriis saturatus, necdum animus quieuit, donec crucis 
patibuliim expertus fuit. Sed ex alio latere non me parum ' 
opcris magnitude, linguæ varietas, ingenioli inibecillitas, 
curta suppelleu, et non integra valetudo vexat, et calamo 
obsistit aique ab operc magnum et animum retrahit; sed 
vincat commune honum singuiare incommodum. Scio, et certe 
scio, quam plurinia me scriptururn nota et censura digna, si 
quidem non curn niaterno lacte linguam istam suxi, nec ab 
iricunabulis didici, sed quod potui cx Indorum officina ac 
fonte, iiiagno cum dis[)endio et labore hausi. Nam sunE adeo 
in loquendo parci, et in hoc docendi genere inexperti, ut 
inagriis ambagiius, et maxima adtiuc verborum multiplicitate 
hujus linguæ secreta rimantes, alque ab illis exquirentes, vix 
vi, ut aiunt , verl~ulum q uantumuis paruurn eitorquere possi- 
intis. Qiialw01)1er quasi alluciriaiitcç, qtiid scntiaiit, aut scntire 



velint olfaciinus vel c:erte diuinainus; secl quiil cliuina func- 
tione, obe t l i en t i~  merito atque ex charitatis impulsu sl)et-O 
ali t~uid utilitatis successurum, improbitateni rneam, aut pro- 
~wiam scntentiani sepeliam, et licet in multis deficiam, sat 
milii erit, si in  minimo tyronibus fiiero satis, aut certe aliis 
me tloctioribus et majori ingenii pondere ac subtiiitate pollen- 
tibus es parte occasionen1 dedero, ut  inuentis adclant. Multo 
non facilius errata atinotantur quam aliquitl nulla censura aut 
nota digniim excudatur : nam facile alienis vulneribus mede- 
mus, sed non facile propria, cum tempus est, sentimus, comico 
referente; omncs cum valemus recta condia  agrotis damus. 
AIulti, iàteor, sunt censores, qui si calanlo rnanum apposuis- 
sent, et ad pracsens opus cul un^ accincti fuissent, in aliquibus, 
ne dicani in niultis, forsan alliicinati fuissent. Sec1 orrinibus 
iis post terguin Bahitis, non possum non tibi in omnibus 
obsecundare, licet audentiam mcam quam plurimi vituperent 
atque incusent. Accipe igitur, moderator meritissime, lucu- 
bratiunculas rneas, et lahores quam eriguos, quos si benigne 
susccperis, et gratos I~a l~ucr i s ,  hoc solo munere et premio erit 
rnilii plus de!)ito s n t' 1s factum. 





Dos cosas, rnuy aniaclo lectoï, nie coinpelieron a poney 
tnano en csta pequeiia obra : que f~ieron ia cariclad y obc- 

(l)  Le manuscrit MN contient lin premicr prologue autographe, malheure~isc- 
rnerit anonyme, d'un franciscain IcttrG à qui cc manuscrit aurait appartenu. 
Quoi qnliI CII soit, ce prologuc iioiis a paru,  par ses détails I)ibliographiqiies, digne 
d'olrc conservé, mais eii l'insérant ici dans lcs notes afin de ne pas défigurer 
l'oeiivre dc AndrG de Olmos. 

hIuclias ol~ras  (cliristiano lector) dex;iri do salir a luz y scr iriprcssas, no porqoc 
en cllas ayn alguua cosa que ieprelicndcr, O menospreciar, sino que O el a~i thor  ilc 
ellas (por algiin inconucnicnte)las dcxo por acabar O pcrfectionar, O Forque des- 
pues de acabaclas les falto cl faiior y solicilod qiie se reqliiera para ser inpressas. 
Uc sucrle que lo que su utilidad y proucciio Ics conccde ia negligencia O poca vcn- 
tiira Io obscurccc y occcilta. Y de ser esto assi, no mcnos lastima y conpassion causa 
el zelo y trabajo de el author perdidos que el prouecliamiento dc que los lectores 
son clefraitdados, mas el quc cn ver(1adcra cliaridnd csta a de sugrir qiialquiera 
pcssatlo y recio trabajo por euitar porque el sudor y cstudio del proximo por este 
dcffccto iio sea perclido. Pues essa nicsrna chaiiclad (quc todo Io s i i f ic)  (9 le dara 
viitiid y esfuerzo para salir con dlo al cabo. Y si en cl Dciitcronoiitio(") sc iiiandau;i 
y perniitia quc cl hermano lciiantasse la gcncracion del licrmûilo qiie nioi.ia sin 
liijos, con juxta razoii los que por cltaritlad y amor estamos coadunaclos en Iicr- 
inandad, emos de procuiar, d e  rcslaiirar la honrra y Lien de nucstro herinano, 
como a generacion caida y niuerta. Viiio a mis iiianos cstc arte ittil y iicccssario 
para ayrendcr la Icnpiia dc los Iiidios, el qua1 (por In mucha fali;i que auia de aile 
por donde csta lengua se pudiessc aprcntlcr) conpiiso uri padre de la ortlen du 
nt.iestro Scrapliico padre Sanct Francisco, llamado Fi*. Andics (le Olrnos, frailc 
cierto de muy brienas prendas y partes. Y file le comelitlo y maiidado (a  csic diclio 
padre) la ediciori d e  este libro por el Rcicicrcndo padre fray Martin dc FIojacastro, 
que entoiiccs cra comissario general cn aquellas partes y despiies succedio cri obispo 
de Tlilascala, llamando para este parecer a otros miiy esscnciales frailes de la inesma 
orden. Conp~icsto pues este Iibro Cori muciia fidelillad y cuidado, por la fillta tlc 
inprcntas qiie ay alla, y porqiie niorio a ciqiiclla conjiintura el iiiprcssor, SC tlexo 

"1 COP. 1', cal). xiir. (Note ile l'oiilour.) 
'"' L)eitt. rnp. xxv. ( I< lcm. )  



cliericiü dc 11ii preiado, por Io qual no con menos temor que 
osadia coinpli este mandamiento deseando a gloria y honra 
de N. S. 1. C. y salud de las almas destos naturaies indios, 
abrir a sus sieruos, si quiera, una senda : la qual, otro quien 
el f~ierc seruido darle mas lumbre, haga camino, conociendo , 
a la primera que hize, faltarle niucho en el corte.: aunclue 
casi tocase Io principal questa segunda, a la qual, despucs de 
muclio 10 encomendar a Dios, parecio darle la orden y traça 

de inprimir. Succedio luego en provincial, y despues en comissario el muy Reue- 
rendo padre fray Francisco de Bustamente ("1, grandissirno tlieologo y lcctor de 
tlieologia en Espaiia e Indias, y no menos erudito en la lengiia iudiana. Visto por 
este padre ser este Iibro miiy bueno y necessario pi30curo con grande desseo de le 
Iiazer inprirnir, y offreciendose le negocios que tratar con su magestad passo en 
EspGa-y trajo consigo esta (sic) arte y un bocabulario de la mesma lengua escripto 
POL' otro pedre de nuestra sagrada religion (9. Y estando tratando sus negocios 
inurio, cuya muerte fue causa para que la inpression d e  los itichos libros ne se 
solicitasse. Despues los iibe yo no sin pequeîia verilura Ioqual me a engendrado scr 
nueslro sefior seruido que salgan a luz, qiie no poco content0 me daria. Y Io qiie 
yo puedo dezir (si ini parecer inerece ser admitlido) es que sera cossa mu y neces- 
saria si inprima y corra , porque (como persona que Io e visto en algunos afios que 
en ias Indias e gastado) inuchos predicadores venian a dezir disparates y herrores 
non con malicia, sino con ignorancia y probreza de esta lengua. Y piies es negocio 
que tanto iuporta y modo con que facilmente se aprendera aqiiella lengiia, digno 
de repreheusiou seria quieu no pusiesse(") calor y esiudio para que su utilidad de 
todos fuesse parlicipada , tinierido por blanco a nueslro sefior, el qual como a obra 
suya fauorezca, y a todos nos de su gracia para que en todas las cossas que hizie- 
reinos sea nuestro fin y remunerador. Y yo quedo a la correction dc lodos como 
hijo liumilde de nuestro Seraphico padre Sanct Francisco. 

1"' R e  dans ic royauuic de Tolède, ce religieux s'acquit dc ia r6piilalion cominc 1hi.o- 
iogien, prédicateur et poëte Liin. Il suivit, en 3 51i a ,  Jacob de Teslera cl klortin dc 
Ilojacastro dans leur second voyage au Mexique. II professa d'abord avec Olmos, Sahagun 
et autres au collége de Santa-Cruz, à hlexico, puis exerqa, à partir de i'dge de cinquante- 
cinq ails, et en deux différentes fois, les pénibles fonctions de commissaire général el de 
provincial. B revint à Madrid en i5Gi et y mourut i'annéc suivanle. (Torquemada, 
Nonarq. ind. lib. XX, cap. Lxrv; - Bétancourt, Teatro mcm.cano, h" partie, p. 68.) 
(4 Il s'agit sans doutc ici du vocabi~iaire du Fr. Alonso de Molina, dont l'impression 

ctit lieu dix ans phis tard ( Mciieo, i 571 ). 
'"1 Noiis donnons comme doutciise la lecture (le ce iiiol, 1c papier étant percé en cet 

endroit. 



c l i ~ d l e u a ,  corisicleranclo y mirando sobre la iiiesnia riiatcriu 
algo de Io c~uc otros hombrcs auian cscripto por guar~lar  la 
costumbre de los escriptores, anadiendo y quitando, segun c~uc 
rnejor parecio conuenir, y Dios fue seruiclo alunibrar : por no 
yr contra aquel sacro auiso que dizc : ne eni ter isprudente  tziæ, 
(111ia prizintzrs syiritzcs tzimis rjzicrm perflicioszrs est. Lo cjiial nos da 
Lien a entender san Pablo que con auer sido transportado 
al tercero cielo, siendole cometida la predicaciori por 1. C. N. S. 
v confirmada con miraglos; despues (le los catorze anos de su 
predicacion sancta, fiie a Ierusalern (segun la reuelacion) con 
Rarnaba y Tito a cornunicar y conferir con los sanctos apos- 
toles cl diuino euangelio que predicaua entre los gentiles. En 
10 qua1 no Inenos (la a cntendcr Io del sabio que dize : niljicins 
sUze consilio. Rlay-orrrierite en cosa tan nrd~ia  como esta, c~uc es 
querer poner ciniierito sin fundaniiento de escriptura en una 
tan cstrana lengua y tan abundosa en su rnanera y intrin- 
cada. I'ues si el sancto apostol, diuinalmente alumbraclo y 
Ileno de gracia, acudio a los viuos y diuinos libros que son sus 
sanctos compaiieros, qilanto rnas dcue ncudir do quier que 
aprouechar se pudicre, el que ta1 o h ,  aunque pequcnita 
parezca, quiere fundar sin el diclio cimiento de escriptura ?; 

libros de clue estos carecinn ! A ciiya causa con gran dificultad 
se çolige y p r i i b e ,  de Io qua1 ahundan otros escri1,tores nlaIor- 
rilerite en el lalin, donde aun cada dia no desan de hallar, 
afiadir y descobrir cosas, ni se dcxan de aprouechar c1c ios 
sudores J e  oiros; no qucriontlo Ics priuar de s u  ioor y galiir- 
don, sabiendo y creyendo (lue cada cji.ial sera scgun sus ol~ras 
rcrnunerado. Dixe pues scricl;l, O Icctor, y no camino, por C[LIC 
para tan gran lengua ne  nie a t re~io rlezir que bast,e del toclo, 
Io ~nuclio (lue a algunos pareccra yr aqui,  ni se marauillen si 
nlgo ciuc(lare para rlrie aclelantc otro ariade : qziicl facile est 
Irwta1ti.r (~(l(le~*r. l l ; ~ s  qiiercr yo tlcxir en 1)reiit: 10 que ,  1)aFa los 



nueuos y sin maeslro, largo tien~po y platica rcyuierc, scria 
satisfacerme casi como queriendo dc Iexos cnscfiar a alguno 
un camino fragoso sin medianamcnte especificarle los incon- 
uenientes, circunstancias y trabajos del. Notorio es del primer 
corte ningun maestro cortar bien un sayo, y del segundo ape- 
nas; por 10 qua1 ruego al deuoto lector que, con la caiidad que 
esto se le ofrecc, supla los defectos que en cl10 hallarc cl), 

traÿendo tambien a la meinoria al apostolico sieruo dc Dios, 
que con sanclo feruor a estas indianas partes pasare por la 
salud del proximo tan necesitado, dos cosas, las quales, n 

mi ver, le deuen mucho combidar y aniriiar al estudio desta 
senda. 

La prima, que con esta pequefia luz, a inenos costa y tra- 
bajo, podra saber, hazer y exercitar 10 que desea. 

La segunda, que orando y trabajando fielmente, y con 
tiento y discrecion conuersando, ut sit dilectzcs.Deo et homirtibus, 
sin duda al fin se vera en el cielo acompafiado dc sus spiri- 
tuales hijos y de grados de gloria coronado. 

Finalmente oso afirmar que qualquier que esta senda 
ssguire sentira, O sabra mas desta Iengria nlexicana O tetzcu- 
cana en un afio que yo xx que ha que vienc, por no tener 
semejante centella de lumbre, ni auer puesto en el10 la (lili- 
gencia que de poco tiempo aca puse. 

Diuidese pues esta arte en tres partes : la primera trata de 
los nombres y pronombres y de Io que a ellos pertenece. . 

La segunda contiene la conjugacion, formacion y preleritos 
y diuersidad de los verbos. 

En la'tercera se ponen las partes indeclinablcs y algo de la 
orthographia, con una platica los naturales compuesta, 
proiiechosa y de buena doctrina, con otras maneras de hablar; 

1') !ci le manuscrit MN porte intercd6 : npoes que teste Mercurio Trismegislo, 
maxima pars con qiie scimus est minima con que ignoramiis. s 



ansi para que vean los nueuos como han dc cscriiiir y dislin- 
guir las partes, como para saber n ~ a s  en breue Iiablar al 
natural. No hablo en el acento por ser muy vario y no estai. 
ni dexar siempre ias dictiones enteras sino conlpuestas, y por- 
que algunosvocablos parecen tener algunas vezes dos acen- 
tos; por io qua] Io dexo a cliiien Dios fuere seruido darle 
mas anirno para ello, O al  uso que io descubra. Y asi como 
no oso dezir que no aya falta en esta obra, asi tampoco oso 
afirmar, en alguna cle las reglas generalcs que aqui van, dexar 
de aver por ventura alguna eception que al presente no al- 
canço, O no me ocurre a la mernoria. Y si esta arte parecierc 
larga, deuen considerar que los nueuos no a cada paso Ilal- 
larail ruaesiro, y como dize S. Pablo : omnibus clehitores sumus. 
l'or 10 qua1 el que no sabe algo desta lengua, y aun el que . 
algo alcança, pdr ventura hallara alguna cosa a su proposito 
de que aprouecharse pueda; porque breuedad y claridad en 
una ta1 lengua no caben ('). Vale. 

(') Dans Ic maiiuscrit M N ,  ce prologue SC termine par les mots suivants : aPocos 
vocablos pornc que no scan mcxicanos, O tetzcucanos, y algunos de Tlaxcnl1a.n 





CAPITVEO PRIkilERO. 

1)li L A S  P A R T E S  D E  LA O R h C l O N .  

En csta ieilgna se hallan toclas las partes de la oracion conio 
en la Ieiigua latina, conuiene a saber nombre, pronombre, 
verbo, participio, preposicion, acluerbio, yntcrjcction y con- 
junctiori, como se vcra cn el discurso del arte quant10 de cacla 
una dellas se tratara. 

En cl arte de la Iengua iatirla creo r p c  la iilejor maiiera y 
orden que se ha tenido es la que Antonio (le L e b r i ~ a  si; oue en 
la suya; pero porque en esta lcngua iio quadrara la ordcn 
quc cl 1Ieua por faltar ('1 muclias cosas de las quales en el artc 
de gramatica se Iiaze gran caudal como son declinaciones, 
supinos y las especies de los verbos para clenotar la diuersidatl 
clcllos, y 10 que en el quinto libre SC trata (le acentos y otras 
materias r1ue en esta iengua no se tocan, por tanto no sere ri.- 
1)r~hensible@) si en todo no siguiere la ortlen del arte de  Antonio. 

No se ponc al I)ri~lcipio rlel arte la conjugacion por no tlcs- 
rnembrarla cle la rnateria de los verbos y por otras razones 
que para el10 me mouicron; y aunque se ponc en la segunda 
parte no l'or cm clexen los nueuos en la iengua de la saber 
al principio para mejor sentir y entcncler la'tnatcria de los 
nombres vchrbales y otras cosas q i i ~  en la prinlcra partc sc 
tratan. 

(]iranto n 10 pririiero es de notar c[ue en csta lengua no ay 

(') T7c1v. nporqiic failan,? maniiscrit JIN. 
''j I'ni.. *?no scre poi. tnnto r~prcl~encl ido, . )  ninri~iscrit YS 



declinaciones de nlanera que aya variaciop dc todos ios casos. 
Ay empero diferencia cntre el singular y cl plural porque para el 
plural to~nan una destas syllabas O letras tincl), me, que, l b ,  de Io 
qua1 se dira mas largamente quando se tratara de los nombres. 

Tambien se deue denotar que en el vocatiuo ay variacion c2),  
porque siempre acaba en e ,  y para denotar O senalar este voca- 
tiuo usan en todos los nombres de una destas tres particulas : 
tze, ne, e. Ex.  : Peclroe, Pedrotze, Pedrotzine c 3 ) .  

Los que fenescen en tli ,  ili, la i bueluen en e;  

Los que fenescen en ni, sobre la i pueden iomar e ,  O boiuer 

Los que fenescen en tl, O en consonante, toman sobre ella d4); 
Y si el'nonibre acabare en e tomara en el vocatiuo otra e. 

Ex: : tlatclle, dueiio dei mayz, vocatiuo tlnulbe. 
Tampoco se I~allan en esta lengua artic~zlos distinctos para 

denotar rnascuiino O fernenino, como los ay en la gramatica; 
ni los adjectiuos tienen terminaciones diuersas, conoscer sc 
han de que genero son por la significacion de su subsiantiuo, 
porque por ia terininacion no s,e podra sacar, pues en una . 

misma ay nombres de diuersos generos. 

(1) Le manuscrit BN fait termitier, en général, les pluriels en ti au lie11 de t i l t .  

Cela lient à ce que la nasale n se prononçait à peine à la fin dcs mots. Nous avons 
conservé partout cette finale ît qui se retrouve assez soiivent dans le manuscrit MN 
e t  qu'ont employée la plupart clos grammairiens. Nous en avons fait aulant pour 
les pluriels en uan. 

@) Var. rcquc en el vocatiuo es diferente del nuestro ,n manuscrit MN. 
(3) CC passage nons paraît quelque peu irrégulier e t  péche stirtout par défaut 

d'analyse grammatioale. Au lieu de trois particules différentes, il ne Tau1 voir ici 
que la voyelle e ajoutée à la fin d'un mot. Ainsi, Pedvo, Pierre, fait Pedvoe,'ct 
Advotzin , forme révérentidle du mênie nom, Pedvotzine. Pedvotze, abréviation de 
Pedrotzine, est un terme un peu moins cnpsssnnt employé srirtout par les hommes. 

(4) Ces trois régles ont été omises par le copisle dans le manuscrit BN. Nous 
ajoutons ici des exemples à f appui : piltontli, enfant, piltontle; cihuapilli, dame, 
cihuapille;- temaclrtiani, maître, temncktianie ou temachiane;- cilbziatl, Femme, 
cihuatle; nopiltzin, mon fils, nopiltzine, et, par syncopc, nol~iltze, etc. 



Y p ~ r q u e  los ~iueuos en la lengua no se turbcii coi1 la escrip- 
tiirn vicndo que se pierden O afiadcn algnnas letras que si 
se cscrivieran en nuestro castellano parecieran superfluas, es 
(le notar que des1~i~es cle la 1 y de la u ( ' )  usan muchas vezes 
cscriuir h ,  porrlue paresce que la pronunciacion 10 rcquiere. 
Y tainbien se pone para distinguir el plural del singular, y 
para quitar la equiuocacion que ay en algunas dictiones. 

Y ansi mesmo cs (le saber que la n pucsta antc de ciertas 
letras O sillabas se siiele perdes cn la proi~ui~ciacion y escrip- 
tura. De toc10 Io qua1 se tsatara cn la tercera parte, quando 
se 1i;iblai.a dc la o r t l - ~ o g r a ~ ~ l ~ i a ( ~ ) .  

DE LAS 1)IPERESClAS Q V E  :\Y D E  PRONORIBRES '31 

Los pronombres son en clos nlaneras : unos primitiuos y 
otros deriuatiuos possessiuos. Los primitiuos, unos estan abso- 
lutos, y otros se juntan con nombres, verbos y preposicioncs. 

Los absolutos son estos : 

SIYGVLAR. 

ilieltontl('), yo. 
Tel~ontl,  tu. 
Y~lioat l ,  aqricl. 

PLVRAL.  

TeRon~iti~z, nosotros. 
Amehoaiztit~, ~asotros. 
Yehoantiu, aquellos. 

(1 )  D'aprbs le manciscrit M N ,  la r&gle s'applique B toules les voyelles : rcy (le 
las vocales.. . n 

p) Capitiilo sexto. 
1" En énumérant dans le chapitre préc6dcnt les diverses parties du discours, 

Olmos désigne d'abord Ic substantif, e t  il commence ici par Ic proliom. Nous nc 
devons pas voir là une simple négligence, mais plutôt une tentative d e  s'affranchir 
des règles latines en exposant les principes de la langue nahucitl. A notre avis, 
celte manière d e  procéder fait mieux comprendre le rôle important des pronoms 
dont t'emploi est s i  frbqcient. 

(6 )  Ou nehuatl, /eh.ita/l, etc. L'o et I',ir sont employés indifiremment. 



Y estos algunas vezes estan syncopados en la iîlanera si- 
guiente : 

SINGVLAR. PL'I'RAL. 

hTeli, vel nehoa. ïehonii. 
i C l ~ ,  vel tehon. Amel~oan. 
Yeh,  vel yelioa. Yekonn. 

Y estos sobre dichos, por via de reuerencia, se dizen dcsta 
inaiiera : 

SIAGVLAH . PLVRAL. 

Nel~oatzin. ïelioantzitzin. 
Tehonlzin. Amelioantzitziri. 
Yehoatuin. Yehoantzitzin. 

Y estos pronombres nelioaJ, etc. anteponiendoles este aduer- 
bio uelli, quieren dezir yo mesmo. Ex. : 

SINGVLAR. PLVRAL. 

Velh nel~oatl('), yo mesmo. Velli telioantin, nosotros niesrnos. 
Velh teliontl, ta mesmo. Velli nmekoantiri, vosotros mesmos. 
Vell~ yehoatl, aquei mesmo. iTel/~ yehoaalin, aqoellos mesmos. 

Y 10 mismo se dira con los pronombres syncopados..Ex.: uelh 

? / eh ,  vel uellt neilon; ue lh  tell, etc. 
Y es de saber que para dezir este O esto usan clesta letra y; 

y para dezir esse O esso usan de iina clestas letras o vel ZC, las 
quales suelen tambieri posponer a las terceras personas de los 
diclîos prononlbres, en esta nianern : 

SINGVLAII. PI.VRA1,. 

Yekoall y, este, vel esto. Yel~oalz~in yn ,  estos. 
Yeltoatl O ,  esse, vel esso. Telzonntin otl , essos. 
Ychontl, aquelio. Yehoanlin, aquellos. . 

('1 On lit en marge du manuscrit BN : rtvel t~onoincs, yo mesm0.n Ce mol est 
formé du pronom no et  de noInn, sorte d'abverhc usité en composilion seulement 
ü ~ e c  les possessifs no, mu, i ,  etc. : nononla, moi-méme ; nionorna, toi-même; inornu, 
lui-même, etc. II es1 assez soiivent prilcéilé de izeliunll, teliitatl, yckitntl, etc. - 
T.i . l /~ ,  liuel ou uel signifie hien. 



Y tambicn cs de notar que a las terccras personas de los di- 
clios prononlbres suelen en cl singulnr antcponer este aduerbio 
,uelli, y posponer estas letras y, O ,  vel zc, y en el plural pospo- 
niendo yu,velon, y qnieren dezir csto mcsmo O esso mesmo.Ex. : 

SINCVLBR.  P L V R ~ L .  

Velh gehonll y, es10 mesmo. Velli yelionntin 1 / 1 2 ,  estos mesmos. 
Velli gehontl O, vel u, esso rnesmo. Velh yehoantin 012, velun, essos mesmos. 
Velh yeho'atl, aquello mesmo. Velli yehoajzti~z, aquellos mesmos. 

Y los sobre cliclîos se pueden dezir syncopados('). Ex.: yeohn y, 
csto mesmo; yehon O, esso mcsmo. 

Dizcse assi mesmo : ti~1Jz y, est0 mesmo; zielli O, esso nlesmo. 
vel csso (-). 

CAPITVLO TERCERO. 

D E  LOS PROSOIIBRES QVE SE I V N T A N  CON VERBOS Y SOàIBRES, 
Y CON PREPOSICIONES. 

Ay unos pronombres cpie se anteponen a nombres y verbos 
y tienen el niesmo significado que los primeros, aunque mas 
parecen particulas que denotan las primeras y segunclas per- 
sonas en el verbo; y son estos (3) : 

SISCVLAR. 

Ni, yo. 
Ti, tu. 

PLVRAL. 

Ti, nosotros. 
An, vosolros. 

Estos se usan en la conjugacion con los verbos, y no sirucn 

('1 Cette phrase a été ornise dans le manuscrit MN. 
[*) Cette ligne est biffée dans le manuscrit RN. 
(* Var. a Ay unos pronombres que, segiin algcinos que bien sienteii , son par- 

ticulas figuratiuas que denolan primeras y segundas personas, que se anteponen a 
nombres y verbos , y tienen el mesmo significado que los primeros, y son estos. n 
Manuscrit BN. Ce passage contient des surcharges et quelques ratures; mais le 
inot valet est Ccrit en iiiarge. 



.mas de para las primeras y segundas personas del singular y 

.plural. Ex. : 
SINGVLAR. PLVRAL. 

I\ritetlacotla, yo amo. Titetluçotln, nosotros amamos. 
Titetlaçotla, Ln amas. A1ztetlrcçotZa, vosotros amais. 

Y en las terceras persünas de entramos numeros no usan 
pronombres, sino ponen el verbo absoluto, y diferencian el 
plural del singular con afiadirle una I L ,  no porque se pro- 
nuncie , sino por distinguir la escriptura (l). Ex. : tetZa~otla, 
aquel ama; tetlacotlah, aquellos aman. 

Y quando estos pronombres se ayuntan a nombres se en- 
tiende el presente de szcm, es,,fui. Ex. : 

SIXGVLAB. PLVRAL. 

rlTiqualli, yo soy bueno. Tiqzialhlin, nosotros somos buenos. 
Tiyzcnlli, tu eres bueno. Anyuallttin, vosotros sois buenos. 
Qunlli, aquel es bueno. Qunlhtin, aqueilos son buenos. 

Y con estos siempre el nombre con quien se juntan se queda 
entero, sin perder nada del principio ni del fin, mas antes 
quando se juntan n i ,  ti a diction que comiença en vocal pier- ' 

den la 9, y la consonante, que queda del pronombre, hiere a 
la vocal de la ta1 diction. Ex. : 

Yxpoyoyt~t l ,  ciego ; nixpoyoyutl, yo soy ciego. 
Achcautli, principal; tnchct~uhtli, tu eres principal. 
Sacanse los nombres que comien~an en u diuisa, que es 

quando clespues della se sigue otra vocal, porquc con estos 
ni se pierde la vocal dei prononibre ni de1 nombre. Ex. : 

Veue, viejo ; niueue, yo soy viejo. 
Vey,  grande-; tiuey, tu eres grande. 
Pero quando estos pronombres ni ,  t i ,  o n ,  se juntan con n o ,  

(') Dans le maniiscrit MN,  on lit las personas, à la place de ln escriptnira. 



mo,  y, el nombre a quien se anteponen a de perder algo. 
Es. : pillitzintli, liijo , nimopilhtzin , yo soy t u  Iiijo. De Io qua 
se dira adelan te ('). 

DE LOS PRONOMBRES QUE SE A Y V N T A N  SOLARIENTE COS VERBOS. 

Los pronombres que soiamente se juntan con verbos son 
como passiuos, los quales denotan quv la action de1 vcrbo 
passa de una persona a otra distincta. Y son estos : 

SINGVI.AR. 

ive cl^, a mi. 
ilfitz, a ti .  
C, vcl p i ,  a aquel. 

iéch, a no~olros. 
Amech, a vosotros. 
Quin, a nquellos. 

Y con estos se juntan Ios prononibres ni, ti, an ,  los quales 
siempre siruen de persona agente. Y antepuestos a los ya di- 
chos y juntaclos con el verbo hazen noticia entera como se vera 
mas a la iarga en la materia de los v e r b o ~ ( ~ ) .  Ex. : nimitztlr- 
:otlo, yo te amo; awtechtlacotlah, vosotros nos amais. 

Y en las terccras pcrsonas poned ei verbo absoluto ante- 
poniendo el pronomBrc nech, O mitz ,  etc. neehtlr~~otla, aqucl 
n1e arna, etc. 

OE LOS PRONOMBRES REFLEXIVOS. 

Ay otros pronombres que ayuntaclos con ios vcrbos se 
pueden dezir reflexiuos porque la action del verbo sc qiicda 
en la mesma persona que haze. Y son los siguientes : 

SINGVLAR. 

Nha, yo a mi. 
Timo, tii a ti. 
Mo, aquel a si. 

PLVIIAL. 

Tito, nos a nosotros. 
An~o,  vos a.vos~tros. 
Mo, aquellos a si. 

CL) Voir Prin1~1.a parte, capitulo quinto. 
(') Voir Segunda parte, capittilo nono. 



Estos no pueden cstar sin los verbos, y con ellos tienen la 
significacion ya dicha. Ex. : 

SINGVLAR. PLVRAL. 

Ninochieai~c~, yo me esfuerqo. TitocWicaua, nosotros nos esfuerçamos. 
Timoclticaim, tu te  esfuerças. Amocl~icaua, vosotros vos esforçais. 
Moclticazca, acpel se esfuerça. Mocl~icauah, aq~iellos se esfuercan. 

Y es de notar que estos mismos pronombres niuchas vczes 
.ayuntados a los verbos no denotan refiexion, sino que el mismo 
verbo los tiene de su cosecha. Ex. : ninoçaun, yo ayuno; timo- 
.$sua, tu ayunas, etc. 

Tambien juntados otras vezes a los verbos denotan reue- 
reneia sin reflexion. Ex. : ninotetl«çotilia,, yo amo a alpuno. Y 
aunque este mesmo verho se podra, quitado el t e ,  hazer re- 
fiesiuo, dixiendo : timotlaçotilia, vos secor, O vm. os amais. De 
Io se tratara en la materia de los verbos ('). 

Los pronombres con preposiciones son : no,  mo,  y ;  plu- 
ral, to,'nmo, yn. Ex. : notech, cerca de mi, etc., ut in tertia 
,parte (2). 

CAPITVLO QVARTO. 

*DE LOS PRONOJIBRES POSSESSIVOS DERIVATIVOS, Y DE LO QVE 1'IERDEN 

ESTOS PRONOMBRES QVANDO SE IVNTAN A LOS NORIBRES. 

,Los pronombres possessiuos , que, segun gramatica , se 
suelen dezir deriuatiuos, no se pueden segun esta significacion 
juntar sino con solos nombres, y son los siguientes : 

('1 Voir Segunda parte, capitula treceno. 
(?) Capitulo primero.- Cet alinha n'est pas dans le maniiscrit BN, et Ips trois 

.lignes précédentes y sont bâtoizndes. 



SINü\ LAH. Pl.Yii:it,. 

No, mio. fi, nuestro. 
Mo, tuyo. Arno, vuestro. 
Y ,  de aquel. Y n ,  de aquellos. 

Te ,  cle alg~ino o de algunos. 

Notlnxcall~ ('), mi pari. Tothxcalh, nucstro pan. 
Motlc~xcalh, tu pan. A>notlaxcnll~, vuestro pan. 
Ytlnxcnlh, el pan de aquel. Y~lllnxcalh,  el pan de aqiiellos. 

Tellrtxcnll~, el pan de alguno O de algiinos. 

Estos pronombres tambien se juntan con preposiciones, y 
entonces son prirriitiuos y no tienen significaclo de posses- 
siuos. Es. : 

Singular : noca, de mi ; nkoca, de ti; yen ,  cle acluel. 
Plural : tocn, de nosotros; nmocn, cle vasotros; yttcn,  de 

aquellos; tecn, de alguno O algiinos. 
Y es de notar que cada y quando que la TL de los pro- 

nombres a n ,  yn hallan delante de si vocal, la n se buelue en 
rn, y hiere en la vocal cluc se le sigue. Ex. : ctci, allegar, crmaci, 

vosotros allegais; -0înnt1, papel, yrnnmnu l~ ,  el papel de aquellos. 
Sacanse los que cornençarcn en u vocal, porque con estos 

se pierde del todo la n. Ex. : itilutl, palorna, yzii lox,  las pa- 
lomas de aqiiellos. Y Io mesmo sera siguiendose g, x,  ut in 
tertia parte, cap. VI, circa fines ("1. 

Yten es de saber que estos c~uatro pronombres possessiuos 
110, n20, to ,  n m o ,  juntandose a nombres que comiencen en una - 
desta tres vocales a ,  e ,  O ,  pcrdera el prononibre la O y la con- 

(') De tlnxcnlli. - Les règles concernant cc mode de composition sont exposées 
ao chapitre V I .  On verra un pet1 pliis loin, cliapitre v i t ,  que les noms de choses 
inanimées n'ont pas de niarqiie de plririel; de telle sorte que norlaxcalh peut 
sinnilier mon paiii oci nies piiiis. 

(!) Cctte rcrnarqiic c s l  tiri!e (ln mniiciscrit hI8 .  



sonante del pronombre herira a la vocal siguiente ( l ) .  Ex. : a d ,  

agua, nauh, mi agua; - ett, frisoles, nsul t ,  mis frisoles; - 
oquichtli, hombre, noquiehltui, ve1 no qui cl^, mi hombre @). ' 

.Si el nombre que se siguiere despues de los dichos pro- 
- nombres no, m o ,  etc. començare en y, perderse a la y del 

nombre, y quedara la O del pronombre. Ex. : icx i t l ,  pie, n o c x i ,  

mi pie. 
Sacarise los siguientes : 

Yetl ,  çahumerio , 
Ycl~czieitl, nagnas de muger, 
Ylama, vieja, 
Ycl~t l i ,  hi10 de maguei , 
Yliiyutl, resollo , 
Ypotoctli, vaho, O exalaoioii , 
Ytactctl, despensa de camino, 
Ytetl, vientre , 
Ytztl i ,  navaja de piedra , 
YtcétE, pluma , 

niyeuh, mi ta1 phurnerio. 
nicheue, vel nocl~cue, ruis nagiias. 
nila~natcnul~, mi vieja. 
~ziclt, ~ o c I ~ A u Z ' ,  vel ~iielil~ui. 
nihiyo. 
nipotoc. 
izitac. 
nite. 
ni tz ,  vel tzitz./~tbi. 
niuiz~lz. 

Y tambien se sacan los que despnes de la y tuuieren x, 
los quales no perderan la y,  antes se perdera la O del pro- 
nombre. Ex. : y x q z ~ a m u l l i ,  cejas, n i ~ ~ u u m u l l ~ ,  mis cejas. Deslos 
uno ha110 que sigue la regla generai de los de y, y es : yxuiuhtli, 
nieto, el qua1 haze n o x u i u h  (3). 

Y si los dichos pronombres so juntaren con diction que 
corniença en u diuisa, por 1a mayor parte ni el pronombre ni 
la diction a que se juntaren perderan su vocal. Ex. : uszcetl, 

atabal , rroueuauh, mi atabal.. 
Todo Io sobre dicho se entiende quando con los norid~res 

rluecomiençan en vocal se juntan los dichos pronombres n o ,  

(1) Var. na la vocal dei n0rnbre.n Manuscrit MX. 
(") Kévér. noqf~ic8hz6atzi?z, mon mari, mon amant. 
(3) Mais avec la particule te, l'i est conservé, tckuiz~l~ (Vocab. de hlolina), 

coriiine l'indique, d'ailleurs, la remarqcie qui termine ce chapitre IV. 



I / L O ,  to, n,/lo. l'orque quando precedieren y que dcnota la 
tercera persona del singular de los pronombrcs possessiuos, y 
esta particula te quando denota possession, que quiere dezir 
de alguno O de aigunos, entonces ni el nombre perclera la 
vocal en que comiença, ni tampoco se pcrdera la y ,  o ia c clel 
te. Ex.: yxtelolotti, ojo, yixtelolo, su ojo de aquel: -- tetrxen O ) ,  

c80sa tle alguno. 
---"- 

1)li L h  CO3IBISACION QBE HAZEN ESTOS PRONOMBRES 3'0, ,110, Y, ETC. 

CON N I ,  TI, A Y ,  Y DE COJIO A1,GVNOS NOùIBRES S O  PVEDEN ESTAR 

SIN N O ,  #10, Y ,  Y COB10 CON OTROS NO SE PVEDEiJ IVNTAR. 

Vna combinacion se haze muclias vezes en csta lengua 
jiintando estas dos diferencias de pronombrcs y anteponicndo 
los a ios nombres en la qua1 siempre precederan ni,  ti, an, a 
no ,  nlo, y ,  y juntados con el nombre l ~ a r a n  oracion perfecta del 
1)resente tle sum, e s , J i i i ,  en ia rnanpra que siguc : 

SI.\(;Y LAK. 

Nimol~ilht~in, yo SOI tu liijo. 
Nipill~lzin, yo soy hijo (le aqoel. 
!Vnmopili~tzin, yo soy vuestro hijo. ' 

Nifripillt~ziia, yo soy liijo de aquellos. 
Ni~gilhtzin, yo soy liijo de algaiio, o tlc t\lguiios. 

Tinopill~tzin, tu eres mi hijo. 
Tipill~tzin, t11 eres hijo de aquel. 
î'itopill~tzin, tii eres nuestro liijo. 
Tinipillzt~in, tu eres hijo (le acluellos. 
ï'itepillbtzin, ta eres liijo (le algri~io, O de algrilios. 

( ' 1  Dc axcnitl, ou cmcntl, hien, propriété, rliose. Co st11~sIaiiLil' ~:'csi giihre 
rriil)loyt; c~u'eri coinposition. 



lVopilliain, aqiiel es mi hijo. 
Mopilhtzin, aquel es tu hijo. 
Ypilhtzin, aqriel es liijo de aquel. 
Topilhtzin , aquel es nuestro hijo. 
Amol~illitzin, aquel es viiestro hijo. 
Ympillitiin, aqael es hijo de aquellos. 
Tepillttzin, aqoel es liijo de alguno, O de algiinos. 

PLVRAL. 

Timopilhuan, nosotros somos tus liijos. 
Til~ilhztalz, nosotros somos hijos de aquel. 
r I lnmopilhzmi~, nosotros sornos vuestros Ziijos. 
ï'i?npilliuan, nosotros somos bijos de aquellos. 
Titepilltuan, nosotros somos liijos de algurio, O tle alganos. 

Anitopill~uan, vosotros sois mis hijos. 
Ainipilhzian, vosotros sois hijos de aquel. 
Atttopilliua~a, vosotros sois nuesh*os hijos. 
Amimnpilhuan, vosotros sois hijos de aquellos. 
Antepllltua~t, vosotros sois liijos de algano, O dc algouos. 

Nopilliuasz, aquellos son mis hijos. 
Iciopilhuan, aquelfos son lus liijos. 
Ypillzuan, aquellos son hijos de aquel. 
ï'opilhitctn, aquellos son niiestros hijos. 
Ainopilliuon, aquellos son vucstros hijos. 
Yinpilhunn, aquellos son liijos de aqiieilos. 
ï'epilhzca~z, aquellos son hijos de alguno, O de algunos. 

Es tamhien de notar que ay algunos nonihres que no pue- 
den estar sin los pronombres no; m o ,  y, etc. O otras particiilas, 
quieso dezir que por si solos no significan nada y jnntados 
con cllas signifiean algo. 
BSTOS NO SE DIZBN, PEnO ALCYNOS SI ESTOS SE DIZEN, Y OTBOS DE PlnENTUSCO 

EN OTn0  S6NT100. CON LOS PUONOBDnBS. 

Axcall (poco se usa), ucilt.cn, mi cosa, O mio. 
C?trnatl, cencamatl('), vel yuezptti cama~l ,  una palabra. 

(1) De ce, un, une, en composition ccn ou ccm, et de camatl, bouche, par 
extension, parole. Le mantiscrit MN ne porte pas cr vel quezqiri cnwcntl.>> - Ceilen- 
lnntl signifie aussi rine boiicliée. (Voir Ic Voenb. de Molina.) 



l ) i lhput l ,  

Pillzl l l ,  

P i l l i ,  

Telailutien , 
Telltli, 

Tex t l i ,  

Tla t l i ,  

bér,z~lli, 

Y~l211l c51, 

Ymid (5 ) ,  

uochau, mi casci, O en iiri casa. 
gczi~('; u o c e l l ~ ,  yo solo; l e ce l l~ ,  iio se dize. 
t t e l l ~ ,  soy cliligente. 
? ~ o m a c h ,  mi sobrino. 

1 ini causa, O riii culpa, O volunlacl; 
~coiietr,ya de mi proprio arbitrio, O voltiiitacl ' 3 ) .  

~ t o p i l l ~ o ,  mi primera inuger. 
~lop i l l o ,  mi sobrina (dize la tia). 
uopi ,  mi I~erriiana mayor (dize sola la niogcr). 
ytclzitztica , su fi10 de la Iierraniiciita. 
ceizle~ltli ('), iina palabra. 
n o t e z ,  ini cuiïndo. 
~zo l ln ,  mi tio. 
~iouepzilh , rni cufiada. 
~ t o y a u k ,  nii enemigo. 
nicui ,  riii l icr i~~ana,  O lieriliano rnenor (dize sola a 

la rnuger). 
ci iuio ,  yo solo. 

( rni causa, O ciilpa , O arbitrio; 
niircoya 1 de iiij proprio ai*bitrio, O volundacl 'O1. 

Otros alira iuas clestos, el uso los tlara a entender, coino 
son algi~nos nombres de ltarcntesco (7). 

Ay otros nombres a los rluales no se l)ueclen juntar los pro- 
nornbrcs no, mo, y, etc. y por ser muclios no se ponclran aqui 

(1) Le primilif inusilé est chntltli. 
@, (:(it~ signifie seulement. 
t.1) Cette ligne est tirée du manuscrit BN,  clcii porle la première ligne biflee. 
(0 Tentli signifie Iè\rc, e t ,  par exlciision, parole. Cf. ccncnmatl (note 1 ,  p. a h ) .  
( 5 )  Le manuscrit MX porte yclillli, Zlcuitli. Au lieii de niczci, on lit niczrh, teicic , 

dans le Cwtr~pendio clel arte de1 P. C(l:cnnchi, par 1. de Paredes ( p .  J oG), et clails le 
Vocab. d e  Molina. 

(61 I1Ièrne observation que dans la rioie (3). - Les copistes ozt écrit i tort 
Xcoyn an lieu de Yxcoyn: piiisqu'on dit ayee ies pronoms possessifs no,  mo,  i ,  etc. 
niscoya, mixcoya, ixcoyn (pour i ixcoyn),  etc. 

(') Ce dernier meriihre (le plir;ise ri'eel pis  dans 16, ~nnniiscril ri\. 



todos, pero poncr se lian algunos para que por el signiricado 
clellos se saquen otros. 

Acueyutl, ola de la mar. 
Apucrli, vaho de la agua. 
Cemn?tauntl, mundo. 
Centacatl, una mata dc verdura no arrnncada, O rnala tal. 
Ce-paycizcitl, nieue. 
Cetl, yelo. 
Cdlali, estrella. 
Claicli~ictli ('1 , gotera. 
Yllwicail, cielo. 
filetztli, luna. 
Mixtli, nune. 
~lfnchico, el que no haae cosa adercclias. (Dc Tlaxcala, poco le usan.) 
Quaqzialactli ('), trueno. 
Quiauitl, pluiua. 
Tlacatl, persona. 
Tlntlntziniliztli, rayo. 
Tlalliticpac~li, la tierra O mondo. 
Tlnpetlcinilislli , relainpago. 
Tla,-tnlull, la alua del dia. 
'Z'enchico (3', hombre parlero, que no giiarda seci.eto, O Ilagodo en cl Iabio 

(Tlaxcala ). 
ïonatiztli, sol. 
'Z'aogutl, guerra. 
Y.~nncn(') ,  persona que tienc carne colgada en la cara, O en el ojo (por 

burla Io dizen) ('1. 

Y tampoco se juntaran con ios dicllos pronornbres los 

(') Ce mot n'est pas dans le manuscrit &,IN. On lit à la place tlapetlani (verbe), 
pour le substantif ~lapctlaniliztli que nous avons mis plus loin en suivanl I'ordrc 
alpliabétique. - Molina traduit ChicB+iclli par «gota de cosa 1iquida.n 

(') Du verbe quaqualaca. - Le manuscrit BN porle qaaqualachtli. 
(3) Litt. langue immodérée, de to~tli,lèvre, parole, et de ckico, sans rcteriue, 

de travers. 
(&) De ixtli, visage, ceil, et de nncaîl, rhair. 
(5) Cette fin a o  en cl ojo (por hiirla Io d i zen )~  est tir&! do mariiiscrit MN. 



rionibrcs dc yclolos, I~ueblos, rios, y nombres ~)roprios de 
personas, y otros algunos, cuyo significaclo nos dara a cn- 
tender si pueden rescebir los tales pronomlres. 

DE LO QVE LOS PRO>Oi11BRES N O ,  ,110, Y, ETC. IihZEY PERDER 

t LOS NOJIBRES QVANDO SE IVNTAN CON ELLOS. 

QuantIo los prononibres n o ,  m o ,  y, etc. se juntan a los 
riombres ies hazen por la mayor parte perder algo O mudar, 
y Io que perdiere el siniplc perdera su conipuesto, y para 
conoscer que es 10 que liail cle perder, o niudar, se ponen las 
siguientes reglas. . 

P R I 3 E R A  REGLA. 

Los noiribrcs t~cabados en ( r d ,  etl, o t l ,  z c t l .  biieluen ci 11 en 
~ r h .  Ex. : 

At l ,  agua , 
ï'etl, piedra , 
Xocotl, mancana, 
A?jutl, tortuga , 

nnzih, irii aguii. 
noteuh. 
~ ~ O X O C O Z ~ ~ .  
~ ~ ( i y t ~ t ~ h .  

De los de nt1 se sacan cstos : 

Ccitnntl, boca , ~locn~nnc ,'), i i i i  boco. 
Cochintl, pestaha del ojo ; izocochin ('). 
C o ~ c a t l ,  joyel , nocozpui. 
Ci le~comatl ,  troxe, i~ocz iezco~~.  
Qlicntl, canto, nocziic. 

(1) On dit aussi : iiocnti. (Voir le Comnpcritlio, par Paredes, 1). 107.) 
@) Lc manuscrit BN portc, par errcur, nococlbin~r, ma clianibrc A coticlier, inuri 

l i  1,. ctc cochiniilli. 



Cuitl(tt1, suziedad del Iionlbi~e, 
Cuitlaxnyacatl, lomos , O caderas, 
Cemmatl, una braça ('), 

Cincatl, sobaco , 
Ytncntl, despensa de carnirio, 
Malncatl, huso, 
Matlatt, red, 
Maxtlall, bragas , 
Metlatl, piedra de moler, 
iknacat l ,  hongo , 
Petlatl, petate O eslerti , 
lécomntl, vaso , 
Tzoatecomatl, cabeça , 
Tlumamatlatl, escalera de pieclra , 
Xayncntl, cara O rostro, 
Xopctlatl, cimiento, 
Xo?tacatl, cebolla, 
Yacntl, narizes, 

tzocuitl. 
izocz~i~laxaync. 
nocemma, vel nocemmrculc. 
nocinc, vel izodacnulc. 
nitac. 
nomniac. 
nomatl. 
nomaxtli. 
nometl. 
nonannc, vel nonanncnuk. 
nepetl. 
notecon. 
notzo?ztecon. 
notlamamatl. 
woxnyao. 
noxopetl. 
noxonnc. 
noync. 

De ios de ell. se sacan estos : 

Ytetl ,  vel ytitl"), vientre, nite, vel ~ziti, mi vientre. 
Yztetl ,  vel yztitl(", ~nfia , nizte, vel izizti. 

De los de ut€ se sncan estos : 

Yhiyzctl, resollo , 
Sizctl, saziedad, 

nihiyo, mi resollo. 
aotsiiyo (y este toma de tzzcyutl). 

Y tambien sc sacan todos los cleriuados en yutl, vcl en lzitl, 
los quales pierden el tl y no toman ulz. Como nncayut l ,  cosa 
de carne, nonncnyo. Y destos en su lutyar se dira. 

(1) Var. nuna braçada ,s manuscrit BN. Cenl~nall, mesure de iong~ieur, es1 formé 
de cc, ou con, un, et de ntaitl, main, bras. 

Les lettres e et i sont souvent employées l'une pour Vautre; de Id les tilols 
ytctl ou ytitl, yztetl ou yztitl, portés sur le manuscrit BN. Le dci-nier substarilif 
yztetl ou yt i t l ,  ongle, fait aussi en conlposilio~~ itozte, nozli (voir ic Cornpcn~lio, 
par I'aredes, p. I 08) et tozte, iozii (V~cab .  rlc bIoiina). 



SECVNDA RECL.4. 

Los acabados en itl bueluen el itl cn  uh. Ex. : 

Çoquitl, barro , 
Chiquiuitl, cesio , - 
l l l~z~it l ,  dia O fiesta, 
Yzlitl, pluma, 
Quauitl, madero , aibbol O p i n ,  
Tecocnuitl, yerna amarilla, 
Tlnziitl, almaare, 4 
Xiuitl, yercla O hoja. O cierla piedra preciosa, 
Ynzcitl, nîaiz negro , 

Sacanse los siguientes : 

Azlitl, tia , 
Comitl, olla , 
Cueitl, ropa de muger, 
Cuemitl, la era O cameIlon, 
Chichitl, salina, 
Cliinnmill, seto, 
lcxitl, pie, 
l fnit l ,  mario, 
.Ilixitl, yerna que desatina, 
Pnnitl, vandera. 
Qunitl, 10 alto de algiina cosa, 
Quilitl, verdura, 
Tennmitl, seto, O mnro, 
Tlnnquc~itl, rorlilla. 
Tlnquemitl, vestidora , 
Tkctquitl, hazienda , 
l'ocnitl, nombre, 
Tozquitl, prgai i ta ,  O voz , 
X(imit1, adobe, 

nochiquinh. 
nol1lz~iziA. 
nizcizih. 
izoqzinuh. 
notecoçnzch. 
iiotlnuh. 
noxiuh. 
noynzlh 1'). 

iiocue. 
ilocuen. 
nochicl~i. 
nochiilci. 
izocai. 
notnn. 
nomix. 
nopnn. 
noqun. 
noqzlill~. 
notennn. 
notk(cnqun. 
notln~~lert. 
notlntqui. 
Izotocn. 
notozqtci. 

(1) L'un ct l'autre maniiscrit ne donnent qu'un seul exemple. Coqtcill (RN); 
Quauirl ( M N ) .  Les sept autres csemplcs sont tir& du mantiscrit BN qui les fait, 
à tort,  figiirer dans la liste dits exceptioni. 



Y tatnbien se sacan los que tienen x antes tlel i d ,  que por 
la mayor parte pierden todo el i t l ( ' ) .  Ex. : cnxitl ,  escudilla, 
o cosa semejante. nocax, mi ta], etc. 

TERCERA RBGLA. 
. 

Los acabados en li todos generalmente se escriuen coi1 dos 
11, y bueluen el Zi en h por causa de la pronunciacion, como 
se vera en la orthographia. Ex. : cnlli, casa, nocnll~, mi casa. 

QVARTA REGLA. 

Los que fenescen en tli pierden el tli sin tomar nada. 
Ex. : citli, abuela, O liebre , noci. 

Sacanse los siguientes : 

Eztli, sangre, 12.0. 

Icktli, caro de magiiei , ~tick, vel nocliliui, vel niclikzli. 
Itztli, nauaja , ait%, vel nitzlzui. 
Oquiclitli, hombre, ~zoquiclihui, vel noqz~icli. 
Tlaculli, esclauo , notlacauh: 
Vtli , cam,ino , noui. 

QVINTA REGLA. 

Los nombres substantiuos primitiuos que fenescieren en 
alguria otra syllaha O terminacion fuera de las dichas ayuntan-. 
dose con los pronombres possessiuos no peïderan nada los 
taies nombres. Ex. : %a, rata, notuça. 

Sacanse los siguientes : 

Quunnca, aue de Espafia, ~zoqz~a~zacauh. 
Ylnmn , vieja , ~zilamatcaulz. 
Veue, viejo, noueuetcaz~li. 
Ytecucuc, cierta aue , O cierto pan, nitecucucauh. 
Tcll)nyaxi, sapillo , notapayaa. 

Y es de notar que generalmei~te lo mesnio que pierden los 

1') Ce dernier iiiemhre dc phrase est tiré du inanuscrit FtlN. 



nombres de las letras O syllabas finales con los prononibrcs 
no, mo, y, etc. perderan con esta particula te c~uando denota 
possession. Ex. : ciund, miiger, teciurruh, muger cle alguno ; 
oquichtli, Ilombre, t~oquicl~lrzti, vel teoquiclt, marido de olguna('). 

Con>ieii)a la nlateria de los ilombres. 

CAPITVLO SEPTIMO. 

I)B LOS NOalBRES PRIhIITIVOS SVBSTi\NTI\'OS , 
Y DE: COMO FORàIAN El, PLVRAL. 

En esta lengua ay nombres substantiuos y a(1jectiuos prinli- 
tiuos, deriuatiuos, simples, compuestos, diminutiuos, numc- 
rales, relatiuos, conîpamtiuos y superlatiuos. Y (le todos se 
hahjara en particular. 

Los nombres que eri la granlatica llamarnos siihstnntiuos 10 
seran tambien en esta lengua. Ex. : oquichtli, Iiombre. Y en 
ellos no ay difficultad que requiera particular capitulo, y ansi 
los juntanlos con los deriuatiuos. 

Para 10 qua1 es de saber que los nombres suhstantiuos son 
6.n dos trianeras : unos primitiuos, como tlnentl, persona, y 
otros cleriuatiuos, como tlncnyutl, humanidacl, O cosa de 
hombre. De los deriuatiuos Iiabiarse ha en el capitulo si- 
guiente. 

DE GOA10 DAN PLVRAL ii LOS SVBSTANTIVOS PIIIMITIVOS. 

Quanto a los siibstantiuos priniitiuos es de notar que no 

(1) Les cinq régles contenues dans ce chapitre ne sont relaii\res qu'A 1" co~npo- 
sition des noms primitifs avec les prononis possessifs. Celle des rlh-ick avcc ces 
mèiries pronoms est exposlc dans les chapitres vir i  et lx. 



tienen dcclinacioiics, pero Iiazen diferencia entre el singular 

y el afiadiendo O mudando en el plural alguna letra, 
O syllaba, y esto mesmo haran todos los otros nombres deri- 
uatiuos de los quales se dira en su lugar. 

Primeramente es de saber que dar plural a los nombres 
que significan cosas animadas es cornun y generai en todas 
las prouincias; pcro a los que sigiiifican cosas ynanimadas en 
algunas se le dan y en otras no. Y donde no le dan supplen 
el dicho plural con este nombre miec que quiere dezir muchos, 
o muchas, anteponiendolc al nombre cn el singular. Y ansi 
dizen : miec zccipnlli, muchas tablas. 

Pero los nombres substantiuos primitiiios ahora significlucn 
cosas animadas O ynaaimadas si tuuieren plural sera por la. 
inayor parte en una destas terminaciones tin, me. Ex. : teuctli, 
principal, plural teteuctin; -petkntl, petate , petlnme. 

Y estas particulas ya dichas no las toman intliferentemente 
todos los nombres. Porque algunos toman tin que no pueden 
torilar me, y al  contrario; y tambien ay otros que las toman 
entrambas. 

Y para saber los nombres que toman tin, y los que toman 
me, se cleue notarcl) que los que acabaren en tli, li por la 
mayor parte tomaran tin. Ex. : quaulrtli, aguila, plural quauhtin, 
vel quaquaulttin; - çulli, codorniz, plural çull~tin, vel çuçullitin. 

Y los que acabaren en tl o en otra terminacion los mas 
tomaran me. Ex. : tzitzimitl, clemonio , tzitximime; - alo, 
pqagayo  grande, plural alonze. 

Tambien algunos tomaran el tin, me indiferentemente. 
Ex. : cnxitl, escudiila, plural cnxtin, vel cnxme. Lo mismo 
baran con los nombres que de nuestro castellano toman. 

. Ex. : angel, plural angelotin, vel angelome. 

- ( 1 )  Var. ase denotara. n Manuscril RN. 



Y no tocios los iioilibres siibstantiuos Iiaran cl plural eii 
 tir^ O en m e ,  porqiie a lgunosse sacan desta regla ÿ son ios 

dmnjitecutl, oficial. 
Ciunll, rnuger. 
Ylama, vieja. 
Oztomecntl, mercader. 
PucAtecntl, mercader. 
Tlncatl, persona, O sefior. 
ïultecall, oficial, O mercader. 
lieue, viejo. 

A mnalecn. 
Ciî<n. 
Ylanznttjz~c. 
Oztomecn. 
Puclitecn. 
Tlncn. 
Tulteca. 
Ueuetqce. 

'rairibien ay otros clue toman el ti~r , m e ,  redoblando la pri- 
mera O segunda sillaba. Ex. : 

SINGVLAR. P L V H A L .  

Aclhcaul~tli ''1, hidalgo. Achcncnuliti~i. 
Pilli, principal. Pipiltiu. 
Vilutl, paloma. Viuilome. 

Ay otros que, con redoblar la primera O seguncla sillaba, 
no pierden nada, ni toman tin. m e .  Ex. (2) : 

S I X G Y L A R .  P L V R A I . .  

Aczieyzitl, ola de la mar. 
Il.Iillicnlat1, cierta rana. 
Thtolli, platica. 

('1 Formé de nchto, premier, et de cc~tln, surpsser, CC mot Signifie qui a la 
première place, le premier rang, la meillecire part; de là teachcat~h ou tinchcauh, 
frère ainé, supérieur, clief; acalco teachcnz~f~, patron, maître de navire; nccilla- 
chiani yn teachcaul~, pilote principal, etc. 

i') Les cinq lignes qui suivent ici manquent dans le manuscrit MN, de maniére 
qu'il n'y a plus coiiçordance entre les règles et tes exemples. 



Otros redoblan la primera sillaba y pierdetl algo del fin y 
no toman tin, me. Ex. : 

SINGVLAR. 

Coatl, culebra. 
Cueyatl, rana. 
Culutl, alacran. 
Cuyutl, adiue. 
Cliigualzctl, cierta aue. 
Macatl, venado. 
Mziyutl, moxquito. 
Teculutl, buho. 
Tepetl, sierra. 
Teutl, dios. 
Tzilud, cierta aile. 
Vexoltitl, gallo. 

PLVRAL. 

Cocoa. 
Cuecueya; 
Cz1culu. 
Cucuyo. 
Chicliiqualo. 
Mawapa. 
Mumuyu. 
Teteculo. 
Tetepe. 
Teteu. 
Tzitzilzi. 
Vez~exolu. 

Algunos mas aura, pero estos se me offrescen agora. 
Y es de notar que quand0 los nombres en el plural han de 

tomar estas particulas tin, me, siempre han de perder aiguna 
siilaba O letras del fin, y par;) que en breue se sepan que es Io 
que han de pxder,  digo que si acabaren en tl, tli, lli, ias perde- 
ran, y sobre 10 que queclare tomara elhombre el tin, O me. Ex. : 

SIHGVLAR. 

' ~ i l l i  Cl), principal. 
PellaJ, petate. 
Oquiclitli, hombre. 

PLVRAL. 

Pipilhtin. 
Pet lame. 
Oqzcicl~tiiz ('). 

Los demas que ouiere substantiuos primitiuos en otras ter- 
rninaciones, sin perder nada, tomaran me por la mayor partc. 
Ex. : tuçn, rata, tuçnme (3). 

(1) En composition avec les possessifs no, mo, i, etc. ce nom signifie enfant, fits : 
nopiltzén, mon fik; nopilhuan, mes Gis .  On se sert de nopiltrBitzita, polir dire mon 
Seigneur. (Voir le Compendio, par Paredes, p. 20.) 

@) Ce nom kit aussi oquiehmc. 
(3) Ces substantifs sont peu nombreux et ont aussi le pluriel terminé en tUt : 

tezcan, punaise, tezcnnme on texenntin. ( Compenclio, par Paredes, p. 9. ) 



CAPITVLO OCTAVO. 

Di3 LOS NOiVlBiiES SVBSTANTIVOS DERIVATITOS. 

Los nombres substantiuos unos son prirnitiuos, y otros 
(leriuatiuos. Enlos dicho de los primitiuos, digamos agora dc 
los deriuatiuos. 

Para 10 yual es de  notar que los substantiuos unos se de- 
riuan solamente de nombres, y otros incliferentemente dt. 
noriibres y adverbios, y otros de solos verbos. 

Catl. - Los que salen solamento de norribrcs, unos acabari 
en catl, y estos se deriuan de y sigriifican el honlbrc: 
o persona de aquel pueblo de rlonde se deriuan, y cstos en 
el plural pierden el tl y quedan en cn. E x .  : cle lllexico, Rlexicatl, 
liornbre de Mexico : [~lural , Mexica; de Tlaxctilla, Tlaxcctllttecutl, 
hombre de Tlaxcalla ; plural, Tlaxcallrteca. 

Y para la formacion destos es de notar (.lue los nombrt?s dc 
pueblos par ia mayor parte fenescen en las siguientes sillabas 
O letras : c (l),  cnn, cltan, C O ,  1 1 ~ 1 ,  ?na, pi, tiilnn, tlan. Los c~ue 
acaban en c,  crin, C O ,  bueluen el c ,  ccin, C O ,  cn catl. Ex. : Tepexic, 
cierto pueblo , Tepexicatl, persona cle ta1 puehio ; - iMichztaca~r, 
Micliziacatl, inorador de ta1 pueblo (2) : .- !Verrico, i'llexicad, 
hombre de Mexico. 

Y el forman quitando el tl. Ex. : JI~xic(lt1, d f~>xicu;  - 
/licl~uacatl,  il/lichuaca (3);  y ansi haran algunos otros. 

Y es de notar que algunos (lestos acabatlos en con haxen 
tambien el singiilar en un perdiendo el c m ,  y eti el plural 
sobre el singular toman que. Ex.: Czilltziacan, Culhua, persona 

('1 Le manuscrit MN indique de plus une terminaison ci1 c a ,  niais ne donne 
pas d'exemple correspondant. 

@) On dit aussi : hlicli~ta, ou iWckkzca. ( Cotnpe~idio, par Paredes, p. i h5.)  
t3 )  1,e marluscrit BN fail illiclrzccll~qzta (lu singiilier iliiclitlcr qu'il ne mentionne pas. 
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de tcil p u ~ b l o ,  vel Czllltutrcatl; plural, CuRurtcjzi~, vel Czill~ziucn. 
Pero este singular en catl se usa poco ('). 

I 

De los de chan no se forrnan deriuatiuos en catl, pero suplen- 
los con estos nombres, tlncatl, calle, c lme .  Ex. : Quç~z~lttincl~an 
tlactztl, vel Quaulttincban crtlle, vel Qunzcl~tinchcin chanc, persona 
de ta1 pueblo. 

Y con estos mismos nombres diran en el pliira1 Quauhtincltczn 
tlnca, vei calltque, vcl cltaneque. 

Y esta manera de  dezir se usa en todos (2) 10s otros nombres 
que iienen sus deriuatiuos en catl, çomo Rfexico, INexico tlacatl, 
vei chnne, vel calle. 

Los acabados en lla, tlan, las bueluen en te y aiïaden cntl. 
Ex. : (le Tloxcalla, Tlaxcaltecntl, hombre cle Tlaxcalla; - de 
@cntlan, Cacntecntl. 

Los acabaclos en ma bueliien la a en 4 y aiïaden catl. . 
Es. : A czcll~mn, Acull~mecatl; plirra1 , Acull~nzeca (3). 

Los acabüdos en pn(" toman ne, y sobre el ne, catl. Ex. : 
Otumpn, O~zmzpanecatl, el hombre de la1 puebio. 

Los acabatlos en titlan no forrnan deriuatiuos en catl pro- 
priamente, pero supiense, como los dc chan, por estos nombrcs 
~lacntl,  chanc, calle (5) ,  diziendo Qzcauhtitlcin ~lacatl ,  vei ch(tne, 
 el calle; Qunz~Atitlan tlaca, cl~aneque, vel eall~qzle. 

Y estos con los pronombres no, mo ,  y, bueluen el tl cn zll~, . 

y en el en uan. Ex. : Tlaxcnlhtecatl, notlaxcallttccazcl~, 
ini tlaxcalteca ; plural, notk~xcall~tccazcan. Pero poco usan jun- 

' tarlos con los dichos pronombres. 

(1)  Cette remarque restriclive est tirée du mnnuscril MN. 
b) l'nv. n Se usa barnbien en algtinos de los otros nonilxes, etc.n Manuscrit MN. 
(3) Le pluriel est tiré du inanuserit MN. 
( 4 )  011 pnn : Ltlapalnpn~t. 
("1 Oir bien encore: ealqui oii calcc~tl. Ex.: Qt~rtulititlnilcnl~~i. oil eiclcatl, liabi- 

~;iiit tle (>iiritilit.illaii. (Conit>cndio, pni. IJarcdcs, 1). 1 4 5 . )  



1)E LOS 1)ElIlVATIVOS POSSESSLVOS. 

Ay otros substantiuos deriuatiuos que se puederi dezir \)os- 
sessiuos, y descienderi de solos nonibrcs y fencscen en una 
clestas terminaciones e ,  un ('). 

Estos significan el drieiio O seilor de aqucilo cjue inqiorta 
el nornbre de dande saleri, y para el ~ i lu ra l  todos torrian que, 
sobre el singular. Ex.: milli, la heredad; mille, el tlucrio o sctlor 
della; plural, milleque; - atl,  agua; n f m ,  el ductlo de la agua ; 
plural, auaqzie. 

Y para saber que notnbres toriiaran e ,  qualcs t t ( 1 ,  se dcuen 
notar las reglas siguientes. 

Quando perdiendo cl noilibrc lo que lia de 11crtfer cluedare 
cri vocal toniara el zin. Ex.: (111, ag&; nun, cl serior ile la agua. 
Sacase czcicatl, canto, que tambien liaze cuique, seiïor del canto; 
pliiral, cziiqueque. Y destos que tierien c antcs dc la ntl, algurios 
aura que hagan en que, como cziicntl, aunque sigaii la regla. 

Quando el nombre perdierido 10 que 11a tle pcrder cluedarc 
en consonante pucdr: indiferenternente tornnre, o tonvir un. Er. : 
calli, casa; calle, vel call~un, el serior della ; - caz i~ l ,  cscuclilla ; 
cnxe, vel cnxhtla, etc. Sacnse piltzintli, iiirio, que Iiazc pilltzcn ('1, 

nîadrc que tiene hijo. Pero los cri un son segun Tfascala (a,. 

(1) Les grammairiens poslérieiirs i Olmos distingoenl d'aiiires d6rivi.s cn o mar- 
quant aussi la possession, comme iez~hyo , qiii a de la poussii.re ; mahuigo , qui a 
de la gloire, de l'honneur, clc. (Voir le Cortyendio , par Paredes, p. 1 [i 1,  et le 
Voenb. de RIolina.) Olmos coiisidhrc ces mots comrric cles adjectifs dé ri sr!^. (Yoir 
cap. XI, p. s a . )  

!-: Mais piltziritli vciiaiit de pilli, pilhutc iious parait dire tres -régulier. 
:'' Celle rc)inarcllie est ilaris le maiiusci.it MS. 



Tanibien se saçan ios que quedaren cn n ,  112, porqne estos 
pueden tomar e sobre las taies letras O perdiendolas tonlan ?ta. 
Ex. : centli, maçorca de maiz; cenc, vel cezra, el dueno, etc. ; - 
comitl, olla; conzs, vel coun, el dueno, etc. El uusegun Tlaxcala ('1. 

Y tambien se sacan ios que quedaren en c porque estos la 
hucluen en que, y tambien sobre la c toman hua. Ex. : cactli, 
cotaras; cnque, vel cacl~un. El segundo segun 'I'laxcafa @). 

* 
TERCERA KEGLA. 

Todos los rioinbres que no pierden nada sobre las taIes le- 
tras O vocales en que acaban toman ua. Ex. : tlutzca(3), cipres; . . 
tlntzcazta, el dueiio, etc.; - ueuc, viejo; ueueua, senor dei ta1 
viejo. Destos se saca tapayaxi, sapillo, tapnyaxhztu. 

Tarnbien se sacan los acabados en chi que bueluen ia i en 
c ,  O sobre ia i toman ua.  E? : chichi, perro; chiclle, vel cliicltiua, 
duefi0 del perro. El segundo segun Tlaxcala 

DE LOS QVE VIENEN DE VERBOS ( 5 ) .  

Los verbales en qui buellien en ca y toman un. Ex. : tlryixqui, 
guarda; tlnl)ixcuzrn, el sefior dej ta1 guarda. 

Y es de notar cpe toclos estos possessiuos con los pro- 
nombres no, mo, y, aiiaden c a z ~ l ~  en el singular, y en el plural 
toman uan,  sobre el ca(6); pero es de aduertir muclio que quando 
se juntan a los diclios pronombres mudan el significado, por- 

(1) Cette remarque est dans le uianii~crit NK. 
'-) Idem. - Prononcez, en séparant les syllabes, cae-hucl. 

Var. « tlatzcn~r n Manuscri t BN. 
(&) Remarque du manuscrit MN. 
( 5 )  Ce titre est tiré du manuscrit MN. 
(6)  Ici les deux manuscrits diffb~~ent sensiblement. Nous avons suivi le texte du 

manuscrit BN, et voici celui du manuscrit AIN : «Ex. : mille, quiere dezir el dueno 
del maizal, O de la heredad, y t~omillecauh, que quiere dezir mi ta1 ducfio. 
'flaxcüla dize notlallecauli, vel notlalhtecoyo; y el due50 dize al renlero, ttotlalk~na. 
Mexico le dize s0ma~ecazt1t.n - Notlallecauh, de tlalli, terre, signifie mon maitre 



(lue mille cluicre dczir el ducnio del maizal, O de la hcredad, 
y ~iomillecnzih no quicre dezir mi ta1 duerio, sino nii guarda 
(le  ni 111aiza1. 

DE LOS DERIVATIVOS EN YVTL. 

,4y otros cleriuatiuos que salen (le nombres que acaban en 
y ~ t l ,  O en lz i~l ,  y significan el scr de la cosa, o Io que perte- 
nesce, o CS ancxo a elln. Ex.: teull, Dios; teuyutl, diuinidad, 
O cosa c~ue pertcnesce a Dios, O a su seruicio; - macezialli, ma- 
ceual, mcicezinlzi~l, vasallûje de maceual, O cosa que conuienc a 
rn(rceuct1. Y cstos no ticricn plural, sino quando los juntan n 

los prononibrcs no,  mo ,  y ('1. 

Y la formacion destos es, I)crdicnclo 10 que cl non~brc  ha 
de perder, tomar yut l ,  y si cl nombre c~ucdare en 1 toinara lutl. 
Es. : cuquitl, lodo; cuqzciyutl, cosa de loclo; - pilli, hidalgo; 
p i l h t l ,  hiclalguia. 

Tambien estos deriuatiuos en yiitl, lut1 salen cle nombres y 
aducrbios temporales, y la formacion ilellos es diferente de los 
[)assados, porque cri 10s rluc salen de noinbrcs perdienclo 10 quo 
ha cle perdet- toman cn,  y sobre el cci afiadcn yzlbl. Ex.: cexiuitl, 
afio ; ce~iul icci~zi t l  (", cosa destc ario passado, scil. hccba , o co- 
gitla, vel monamiccnyutl, vcl ye o.xitlhc<ryutl. Dc flituro no se dize(3). 

Y si es aducrbio que no ~ i c r d e  nadn toniara cl c a ,  y sobrc 
cl cn se aniadira cl yzitl. Ex.: ye trecnz~hcayzitl 'a. Ro son en uso 

de terre, et notlnlhtecoyo, mon seigneur. de terre (de ticilli et  teccitli). Les deux 
derniers termes signifient la main, le bras de ma terre (de flnlli et rruitl), e t  mon 
bras droit, ma bonne main (de ?nuit1 et ysctli). 

cL) Celte dernière phrase est da manuscrit BN. - Voir, Q la fin de ce c11;i- 
pitre VIII ,  des exemples de ces substantifs ail pluriel. 

(q Le manuscrit BN porte : vaictiil, aiio; xiz~kc(lytci1,n elc., au lieu do 
reziclitl, etc. 

(:') Ce qui suil le mot cogitl~, dans celle fin d'aliiii.a, est tir6 (III oianuscrit 31N. 
-- AIonarni~ca~~~i i l  vient dr mo?ian&iccctn, l'an yassF. 

:'l' Clioso tlii toiips drtji ancien, aniiqiiiii'. 



los tales aduerbios temporales de dias, como cl siguiente : 
nxcan,  oy, ;'L1xccmcoyutl, ia cosa deste dia,  no se dize, sino :  qui,^ 
omocliiul~ ('1; y para cosas de simiente dizen : quin amnneua (2). 

Y quand0 de algunos nombres ~ ~ e r b a l e s  se deriuaren estos 
de yut l ,  formar se han de la tercera persona del pretcrito 
plusquampcrfecto de la box de actiua afiadienclo yutl. Ex. : tln- 
tonni, sefior O liablador; otlntoca, aquel avia Iiablado; 11iito- 
cnyutl, cosa cle senorio; 

Tloxinqui, carpintcro ; otlnxincci, aquei auia labrado ; tlnxin- 
c(~yut1, cosa de carpiniero ; 

Tlacuilo, escriuano; otlncuilocn, aquel ailia escripto; tlciczu- 
locayutl, cosa de escriuano. 

Los que descienden de nombre de pueblos, corno de Mexico, 
niexicayutl, forniar se han de su nombre deriuatiuo acabaclo 
en catl, boluierido el 11, en yutl. Ex. : de Tloxcall(t, Tlaxcnllitecatl; 
~laxcall~tecayutl,  cosn de Tlaxcalla. 

Sacanse los nornbres de piieblos que acaban en chan y en 
tillan, porque estos sobre el nîismo nombre del pucblo tornan 
ca y afiaden yutd. Ex. : Qunuhtinchan, qzrauhtincl~nncn~z~tl; 
@tl(iz~litilkf~n, qu~uhtitlnncnyutl.  

Y es de notar pur, los nornhrcs substantiuos que fenescieren 
en c preposicion, y tarnhieii los adjectiuos que acabaren en G 
tomaran n sobre la c y a5adiran yz~tl.  Ex. : ylliuicac, en el 
cielo ; yll~z~icncnycylctl, cosa del cielo ; - cuztic, cosa amarilla ; 
cucticayziJ, amarillez de la ta1 cosa. 

Y estos deriuatiuos con los pronombres no ,  nzo, y ,  etc. en 
el singular pierden ei 11, y en el plural toman z~nn.  Ex. : nncayutl, 
coka de la carne O cucrpo, nonncayo, mi ta1 cosa; - plural, 

(') Qui se fait, vient d'avoir lieu. 
(y) 011 simplement nmaneztac, tendre, frais, réccmineiit cneilli. (Vocab. de 

IIolina.) - Dans le manuscrit R N ,  cet alinéa est rodnit, après la syllabe yutl, ailx 

~nols  s~livants : <<Ex.: nrcnn, oy, nrcnncnyutl, ICI rosa deste dia.>> 



.. 
~ , o t i a c c ~ y o z u r ~ l  ilj, mis tales cosas ; y totiinse por rnis h ~ ~ o s ,  O los 
de mi cosa. 

Pero quando cstos de yutl O l? t t l  clescienden de iiombres o 

aduerhios temporalcs, cntonces en el singiilar rcscibcn los 
tales pronombrcs, nias en cl plural no se dizen sino quanclo 
se hübla de cosas aninladas. 15. : xiz6hcn:ylctl, cosa del ario 
presente (2): n o x Z ~ I ~ c ~ i y o ,  mi ta1 cosa ; plural, n o x i z i h c n y o l u a l  , mis 
tales cosas, scil. anirnadas. Y SC usa poco cste plural. 

CAPlTVLO NONO. 

DE: LOS DERIVATIVOS SVBSTBNTIVOS QVE DESCIBWDEJ IIE VERBUS. 

110s verbales 1)ueden resccbir antcs cie si una tlcstas trcs 
particulas tla, t ~ ,  ne, y unos las resciben toclas, y otros algu- 
nas, y otros no resciben ninguna. Y cluantlo cstas particulas 
se anteponen a los nombres verbales ticncn el mismo signifi- 
cado que en el verbo de donde desciendcn; y puesto que se 
tiya de tratar de Io quc significaii en la materia (le los vcrbos, 
en brene Itornemos aqui 10 quc para cl prescntc pro[)osito 
Iiaze el caso. 

Es de saher que cl t l n  signifira generaiidad cn el nornbrc 
con quien se junta,  y cl te que la signilicacion del nornbrc 
passa en cosas animadas. El ne se usa poner en los nombres 
que dcscicnden clc verbos a los quales se anteponen n i t zo ,  

Dansle manuscrit Bi\' le copiste a écrit, par erreur, noncryoa. Le manuscril MX 
Iiadiiit ainsi: anonacnyo, rni cuerpo; pliirai nonncnyoîurn, mis cuerpos.Y tomase 
~ O I '  mis hijus.,, Yucayotl dérite de ~zcicatl, cliaii. 

('i Le rrlariuscrit PIIN porte pnssndo, ail lieii de prcsellte. I ~ i ~ ~ I ~ ~ c ~ y t ~ i l  signifiant ce 
q u i  coricerne L'année couranlc poiir. la ~ ~ a r t i e  écoiilée, l~t'cscntr vaut peut-ètre 
rriieux qiie l)nss<i(lo. Mai!:, d'lin aiiire côlé, pnssnclo exclut toute itlSc de fiiiur cjuc 
ii:p~~isse absoliiiiicnl le siil~stanlif .riu/icnytitl. De telle soi,iib rlii'il (~11t i:(i: ~>Iiis c'l;iii. 
ile ilirc : rtrosa dcl aiio ~ ~ r c s ~ ~ t i l i ~  por la 11nr.L~ l,nsi.;iil;i.:: 



timo, etc. ahora sea por lia de reflexion, O porque ei verbo 
10 tiene de suyo. Ex. : de rnotlnçotl(ih, que significa ayuellos se 
aman, viene netlacotluliztli, que es el amor con que algnno se 
ama;- de ninogazta, que es ayunar, viene neçaualiztli, el ayuno ; 
porque el ma de la tercera persona dei verbo en estos de liztli 
se buelue en ne. Pero los verbales acahados en ni  quedar se 
han en el nlo del verbo. Ex. : motlnlou, aquel corre; nzotlaloti~zi, 
corredor. 

Deuese tambien deriotar que quando el nombre al yual 
se anteponen estas particulas començare en vocal, ni se per- 
dora la vocal del nombre ni de la particula. Ex. : tlasliziinni, 
deseoso; teauill~ticini, el que alegra a otros; neauillitiliztli (Il,  el 
regozijo con que algunos se regozijan. 

DK LOS VERBALES SVBSTANTIVOS. 

Liztli. - Estos verbales substantiuos fencsccn en tlioersas 
terminaciones, unos acaban en liztli y significan la action y 
operation del verbo, assi como enseÎianfa O doctrina, etc. 
Ex. : temncl~tiliztli, la doctrina con que yo enseno a otros. 

Estos no tienen yiural. La formacion dellos es del futuro 
del indicatiuo boluiendo la tercera persona en liztli. Ex.: tella- 
çotlaz, aquel amara ; îetl~içotlciliztli, el amor con que aman a otros. 

Sacanse los que se deriuan de los verbos acabados en cn, 

clile se forman del futuro perdiendo la z ,  y boluiendo el cn en 
qzci y anadiendo liztli. Ex. : tl(~nell~~ocaz, tlnnell~toquiliztli (2) .  

Y quando estos salen de verbos neutros absolotos acabados 
en y se pueden formar de dos maneras : la primera coino ya . . 
es clicl-IO, la segunda sobre la z +l futiiro toiiiar di. Ex. : mzyuzz, 
morira; miquiliztli, ve1 miquiztli, rnuerte. 

(1) On dit aussi : nean~ill~tilot~i. 
(%) Foi, croyance; cle nslhtoea, htur nell~tncn~. Omis dans le manuscrit B N ,  cet 

nliiiéa préci.de , l fort, dans le maniiscrit M N ,  i'alinéa qui coniiciit la réglo géiiérale. 



Y los que salen de verbos actiuos pueden tornar las parti- 
culas t / ~ ,  te, ne, porclue si vienen de verbos neutros que no 
tuuieren nino, timo, etc. no las pueden rescebir. Pero si tienen 
nino, timo, etc. toman solo cl ne, como esta dicho ('1. 

Con los pronombres no, nzo, y, etc. pierden el tli, y cjuando 
les dan plural hueluen el tli en hztan cl'. Ex.: teclticaualiztli, 
csfuerço; notecl~icnutrliz, mi esfuerço con que csfuerqo a otros; 
[)lural, notechicazccllizl~ttcrn (3), mis esluerços y tamhien rnis esfor- 
:adores. 

L1i.- Otros acaban en Ili y tienen el mismo sigiiificado quc 
los de liztli. Ex. : nemtrcl~tilli, la doctrina con que algunos SC 

cnscfian O deprienden; ternaclitilli, la doctrina que enseïian a 
otros. La formacion destos es boluer la z clel futuro en Ili, 
coriio parece en los exemplos ya diclios. 

Y en esta sigriilicacion de substantiuos no pueden tomar 
inas de las particulas te, ne, porclue rIùando tornan tla se hazen 
adjcctiuos como se dira adelante ("). Con los pronombres no, 
mo, y, siguen la regla de los priniitiuos ncabaclos en lli, etc. 

Ni. - Otros acaban en n i  y cstan en lugar de los nombres 
que en nuestro castellano dezimos nrnndor, lector, etc. y el plural 
hnzen de dos maneras, porquc O toman me,  O anaden una It 

sobre el ni. Ex. : tetl(t~otlani, amador; plural, tetlacotktninze, vcl 
tetlncotlanil~. 

La formacion destos es de la tercera persona del presente 
tlel indicatiuo anadiendo ni. Ex. : tlclqutc, nquel corne; tluqzbnni, 
comcdor. 

( '1 Rcslriction tirée du manuscrit MN. 
" Celle secoi>de phrase est tirée du maiiuscrit RN. 
(") Le manuscrit &fX n'admet pas ce pluriel. Voici ce qii'il porle : r< Pliiral no le 

tiene, sino del verbal en ni. Ex. : tschicuuani, rio~cckicnithcaci/i, mi csforyador; 
plural, notechicctukcaztan. n J 

(" Voir ci-aprés capilulo iindecimo. 



Estos no rescil~en mas de las particulas t h ,  te. Pero q u a n d ~  
descienden de verbos neutros que tuuieren nino, timo, nzo, etc. 
quedarse han los verbales con el mo de la tercera persona del 
verbo, y no la bollieran en ne, como hizieron en los de lisdi. 
Es. : motlalon, aquel corre; n~otlalouni, corredos. 

Y 10 mesn~o se dira de los verbajes que salieren de vcrbos 
actiiios reflexiuos que tornaran tambien cl mo. Es. : motlnço~ln, 
acluel se ama; motl~zçotlnni, amador de si mesino; pero ayunta- 
dos a los pronombres no, mo, y, el mo bolueran en ne. Es. : mo- 
nznchtinni, no ne mach tic nul^, mi ta1 liijo, vel que se ensei5a ('). 

Y los que salen de vcrbos actiuos con los pronombres no, 
mo, y, sobre el preterilo piusquamperfecto del verbo donde 
descienden tomaran u l ~ ,  y parii el plural tinn quitando la O del 
principio. Ex. (2) : otlnpixca, aquel auia guardado; notlapixcnuh, 
 ni guarda ; plural, noilu~~ixcaz~czn, rnis guardas. t 

&!as si desciendcn de vehos neutros que tieneri rno eii la 
'tercera persona no se jilntarari con los pronombres, y ansi no 
diremos nomotlnlocnzil~. Pero si salieren de verhos neutros que 
no tienen el bicn se jiintaran con los pronombres no, mo, 
y, etc. Ex. : tlnccnni ("), anclador, bien diremos notlngncazcl~, mi 
andador. 

Otros acaban en ni que salen de la boz impersonal y signi- 
fican el instrument0 con que se exercita la opesacion del verbo. 

(') Mo~nncl~tiani signifie 6tiidiant. - Cet alinéa a été omis sur le maniiscrit BN 
et le manuscrit MN en reproduit les trois dernières lignes à fa fin de 1';ilinéa sui- 
vant , et presque dans les mêmes termes : ~ P e r o  deue se notar que qiiando los 
acliuos reflexiuos se junlaren con los pronombres no, mo, y, etc. el mo volueran 
en ne. Ex.: moinnchtinni, noneînncl~ticauh, mi ta1 hijo que se ensefia-n 

(') Ici le manuscrit BN a trois pages et demie en blanc. On pourrait craindre 
iine lacune, mais il est aisé de voir que les folios s i  et 23 se font parfaitement 
suite pour le texte. Le manuscrit M N  ne permet, d'ailleurs, a~iciin doute A cet 
Ggard. - 

("1 Le manuscrit BN porte 110. C'cd une errei~r du copiste. 
n e  tlnrrn, coiirir, mardicr vite. 



El l)lilrül Iinzen como los l~assaclos afiaclicndo nze o IL sobre 
el ni. Ex. : tlczteconi, hacha, O instriiriienta para cortar; plural, 
tlateconime, vcl tlnteconilt. Y en cstos no sc-! iisa muclio el 
plural ( l) .  

La fortnacion clellos es del presente del inclicatiiio cle la 11oz 
impersonal afiadiendo ni. Ex.: temnchtilo, todos ensefian; te- 
wlachtiloni, aqiicllo con que ensefian. Y estos no pueden estar 
siri una destas tres particulas tln, te, ne; no se pueden juntar 
con los pronombres no,  mo, y, pero para dezir mi ta1 instru- 
ri~cnto anteponen los dichos pronombres al preterito imper- 
fccto de la actiua. Es. : tlateeoni, instrumento con que cortan; 
notkttelzlin, mi ta1 instrumento con que eorto, etc. 

Qzti. - Otros acaban en qui y estos por In niauor part:. soi1 
riomltrcs oficialrs que exercitan la operacion dr31 verho doncle 
salen, y en cl plural bueluen el qui en que. Eu. : tl/q)ixqzri, 
guarda: plural, tlal~i,~que. La forniacion dellos es de la tercera 
persona dr.1 singiilar del prctcrito perfecto percliendo la O del 
principio y afiadiendo qzti. Ex. : nitlntzuma, coscr algo, liaze en 
la tcbrcera persona del prcterito otlntzun, prrdicndo la O p to- 
riîanclo qtii hara ~latzzinyzii, el sastrc. Y eslos no toman mas cle 
lai; particulas tlr , te. Y con los pronornbres no, ino, y, etc. hazen 
en el singular y plural como diximos de los d~ ni  que salen de  
~ c r L o s  nctiuos. Ex. : tlczpixq~li, notlapixctzuh; plural ,notlnpixcnztal2. 

Yun. - Otroh actiban r n  yaiz, ! tJstos salen de ia boz irnper- 
sonal, y son el pretcrito irnperfccto del inclicntiuo de  la dicha 
boz a la letra antcponiendoles los pronombres no, mo ,  y, etc. 
Significan el lugar donde se haze la operacion que importa el 
vcrbo. Ex. : temczchtiloynn, el lugar dond:: todos ensefian. Toman 
las ~,xticiil;is t h .  t r ,  n p ,  aunr~ue c.1 tl,z no con totlo vrrho (2). Y 

1' (:elle rciitarqile cst tirée dit manuscrit MX. 
:?! L;i derriiéiv pariic ( 1 8 .  cctiv lil~rase ('hi i i r t l i )  1111 ~t~û~i t iscr i t  115. 



cstos impersonales no se ji~ntan con los pronombrcs ? / O ,  1110, y; 
pero para dexir mi ta1 lugar, reduxenlos ai preterito imper- 
fecto dei indicatiuo de la boz activa anadiendo una n. 
Ex. : tlaqualoynn, el lugar clonde comen; notlaquayan, mi ta1 
lugar donde yo como 

Ca.- Otros acaban en ca (2), y estos.por la mayor parte des- 
cienden de verbos cornpuestos con nombres. Significan 10 
mesrrio que los de yan sobre dichos que es el lugar doilde se 
exercita O haze la operacion del verbo. Y estos en el plural redo- 
bian la primera sillaba. Ex. : callyixca, el l~igar donde guardan 
algo ; plural, cacallbpixca. La formacion deilos es de la tercera 
persona del singular del preterito plusquamperfecto quitando 
la O del principio. Ex. : ocacchizlhcn, aquel auia heclio cacles; 
cciccl~iuAca, el lugar donde se hazen cacles. Y estos con los pro- 
nombres no,  nw,y, no pierden nada ni afiaden. Ex. : concltiulicn, 
e3 lugar donde se hazen ollas; noconchiulzca, mi ta1 lugar. Y en 
el plural redoblara tambien la primera sillaba y dira nococon- 
chithhca. 

Otros acaban tanlbien en cn,  y estos salen solamente de la 
boz passiua y tienen el significado pnssiuo y en soi0 esto di- 
fieren en la signification de los de liztli. Y estos rio piieden 
estar sin los pronombres n o ,  mo ,  y ,  etc. y son el preterito 
plusquamperfecto de la passiua quitando la o dei principio, 
y antepoiiiendoles los dichos pronowbres. Ex. : no~k~yecu l l~~i loca ,  
el seruicio con que yo soi seruido. No toman particula nin- 
guna porque la passiua donde viencn no las tiene. 

(') Cf. le Compcndb,  par Paredes, p. i 36. 
@) Ou cnn. (Voir ie Compendio, par Paredes, p. i 3.5, oii il est dit,  entre aulrcs 

ctioscs, que ces sobstaniifs verbaux ne pisennent pas les possessifs no, m o ,  i ,  eic.) 



CAPITVLO DECIMO. 

DE LOS NOJIBRES ADJECTIVOS PRIIIITIVOS. 

Los atljectiuos son en dos maneras, unos son primitiuos y 
otros deriuatiuos, y entre los dcriuati~ios unos sr  dcriuan cl<: 
nornbres y otros dc verbos. Tratarernos prirnero d~ los pri- 
mitiuos y despues dc los deriuatiuos. 

Los nombres ncljcctiuos 'primitiuos son pocos y algunos 
llellos en la variacion dificultosos. E' por tanto porne aqui los 
qnc  se me ofrescieren. 

Alzw ,  por si solo no s e  dize; y juntndo con la tercera per- 
sona del pronombre en el singular dizen yanctr, y significa 
su ygual, O 10 que esta conjuncto a otra cosa. 

Anionc, no estoy aqui aunque auia estado, O no soy nada 
aunque J O  era. Esta en lugnr de nullus, y variasc desta ma- 
nera : Anionc, ationc, aoac ;cl nyocnc; - plural, citionque, 
nnmionque, cloaque, vel c/yocnque, vel aoncnque ('1. 

Atlei, ninguna cosa, vel niltil, vel null~ls, O no soi nada, y 
dizese de cosas animadas quanclo significa no ser nada, y cn 
la tercera persona usan para cosas inanimadas y quiere dezir 
no ay nada, y para denolar el seg~inclo significado se varia 
desta manera : i a  anitlei, rio soi narla; 2" atitlei, 3" ntley; - 
plural, i a atitleitin, a&' amatleitin, 3a atleitin. Y tambicn dizen en 
el plural : ntitlenze, nntleme, ntbme. 

Auc tbi, este significa qiie antes auia algo, pero cluc ya no 

(') Le manuscrit MN ne mentionne que les 3" personnes di1 singulier et du 
 luri ri el, ainsi qii'il suil : ct Aucc~c, no esta aqiii aunque ania estado, esta en lugar de 
nztltos (lisez nullus), y variase desta mnnera : singular, 3" nrtcoc, vcl nyocac; 
pliiral , nucngirR, vel ayncoqrte.~~ 



ay natla, O quiere dezir antes era algo, y ya no soi nada, y 
en este segundo significado se varia desta manera : 1' auc 
nitlei, 2' atcc titlei, 3" auc tlei; - plural, 1' auc titleitin, 2" nuc 
nntlcitin, 3" azlc tleitin. Y tambien dizen en el : 1"  nîcc 
titleme, 2' azcc antlemc, 3' (tuc tleme. 

Aytrc, ninguno, O no estoi aqui, O no soi nada. En el se- 
gundo y tercero significado se varia en esta manera : 1" anac, 
no estoi aqui , O no soi nada ; ?>tac, 3" aync; - plural, 
i a  ataque, 2' arnaque, 3" nyaque. 

ElIl no se halla por si solo sin los pronombres no, mo, y, etc. 
y con ellos quiere dezir diligente y variase en esta manera : 
3 a nellb, yo soi diligente; ad mell~, 3" yell~; - plural, i n   tell^, 
2"  amellh; 3" ymell~ ('1. Y tanibien dizen en el plural : tell~tin, 
nmchtin, yellttin. 

Y con estcl nombre y los passados parece que los pro- 
nombres no, mo. y, eic. no son possessiuos, sino estan en 
lugar de ni, ti, an (2). 

Yzthqui, vel yuh quiere dezir talis et tale, y variase en esta 
manera : Singular, 1" nitchqui, ta1 soi; 2" tiul~qui, 3" yuhqz4i; - 
plural? la tiulzque, tales somos; aa améul~yue, 3"uukque. 

Yxquicl~, vel i t ~ q u i ( ~ ) ,  todo, O tanto, dizese e n  el singular 
de cosas animadas e ynanimadas; - plural, ixquicktin, vel 
itzquintin. Y este se dize solamente de cosns animadas. 

Il'(ucl~i, todo ; plural mzcchintin ( 4 ) ,  todgs. En el singnlar y plu- 
ral tiene ia diferencia que e] passado. 

(') Le manuscrit BN porte yelh. 
(*) Si elh est accompagiié des possessifs no, mo, i, etc. les mois qui précèdent 

ct celui qui suit, yuhqzii, re~oivent surtout les pronoms personnels si, ti, an. 

(* Iizqzii el par conséquent le pliiriel itzq~tintin sorit tirés da manuscrit PIN, 
!" On dit aiissi eiuclrin , rnuchtin. 



iVelli, cosa verdaclera. 

Oui, cosa ardiia , O dificui tosa. 

Quauhtic, cosa grande. 

Qzialli, cosa buena. 

Quexquich, vel yziezqui, vel cnn clclhi ('), quanto , O que tanto. 

Vey, cosa grande, scil. animal; plural, zccuei, vel ziecrynme, 
v para aves ueuey @). 

-Z>ixuhqzii, cosa vcrde. 

Yectli, cosa buena. 

Y estos adjectiuos primitiuos, quando las cosas de que se 
dizen son animadas, por la mayor parte en el plural tomaran 
tin sin redoblar sillaba, y tambien redoblanclola podran tomar 
tin. Ex. : qunlli, bueno; plural, qunlhtin, vel qunqlcnll~tin. 

Pero si son de cosas ynanimadas redoblaran la p imera  
sillaba sin tomar tin. Ex. : quauhtic, cosa grande; plural, 
qz~nqunuhtic; - ueyac, cosa grande O larga , scil. arbol , palo , 
paja ; plural, zieueyac (3). 

Y esto sobre dicho se ha de entender quando el ta1 nombre, 
nhora signifique cosas animadas, O ynanimadas, tauiere plu- 
ral, porque no a toclos los adjecti~ios se les pueden dar. 

DE LOS N O I B R E S  NYBIERALES DE COSAS ANIMADAS. 

Sirigular, ce, uno; - plural, cerne, ceyuiniin, cequin. 
Singujûr, occe, otro ; - plural, occequintin, cequintin, cequin. 

"1 Cm ac1li est tiré du manuscrit BN. 
01 Dans le manuscrit MN, à partir de scij. - Vecnpame, de uecapnn, qui marque 

surtout l'éloignement, la distance, i'élévalion : uecapnn calli, mais011 éleve'e. 
("1 Ces deux exerriples sont : le premier, du manuscrit BN, et le deuxit!me, (111 

iiiniiciscrit MN. 
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Singular, 1" C ~ L  nocell~ i i ) ,  a" ca)L mocell~, 3" çan ycell~; - 
plural, 1 can tocell~dn, 2' $an amocellbtin, 3" $an ycell~tin. 

Cnriiyo, yo solo, variase en esta nlanera : singular, 1" con- 
iyo,  3' Fan tiyo, 3" $an iyo; - plural, 1" $on ti~oque, an çun 
(tmiyope, 3" çan iyoque. 

Y para dezir ambos usan clesta preposicion ucin, coi1 los 
pronombres, desta manera : 

Singular, 1 "  nounn, conmigo ; 2" mouan, contigo; 3" yuan, 
con ac~uel; - plural, la toneuan, ambos; 2" amoneuan; 3" yuan, 
vel ynezian. 

Yonteixtin, vel ymonteixtin, ydem para animales y aues. 
Y para dezir mas que dos, dizen : tocepan tiazque, toclos 

juntos yremos. 
1 tomextin, nmbos; as amomextin; 3" ymomexiin, sel yomex- 

tin, dizese para culebras, O peces, O personas. 

DE LOS NOMBRES NVIIERALES DE COSAS YNANIHBDAS. 

Centetl, una,  scil. manta, piedrn, palo, papel, etc. 
G, uno. Dizenlo tambien para arbol, petate, etc. 
Occentetl, otra, scil. picdra, etc: 
Centlamantli, una cosa, un sermon, platica , O cantar, O cosas 

pareadas. 
Occentlamtlntli, otra cosa , scil. ~ i e d r a ,  manta, sermon, O 

cosas pareadas (2). 

Cententli, ceneamad, una palabra. 
Occentenbli, otra palabra. 
Occeqz~i, sel cequi, otrn cosa, O mas, etc. - 
Occeccn es Io mesnlo que occequi, y es para cosas de comer, 

O mantas por orden puestas. 

('1 Signifie : moi seul, rien qiie moi. nocelh onil~zmlln, je vins seul. 
0) Le manuscrit MW s'arrbke ail mot swmon. Le reste est tiré du man~isci.it RN. 



Otras vczes, occcccc~ es aduerbio y quiere tlezir cn 01rii 
parte. 

Yontlrimnnixtin, ainhas cosas. 
Yonteixtin,, ambas cosas, scil. piedras. 
Ym,omextin., ambas,  scil. palos, arboles . cstc. 

B% @ V I S ,  VEL @ V I ,  T SVS COMPYESTOS. 

Ac, nqzei, nqziin, qiiien? preguntado; - plural, nqzliyrre. 
Ac yel~o~[tl? quien es aquel ? - plural ,  nquique yehomtin. 
Yn nguin, el que;  - plural ,  yn nqtrique, los q u e ,  scil. vi- 

itieron. 
Cntleoatl, que  O qual ,  ltara cosas ynanimadas. 
Caca cutleoatl, quaiquiera, para cosas ynanimadas ('1. 

Yn nqui, vel in nqziin, qualquiera que ,  O el  q u e  - I~l i l ra l ,  
in aquique, qualesquicrn que,  O los que. 

Ceceme, vel ceceyaca, catla uno , O cada qual. 
Acn, alguno: - pliiral, ncmne, algunos. 
Tlein (2) ? que ? 
Tlein y ? que es esso ? 
Tlein O ?  que esto? 
Cntli in Peclro ? donde esta I'edro Y - pliiral, ratligue (3' ? 

:') On dit également ç q o  tlein, ou yn p ç o  tlein. 
On emploie aussi tle? Tle tai ? que fais-tu? 
Cntli est pour can tli ou tle, tlein; de là les pltiriels ccttlique, entleique OLI 

cntleime. (Voir le Compendio, par Paredes, p. 36.) - Le maniiscrit M N ,  d'oh 
nous avons tiré cette ligne, présente, folio ~ l i l i ,  un autre tablea~i de  ces prononis, 
que I'on aurait peut-être tort d'attribuer à Olmos et qui ,  d'ailleurs, fait double 
emploi. Noiis en extra~ons cependent une expression omise ci-dessus et se rap- 
portant à tlein qui, précédé de  y n ,  cesse d'élrc interrogatif: nlo que,  relalivo, 
?ln tlein, para cosa ynanimada.n Yn llein ticchillct, ce que 111 rais. - Xiccnrl,ti yti 
tleih nirnitzil/~uirc, bcoiite ce q i ~ c  jc le dis. 



GAPITVLO VWDECIMO. 

DE LOS DERIVATIVOS ADIECTIVOS. 

Los dcriuatiuos adjectiuos unos se deriuan de nombres y 
otros de verbos. 

Los que se deriuan de nombres acaban en una destas termi- 
naciones yo, Ilo. Y el significado destos es cosa que tiene aquello 
que significa el nombre de donde salen. Y estos en el plural 
toman que sobre la o. Ex. : çuqzcitl, lodo , O barro , çuquiyo, 

cosa lodosa ; plural, buquiyoque. 
La formacion destos es, los acabados en yo que salen dc 

nombres acabados en 11 O en tli hazen al nombre perder el 11 
o el tli, y toman yo. Ex.: yztntl, sal; yztnyo, cosa salacla; - 
uctli, vino; ucyo, cosa vinada. 

Los acal~ados en 110 se forman de los nombres acabados en 
112' boluiendo la i en o. Ex. : tenznlli, materia; temallo, cosa que 
tiene materia. 

Y estos con los pronombres no, mo, y, etc., Iiazen en dos 
maneras en el singular, porque O se quedan en la mesmn ter- 
rninacion tomando los pronombres al principio , O tambien 
sobre la O toman cauh, y en el plural los unos y los otros toman 
unn. Ex. : yztatl, noztnyo, vel noztayocnulz; plural, noztayouan, 
vel noztayocauan. 

Y es de notar que el primero significado es muy diferentc 
del segundo, porque el primero denota que aquello que ini- 
porta el nombre esta en nii mesmo, y el segundo que esta en 
cosa mia. Ex. : çuquitl, es lodo, çuquiyo, cosa lodosa, noçzi- 
guiyo querra dezir mi suziedad, O el lodo que esta en mi; 
1)wo no~oqzciyocnul~ querra dezir iili cosa suzia. 





derramarse O esparcirse; mcrxexellrtic, cosa esparcida O clespar- 
raniada. 

Los acabados en t i  sobre el ti toman c. Ex. : de ati ,  clerre- 
tirse, atic, cosa derretida , O raki. 

Los de tin bueiuen la n en c. Ex. : tlilhlia, hazerse negro, 
o entintarse ; t l i l l~iic,  cosa negra. 

Los de n i  bueiuen el n i  en c ,  y toman, sobre la c ,  tic. 
Ex. : coyoni, horadarse; coyoctic ('1, cosa horadada. 

Estos no resciben las pariiculas t la,  te ,  ne, ni salen dc to- 
dos los verbos destas ,terminaciones sino de aigunos. 

Con los pronombres n o ,  m o ,  y ,  etc., hazen en dos mane- 
ras : O tornan n sobre la c ,  O bueluen la c en cnuh. Ex. : cnt- 
yauac, cosa suzia; nocatçauac~t, vel nocagauacazch. Y es de notar 
que estos dos tienen Xiferente significado, porque el nocal- 
cnuacn quiere dezir la suziedad cjue esta en mi;  y nocatçnz~n- 
cault quiere dezir mi cosa suzia. De manera que entramos se 
tornan substantiuos con los pronombres no ,  m o ,  y ,  como esta 
dicho en los verbales substantiuos acabados en cn que salen 
de la actiua. Y ansi el uno como el otro en el plural tomaran 
z~ntl y Eiaran nocat~aunctrucrn (2'. 

Lli. - Otros acaban cn Ili, y el significado dcstos es el clel 
participio del preterito dc la boz passiua , en el plural. biicl~icn 
cl l i  en tin., antcponiendo una IL. Ex. : tlcrcsncnzlalli, cosa apa- 
rejada; I)luraL, tl~rcencatcnll~tin. Y estos algunas vczes tienen si- 
gnificado cle substantiuos, como tlcrnznclttilli, discipulo , O cosa 
ensefiada. 

(1) OIJ dit aussi coyottqui (voir 1:i note 3 .  p. 53). De même caxani, se dt;tcndre, 
se délier, fait caxayu i ,  chose déliée, etc. 

b) Ce1 alinéa, dans le manuscrit AIN, est beaucoup plus court. Le voici trxtiic!l-. 
lement : nCon los pronombres no, ma, y, toman a sobre la c. Ex. : catpauac, cosa 

- suria, ~tocatpauacn, mi tal, etc. Si son personas negras bueluen la c en cnuh. 
Eu. : ~lillilic , negro, liotlilhticntth, mi pegro ; plural, notlilhticauan. n 



Estos sc furman del futur0 de la ;iciiua 1)oluienrlo la 2 en 
lli, como parece en el exeniplo ya diclio. Toman solanlente la 
particula tln porque ririarido tornan te, ne, se hazen substan- 
tiuos y mudan el significaclo, como esta dicho en ia niateria cle 

los verbales substantiiios ('1. Con los pronoriibrcs no, ?no, y, en 
el singolar percleran el li y tomstrari h ,  y en el tornaran 
tcan sobre el singular. Ex. : tlumnchtilli, el tliscipulo, O cosa 
cnsc~îiada , notlnmuclttillt : plural, notl(znzucht~1l~ucin. 

Ni. - Otros acabaii en ni, y estos saleii clc la passiua y el 
significado dellos es 10 yue en nuestro castcllano dezirnos : 
cosn trmnble, acncrable, O cosn dignn (le ser amncll; cn el plural 
roman me. Ex. : tlr~otl~iloni, cosa arnable, O dignn (le scr anlada; 
~ ) l u r a l ,  tkr~o~lrlonimc, los tales arnablas. Aiinque estos pluralcs 
no se usan miicho(". 

Lii fortnacion deslos es de la tcrcera pcrsoila dcl prcsente 
clel indicatiuo de In  boz passiua ariadiendo ni,. corno parece 
en cl csemplo y n  tliclio, etc. 

Estos rio tonian particula alguna porcine ln passiria dc (lontlc 
clescienden no la rescilx, tampoco se puctlcn jilntai. con los 
pronornbres no, ?no, y, etc. 

Ki. - Otros acaban tanil_iic:ii en n i ,  y significari scr la çosa ta1 
como 10 inil,orta la signific,acion clcl verl)o de dontlc tlescienden. 

. . . . .  
Y estos en el p l ~ ~ r a l  ton~ün nlc. Ex.: ~n1qu2, niorir, vnryzcznz, 
cosa rnortal; plural, ~niqz~iniunc. Estos en esta signification no 
I ) ~ ~ d e n  venir sino tlc verbos ricutros que  significluen passion 
yntrinseca, porque, yuando son de vcrbos (lue sigriificiin pas- 
sion extrinseca, conio motk~louni, corredor, entonces son sub- 
stuntiuos y tienen olro significado, como esta tlicho. 

La formacion dt?stos es de la terccra persona del presenicl 



del inclicatiuo de la boz de actiua afiadiendo ni. Estos no to- 
man particula ninguna, ni se juntan con los pronombres no, 
mo, y, etc, 

Dtros verbales adjectipos ay que no tienen terminacion de- 
terminacla porque son a In letra la tercera persona del prete- 
rito perfecto del indicatiuo de la boz clc actiua quitando la O 

dei preterito. Y el signiticado destos es actiuo, y significa 10 
que importa el verbo , como cosa alegre , O cosa espantosa , que 
aiegra, O espanta; y en el plural toman que, sobre el singu- 
lar. Ex. : temnnznul~ti, cosa espantosa, que espanta; plural, 
temamaul~tique. Y en este significado no pueden tomar mas de 
la particula te, y no pueden estar sin e h .  Y tomando el tlu, te 
se hazen substantiuos. Ex. : temnchti, el predicador; - tlacuilo, 
el escriuano. 

Y estos substantiuos salen de pocos verbos. Los adjectiuos 
rio resciben los pronombres no, mo, y, pero los substantiuos 
tomaran cnull en el singular y cciuan en el plural. Ex. : tlncuilo, 
escriuano, notlaczcilocnult; plural, notlncuilocaz~crn; y estos tam- 
bien puedenj ser de tbzcuiloani; - temnehli, predicador, 
notemachiicnul~ , etc. 

Qui. - Otros acaban en qui y significaa la cosa por la 
qua1 ha passado la action O signification dei verho, coino cosa 
lauada O podrida, etc. Estos en eJ plural bolueran el qui en 
y2~e. E X .  : tenqui, cosa llena; plural, tenque; - palanqui, cosa 
poclrida O Ilagada; plural, pnlnnqua ('). Y estos salen de verhos 
~ieutros, y no de todos. 

La formacion dillos es clel preterito pcrfecto del verbo 
dondo salen, quitando ln O del principio y afiadiendo qui. 
Ex. : coyaua, ensancharse, preterito ocoyaulh; y de aqui viene 

(') Le premier exemple est du nianuscrit BN,  et le second, du  manuscrit MN. 
Ils viennent dc terni, se ~timplir, ct de pnlnni, se pourrir, sc corrompre. 



coynuliqui, cosa ensanchada , O lzoradada ( l);  plural, coyauligzce (-). 
Estos no pueden en este significado tomar particula ninguna 
porque salen de verbos neutros y quanclo las toman salen 
de verbos actiuos y hazense substailtiuos como esta diclio 
mudando el significado. Ex.: tenqui, cosa &na; tlatenqui, el 
que hinclie algo (3). Con los pronombres no, mo, y, eslos ad- 
jectiuos en el singular bueluen el qui en cnuh y en el plural 
en cazcan. Ex. : tengui, notenquicnuli; plural, notenguicnuan; - 
~)alnnqui, cosa podrida, îiopnlnncault, mi ta1 cosa; plural, nopn- 
ltrncnuan. Pero estos poco se usan. 

Tli. - Otros salcn en tli, tienen la significacion del parti- 
cipio de preterito cle la boz passiua y no salen de toclos ver- 
bos, ni se usa mucho, sin los pronombres no, mo, y, clarles 
plural. 

La formacion dellos es de la tercera persona del preterito 
1)erfecto del inclicatiuo quitanclo la O del preterito y afiiidiendo 
tli. Ex. : nitlacuepn, voluer algo; preterito onitlucuep, tlncueptli, 
cosa buelta. Sacase desta regla tluaxitl, cosa pressa, el qua1 
viene cle niteclci(">, prender, y no acaba cn tli como los ya 
tlichos. 

Tambien se sacan los que vienen de verbos acabaclos en 
ca, porque estos se forman del presente de1 indicatiuo la rc 

Luelta cn tli. Ex. : nitlapncci, lauar; tlnpnctli, cosa lauada (5) .  

CL) Ce mot est tiré du rnannscrit RIN. 
i') Le maniiscril BN dorine seul ce pluriel. 
(') Vitr. irEx. : tenyzii, casa ilena, no se dize, sino otcn, tlnlenrlui, el que liinclie 

ii1go.n RIanuserit MN. 
('d )Vitenci signifie j'atieins, je saisis qiielq~i'iiii, te désignarit les persoiines, 

iaiiclis que tla seri S. indiquer les clioses. 
( 5 )  Ces verbes formenl ordinairement le prétérit en ajoutaol c au présent de 

% I'indicalif; mais nitlnpncn, onitlnpacac, fait aiissi onitlapnc. (Voir le Coml)endio, 
par Paredes, p. 6 0 ,  et le Vocabulaire de Molina.) Tlapnc&li rentre ainsi clans !a 
rtli;li. g6nérale. La remarque de Olmos n'en subsistc pas moins. 



Y estos iio toman mas de la particula ~ l n ,  y con los pro- 
rionibres no, mo, y, en el singular pierden el Ji, y en el  plural 
toman huan. Ex. : tlncueptli, notlaeuep, mi cosa buelta; pliira1 , 
»otlacuep1tuan. Y estos plurales se usan poco (l). 

Y es de notar que no es muy usado a todos estos adjectiuos, 
agora sean verbales O no verbales, quando estan absolutor, 
darles plufal ; pero para saber quando (2) le tuuieren eomo 
se le an de dar assi en cosas animadas como ynanimadas(3), es 
de notar que,  quando son ynailiinadas, redoblari sillaba y les 
dari plural. I3x. : qz~nuljtic, grande; plural, qz~rtqunztlttic, cosas 
grandes ( h ) ;  - snlo, cosa arenosa; plural, xnxalo, cosas are- 
nosas. Pero quando las cosas son animadas tomaran una des- 
tas ~~articii las lin, que, me, sin redoblar siuaba, y tambien 
algunas vexes recloblantlo tomaran las diclins particulas. 
Ex. : quccul~tic, plgral, qunuljtique, vel qunqunzzhtique , sçil. per- 
sona O personas (5). 

Yten es de saber que estos verbales adjectiuos y ios suh- 
stantiixos no de todos verbos se podran sacar, O a 10 rnenos no 
estaran en oso; pero de dgunos y de quales salgan y cle qua- 
les no, el uso los dara a entender. 

Tanhien iio es muy usado estos adjcctiuos juntarlos con 
los prouombres no, mo, y, pero dene se notar que quando 
con ellos se juntaren sieriipre estan suhstantiilados porcjuc 
con los dichos pronombres no pueclcn ser adjectiuos y aunquc 
no se jrinten con los pronombres por In mayor parte se po- 
dran hazer substantiuos, como esta iîotado en alguilas partes 
dellos y de la gra~natica esta claro. 

(') Cette remarque est lirée du maiinscrit $IR. 
(2) Ligne omise dans le manuscrit BN. 
(3) Va?. ~redoblando sillaba les dan p1oiril.s Manuscrit BN. 
(4) A la place de qaaulitic, le manuscrit M N  donne pour cxeinple : cr iicy, grande ; 

plural, îieney, cosas grandes, scil. arboles, aiiimales. n 
(5' Celle fin rsril. ,n etc. est tirCe du maniiscrit MN. 



CAPITVLO DVODECBfiBO. 

DE CIERTAS PARTICVLAS QVE SE IVfiTAN A LOS NOMBRES 

CON ELLAS SE HAZEJ DIMINVTIVOS. 

Eri esta lengua ay siete particulas que por si no signifiean 
iiada y compnestas con los nombres O prononibres denotan 
reuerencia , O peyu(lfiez, diminucion, ternura de amor, O nie- 
nosprecio, y son las siguientes : tzin, tzintli; ton, tontli; pilli, 
pulh; tçulli ('). 

Estas particulas juntandose, O coniponiendosc con los noiri- 
bres les Iîazen pertlcr Io que se dira en el cal~i t~i lo  siguiente 
que pierden en cornposicion. 

Trin. - El tzin significa reuerencia, pequefiez, dirninu- 
cion, O fernura de amor. Ayuntase a pronombrcs primitiuos 
j nombres proprios. Eu. : ~zehontzin, Pedrotzin. 

Tarnbien se junta a algunos nombres apellatiuos aunque son 
POCOS. EX. : ylcrntritzin, vieja honrada. O viejtzita : - ziezietzin, 
viejo lionraclo. Iuritase assi mismo con atluerbio. Ex. . nmottin. 
I~intase con conjunction. Eu. : ciz~lit?in (-1. 

En el plural, con los pronombres primitiuos, redol~la sillaba. 
E x .  : amel~oantzitzin, vosotros. Y con los noinbres apellaliuos 
rcdoblando toinan t i~i .  Eu. : ylrmatctrtzitzi>~tin; zcezietccrtritziritir~. 
Y con los otros pronombres no, ?no,  y, cn cl singular no pier- 
clen nada, j c11 el plural rctloblan y toriian utin. EY. : 17ila- 
mtltctitzittizirrn , inis vicjas : nouetietcattitziztnri , mis viejos. 

T2irrtli. - Esta tierie cl niesirio significado cluc tzin y jiin- 
tahic solartiente con nombrcs apcllatiuos, y cstos c:n cl pliiral 
recloblan cl tz i ,  y B~ieliic~n el tli (ln tin. Ex.: ciurrtl, muger; 

"1 Ori hrrit niissi ç1112i oii col l i .  
, > '  - ,Irno, nviotziri sigiiilici nori, ntck , n i ~ l ~ i : i r ~ ,  P I .  



ciuatzintli, muger honrada , O mugerzilla ; plural, ciuatzitzintin. Y 
con los pronombres no, mo; y, en el singular pierden el tli, y en 
el plural redoblan el tzi y toman uan. Ex. : atl, agua; atzintli, 
natzin, mi agua; plural, natzitziuan, mis aguas; - nociutrtzin, 
plural, nociuatzitziuan (Il. Sacasepill~tzintli, que liaze en el plural . 
nopilltuan , vel nopilliuantzitziuan. 

Ton. - Esta significa menosprecio O liumiliacion. Iuntase 
solamente con nombres apcllatiuos que significan cosas ani- 
madas. Ex.: ueueton, vejezuelo, O viejo no honrado; el plural 
haze en dos maneras : O redobla sin tomar tin, O redoblando 
toma tambien tin. Ex. : ueueton, vejezuelo; plural, ueuetotontin, 
vel ueuetoton. Con los pronombres no, mo, y, en el singular 
no pierden nada, y en el plural redoblando toman uan. 
Ex. : noueueton, mi ta1 viejo; plural, noueuetotouan. 

Tontli. - Esta significa diminucion, pequeiiez , n~enbprecio , 
O humiliacion. Iuntase con los nombres apellatiuos que signi- 
fican cosas animadas, O panimadas.  En el plural redoblan el 
to, y el tli bueluen en t h .  Ex. :pil/itontEi, muchacho ;pipillitotontin, 
muchachos. Estos con los pronombres no, mo, y, @erden tli, y 
en el plural toman uan redoblando. Ex. : tzapatl, enano, tzapa- 
tontli, enanito ; notzapaton f2!, mi tal enano ; plural, notzapatotouan. 
Sacase pilhtontli que no se junta con los pronombres. 

PI111. - Esta significa diminucion O pequeiiez. Iilntase al- 
guilas vezes con nombres proprios, u t  Pedropillb, Perico; y 
quasi siempre con nombres apellatiuos que significan cosas 
animadas. En el plural redoblan la sillaba y toman t h ,  O re- 
doblan sin tomar tin (3). Ex. : oquiclyill~, hombrezillo ; plural, 

(') Ce second excmple est dans le manuscrit fiIN et le premier dans le manns- 
crit BN. 

Ce mot a élé omis scir le man~iscrit MN. 
(3) Lc copiste a oinis ecite dernière plirasc sur le manuscrit BN. 



oclz~icly~illitiri, vel oyuiclip+ill/. Con los pronoiiibrcs no, mo, y, 
on el singular no pierden nada, y en el plural recloblan: y 
toman unn. Ex. : noquiclyilli; plural, noquicltpipill~un~b,. mis 
hombrezillos ('). 

Pz~lh. - Esta significa vituperio , O grandor con clenuesto. 
Iuntase con pronombres prirnitiuos y tambien con nombres 
I)r~ijrios y a~~el la t iuos ,  que significan cosas animadas e ynani- 
inadas; en el plural redoblan la sillaba y no toman tin. Exemplo 
del pronombre : neAonpulli; plural, telionnpupzcllt; - excmplo 
del nombre proprio : Peclrol~ulh; - exemplo con apellatiuo : 
ciuopulh; plural, ciu~~upulh.  Con los pronombres rio, mo, y, en 
el singular no pierden nada, y en el plnral redoblan la sil- 
iaba y toman uan. Ex. : noeiunpz~lh, mi muger ruin; plural, 
nociunpupulhunn, mis mugeres ruines. 

Qulli. - Esta denota que la cosa que significa el nombre 
esta mal tratada, vieja, O rota, O corrompirla. Y no se junta 
sino a nombres que significan cosas ynanimadas. Y en el plu- 
ral bueluen el li en tin. Ex.: tilhmncldli, manta vieja; p h a l ,  
lilhmncullitin. Con los pronombres no, mo, y, en el singular el 
If bueluen en h ,  y en el plural redoblaran, y tomnran huan. 
Es. : notill~mnçull~; plural , notillzmn~uculliunn. 

DE LOS VERBALES CON L4S DICHAS PARTICVLAS. 

Los nombres verbales ansi adjectiuos como substantiuos 

( ' )  Ici le manuscrit M N  intercale iin alinéa sur la particule potli, qui n'a pas été 
signalée au commencement du chapitre. n Pot1i.- Tienen esta particula potli que 
denota pertenecer, y la posponen a algunos nombres. Ex.: pillipotli, primera muger 
o que pertenece, etc.; nopilhpo, mi primera muger.n - Cette particule a surlout 
la signification d'égalité, de ressernl~lance : socihuapo, femme comme moi (Com- 
pendio, par Paredes, p. I I  1 ) ;  - nopilpo, enfant comme moi (Vocabiilaire de 
Molina qui, dans sa prcmibre parlie, traduit comme Olmos : <r primera mugcr, 
S. inian). 



para tomar las dichas particulas se for~naran cii esta manera : 
si fenescieren en n i ,  qui, se formaran del preterilo plusquarn- 
perfecto del verbo de donde desciende el tal verbal, y quitada 
la O dei principio anadiran las dichas particulas. Ex. : temaclb- 
tiani, predicador ; temacl~tieatzintli (0, predicador honrado ; - 
thp isqui ,  el que guarda , tlapixcntzintli. 

Y 10 mesmo haran los verBales adjectiuos O substantiuos 
que se toman de la tercera persona del preterito perfwto del 
indicatiuo de la actiua. Ex. : tlacuilo, escriuano; tlnczcilocatzin- 
di;*- tecoco, cosa que a flige , tccococntzintli. 

Los verbales en tli ,  l i ,  las pierden, y sobre 10 que queda 
del nombre totnan las particulas. Ex.: tlapactli, cosa lauada, 
tlapactzintli; - tlacencaualli, cosa aparejada, tlacencnuall~tzinlli. 

Los verbales que acaban en ya ,  ian, sobre ellas, ton~an 
\ tzintli, como de nocochian (2), mi camara, nococl~iantzin. 

Los de c toman n y anaden las particulas. Ex. : melauac. 
cosa derecha , melauacatzintli. 

Los de tic, segun la regla de 10s de c ,  y tambien perdiendo el 
tic toman las particulas. Ex. : cuztic, cosa amarilla, cuzticapullz , 
vel cuzpuM. 

Los adjectiuos que fenescen en go,  110, toman ca y anaden 
las particulas. Ex. : xalo, cosa arenosa, aalocatzintli. 

(1) On peut dire aussi temchtianitzintli. (Voir ie Compendio, par Paredes, 
p. 13.) Le manuscrit BN ne donne pas la traduction ccpredicador honrado.,? 

@) Le manuscrit MN &rit, sans la finale n, nococl~ia, qui signifie mes cils et 
fait, avec la particule, nocochiutzin. (Cf. la no te a ,  page 2 7.) 



CAPlITvrikO DEClMO TERCIO. 

1)B LOS NOXBRES COMPVESTOS, Y DE LOS CORIPhiilTIVOS 

Los coinpuestos unos se componcn s ~ i b s t a ~ ~ t i u o s  con sub- 
stantiuos, assi como de totoli, gallina , y tetl, picclra , totollttetl, 
pietlra de gallina, y tomanlo par hucvo. Y (luando ansi se 
componen estos nombres el postrero no perdera nada, pero 
el otro O otros con quien sc! componen percleran Io que ade- 
lante se dira. 

Tambien se componen substantiuos con adjectiuos, ansi 
con10 clc atl,  agua, y cl~î$nzcac, cosa iimpia, se componc 
clcl~+actli, agua limpia, y tambien se clize sin composicion : 
rhî$nunc ntl, agua limpia. 

Yten se componen nombres y verbos encorporando ei nom- 
bre con et verbo. Ex. : petlatl, estera O petate, nicclhizca, liazer, 
w+etlctcliiua, yo hago petates, y tambien se dira sin composi- 
cion : nicchizte in  petlutl. 

Tambien se componen nombres con preposiciones. Eu. : atl ,  
agua; pa ('), encima; upa, encinla del agua, O en el agua. 

Yten se componen nombres con aduerbios, ansi como dc 

tentli, beyo, O labio, y cAzCo aduerbio que cluiere dezir auiesa- 
mente, se compone tenchico, que significa liornbre bilingur. 
parler0 que no guarda secreto. Y estos rompuestos con aduer- 
bios primit iuos (2) son muy  OCO OS. 

Yten se componen con algunas particulas que por si no 
significan nada, mas juntanclolas con los nombres denotan 

<') Ou prin : notlacpan (de tlactli) , sur mon corps; tlatlacolpan (de tlatlaeolli) , 
dans te péché. (Voir le Vocabulaire de NIolina, et le Compendio, par Paredes, 
p. h o . )  

i2' Le maniiscrit R?I met simplement rr . . . . .roll adiiei.l>io son micv pocos .~  



rrienosprccio, reuercncia, o peyueîiez. Ex. : ciualzintl.i, niu- 
gerzilla. 

Tambien es de notar que se hallan nombres compuestos 
de tres nombres y entonces los dos primeros perderan y el 
postrero quedara entero. Ex. : pauAneugayulli, abeja de miel 
que cria en el madero. Esta se compone de quauitl, madero, 
y pierde todo el itl; el segundo neuctli, miel, pierde el tli, y 
queda neuc; el tercero es cayulli, que es abeja, y este no pierde 
nada, y ansi dezinios quauhneuyayulli. 

Tambien se deue notar que quando un ilombre se com- 
pone con otro , el p r imer~ ,  como cmos diclo , a de perder algo. 
Y esto es muy necessario saberse para mucllos propositos, 
para 10 quai se ponen las reglas siguientes. 

Los nombres acabados en tl le perderan en la composicioii 
O deriuacion. Ex. : tlexuchitl (l), brasa, componese de tletl, fuego, 
y perdio el tl en la compo~icion porque esta primer0 en fa 
cornposicion, y el segunclo, que quiere dezir rosa, no pierde 
ilada. 

SEGVNDA REGLA. 

Los nombres acabados en tli, Ili pierden tli, Ili, en com- 
position. Ex. : tlapanco, en el terrado, viene de tlapantli que 
CS terrado, y con preposicion que c~uiere dezir en, dezimos : 
tlyanco, donde el nombre perdio el tli. Exemplo de los de 11; (2) : 

ninocallhchiua, hagome mi casa, componese de calli, casa, y 
niccl~iua, liazer; pierde el nombre el li, queda call~, y sobre 
esto se afiade el verbo , anteponiendo el pronombre nino a todo 
cl verbo, y dize : ninocall~chiua. 

(') Le manuscrit BN porle, par erreur, tlilhxuchitl, que Molina, dans son voca- 
bulaire, traduit : nciertas vayiiicas de 01ores.a 

b) Le manuscrit MN njoule ici .pcalli, casa.,, 



Los que acabarc~n en otra terriiinacioii t'ucra de las tlicllas 
y se compusieren con otra clictipn no perderan nada. El . :  
i~itltrtzcapolon ('), destruyo el ciprcs. Y no sc si quadra fuera de 
ias terminaciones cle tl, t l i ,  Ili, pero tanto todo 10 diclio se 
ciltienda por la mayor partc. 

Tambien es necesario saber que assi como en la gramatica 
clezimos que el compuesto ha de scguir la regla del simple, 10 
rncsmo se entienda en esta lengua, y esto se ha de entender en 
ios nonibres quanto a lo que han de perder con los pronombres 
 IL^, mo ,  y, que 10 mesmo que piercle el simple perdera el 
compuesto quando fuere el ultimo nombre de la diCtion com- 
puesto. EY. : punlactîi, que quiere dezir baua, con los pro- 
nombres n o ,  m o ,  y, rlezimos nopualac, componienclole con 
t ~ n t l i ,  labio , cliremos tcny~~alact l i ,  baua drl  rostro, notenqualac, 
mi baua de  mi rostro. 

DE LOS CO1IPARATI'IrOS Y SVPERLATIVOS. 

Los comparatiuos y superlatiuos en esta lengua no los tie- 
nen proprios, sino usan de rocleos para 10 que se lia dc hablar 
[)or ellos, y ansi no ay mas que notar de poilerlos por exem- 
1110, y suplense en tres mnneras, y son las siguientcs : 

L A  P R I 3 I B R A  J I A N E R I .  

Qualli, bueno. 
Oc achi p i c  qunlli, mejor. 
Tlnpanazgn inic ylrnlli, mtiy mgor. 

LA S B G V N D A  1 I A Y E R . i .  

Q t ~ ~ l l i  y, esto es bueno. 
Ece ye qunlli y, mejors es csto. 
Ece oc tlnpannuyn inic qunlli 9, muy mejor es esto. 

''1 Ou nitlntzcm~polon, composé de tlnizcnn, cyprès, et de pnlon, déiruire. 
4 



Qutilli y, bueno es esto. 
Ece oc ouA.crc inic quulli y, mejor es esto. 
Ece occeizcrc tlapunauyu àuic qzculli y, rriny mejor CS esto ('1. 

Acabase la primera parte. 

( 1 )  L'un et i'aotre manuscrit n'annoncent que trois rnaniéres de s'exprimer; 
cependant le manuscrit &IN ajoute la quatrième manière suivante : 

n Nicpaitntga in Pedro ynic niqz~nlli ,  yo excedo a Pedro en ser bueno. 
n / W p a n m ~ y n  in Pedro ynic acki nipttalli, yo excedo a Pedro en ser mejor. 
rrNicpnnaztya in Pedro ynic cenca niqttalli, yo excedo aPedro en ser muy rncj0r.a 
11 existe encore d'autres locutions menlionn6es par les grammairiens. (Voir 

principalement l>A~.te clel P. I-lolneio Cn~.ochi ct le  Compenrlio, par IJaredcs, ainsi 
que la Vocabiilairc dc Molina.) 



SEGVNDA PARTE. 

Comieiîça la  segunda p a r t e ,  eii la qua1 se trata de los 
verbos, v cle la coiijugacioil y formacion clellos. 

En totlas las ienguas, assi latina con10 las deinas, Io que 
tiene mayor dificuitad es la materia de los verbos, porque en 
ellos consiste principalmente toda la armadura del bien hablar, 
v 10 mesmo es cn esta que, aunque a algunos parece barbara, 
ticne orden y concierto en muchas cosas, ni carcce de algu- 
nos primores y buen artificio si con consideracion y pia afec- 
cion quieren entendci. en ella. Por tanto esta scgiin(1a parte se 
clilatara algo mas, ansi por ser la materia della prouechosa, 
como por ser clificultosa, tratarsc lia purs dc los vcrbos en 
cita inancra. 

Prinleramente se porna la conjugacion , no como en 
la gramatica, sino como la lengua Io pide y dcrrianda, por- 
(lue algunas maneras de dezir que nosotros tenemos en nues- 
tra lengua, O cn la latina, esta no las iienc. Y paicccme que 
sera confusion, por no salir de la conjugacion clel latin, po- 
lier algunos roniances en ticrnpos que no les pueden c~uadrar, 
coino parrcera en la conjugacion de los vcrbos. por tanto a 
ninguno le paresca nouedad sin prouccho ; pues se dara en la 
formacion la causa dello. 

Despw:~ de la conjugacion rcgular se porna su formacion 
tlesando la del preterito y de la passiua para tractarla des- 
pues por scr proliva y niuy varia, y luego se pornan los ver- 
hos irregulares, y despues desta generalidad se hablara en 
particular tle las difc~rcnciüs que ay de verGos ('). 



CAPITVLO PRIMERO. 
DE LA CONIVGACION REGVLAR DE LOS VERBOS (". 

PRESENTB. 

Sing. Nitlapia, yo guardo , titlapia, tlapin. 
Plui*. Titlapiah, a6tlapialt, tlapéah. 

PRETERITO IIIPERFEGTO. 

Sing. Nitlnpiaya, yo g~iardaua , titlapiaya, tlapiayn. 
Ptiir. Titlapiayah, antlapiayall, tlapiayali. 

PRETERITO PERPECTO. 

Sing. Owitlapix, yo guarde he, y oue giiardado, otitlcvix, otlupilc.. 
Plur. Otitlnpixqzce, o~cn~lapixque, otlapixqt~e. 

Sing. Otzitlapixca, yo aiiia giiardado , otillapixca, otl(~pixcn. 
Plnr. Otitlnpil~cnh, oantlapixcah, otlnpixcab 

FVTVRO IilIPERFECTO. 

Sing. Nitlapiaz, yo gnardare , titlapiaz, tlapiaz. 
Pliir. Titlapinzque, antlapiazyzle, tlapiazque. 

FVTVRO PERPECTO. 
4 

Yo aurc guardado. No le liene; soplenle por el preterilo perfwto diclio. 

PRESENTE. 

Sing. f i l  iiitl(yin, guarcle yo luego, Inn xitkcyia, ?)ta tlupict. 
Plur. Mc6 titlapincan , ma xitlapiacatz , nzn tlapiacan. 

(1) Pour 'pliis de clarté et de régularité, nous avons ici modifié quelque pcu 1;i 

disposition dcs manuscri~s. A la suite de la premibre personne de chaque temps, 
noiis avons mis la traduction qiii -S'Y rapporte, ait lieu de la iiiaiiilenir en tnaqe 
<III livre. 



FVTVRO. 

Sing. Ma nitlapine, guardare yo despues, etc. con10 cn cl dcl intlicatiuo. 

1L)IPERATIVO VETATIVO, O AVISATIVO. 

PRESENTE. 

Sing. IVU nitlapix, no guarde yo,  ? r u  titlcipix, Inn tbipV. 
Plur . .Ma lillnpixtin, mrL antlapixtin , mrc tlapixtin. 

OPTATIVO MODO. 

PRESESTE. 

Sing. Ma a i t l q ia ,  O si yo guardase, etc. como en el presente del iiiiperatiuo. 

PRETERITO IDIPERFECTO. 

Sing. Mn nitlapiani, O si yo guardara, mn xi t lapia~~i ,  tnn t1apinr.i. 
Plur. 1VIa titlapianih, ma xitlapianih, ma tlay,ia?lih. 

PRETERITO PERFECTO. 

Sing. Mc1 onitlapiani, O si yo aya guardado, etc. como cl imperfecto dc 
arriba. 

PRETERITO PLVSQVAJIPERFECTO. 

Sine. içfn onitlnpiani, O si yo ouiera, y oiiiese gnardado, etc. como el tle 

iirriba. 

FVTVRO IAIPERFECTO. 

Sing. Ma nitlupiaz, osala yo guarde, etc. coino en el intlicatiuo. 

SVBlVNCTlVO DIODO. 

PRESEXTE. 

Sing. Yntln nitll~pia, si yo guarde, si guardase, yntln xitlscl,i(i, yntla tlnpin. 
I'lur. Como en el presente del imperatiuo. 

PRETERITO INPERFECTO. 

Siiig. Y n t h  nitl[cpinni, si yo guartlara, etc. como en el optatiuo. 

PRETERITO PERFECTO. 

Parece que nole tienen; tlel yual se dira en la formacion del snhjuiictiuo c l ' .  

('1 Le rnanuscril MN oiiiet ces deux derniers mots. (Voir ci-apri.s, p. 8 h . )  



PRETPRITO PLVSQVABIPERPECTO. 

Sine;. Y7alla onilZapi(tni, si yo oniera , y ouiesse giiarclado, etc. con10 en 
el opt a t' luo. 

FVTVRO IRIPERFECTO. 

Sing. Y~l t la  nitlapiaz, si yo guardare, O giiardasse, etc. como en cl 
indicatiuo. 

FVTVRO I'ERFECTO. 

Si yo ouiere guardado. Dizenle por el prelcrito perfecto del indicatioo. 

Sing. 1Vitlapiazneqt~i ('), qniero guardar, titlapiazneqzti, tlapirtznepzci. 
Plur. Titlapiazneqzidz , a~ztlapiazneq~~d , tlqinzrteqzcilz. 

Sing. Niettequi nitlapiaz, quiero guardar, ticnequi titlapiaz , quinequi tlnpiac. 
Plur. Tictzeqztih titlapinsque, nnquineqztih nntlnpiazqzte, quincqzcik tlapiaspue. 

PRETERITO P4RFECTO. . 
- Qunlli ynic onitlapix, vel qunlli yn onitlapix, vei qzialli yezqui yn onitlnpix, 

bueno es auer guardado, etc. como en el preterito perfecto del 
iadicatiuo. 

lp\TVR9. 

Tampoco le tienen; pero en sa lugar dizen : quatliyez in  nitlapins, bueno 
sera guardar, O auer de guardar. etc. como en el futriro del 
indicatiuo. 

S I G Ï E N S B  LOS GERFNDIOS. 

Yo ~lapklispnn (", vel ye irriaiz yu tlapialo, vel tlapiolos, vel ye qztnlhcaiz 
p i c  tlajialo, vct yizic tt(pinloz, hora es de guardar. 

( '1 Liltéralement : je ga~derai veux, et pour la deuxiéme forme, je ic veux je 
garderai. 

(q Tlnpializpan, de tlapializtli, et de pan, signifie daiis ia garde, au lernps de 
la garde; - ye iman ou imman, d6jà c'est l'heure, ie moment; - qunlcas, de 
qîtnlli et de can, au bon temps, au temps propice, etc. 



Ye ittitcrz pl1 nitl(y)ici , ya es hora (le giiartlar yo, etc. corno en cl prcsciilc 
del indicaliuo, y variase por sus tiempos. 

El gerundio clc datiuo no le tierien, pero suplenlo por el preterito pcr- 
hcto del indicatiuo con este adnerbio yhg.u«c, vcl yn.  Ex. : !jliyttc<c 
onitlnpix, vel 1/12 o t ~ i t l q i z ,  noml~euaz, en guarilantlo, O co 
ouiendo guardado . me partire, etc. 

Sing. Nitlnpicitizlk, voy a guardar, titlnpintitth, tlnpiriticili. 
PI~II-. Titl(y?ic~tC~ti, up~tlc~pic~tiui , t lc~i~l t iu i .  

Sing. iViicya, vel iliynya inic nitlnpictz, yiia a goardar*, ctc, 

PRETERITO I'ERFECTO. 

Siiig. O~litlnpinto, fiii a giiardar, etc. 

PVTVRO. 

Sing. Nitl(~icitizch, yre a guardar, etc. como cn cl prcsciitc. 

Sing. fiIn nitlcq~ia, vaya yo a guardar, ma sitkipi(i, m(l tl(ipi(i. 
Plur. fiIcc titlnpiatit~, ma xitlr-pintin, 7nn tlapintin. 

Otros clizen este tiempo en esta mancra : 

Sing. Ma nitlapinti, vaya yo a giiardar, nln xitl(tpinii, ncn tlnpi(lti. 
Plur. Ma tillnpintih, ma xitlnlpintih , ma tlnlpintili. 

'') Les teir~ps de ce gévondij se conjiigrient t'aide cles trois $iiExc~ t i i t h ,  t o ,  f t .  

!-! I,c nianusrrif RU nc poi.1~ que r~tf .e  secondo I'orrn~l. 



FVTVRO. 

Ma nillapiatiult, vaya yo clespues a guardar, etc. como eri el liituro del 
indicatiuo. - 

EL VETATIVO NEGATIVO ( I ) .  

Sing. Ma nitlapiati, no vaya yo a guardar, mn titlnpiati, iila tlapiati. 
Pltir. Ma titlapi(~tih, ma nntlupiatih, ma tlapiultih. 

. I i l iRVRDIO DE <LCVSITIVO CON V B N I O  , IS 

INDICATIVO. 

PRESENTE. 

Sing. Niunlauk, vel niuitz ytcic nitlfipi(~z, vengo a gnardar, etc. (3). 

El siguiente tiempo , aunque propriamente es perfcclo , sc 

enticnrle, o puede entender por presente siendo ya venido qui- 

tando la O : nitlapinco, yo vengo a guardar, titlapinco, etc. 

Sing. Niualaya p i c  nitlapim, yo venia a guardai., etc. 

PiiETERITO PERFBCTO. 

Sing. OiziilapMco, yo vine a gnardais, otitlapiaco, etc. 

PKETERITO PL\ SQVAitlPERFECTO iQ'. 
Yo auia veniclo a griardar. Corno el perfecto , antepoiiiei~do Ye, vel ogzch. 

FVTVIIO. 

Sing. iVitlcyiaquiz~li, vel niz~nll~cl , i~~quiul~,  yo venclre a gnardar, etc. 
Pliir. Titlapinquizli, vel tiualtc~l~inquiui, etc. 

(1) Tiré du inanuscrit BN , ce temps ne diff&re de la deuxième forme du présent 
Je f impératif qu'aux secondes personnes. 

@) Ce gh*ond$ emploie aussi (rois suffixes, qui sont : quitch, co et qui. 
(3) Le manuscrit BN donnc : rsingular, niunllapintiuh, yo vengo a gilarclar, 

tiiinll(tpiatiz~l~, anllnpiatizch. Plural, tiuallnpiatiui, nzcnllapi<riiui, uallnl~intii~i. ,) 

(4) Ce temps est itidiqui! par Ir? manuscrit MN. 



IRIPERATIVO. 

PRESENTZ. 

Sing. illa ~billupiaqui, venga yo a guardar, ?na xillapiaqzii, mrc tlapiaqui. 
Pliir. Mci titlapiaqziik , ma xitlapiaquilt , mcl ~lapi~iquih. 

PVTVRO. 

Sitig. IWL nillapinquizlh, venga yo despiles a guardar, etc. coino en cl 
f u ~ u r o  del indicatiuo. 

Sing. fila nitlcpiayui, no venga yo a guarclar , WLB titl(pi(iqtii, mn tt(tpi(tyni. 
PIiir. 1% [itlupillqtcih, ma antlqinqzlilt , 7n.B ~lupiaytcih. 

DE LOS PARTICIPIOS D E  PRESENTE. 

Participios no 10s tienen, dizenlos desta manera : y~z t lapia,  

d que guarda; - ni tk tp ix t icah,  yo estoy guardando; t i t l l -  

y i x t i c a b ,  t u  estas guardanclo, etc. variase por todos los tiem- 
p o s y  personas. 

PhRTICI1'10 DE FVTVRO IN RVS. 

Nitl(pinzqztin, auin, o derlia. O oaiesa, O deuiera guardar, O gnardasa, 

L t i  B O Z  PASSIVA. 

INDICATIVO JlODO. 

PRESENTE. 

Sing. N+i(clo, yo soi guardado, l@ialo, pialo. 
Plur. T@Êalol~, amnpinloh, pinloft. 

Sirig. Ni)ialoga, yo era gonrdatlo, tipialoyn, pinloycc. 
Plur. Tipialoynh, anzl~inloynh, pinlogah. 

PRETERlTO PERPECTO. 

Sing.. Onzjialoc, yo fui guardado, otipinloc, opi(i1oc. 
Pltir. Otipi(clor/ue, ~(rtnpinloqi~e, opialoqzlc. 

' '1  Temps iirt! tlii rnaniiscrit BN. 



Sirig. Onipialocc6, yo auia sido guardado , ot+iuloca, 01)ialosa. 
Pltir. O t ~ i u l o c a l ~ ,  oaapialocak, opialocak ('). 

PVTBRO IBIPERFECTQ. 

Sing. N+ialoz, yo sere guardado, tipialoz, pialoz. 
Plor. Tipialozque, a~rqialozque, pialozqzie. 

PVTVRO PBRFECTO. 

Y o  aurc sido guardado. - Es el nlesmo que el preterito perfcclo. 

Sing. Ma n+ialo, sea yo guarctado, ma x+?inlo, tria picllu. 
I'lur. &la t@ialocaw, ma xipialocait , ma pialoct6n. 

FI'TTRO. 

Sing. niIa ~lzjinloz, sea yo guardado despiies, etc. como el dcl itirlicatiuo. 

RL XO(iATIY0 AFISATFP,O. 

PRESBNTB. 

Sing. ilIa n+ialo, no sea yo guardado, ma ~ t j i a lo ,  ma piato. 
Plrir. 1Ma tipinlotitt , ma ampinlotin, ma pialotitt . 

Sirig. Ma a+ialo, O si yo fiiese giiardado, ma xtjialo, etc. como en el 
imperaliuo. 

PRETERITO IBIPERFECTO. 

Sing. 1% nipialoni, O si yo fuera guardado , ma xip'aloni, ma pialoai.. 
Plur. Ma i$ic~lonik, ma x+inlotzib , mm pialonik. 

(') Comme ie parfait, le plus-que-parfait prend ordinairement L voyelle 0 ;  

mais assez souvent il la quitte. 11 n'est donc pas élonnant de lire clanale manus- 
crit BN : cc~tipicclocn, tipinlocn,» etc. (Voir plus loin, p. 78 et siiivanles, la for- 
mation dcs prétkrits.) 



PRETERITO I'EBFECTO. 

(;or110 el imperfcclo. 

l'l\iiTEnlTO PI.VSQVAJIPERFECT0. 

O si yo ouiera y ouiesse sido guardado. Como el irnperfeclo, anteponiendo o. 

Sirig. Ma nzjialot, oxala yo sea guardado, etc. conio en el futuro rlel 
hitlicatiao. 

S V R l V N C T I \ O  MODO. 

Sing. Y n ~ k  nipirdo, si yo soi guardado, etc. conio en el imperalino. 

Sing. Ynlln nzjinloni, si yo fuera guardado, etc. como cn el oplaliiio. 

PRETERITO L'I3RPliCTO. 

Cnrel. 
1'I\IITELIITO IJI.VS~~VAùlPERPEçTO. 

Sing. Yntln nipialoni ('), si yo oiiiera y ouiesse sido guardado, etc. corna 
en el oplatiiio. 

Sing. Yntln n+ialoz, si yo fuere. O fuesse guardado, etc. como cn'et 
iridicntiuo. 

PVT\ RO PEKI*'ECTO. 

Sing. YTLL~(L on$ialoc, si ouiere sido giiarclado, etc. conio eri el indicaticia. 

INFIN1TIVO MODO. 

l'RtiSE\'L'E. 

Siiig. N&icilozneqzii, yo quiero ser guarclaclo, tzjialoznequi, elc. 

Sirig. Ca qunlli in on@inloc, vel inic onipinloc, bien es que yo fui y oue 
sido guardado, etc. como en el preterito perfeclo clel indicatirio. 



Sirig. Ca qualli in nipiuloz, bien es que yo sea gnarctado, etc. conio en 
el indicatiuo. 

DE LOS GERVNDIOS DE PASSIVA. 

DE GENITIVO. 

Ye immt in pinlos, tiempo es de ser guardado, etc. 

Yn ihquae ow@inloe, vel in  o~@inloc, etc. como en el preterib. 

GERVNDIO DE ACUSATIVO. 

Sing. Nipinlotiuh, yo voi a ser guardado, tiyialoliuk, piatotiufi. 
Plur. Ttjinlotiui, nmpialotiui, pialotiui. 

nTiualauh inic nipialoz ('), yo vengo a ser guardado, etc. Y si 

ya es renido, podra dezir : n+ialoco, en iugar de  vengo a ser 
g u a ~ d a d o .  

Y ansi se forman todos ios otros ticmpos anadiendo las 

particulas al  presente d e  ia passiua (2). 

L O S  P A R T I C I I ' I O S ,  

EL DE PRETERITO. 
Tlapialli, cosa guardada ; 
Piitlo~li, cosa guardable, O que ha de ser guardada ; 
Nipialozqîiia, yo auia , O deuia ser guardado , tipinlozquia, ete. 

DE LA BOZ DEL IMPERSONAL. 

El impersonal no tiene dificultad porque no es mas de  to- 
mar  las terceras personas del singuiar d e  i a  voz passiua ante- 
poniendole las particulas t la ,  te,  n e ,  segun fuere e conviniere 

(1) Vat-. «niualt~pinlotiuk, yo vengo a ser guardado; tiunll~pinlotiz~h, etc.n Ma- 
nuscrit BN. - Cette désinence tiuh, aller, serait ici détournée de sa véritable 
acceplion. 

9) Ira?.. a . . .las parlielilas de la ncliua a la passiua-n Manuscrit MN,. 



el significado tlcl vcrbo. Y para mas claridad poner sc lia aqui 
el inclicatiuo. 

PRESENTE. 

Tlrqklo, todos giiardan. 

PKETERITO PERPECTO. 

Orkqinloc, todos guardaron, an y oiiieroii gnnrdnclo. 

PRETERITO PLVSQVAi\IPEnFECTO. 

Ollapinlocn, todos auian pardado, 

FVTVRO IUPERPECTO. 

Tlnpinlos, toclos goardaran. 

PVTVRO PERFECTO. 

Otlnl)ialoc, todos anran guardado. 

Y ansi por los otros tiempos y modos. 
Y porque la brcuedad ayucla mucho a la memoria, quien 

tluisiera facilmente deprencler la conjugacion tcnga este auiso 
que, fuera del indicatiuo, en toclos los otros modos no ay sino 
dos tien1l)os diferentes, que es el presente del iniperatiuo quch 
siroe tambien para los presentes del optatiuo y subjunctiuo, 
y el preterito imperfecto del optatiuo que sirue para perfecto 
y plusquamperfecto del mismo modo, y para toclos los prete- 
ritos del subjunctiuo. Y cl f~i turo del indicatiuo sirue para 
todos los futuros de  los otros modos y para el infiniiiuo va- 
riando el nequi, como parece claro en la conjugacion. De 
manera que sabido el indicatiuo y presente del imperatiuo y 
preterito imperfecto del optatiuo, esta sabida toda la conjuga- 
cion ansi de actiua conio de passilia. Pues sabidos tarnbicn los 



cliclios liempos en la pssiua 'se  sabra toda. Y para tomar fa- 
cilmente ia passiua de coro se cleue tener este auiso, que se 
lia de variar por todos los tiempos y modos como un verbo 
acabado en O ,  O en zrn, porque estas son las terminaciones en 
que puede acabar la passiua e impersonal, y en el preterito 
todos liarail en c. 

CAPITVLO SEGVNDO. 

DE LA FOR&iACION DE LOS VERBOS REGVLABES. 

Qiianto a 10 primer0 es de notar que todos los verbos aca- 
ban en una de tres vocales, scil. a, i, O ;  y ansi al presente del 
indicatiuo no le damos otra formacion mas de selialar las ter- 
minaciones en que puede fenescer, y para denotar la diferen- 
cia de las personas, primera O segunda , en un mesrno tiempo , 
anleponen al verho estos pronombres ni, ti,-an. Pero si aigu- 
nas personas clel ta1 tiempo son semejantes en ia terminacion 
y eii cl pronombre poner se ha en la que estuuiere en el plu- 
ral una 1b para diferençiarla del singular. Ex. : 

SI\;GVLAII. 

Nitetl~iyeculltti(i, yo sir110 a alguno. 
Tite~lqscull~tia, t u  sirucs, etc. 
'IéllriyecttWtin, aqiiel sirue. 

I'LI'RAI.. 

ï'i~etl~lecullttinb, nosotros seriiimos a algiiilo. 

ii)atetlagecttllilink, vosotros, etc. 
ï'etlagecull~tiah, aqnellos, etc. 

PRETERITO IIIPERFECTO. 

I<l preterito imperfecto se forma del presente, en los aca- 
bados en a ,  O ,  anacliendo un ya. Ex. : rr.itecuculia, aborrecer, 
ni~enrczclktya, yo alrorrecia; - ~iitleco, subir, ï ~ i t k c o ~ ~ ,  yo suLia. 



Pcro los aca1)aclos en i,  sobre la i toniaran una a. E h .  : tiieoelti, 
tlormir, nicocliici, ctc. 

Sacasc nemi,  biuir, c~uc  hazc nericri, vel nemici. 
Y es dc  notar que  al prctcrito irnperfeclo algunas vcBzes 

usan poner antcs d e  los l)rono~ilbres al  principio una O ,  como 
la ponen cn cl prcterito pcrfecto y p l a~quarn~er fcc to .  

El pretcrito perfecto se forina del presentc, y por la mayor 
parle los acabatlos en  a ,  i ,  piertlcn la a y la i, y los de  O to- 
man c sobre l a  o. Pero porque son estos preteritos clificulto- 
SOS, tratar se han en  el capitiilo siguiente juntaniente con la 
formacion de la passiua ('). 

Y toclos los preteritos en el plural tomaran qzie sobre el 
singular, y si el singular acnbare en  c Lioluera la c en que en 
cl  plural ,  y parece algunos rctcner la c nntcs del p e ( 2 ! .  Es. : 
,iitl[rl~ncn, lauar, prckr i to  , onitlnpnc; plural , otitln~~crcqzce. 

Y cs cle notar cluc antcs de los pronombres n i ,  ti, an ,  10- 
iilaran Linil o. I'cro nlf;unns wzes se Iiallan cstos prctrritos 
sin la o. 

PllE'PERLTO P L V S Q V C ~ . \ I ~ ' I ~ I ~ I ~ E C T ( ) .  

KI plusc~uariiperfr~cto se forma del preterito perfecto aria- 
clicilclo en ,  g csta ca sirue para todas scis 1)crsonas. lornara la 
o al principio como cl pretcrito pcrfecto. Es. : nitenna, pren- 
tlcr a alguno ; prcterito , onitenn; ~)lusquampcrfccto, 'onitetrneci. 

Y los c.1uc en r i  l~rctcri to torilarcn r . ,  so1)rc clln tomarail rr.  

Es. : nitln~~c~cci , Iquar, onitlnpnc, onitlripnctl. 
Y es aqui  tlc riotar que este pretcrito plusc~uarn~crfccto 

algunas vczcs siruc cle la yarticula quici. Es. : yntlcierrmo 
zi~rcclrilliz~iani, yc onicgzlclca, vel yc nieyuazqzcitr , si no mc lo 

, ' #  Lo ti>rniatioii dii 1):lssil' esi iiidic[iii.c tlü~is le cliapilrc I V .  

" ((;rltc ligne ;I ~ I I !  t~iitiho tlü~is l e  iii;iiiiiacrii BN.  



dixeras , O ouicras rlicho, ya y O Io ouiera comido, O ya lo queria 
corner. El onicquaca no es mucho en uso en este sentido (I). 

Yten se deue notar que quando el verbo ticne dos O tres 
I)reteritos, del. principal y mas usado se formara el preterito 
plusquamperfecto. Ex. : terni, henchirse, preterito oten, vel 
otemic, vel otenqui, en el pl~s~uamperfecto hara otenca, y no 
diremos otemica, ni tampoco otenquica. 

Y los verbos que demas del preterito principal tuuieren 
otro preterito en c,  O en qui, en el plural haran como el prin- 
cipal preterito y destos menos principales no se formaran los 
nombres verbales que dcl preterito se suelen formar, sino del 
principal. 

FVTVRO IJIPBRFECTO. 

El futuro imperfecto se forma del presentc del indicatiuo 
afiadiendole una z en el singular, y en el plural toma un que 
sobre la z.  Ex. : nitetlacotla, yo amo , futuro , nitetlacotlaz; plural, 
titetla~otlazque (2). 

Sacanse los verbos actiuos acabados en huya, ia,  ou, los 
quales bueluen la a en ~ ( 3 1 ,  porque los neutros en estas termi- 
naciones siguiran la regla general, y Io misrno haran algunos 
actiuos, como son : nitlapin, guardar, futuro, nitlapiaz; - 
niteellia, esperar a alguno , nitecl~iaz. 

Y cs de notar que un mesmo verbo anteponiendole las p a p  
ticulas tla, te, y haziendole actiuo Ilara de otro maizera en el 
futuro que si fuesse neutro y estuuiesse sin ellas. Ex. : nitliloa, 

Cette remarque est tir6e du manuscrit MN. Nous ferons aussi observer à 
ce sujet que le parfait était souvent employé pour le plus-que-parfait. Ainsi, l'on 
disait très-bien : ye onitlaqzia, in oacico, j'avais dPjà mangé, quand il vint. 
(Voir le Compendio, par Paredes, p. 50 .) 

(2) Le singulier peut aussi se terminer en qui : nitlapokazqui, je compterai. 
(s) Ex. : nitctlalcalmia, j'abandonne qrielqn'un ; futur, nitetlalcahuiz; - nitla- 

colin, je reçois une chose, nitlaceliz; - nitlaczbiloa, j'écris, je peins une chose, . 
~zitlacuiloz. 



tlilon, entintarse, es iieutro, haze en el futiiro nitlilonz, tliloaz: 
ariaaiendole el tla O el te se haze actiuo y entonccs cliremos : 
nitlntliloa, entintar algo; futuro, nitlatliloz. 

Y esta formacion del futuro imperfecto seruira para jos 
otros modos, porque es el mismo rnudando los aduerbios clel 
principio porque en cl imperatiuo y optatiuo tornara ma y en 
el subjunctiuo yntla. 

Y este futuro muchas vezes sirue por imperatiuo, 10 qua1 se 
deue notar. Ex.: calaqzciz, entre aquel, y esta en lugar de ma 
calaqzli. Y 10 rnesmo sera en el impersonal : cnlacoaz, cn lugar 
de mn calacoa, entren todos. 

PVTVHO PBRFEÇTO. 

Este futriro es el pi-eterito perfecto de la actiun a la letra(". 

FORRIACION DEL Ii\IPITRATIVO. 

El imperatiuo se forma del futuro imperfccto del inclicatiiio 
quitando la z y anteponiendo un Inn, O t h @ ) .  Ex. : nitlacl~i,i, 
niirar; futuro, nitlacliinz; imperatiuo, ma nithchiri; - niquitta, 
ver algo; futuro, niquittaz; imperatiuo, tka xiquitta. 

Y es de notar que estos pronombres t i ,  an,  de las segun- 
(las personas siempre se han de boluer en xi. Eu. : ma ximotln- 
cotla, ama tu  ; plural, ma ximotlncotlncnn, amad vosotros. Y en 
cl plural a todas tres personas se les aîiade un cnn. Ex. : I a mn 
timotlaçotlacnlil; a" ma ximotkncotlncan; 3' ma motlncoticlcan (3). Y 

('1 Mais ordinairement il est pr6cédé de i'adverbe ye ou yectcel, déjà, servant 
à marquer l'antériorité : in tihuallat, ye ou yencel onitlapouh, quand tu viendras, 
j'aurai compté. 

(2) On se servait aussi de mate1 dans les cas de doute, d'hésitation, etc. mnirl 
tiz~yan, allons, décidons-nous; partons. 

(3) Le manuscrit &IN porte à tolites les personnes te, au lieu de mo : nia 

xitetlaçotla, etc. ce qui change tout à Sait le sens. 11 Saut, en enèt, traduire: aime 
les gens. et non, aime-toi. 



este nlcsnio imperatiuo en el singular tendra cil  algunos verhos 
tres significados. Ex. : ma nitluqz~a querra dezir coma yo, y 
no conia yo, y vaya yo a comer, como parecera adelante. Pero 
en lodos los verbos tendra los dos significados que es coma yo, 
O vaya yo a corner. Y donde la boz del prelerito y clel impera- 
tiuo fuere una, los tendra todos tres. Y cstos se diferencian cn 
el ayre (le1 dezir, O en el acento. 

FVTVRO. 

El futuro es coiiio el del indicatiuo anteponiendo ma. 

FORfifACION DEL NEGATIVO bBISATIV0. 

Ay otro imperatiuo riegatiuo que algunos llaman auisatiuo 
porque dizen que no nsare deste auisatiuo qnando mando con 
imperio, sino quando a consejo O auiso. Pero los naturales en 
el uno y en el otro sentido Io entendien, y si estamos en esta 
diferencia podrase dezir, que para el que es puramente ne- 
gatiuo nsaran del imperatiuo ya diclio , anteponiendo estos 
aduerbios mnca, vel mncnnzo. Ex. : macn, vel macamo skchiun, 
no 10 hagas. 

Y para el auisatiuo negatiuo usaran dei preierito perfecto 
del indicatiuo a la letra anteponiendole el ma(">. Ex. : ma 
titlapix, mira no guardas; - ma titlatlaco, mira no peques. 

Y este auisatiuo tomara ti en el plural. Ex. : mtt nitemacl~li, 
no ensene yo; plural, ma titomachtiti, no ensefiernos nosotros. 

Y es de notar que algunas vezes el plural d d  auisatiuo 

('1 Ou manen, qui donne plus de force : mansn titlatlnco, fais attenlion de ne 
pas pécher; -manen uetz, qu'il ne tombe pas. Quand le prétcirit finit par un c ,  
cette lettre disparaît à i'irnpératif vétatif. Ex. : nitlatoca, j'eusemence; préléril, 
onitlatocnc; impératif vétatif, mnncn titlatoca, ii'ensemencapas. (Voir le Compen(Iio, 
par Parcdes, p. sa.) Il n'est pas nécessaire que ces particules soient immCdiatc- 
ment placées devant le verbe. Ex. : mn muchzjaa tin~oyscquetz, ne le pare pas coiiti- 
niiellemrnt. (Platica, S i li. ) 



tanibicn sc foriilara del prcscntc riel iiitlicaliuo anadiendo ti 
cn algunos verbos. Ex. : nitpnzctzca, llamar, onitenutz; en el plu- 
ral del auisatii~o diroinos : I ~ B  nnt~r~~rtzti, ucl ma antenutzl~t;. 
miracl que no Ilameis vasotros a algiino. 

El optaiiuo es de saber que antes de los pronombres ni ,  t i ,  
(112, tonla esta particula ma en todos los ticniyos, y otros po- 
ncn mntel, en  lugar de  O si; pcro esta, segun los que bien 
sienten, quiere cPezir : pues, O empero, O mas. Eu. : ~nalol 
tiflynn, pucs vamos ( l ) .  

IIKESBN'ih'. 

La formacion de! optatiuo es clitra, porrlue el prescnLe es 
corno et del in~pcratiuo sin quitar ni porier nacla scgun parecc 
en la conjugacion. Ex. : ma nitemachti, O si yo ensefiase. 

P1:ETERITO IiIII'GRFECTO, PERFECTO Y PLVSQVr\lIPEnFECTO. 

El preterito imperfecto sirue de preteri~o perfecto y plos- 
quamperfecto, y ia formacion deste es del prescrite del indica- 
tiuo anadiendo ni, y sirue para todas seis personas. Ex. : nitlaquci. 
yo como, ?nit nitlaquani, O si yo comicra. Pero dondc cl plural 
tuuicre semejanca con el singular, ansi en el pronombre que 
rescibc, como en la terrninacion que acaba, difercnciar se 1i;r 

(le1 dicho singular anadiendo una h ,  como es dicho ("1. EY. : 

FVT\ 1t0. 

El futuro es el1 todo con10 el del irnperatiuo 

(') Voir la note s de la page 81.  I'aredes donne pour L'optatif les trois parLi- 

cii!es ma, mucuele et rnuycct~de. (Cornpet~dio, p. 53.) 
' 3  Ces trois derniers mois sont tirés du manuscrit M N .  
'' 1);tredts it~dique t i t i  optalif négntit' Torii16 dii prtiscnt <le L'indirntif de\.aiit 



FORalACION DEL SVBIVNGTIVO. 

El subjunctiuo en la formacion no tiene dificultad porque 
son los mismos tiempos del optatiuo. Pero difieren en las 
r>arliculas que toman anles del verbo, porque el subjunctiuo 
torna esta particula yntla, que qiiiere dezir si para todos los 
tiempos, y no puede tomar otra particula, saluo en el un ro- 
mance que damos a l  futuro, el qua1 se puede dezir con este 
aduerbio yn il~yuac, que significa quando. Ex. : quando yo amare 
a Dios, serr: brteno , yn illquac nictlacotlaz in Dios, niqualli niez. 

Y para sacar esto mas de raiz y que se declare y de la causa 
porqueen  el subjunctiuo no damos todos jos romances que 
ponc Antonio de Lebrixa en su aite,  es de notar que en Ja 
lengua latina ay estos aduerbios : qzianclo que significa quando, 
y cunz que p i e r e  dczir como. Y otros, con los quales todos los 
romances que en el suhjui~ctiuo se ponen, se pueden hazer 
por aquellos tiempos donde se seiialan los tales romances, y 
por eso quadran muy Bien todos los romances que por el  ta1 
modo se pueden dezir. Pero en esta lengua como no  tienen 
mas desta particilla yntla que quiere dezir si, soios los roman- 
ces que qnadraren con ella se pornan en el subjunctiuo segun 
huena razon y no rnas, porque todos los otros romances del 
quando y del como se han de reduzir necesariamente al in- 
dicatiuo, saluo el que seiialalnos en el futuro del subjunctiuo 
con este aduerbio yn ihquac. Ex. : este romance : como yo pre- 
dicase una vez en h'lexico, me acaescio esto, etc. lo rcdu- 
zen : quando yo predicaua en Mexico, etc. y hazese por el 
preterito imperfecto d ~ i  indicatiuo. Ex. : yn iliquac nitemach- 
tiaya, nopan omocliiuh y. 

iecluel est placée l'une des particules macc6 ou maca>no, et auqliel on ajoute la !cil- 
ixiinaison ni. Ex.: tnaca ou lnacnmo tiflnpohuani, que tu ne coiiiptes pas. (\'oirlc 
Coinpcndio , p. .5 3. ) 



Y este ronlance : coriio yo sirua a Dios, no se iilc (la nacla 
cle Io que de mi se dixere, 10 recluziran a este romance: por 
quanto yo siruo a Dios, etc. y hazenlo por el indicatiuo en 
esta rnanera : ypampn ueZ1~ r~ictlnyaczillrtin in Dios, amo necl~yoli- 
tlucon yn tlein notecl~pa mitoa (l). 

Y por esto quitarnos algunos romances del subjunctiuo y 
aiiadimos otros. Verdad es que aiiadiendo al futuro esta par- 
ticula quia SC podran suplir algunos romances del subjunc- 
tiuo en preterito perfecto , O pl~s~uamperfecto,  ios qualcs no 
se podran hazer por esta boz ni, como parecera a la larga 
en la seguncla parte, capitulo octauo (2 ) .  

Pero es de noiar que este quiu siempre se poric en la se- 
gunda oracion cle subjunctiuo y nilnca en la primera, y ya 
que en ia orden este primer0 en la sentencia y congru0 ro- 
inance se pondra a la postre. Y desta particula yziici se tratara 
aclelante en el capitulo VIII" (3) desta segunda parte. 

FORMACION DEL IYFINITIVO. 

El infinitiuo no le tienen proprio, pero suplenle en dos 
rilaneras. La primera por cl futuro del indicatiuo afiacliendo 
este verbo nequi que quicre dezir cperer. Ex. : nitlcrçottarneqzii, 
quiero amar. Y este verbo neqzii es cl que SC varia por ~odos 
los rnodos y tiernpos, y el futuro a quien se ayunta en singu- 
iaï  y plural de los diclios tiempos y modos no se varia. Y 
puesto caso que este en platica que el infinitiuo se supje 
por este verbo nequi, Io que yo siento es que 10 que suplc la 
boz del infinitiuo no es el futuro con el nequi, sino solo el fu- 

('1 Dans le manuscrit MY, la plirase est tournbe aiitrcrnent : aSi yo siruo a 
Dios,n etc. tcyntln ztelh,a etc. 

@) Voir le paragraphe intitulé : «De las particulas que se posponen. n Page i 2 9. 
(J) C'est par erreur que les manuscritsportcnt VI", au lieu de v t i ~ " .  Lechapitre ut 

est exclusivement consacré à la conjugaison des verlm irrégolicrs nllw el venir. 



turo, corno en el latin no direnios que es infinitiuo el z~olo 
atnure, sino el nmnre. Puesto caso que el infinitiuo no pucdc 
estar sin otro verbo, como acaece tambien en esta lengua, 
pero no por eso sera infinitiuo el futuro con el nequi. 

La segunda nlanera de suplir ci infinitiuo sera anteponer 
el verbo ~leqni, y ar'nadiendo el Fu trrro. Ex. : rticnequi nàtlnquaz, 
qiiiero corner. Y entonces los pronombres ni, ti, an se pornan 
cn entrambos verbos. Lo qua1 no se haze en la prirnesa'ma- 
nera de suplir el dicho infinitioo. Ex. : 110 dezirnos nitlnyuaz 
nicnequi, titlaquaz ticnequi, etc. Pero quando se anteponc el 
nequi en esta seguncla manera bien dezirnos: singular, nicnequi 
i~itluquaz, ticnequi titlnqunz, quilzequi tkrqzcaz ; - plurai, ticnequih 
titlnqunzque, anquinequilh antl~quatque, quinequilh tluqunzque. 

Y es de notar que ansi el uno como el otro infiriitiuo se 
varia cl nequipor todos los tiempos eomo esta diclio, y el fu- 
turo se yuedara inuariado. Ex. : en el preterito i~nperfecto 
diremos nitlnq~azne~uin, yo qucria corner; y en el perfccto,' 
onitlaqzinznec, yo quisse comer, etc. y assi por todos los demas. 

En l n  segunda inanera diremos en el preterito iniperfcclo : 

Nici~eqltin tzitlaqtirtz , yo queria camei* ; 
Ticnepuin titlnquaz, tu querias comer : 
Quinequin tlnyriaz , aquel queria comer. 

Preterilo perfecto : onicnec nitiay?lnz, yo cluissc corner; otinec 
iiik(cqunz, quisiste conier ; oquinec tlnquuz , quiso comer, etc, 

Los clemas tiempos del infinitiuo que se hallan en la con- 
jugacion se reduzen al inclicaiiuo. 

El preterito anteponienclo qunlli inic, uei pallà yezqui yn, 
10 clizen ltor cl preterito perîeclo del indicatiuo. Ex.: qztulli inic 
onitlnqtcci, vel qunlli yezqlii yn onitlaqzca, bueno es aucr corniclo. 

Y el futuro reduzen al futuro del indicatiuo anteponicritlo 
qua112' yez. Ex. : qunlli yez in nitlaqunz. 



L'OllfilhClON DE LOS GERVKDIOS D E  ÇENITIVO. 

Estos gcrundios los suplcn de dos mnncras: La l,riiitcra os 

:il verbal en liztli afiadirle pan, y anteponer urio clestos (los atl- 
iierbios ye ,  vcl yn. Er. : tlaqz~aliztli, CS la coniida, l)crdicnclo 
( 3 1  tli, y anadiendo pctn, dizen tlnqzlalizpcln, y ~Gadiendo ye, vel 
yn, dircmos : ye tlaqunlizpnn, ya cs liora dc collier. 

La segunda mancra CS antcponer uno destos clos aduer1)ios 
(l~ic~ll/can, vcl ye irnnn('), al futuro, O prcsentc del impersonal. 
E x .  : ye qrcnll~c~in inic tenzaclttzloz, vel inic ientnclttilo, hora es clc 
cnsenar ; -- v d  ye intnn iu tlrq~ccilo. vel ye iftznn yn tl(~qiinloz, 
ticrilpo CS tic coiner. 

Y en esta seguntla rnnncra SC pueclc varial. ~ t o r  toclos los 
~iioclos y tieil~pos. Ex. : 

Y ~itinl-~ien SC dizc : 

PRETERITO I'ERPECTO. 

I'e itnan in onitemacl~ticn , tieinpo nuia sido, etc. 

FVTFRO 1BIPER.ECTO. 

' ' 1  1,cs grniiininii.icns iiiiliquetil ~ i i i c  (roisiGrr~e lociition : yc i»io~icqitiit,ri. Es .  : !jii 
<n~uiir?<liiictn in oii inic niic/l~ct:on/~rj~iil iz,  rliiji il  pst tc'rnps d n  jit~;ci'; l i l t .  qiic j i ~  
jilge. 



FVTVRO PERFECTO. 

Ye iman in niternachtizquia, vel ye iman in onilemachti, ya es, O era tiempo 
de aner ensefiado yo, etc. coma el preterito. 

Lo mesrno sera en el. impersonal y passlua. Estos romances 
parecen ser de ~subjunctiuo, pcro en fin tienen sentencia de 
gerundios de genitiuo. 

DE LOS GERVNDIOS D E  DATIVO. 

Estos no los tienen, pero suplenlos por el preterito per- 
fecto, del indicatiuo anteponiendo yqunc, vel i t 2 ,  vel in iquccc. 
Ex. : yn iqunc onitlapix, nimnn nimitzilltuiz, en guardando , O 

auiendo guardado, iuego te lo dire; - yn onitemncltti, niznatz 
nompeuax, en predicando, O auiendo predicado, luego me partire. 

~ O R à I A C I O A  DE LOS GERVNDIOS DE ACVSATlVO. 

Los gerundios de acusatiuo rio los tienen praprios, su- 
plenlos en algunos tiempos por estas particulas t iu l~ ,  tiui, to, 
ti, para yr; y puiult, quitci, C O ,  qui, para venir. 

PARA YH. 

Tizcl{, tiui. - El tiul~ es para presente y futliro para solo 
el singuiar; y el tizci es para el de los clicl~os tiempos. 
Ex. : nitemnchlitiuh, yo voi, O yre a enseiiar; - a~temachtitiz~i, 
vosotros vais, O yreis a enseiiar, etc. 

To. - El to sirue para ei preterito perfecto y plusquam- 
perfecto en todas seis personas. Ex. : nitemachtito, yo fui, O 

auia ydo a enscfiar ; - plural, anternncl~tito, vos0 tros filisles, O 

auiades ydo a ensenar. 

Ti. - El té sirve para el imperatiuo para el singular y 
plural, segun algunas prouincias. Ex. : ma nitemacl~titi, vaya 
yo a epsenar. Pero en otras partes usan para esto del singular 
clel imperatiuo sin la particula ti y suelen Io diferenciar del 



otro iniperatiuo con solo el ayre de dezir, O con poner el 
accnlo en ia ultima. Ex.  : ma nitemachti, enseiie yo; ma nite- 
mnehti, vaya yo a ensenar; pero en el plural en todas partes 
usan poner cl ti. Es. : ma titemnrl~titi, vanlos a ensenar. 

Para 10s presentes del imperatiuo, optatino y subjunctiuo 
seruira el presente del indicatiuo anteponiendo las particulas 
?na O yntln. Ex. : ma nitlnquatizc1~, vaya yo a comer. Mo es mu- 
clio en uso ('). Direrilos tambien vaya yo a comer, mu nitla- . 
yzi(i, vel ma nitlnqzcnti, como arriba es dicho. En el preterito 
imperfecto, perfecto y plusquamperfecto del optatiuo y SUL- 
junctiuo , clizen : ma onitlaqunto, O si yo ouiera ydo a corner, 

. . 
vel O si yo fuerac2); - yntln onitlrrgunto, amo ncyizrniqzcizqz~zct, si 
ouiera ydo a comer, no rnuriera de hambre. 

Y estos gerundios tambien se pueden suplir por cl verho 
uiauh puesto al principio y luego este aduerbio itaic, vel in, 
y con el fùturo imperfecto del inclicatiuo. Ex. : niauh inie 
nitlnquaz, voi a corner; preterito imperfecto , nitlin, vel ninyn 
inic nitlnqzanz, yo iba a corner. Varianclo en todos los tiempos 
el ninuh, y cluedanclose el futuro invariado. 

PARA VPXIR. 

Las particulas C O ,  quizch, quizci, qui, son para venir. 
Co. - El co sirue para presentc y preterilo perfecto y plus- 

cpamperfecto en todas jas seis personas, y mas proprio es de 
los preteritos que del presente, porque para el  presente para 
dezir : vengo a corner, mas usan dezir : niuulaqztaiiuh, que no 
nitlaqunco, si  no es siendo ya venido @). 

(1) Cette remarque est tirée du manuscrit MN. 
("1 Ces derniers mots sont extraits du manuscrit M N ,  qui porle, à Lort, ntrc 

onitlaquani, au lieu de ma onitlaquuto. 
(3 Var. r.para dezir : vengo a comer, usan dezir: nitlaqztaco, siendo ya venido, 

y si no es llegado diran : nizcnlutch inic nit1aqttnz.n klanuscrit &IN. 



Qtiit~l~, quizii. - El yz~iicli siruc para las trcs personas del 
singular del futuro, y para el plural quiui. Ex. : nitemael~tiquiul~, 
yo verne a ensecar; - nntemnchtiquiui, vosotros verneis a en-  
senar, etc. 

Qui. - Ei qui es para las seis personas clel irnperatiuo. 
Ex. : xicehiuaqzli, vcn a liazer; - plural, xicc!~iuaquil~, vosotros 
venid a hazer. 

Los ticmpos que faitan, suplirlos Iran por niualiuh, como 
tlivirnos de los passacios que se suplian por niauli. 

Tambien se pueden dezir O suplir estos gerunclios como 
diximos de los passados ponienclo, en lugar de ninuh, niualault 
con el inie O in, y el futnro perfecto dei indicatiuo. Ex. : niualaz~l~ 
Ulie nitlaqzcaz, sengo a conier; - preterito imperfecto, niunl(~ya, 
vel niualntnyn itzic nitlnquns, yo venia a corner. 

La formacion de toclas las pariiculas sobre dichas CS dcl 
i'uturo imperfecto dei indicatiuo percliendo fa z ,  anadir las 
dichas particulas; y esto se ha de entender en todas las Bozcs, 
ansi actiua como passiua, como impersonal. Eu. : nitlaqua, yo 
corno ; futuro , nillaqzcnz, nitlaquatiuh, voi a corner ; - passilia, 
ni~lazualotiul~, voi a ser cornido ; -- impersonal, tluqunlotTu~t, 
todos van a conier. 

FOR3iACION DE LOS PARTICIPIOS DE PRESENTE. 

Estos se suplen por la tercera persona del presente clel 
tiempo que fuere el participio anteponiendo esta partieula yn. 
Es.: yn tlaqua, el que corne; - 2/12 tlaqzcayn, el. que comia. Y 
ansi por toda la conjugacion. 

Ile otra manera taiilbien los suplen con algunos vcrbos corn- 
pueslos, los quales verbos compuestos tienen signification de 
participios, O de gerundios de abiatiuo, segun algunos quiercn 
sentir. Ex. . nitlrqztaticnl~, estoi corniendo; - nitlnqzcatinern,i, 
ando corniendo; - nitl(q~ixtiziR, voi guardnntlo. 



Y cri esta scguritla rriancra se variara el vcrbo por toda 1:i 
coiijugacion . y cl prirnero se quedara siemprc entcro. Ex. : 

PRESENTE. 

Nitlcipiutiuli, voi gria~dando. 

PRETERITO I3IPERPECTO. 

Nitlcqixtiuin, vel ~l i t lq i .x tc ly i~  yua guardando. 

PRETERITO PERFECTO Y PLYSQVANPERFECTO, 

Nillapixlir~ ('), vd ~~ill~il l) ixtu,  fui guardanclo , O auia y c l o  g i i a r t l t i i i c l o  

FVTVKO. 

NitI(ipixtiuz, 1 7 ~ 1  nillapiootaz, yo yre g u a r d a i l d o .  

Y la formacion destos es difercntc clc la cjuc tiencn las 
I)articulas, porque cstos se forrnan ponientlo el iiri~ricro vorlo 
cn el preterito y aiiadicndo ci scgundo como sc dira en los 
cornpuestos, capitulo duodeciiilo. 

1JIPERBTIVO. 

&In nillupix~izih, vaya yo guardando; - ?rut xitltqirtizcl~, vc ( II  guai- 
<lan(lo, etc. 

V!A'i'hTIVO. 

iVri izitlapixtizth, z* /)in xitla~>ixtizrh, etc. (') 

DE LOS I'AIITICIPIOS DE FVTVRO E S  R V S ,  SEGVN EL LATIN. 

Los participios de futuro en rus sc supicn por el filturo 
itiiperfccto cle la ],oz cle actiua aiiadiendo esta parlicula qzlin, 

y su significaclo es auia , O dei~ia  , O ouiera , O deuier?. 
De la forinacion dc la passilia e i~npei*sonal al presentc no 

se dize nada, porque se ha cle tractar en el cal)itulo ~ juar to (~) .  

( '1 Le maiiuscrit M S  é c r i t  a v e c  l'augment O :  onitlapixtin. 
(2) C'ccr. nmn nitlnl>i.rtcc, a" ma titlnpixtn, etc. no v a y a s  guarclando.*r &Iaiii is-  

c v i t  M N .  
3) i,rs m a n u s c r i t s  p o v l c t i l  yigttiente à 1a   la cc de vllorto. (Voir  la nolc 1 dc la 

7 9. ) 



CAPITVLO TERCEBO. 

DE LA FORYACION DEL PRETERITO. 

El preterito perfecto es rnuy vnrio porque son rnucl~as las 
terminaciones en que acaba, y por eso se pondra aqui algo 
dilatado, porque del se forma el pretcrito plusquarnperfecto , 
y muchos verbales y olros nombres, y assi es necessario saber- 
se bien para la inteligencia de la lengua y el artificio della. 
Pero aunque sean estos preteritos muy varios y diuersos, po- 
dremos los reduzir a ires reglas generales, porque unos ver- 
bos ay que pierden la vocal en que fenescen, y otros que sobrc 
ella toman una c, y otros que mudan la ietra O sillaba final; 
y los que destas terminaciones tuuieren diuersos preteritos se 
seiialaran. Pero sepan que el mas usado O comun se porna 
en la regla general, aunque no dexarc dc poiler los otros pre- 
teritos que tuuiere el verbo dado que sean menos principales 
y se usen poco, porque si alguna vez los vieren en escriplura 
O oyeren en platica no se turben y lo tengan por n ~ a l  dicho. 
Y porque se ayode a la mcmoria, pondremos juntas todas las 
terminaciones de vcrbos que en el preterito pierden letra, O 

sillaba. 
PRIBIERA REGLA. 

DE LOS QVB PIERDER. 

Los verbos que acabaren en estas terminaciones huya, ia, 
ou, li, ma, mi, nu, ni, pn, pi, xa, x i ,  tza, tzi, pierden 'la ul- 
tima vocal. Exemplo de todos : 

EIuya. - Ex. de los de I~uya : nitetlatlacall~uya, ofender a 
' ülguno ; preterito , onitetlatlacall4ui. 

la. - Ex. de los de in : nitecuculia, querer mal a alguoo; 
preterito , onitecuculi. 



Sacarise : nitlapiu, guardar algo, onitl(ipix; - nilechia, es- . . 
perar a alguno, or~itechix; - nicia, vol nicea, cluerer, onzczz, 
vel onicez; - celia, retofiecer la planta, oniceliz, vel oniceliac, 
vel onicelix; - ninitonia, tener calor, onilzitonix, vel oninitoni ( l ) ;  

- niqueyuexquia, tener comezon , oniqztey uexquiac c2). 
Sacanse los denlas neutros cjue no se deriuan de nombres, 

los quales por la mayor parte bueluen la a en x,  aunque al- 
, gunos tambien toman c sobre ja a.  Ex. : n$ipiniu, hagome 

. . . .  
hombre O fuerte(3), onippinix ,  vel onzpylnzae(4). 

Y los neutros que se deriuan de nombres podran tener 
tres preteritos porque por la mayor parte O Lueluen la a en 
x,  O en c ,  O sobre la a toman c. Ex. : niquall~ticl, hazermr 
bueno; preterito, oniquall~tix,  oniquall~tic, oni~zcallitiac. 

Oa. - Ex. de los de on : nitlatoa, Iiablar, onitlrto. 
Sacanse : n i c x i ~ e p o a ( ~ ) ,  entomecerse el pie, onicxice~~oac; y 

ios neutros deriuatiuos de nombres que toman e sobre la o. 

Pero, si los tales se hazen actiuos tomando, tla O te,  sigui- 
ran la regla general. Ex. : nitliloa, estar entintado, onitlilonc; 
nitlatliloa (actiuo), entintar algo, onithtlilo. Aunque estos me- 

, 

jor forman sus actiuos en yu. Ex. : nitliloa, nitlatlill~uia. Y al- 
gunos dellos tambien forman cl actiuo en tia. Ex. : ayon,  
aguarse , nitlaayotia, aguar algo ; - niteiua,,embiar mensajero , 
oniteiuh, oniteiua , oniteizcnc. 

Li. - Ex. de ios de l i  : niyolli, biuir, oniyolli. 

(1) Pour nino-itonici ; substantif, itonalli, sueur. (Voir ci-dessous la note h. )  
(9 Çette exception n'est point indiqube dans le man~~scrit  JIN. 
t3) Var. « . . .liagome viejo O vieja.2) Manuscrit MN. 

Ici le manriscrit MN ajoote : Rsacase, ninitonin, sudar, que haze solamenle 
oninitoni. 

( 5 )  De icxitl, piecl, et de cepoa. On dit aussi avec les possessifs n o ,  ma, i, etc. 
 ocri ri cep oc^, prétérit onocxicepoac. (Voir le Tocabulaire de Molina.) 
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illa. - Ex. de ios de : witlalenza, henchir algo, scil. dc 
semilla O de tierra, onitlnten. 

Sacanse : nitlama, prendcr O captiuar, quc haze onitlanzn; 
-- ninopma, enojarme , oninocztma ; -- nz'tlnlkuma, pescar con 

rcd, onitlntlama; - nitlnmnmn, llevar carga, onitlunzama. 

Mi. - Es. de los de mi : ninerni, biuir, oninen. 

Na. - Ex. de los de na: nitlauann, emborracl~arse, onitlnuan. 

Ni. -Ex. de los de ni: nitlatlani('), ganar en juego, onitlatlnn. 

RI. -- Ex. de los de pu : nitlacuepa, boluer algo, onitlacuep. 

Pi. - Ex. de los de pi : nicopi, ccrrar los ojos, onicop. 

Xa. - Ex. de los de xn : nitesoxa, hcchizar en cierta ina- 
nera , onztexoz. 

Xi. -Ex. de los de x i :  niniexi, estornudar por baxo , oniniex. 

Tzn. -- Es. de los de tzn : nitenutza, llamar, onitenutz. 

Tzi. - Ex. de 10s de tzi : niuctzi, caer, oniuetz. 
Estos verbos sobre dichos desta primera rcgla, algunos cic- 

mas del preterito que tienen principal conforme a la  regla 
general ya dicha, tienen otros menos principales y que me- 
nos se usan, y estos acaban en c, O en qui, O en entramas 
terminacioncs, y para saber que verbos toman c O qui, y qua- 
les toman c, y no qui, y quales no toman la una ni la otra, es 
de saber que los de Auya, ia ,  OB actiuos no pueden tomar c 
ni qui, mas de seguir la regla general. Pcro los neutros de in, 
on, j- los que acabaren en ma, xa, x i ,  ahora scan neutros, 
ahora sean actiuos, toman solamente c, y no qui. 

Pcro los demas verbos que acabaren en las otras tcrminn- 
ciones de la primera regla fuera de los aqui sciiaiados po- 
dran tomar c y qui indiferentemente. Ex. : nite,zzitzn, llarnar, 



onilotutz, onitcnulzac, onitcnutzq zii; pcro la formacion dcstos scra 
los que toman c la tomaran sobre la vocal del prescntc. 
Ex. : nitcmi, hencliirsc , onitcn , vel onitcmic. 

Y los acabados en qui  SC formaran de su pretcrito pcr- , 

fccto principal aiïadiendo qui.  Y ansi los de c como los clc 
qui tcnclran por plural el cjue tuuiere si1 principal preterito. 
Ex. : ~zitenutza, el principal CS onitenutz, hazc en el plural 
otitenu,tzque. Estc meçmo sera r1 ~ l u r a l  Cicl ~)reterito acabatlo 
en c ,  y en qui. 

SEGVXDh R E G L I .  

DE LOS @TE TOIIiR. 

Los que fenescen en ça, C O ,  eu;, ya, clic!, clhi, 2 ,  qua ,  t(6, t;, 
t ln,  sobre la vocal tornan c. 

Ca. - Ex. de los de cn : nitetlamacit, dar algo a alguno, 
onitetlamcccuc. 

Sacase : nitlapaen, lauar, qiie haze onitl(~pnc; aunque tarii- 
bien sigue la regla ( l ) .  

Co. - Ex. de los de co : nitlcco, subir, onitlecoc. 

Czii. - Ex. de los de cui  : nitlnczri, toriiar algo, onitl[icziic. 
Sacansc : nitlancocui, tomar algo para 10 alçar, onitlctncoczi (-'. 

En cste se haze liquida la z r ,  y en los siguientes: nitlaiztecu;, 
tentar algo con la uns, onitlniztecu; - nithnecui,  oler algo, 
onitlnnecu(3). Y todos estos que se sacan tambien siguen la 

regla, pcro como aqui se sacan es Io mas usado ( 4 ) .  

$0. - Ex. (le los de yn : niga, despertar, oniync. Y algunos 

tL) Il en est de mEine dix îréq~ientatifpapaca; prétérit, pnpnc ou pcycicac. 
(2) Var. nnitlacocui, toinar algo, o1zit1acocui.n Manuscrit BN. - La forme sans 

contraction était plus usitée. Paredes et Molina donnent pour prétérit onitlaacor. 
(Voir le Comnpendio, p. 59, et 1eVocnbulaire au mot aeocui-nitla.) 

(S) Contracté pour l~~tlri-inecai Suivarit Paredes, le prétérit [nit ineuc, et d'apri.s 
Molina, onitlanecti. :+: V(11.. trpcro Io primer0 es Io nias ilsaclo. 9 3Ianascrit BN. 



desla terminacion hazen lambien en qui. Ex. : n i p i f a ,  salir, 
oniquiz, vel oniquizqzii. 

Sacase : nitlaça, arrojar, onitlaz. 

Clha. - Ex. de los de chu : nichicl~cz, escupir, onicllicl~ac. 

Chi. - Ex. de los de chi : nichiclLi, mamar, oniclbicllic. 
Sacase : nicocl~i, dormir, que haze onicoch. 

1. - Ex. de los de i : nitlai, beuer, onitlaic. 
Sacase : nitlaay, trabajar, onitlaaxil). 

Qua. - Ex. de los de qua : nitlachqua (21, cauar tierra, 
onitlacl~quac. Y estos algunos vezes liazen en qui. Ex. : nitlaqua, 
corner, que no muda onitlaqzca, vef. oni t la~uaqui  (3). 

Ta. - Ex. de los de ta : îziteitta, ver a alguno, oniteittac. 

Ti. - Ex. de los de t i :  nitlatzinti, començar algo , onitlatzintic (&). 

Saçanse los primitiuos que tuuieren vocal antes dei t i ,  y los 
deriuatiuos en cati, los qudes por la mayor parte pierden la 
i y quedan en t ,  aunque tambien siguen la regla general. 
Pero los cornpuestos tornan t i ,  tambien pierdcn el ti. Ex. : 
~~ite t lncamati ,  obcdeeer, onitetlacamat, vei onitetl(lcamatic, vel 
onite~lacamn ( 5 ) ;  - nica l l y ix~a t i  , soy O hagome mayordomo , 
onicalhpixcat, etc. Pero los otros deriuaiiuos de nombres fuera 

(1) Var. rtnitla?~, trabajar, onitlm, vel onitlaxqul, n Manuscrit M N .  Cette Forme 
contractée parait moins usitée que f autre. 

("1 De tlachctcitl, motte de terre, et de qua, enlever. 
(3) Tzaqua, cerrar, fait tzauc, suivant Paredes (Coml~endio, p. 59), et tzacrr, 

d'apr6s Molina (Vocab.). 
(I) Vay. snitzinti, yo comienqo, 0nitzintic.n Manuscrit MN. - Remarquer les 

deux verbes suivants: pati, guérir, qui fait opatic, el pati ,  fondre, se mettre cil 

eau, dégeler, prél. opat. 
($) Cette derniere Forme de prétérit, lirée dti manuscrit M N ,  conserve le t ait 

gliiriel : otitetlacamatque, nous obéîmes. (Cf.  le Compendio, par Paredes, p. 59. ) 



rle los de errti sobre la ti tornan c,  vcl ac, y tarilbieri suelen tornai. 
z, aunque algunos quieren dezir que esta x es de los de  tki. 
Es. : de atl, agua, ati, dcrretirse, o hazerse agua ; preterito, 
ontic, ve1 oatiac, vel oatis; y este oatix podra venir de crtin 

que es Io mesmo. 

Tln. - Ex. de ios de tla : nitetlaytln, amar a alguno, 
onitetla~otlac. 

TERCERh R E G L A .  

BE LOS O V E  YFD,AY. 

Los que fenescen en zcn, u i  bueluen la ultima vocal cri h .  
Los que acaban en c i  bucluen la ci en z .  

Los que fenescen en qui bueluen cl qui en c. 
Los que acahan en yn hueluen el yn en x ( l ) .  

Va. - Ex. de los de zca : nitlrichiua, l-iazcr algo, onitlacliiuh. 
Sacanse : niteiun, ernbiar mensajero , oniteiira; - nitenhua, 

refiir a alguno, oniteahuuc. 

Vi. - Ex. de ios de zci : natonnui, tener calentura, oncrtonauh. 

Ci. - Ex.  de  los de ci : niteimncnci, temer, o)~iteimncaz. 
Destos algunos suelen t o n ~ a r  c O pi. Es. : tlaneci, amane- 

cer, otlanez, vel otlanecic, vel otlnnezyui. 
Sacase : aci, allegar, que haze solamente oacic. 

Qui. - Ex. de los de qui : nitlunequi, querer algo, onitlunec. 
Sacase : nitlaitqui (3, ileuar algo, onitlaitquic. 

Ya. - Ex. de los de  ya:nitluucuyn, estar angustiado,onitlaucux. 
Y estos algunas vézes toman c. Ex.: nnuiaya, oler rnal, o 

hien, onctuiax, vel onnzciayac. 

(1 )  Cette ligne a été ohiise et laissée en blanc sur le maniiscrit MN. 
(2) Le pronom n i  du prPsent manque dans les deux manuscrits, et le manus- 

rrii RN brrit avec conirartion : ntlntqzti (polir riitlntqui.), Ileiiar nlgo, onil1nlquic.x 



Sacanse: tluceceya, resfriar el tiempo , otl(~cecer, vel otlaceceynx; 
y tambien sigue la regla; - yzcayn, crescer, oyzcaync; - 
yztayu, enblanquecerse , oyztaz, vel oyztayac; - nitlauyn, alum- 
brar, onitlaui; - coçauya, amarilleeerse, ococauiz, y tambien 
sigue la regla, ococauyac(1); y tambien los verbos actiuos aca- 
bados en uia que por la mayor parte perderan en el preterito 
la a. Ex. : nitlatlapiziia, acrescen tar algo, onitlatlnpiui; pero , si 
fuere neiitro, hara en x. Ex. : tlupiuin, crecer, o t l ~ ~ i u i x ( ~ ) .  

CAPlTVLO QVARTO. 

1)R LA BOZ I'ASSIVA E IùIPRRSOZIAL; Y DE SB PORIIACION. 

&E LA BOZ PASSIVA. 

Antes que vengamos a la formacion destas dos bozes passiua 
e impersonal sera bien que notemos Io que en ellas ay que notar. 

Quanto a 10 primero de la boz passiua es de saber que no 
puede tomar las particutas tln, te, ne, c ,  qui, quin, porque 
estas van con la boz actiua, y solas las tres primeras con la 
Boz impersonal como se dira adelante; y ansi a este verbo : 
nitlaqua, yo como, en la passiua le quitamos el. tla , y aiïadi- 
mos 10 diziendo : niqualo, soi comido ; - ntjialo, soi guardado. 
Pero quando el verbo rije dos casos, entonces bien se sufre 
tomar la particula tla, pero no el te. Ex. : nitlucuililo, es me to- 
mado algo; - nitlnmaco, es me dado dgo  c3). 

Tambien es de notar que la boz passiua no rescibe los 
pronombres neck, ~n i t z ,  etc. ni  otra personj que padece, sino 

('1 Le Vocabulaire de Moii na et la grammaire de Paredes donnent oeoçaz~ix, 
qui n'est autre chose qiie ocoçatii:. 

Ce verbe, auquel nous avons ajoulé la signification, fait aussi au prFlérit 
otlnpiukc. (Voir le Vocabulaire de Molina.) 

(?) Ces deux derniers passifs viennent de c~lilia, prendre, et de mncn, donner. 



es cluantlo cl vcrLo esta coilipuesto coi1 noitibre y tierie eri 
si encorporada la persona que padece. Eu. : petlncl~iualo, es 
Iiecho el petate, O todos le hazeri, que sera impersonal; - 
nimilcl~iuilo, es me hecha mi heredad. Ni tampoco rescibe 
persoria agente expressa sino es boluiendo la ta1 oracion por la 
aciiua, y ansi no diremos : yo soi arnado de Dios ; mas reduzirla 
crnos a esta oracion : Dios me ama (1). Pero bien diremos : soi 
amado, no diziendo de cjuien, y desto no ay otra razori mas 
de la propriedad y uso cle la lengua; aunque dizienclo yteclyn 
in Dios nitlacotlalo, tanto vale como ego amor n D ~ o ( ~ ) .  

Yten es de saber que ay algunos verbos que en una mcsma 
boz tienen significacion actiua y passiua, y otros que,  aunque 
ticnen la boz actiua, la significacion es passiua; pondre los 
que se me ofrescicren. Ex. : 

iVitlncnopilhziyn, vel nillaicnopilhuyn, yo reciho mercetl (3) .  

Ninole~zsun, soi nomhrado , O noiiibroiiîe yo. 
Nimnuizcui, soi aternorizado, O tom0 ternor. 
fiinitou ('1, soi nombrado , O nombrome yo. 
Ninotkc~uhtici, soi socorritlo, O socorrome yu. 

Nicnquizti, soi oydo. 
Witlatlnto, soi probarlo. 
Nimazcizli, soi reuerenciado. 
Nimnchin. soi descubierto, O conoscido, O sentido, etc. (Tlaxcala~~j). 

Tambien se deue notar que a los verbos neutros y rcuercn- 
ciales no les usan dar boz passiua. Ex. : nitzntsi, dar bozes, no 
diremos : nitzatziun, en la boz passiun; - ninotetlrcotilia, yo 
amo, no cliremos : ninotlncotililo, en la boz passiua. 

(0  C'est-i-dire neclsmotl«~otilia in Dios. 
Cette derniére phrase aaonque diziendo,n etc. est tirée <lu manuscrit MN. 

(" Exemple porté sur le manuscrit MN. 
(&) Le manuscrit BN donne ninitonia, qui signifie suer, avoir chaud. Sur  le ma- 

iiuscrit MN,  le copiste avait mis le même mot, qiii a été corrigé. 
( 5 )  Ces trois derniers mots sont tirés du nianuscrit EUIN. - Macl~ica vient sans 

<loi~l(i de ntnti, savoir; passif, macho, ou (111 nioins a In mEmc rnciii~ : Inn, saisir. 



DE LA BOZ IMPERSONAL. 

A los impersonales que descienden de verbos actiuos se Ics 
ailtepone una destas tres particulas t h ,  te, ne, las quales no 
tiencn el passiuo y aunque sea una la boz de entrambos. Y 
tomara estas yarticulas, qurindo las tuiliere el verho de dondc 

, se Forman, y quando el verho se compone con nombre no las 
rescibira en el iinpersonal, saluo quando rijere dos casos que 
entonces podra tomar el te y el ne. Ex. : no diremos temilltcl~iualo, 
1wro bien se dize temill~ehiuililo, tohos hazen lieredad a otros; 
- nemill~chiuililo, todos se hazen sus heredades. 

Y esta es la cliferencia que ay entre el passiuo y cl imper- 
sonal, porque el passiuo no rescibira las dichas particulas, y 
el impersonal si. Mas las particulas c, gui, quin no se liallaraii 
en el irnpersonal, porque son de solos verlios actiuos y de sola 
la boz actiua , como se dira en el capitulo . septirno, quando 
se Iiablara de las particulas. Tainpoco en el impersonal se hal- 
laran los pronombres ni, ti, an, como se hallan en la boz ac- 
tiua y passiua. Y es de notar que el ne no 10 pueden rescibir 
indiferenternente todos verbos actiuos sino solos los actiuos 
reflesiuos. Ex. : ninotla~otla, yo me anio; netlcigotlulo, todos se 
aman; pero los verlios reuerenciales, y aiinque tengan nino, 
rima, mo, etc. no tendran irnpersonal, porque no diremos 
neilagotlalilo (l). 

DE LOS Ifi\PERSONALES QVE ShLEN DE VERBOS NBVTROS. 

Emos hablado de los impersonales que se forman de ver- 
bos actiuos que toman las particulas tla, te, ne, veamos agora 
de los verbos neutros si las ~ ~ o d r a n  rescibir. Para 10 quai es 
de notar que unos iinpersonales ay en boz y significacion, y 
otros ay impersonales en la significacion y no en la boz. 



Los iml)ersonalcs dc boz y significaciori son los que se for- 
inan de su actiua afiacliendo O quitando letras O siliabas, conio 
se dira adelante. Los de sola significacion seran los que no se 
fornian desta rnanera, mas sobre la mesma boz de la actiua 
toman alguna partieula al principio. 

Th. - Y para rnejor entender 10 dicho se deue notar que 
algunas vezcs sobre la tercera persona del presentc del indica- 
tiuo de la ljoz de actiua se antepone al verbo neutro un tlu 
cjuedandose en la mesrna boz actiua, porque el verbo neutro 
tambien tiene boz actiua como el actiuo, y con el tln se haze 
impersonal. Ex. : wicuecuecl~ca, yo tiernblo; tlacuecuechctl, iodos 
tiemblan; - niouiti, estoi turb.ado, O en trabajo O dificultad 
puesto; tlaouiti, todos estan turbados; - nixtoneua, yo me 
enojo ; tlaixtonez~a, todos estan enojados. 
. Y estos aunque salgan de niuchos verbos neutros no em- 

pero saldran de todos. Mas yuando el impersonal que sale de 
verbo neutro es impersonal en boz y significacion, quiero 
dezir que sigue las reglas de la formacion que se diran, en- 
tonces no puede tener el tla. Ex. : puesto caso que se diga 
tlacuecueel~ca, todos tiemblan , no se dira tlacuecuechcçilo; y 
esto se deue mucho riotar. 

Y ansi podemos sacar de aqui que el impersonal de verbos 
neutros por la mayor parte podra ser en dos inaneras : la pri- 
mera siguiendo la regla de la fornlacion sin poner tla, y estos 
se llaman impersonales de boz y significacion; la segunda 
nlanera es como esta dicho anteponiendo el tla a la tercera 
persona. Eu. : nitratzi, doi bozes; t za tzka ,  vel tlatzcltzi, todos 
dan bozes. 

Ne. - Estos irnpersonales cla boz y significacion bien po- 
dran tomar la partieula ne, pero sera solamente de los verLos 



neutros que tunieren nino, timo, etc. Ex. : ninocauci, yo aÿuno; 
~zegazcalo, todos ayunan , etc. 

Tambien se deue mucho notar que todos los verbos que se 
componen con verbos en ta1 manera que el primer verbo se 
ponga en el preterito perfecto, y el segundo en la segunda 
persona del presente del indicatiuo, estos tales podran tener 
dos impersonales : O en el prirner verbo poner la boz del 
impersonai, O en el segundo, porque en ambos no se en- 
tiende bien. Ex. : nitlaquataci, liego a tiempo de comcr (l);  im- 
personal, tlaqualotaci, vel tlaquataxiua, todos llegan a tiempo 
Lie conier. 

Pero si el segundo verbo fuere alguno de los compuestos 
de sum, es, fui, si tuuiere impersonal, entonces eri el primer 
verho se pondra solamente ei diclio impersonal. Ex.: no dire- 
mos : tlaquatimarriua, pero bien diremos : tlaqualotimani, todos 
estan corniendo en pie: 

DE LA FORMACION DE LA PASSIVA E INIPERSONAL. 

LA QVAL ES ïilVCIIO DE NOTAR. 

La formacion de la passiua y de1 impersonai es unâ mesn~a 
porque es una la terminacion, saluo que el impersonai no 
tiene los pronombres ni, ti, an, como esta dicho. For tanto 
por ser una misma termiriacion sera una la formacion po- 
niendo los exemplos de solo el impersonal, pues para ja pas- 
siua no aura mas que hazer de percler da, te, ne, y tomar ni,  
ti, an. 

Y porque todos los verbos acaban en una de tres vo- 
cales que son a, i, O ,  reduzense todos estos verhos a tres 
reglas. 

b) Val.. nnitlaquataçi, como en Ilegando.n Manuscrit MN. - (Voir le cha- 
pitre XII relatif aux verbes coinposés.) 



La priiliera es que los verbos acabados en / I  actiuos o neci- 
Ii.os se forrnaran tle la tercera persona del futuro in~perfecto 
(le1 'inclicatiuo boluiendo la z en 20. Ex. : tetlucotl(u, aquel 
iirnara; impersonal, tellaçotl(i10, todos aman ('). 

Sacanse los de r m  que algunas vezes buelucn la a en O ,  

aunque mas comun es seguir la regla. Es. : 

Na. - Niteana, prender alguno, nanalo, vel nnrzo, soi pi-eso; 
/cunalo, todos prenden. 

Ca. - Tamhien se sacan los acabados cti ccl que liazcir 
en co y en cou, y en c(r10. EX. : ~ j i x c ~ i ,  coger inaiz, pixco, 
l ) i x c ~ a ,  pixcalo, todos cogen. 

Va. - Y 10s verbos que fenescen en nu, algunas vezes 
Lueluen la a en uu en el impersonal, aunque inas coniun es 
seguir la regla. Ex. : p i n a u ,  aquel ha verguenca, pinuun, vel 
i»inaualo, todos han verguença t2). 

Ca. -- Tambien se saca de los de ça este verbo ~liyuica, 
con sus cornpuestos, que haze gziixon, todos salen (3). 

SEGVNDA REGLA. 

Los ücabaclos en i sobre la i def presente toman an,  O se 
fornian del futuro boluiendo la .z en zia. EX. : yoli, aqiiel biitc, 
yolizta, todos abiuen ( 4 ) .  

- Sacanse los de ci que, con seguir esta regla, tambien 

('1 Le verbe iqztnnia, éloigner, écarter, fait au passif iqzmnnilo, ou iqunnihua. 
( Voir le Compendio, par Paredes, p. 62.) 

@) Ehua, se lever, partir; impersonnel, eohua. (Campendia, par Paredes, p. 66.) 
Iça, s'éveiller, fait aussi ixoa. (Ibidem, loc. cit.) 

(41 Icnli, combattre, fait aussi icnlilo; mais titlnni, envoyer, suit la preniibrc 
t,bgle: titlrcno, ou titl(ini1o. (Voir le Cnmnpendio, par Pnredes, p. Cr.) 



l~ueluen el c i  en xoa, O en xiua, y assi ternan tres impersona- 
les O passiuos. Ex. : aci, allegar; aciua, axoa, axiua, todos 
allegan (l). 

Tzi. - Y de los de tzi se çaca uetzi, aquel cac, que Iiaze 
ziecl~oa, vei uechiua, y siguiendo la regla haze uetziua, todos 
Caen. 

Qui. - Tambien se sacan los acabados en qui que buelueil 
el qui en C O ,  y tambien en con. Ex. : miqui, nquel rnuere, 
mico, vel micoa, todos mueren; pero tlaitqzci, por lleuar algo, 

- haze tlaitcoa; O sobre ia i toma ua, y haze tlnitquiua, y segui1 
algunos tlaitquiualo (2). 

Vi. - Tambien se sacan las acabados en ui que bueluen 
el ui en ua. Ex. : poliui, perdiesc , poliua, todos se pierden (3). 

1W. - Sacanse tambien ios acabados en mi que bueluen 
cl nzi en moua, O la i en un.. Ex. : nemni, aquel biue, nemoua, 
todos biuen. Sacase ami, caçar, qui! haze amiua. 

Y los que fenescen O se componen con mati que hazen 
 nac ch o. Es. : nitlrmati, salwr, etc. tlamacho, vel tlamatiua, todos 
saben, etc. (4) 

TERCERA REG1.A. 

Cos acabados en O se ies anade a. Ex.: tleco, aquel siibc, 
~lecoa, O segiin otros tlecoua, todos suben. Sacase este verbo 
ninigo, que quiere dezir yo me sangro, O sacrifico , que hazc 

(1) ltnnncnci, craindre, respecter ; teci, moiidre , font au passif imacnxo , tcxo. 
( Voir le Compcndio, par Paredes, p. 62.  ) 

('1 Dans ie manuscrit BN, ce verbe est érril avec confraction: ttatqui, ek.  
l'aredes iui donne pour passif itco ou itqî~iI~u(1. (Voir le Compendio, lac. oit.) 

($) Tenci/~zbi, avoir faim, impers. teociohzta. (Voir le Compcnclio, pnr Paredes, 
p. 66.) 

(O) Cet alinéa manque dans Ic manuscrit BN. Le copistc en a laissé la place en 
blanc. 





CAPITVLO QVINTO. 

DE LOS T'ERBOS IRREGVLhRES. 

DESTE VERUO SVBI ,  h:S, F V I ,  Y D E  SVS COBIPVESTOS. 

R I C A H ,  SEB O ESTbR. 

El verbo suw, es,+, no 10 ay en esta iengua. Pero suplenlo 
l'or este verbo nicah, que propriamente quiere dezir estara. 
Y el verbo eiegante O reuerencial deste nicali es ninoyetzticnlt, 
y variase por toda la conjugacion como el simpie. 

Y siempre el sztm, es, fui se pone sub intelecto en el pre- 
sente del indicatiuo quando esta en lugar de ser, y es quando 
estos pronombres n i ,  ti, an se juntan a nombres, cotno se dix0 
en la primera parte (l). Ex. : nitlatonni, soi sefior. 

Y quando con el nombre se pone express0 el verbo nicnlb, 
en el presente quiere dezir estar. Ex. : nican cah Pedro, aqui 
esta Pedro. 

Pero en preterito imperfecto usar se ha del tambien en 
este significado de ser. Es. : nitlazcaltdi (2) nicalca, era discipulo. 
Mas si la oracioil es de preterito perfecto, O plusquamperfecto 
en el indicatiuo, tambien usan deste verbo ninoclhiua, que es 
liazerme tal. Ex. : nitlnzcaltilli oninochiuli, hizeme discipulo, 
y fuy discipulo; y no clire tainbien nitlnzcaltilli onicatca por el 
preterito perfecto, mas por los otros tiempos bien se dira el 
uno y el otro. Ex. : nitlacoalli niez, ve1 ninocl~iuaz, yo sere com- 
prado; y lo mesmo diran con el participio de futuro. Ex. : 
ninellltoconi niez, vel ninochiuaz, sere creydo O creihle(3. 

(1) Voir p.. i 8. 
t2) De izcaltia, élever, instruire. 
(3) Précédé à la troisiéme personne de la particule on, ce verbe n i c d  sigiiifie 

avoir. Ex. : o n c h  tlmcalli, il y a du pain. (Voir ci-aprés, p. 1 15, au mot noncnl~.) 
Il peut également être accompagné des particules gc'rondives t iu l~ ,  to, Li, et 
qtcizth, C O ,  qui: nietizch, onieto, etc. ; - niequiuh, onieco, etc. 



Sing. Nicah, yo estoi, ticah, cah. 
Pliir. ï'icate, ancnte, ente. 

Y a vezes usan deste presente por fiituro. Ex. : ye  i s  îliccili, 

y n  t iunlaz ,  ya estare ayui, quanclo tu vengas. 

PKETERITO IRIPERPECTO, PERPECTO Y PLVSQVAOIPERFECTO. 

Sing. Nicatca, yo estaua, yo fui ,  O auia sido, ticatca, cntca. 
Pliir. ï'icatcah, ancatcah, cictcai~. Y al preterito perfecto se le ante- 

pone nna O : onicaca, etc. 

FVTVRO IàIPEHFECTO. 

Sing. Niez ,  yo sere O estare, tiez, yez. 
Plur. Tiezque, anyezque, yezque. 

Para el futur0 perfecto usan de circunloquio diziendo : y e  

 litl la ton ni, yn titinlnz, ya aure sido sefior, quando tu vengas. Y 
en esta manera no se expressa el verho, pero para dezir : aure 
estado, tornanse al futuro imperfecto , scil. ya estare, diziencio 
como es clicho. 

I3IPERATIYO. 

PRESENTE. 

Sing. Ma nie, sea yo, O este yo, ma x ie ,  ma 'ye. 
Plur. Ma tiecan, ma xiecnn, ma  yecan. 

OPTATIVO. 

. PRETERLTO IBIPERFECTO , PERPECTO Y PLVSf>VAMPERFECTO. 

Sing. Ma nieni, O si yo e s t i i u i e r a  , O fuera , ma xiefai, Inn yeni. 
Plur. ilfa tienih, ma x ieni l~ ,  ma yenih. 

En el preterito perfecto y plusquainperfecto tomara O al 
principio : ?na onieni,  O si yo ouiera, O ouiesse estaclo, o siclo. 



INFINITIVO.  

Nicztiequi, vel nicltequi niez ,  cluiero ser, O estar, clc. 

PRESEJTE. 

Eloac ('1, todos estan. 

PRETERITO IBIPERFBCTO. 

Eloncn. 

PRETERITO PERFECTO Y PLVSQVhRIPERFEG'l'O. 

Oeloacn. 
FVTVRO. 

Eloaz. 
IIIPERATIVO. 

~ l f n  elon. 

OI'TATIVO PRETERITO IàIPERBECTO. 

Ma elonni. 

SVBIVNCTIVO PRESENTE. 

Y n d a  eloac. 
PRETBRITO INPERFECTO. 

Ynlla elon~ii.  

PRETERITO PERFECTO Y PLVSQVABIPERFECTO. 

Yntla oclonni. 
PVTVRO. 

Yntla eloaz. 

NICAC. 

Este verbo nicac quiore dezir esta* en hiesto. ~ i z e k  de 
hombres, ar%oles, maderas, casa, silla, O vanco, O de qual- 
quiera otra cosa que este en hiesta O hincada si es larga; y 

('1 Suivant Paredes, yelon; prétérit, yeloac. (Voir le Compendio, p. 68.) - 
Dans ce mot l'y ne se prononce pas, ou se prononce Lrés-faiblement. 



cl reuerencial deste es 1' nirticatill~ticcrc, 2% timic~itii/ilicac, etc. y 
el nicnc se varia desta manera : 

INDICATIVO. 

PRESENTE. 

Sing. Nicac, ticnc, ycnc. 
Pliir. Ticnque, nmicaqile, ycnque. 

Otros dizen en cl plural : tinznnih, nmnnih,  nznnil~, para 10 
animaclo ('1. 

PRETERITO IfiIPERFECTO. 

Sing. Nicnyn, ticaya, ycnga, etc. 

Y tambicn dizen : nicacn, ticacn, ycaca. 

FVTVRO. 

Sing. Nicaz, ticaz, ycnz. 
Pltir. Ticnzque, nmicnzyue, ycnzque. 

Tanhien dizen en el plural : t i~nnnisque, nmanizqzce, etc. 

IBIPERATIVO. 

Sing. 'fiin nicn, 7nn xicn, ma yen. 
Plur. -$fa ticnean, ma xicacaia, ma ycncan ; - pltir. ma tirnnniian, etc. 

OPTATIVO PRESENTE. 

a iuo. Mn nicn, como el imper t' 

I'RETERITO IBIPERPECTO, PERPECTO Y PLVSQVAi\IPERPECTO. 

Sing. Mn nicnni, rnn xicani, ma ycnni. 
Plur. IlIn ticmih, mn xicanih, ma ycnnilt. 

Y tnmbien dizen en el plural : mntelh timnninih, matelli 

r i m t m i n i l ~ ,  etc. 

( 1 )  Voir ci-aprés, page 1 1 1, te verbe mnni. 

: 2 )  C'cst-i-dire : nicctcn , ticncn , ycncn , etc. oii avec 1'sii~;inent : o~~icctccc , clc. 



PRESENTB. 

Ynda nicak, etc. como el imperatino, vel yntln ~zicac, etc. como 
el presente del indicatiuo. 

PRGTERITO INPERPECTO. 

Yntla nicani, etc. como el optatiuo. 

FVTVRO. 

filtla nicaz, etc. como el futuro del indicatiuo ('). 

NONOC. 

Este verbo nonoc(2) quiere dezir estar echado, y su elegante 
es ninonolh'htitoc. Dizese el simple onoc de maderos y tablas 
largas que estan tendidas, y de arboles y verdura y de palo, 
O pefiola, O yerua echada. Variase en esta manera : 

INDICATIVO. 

PRESENTE. 

Sing. Nonoc, tonoc, onoc. 
Plur. Tonoque, amonoque, onoyue. 

PB11:\ LOS PRETBRITOS. 

* Sing. Nonoca, tonocn, onoca. 
Phi.. Tonocah, amonocah, onocali. 

Y tambien dizen : nonoya, tonoya, etc.; pero este ultimo no 
es rnas de imperfecto. 

FVTVRO. 

Sing. Nonoa, towoe, onoz. 
Pllir. Tonozque, amoaozqzre, onozque. 

('1 Nicac a pour impersonnel nicoa. 
(4 Ponr ni-onoc, dans lequel enlre In parliciile euplioniqiie on. Aussi, en com- 

position, oc est employé ûii lieu de onoc : niflaqtrc~toc (pour nitlayua-Li-oc), je 
mange coucllé. 



Sing. fila nono, ma  xoizo, ma ono. 
Pltir. fifa tonocan, Inn xoizocan, ma onocnn. 

OPTATIVO PRETERITOS. 

Sing. Mn nononi, mn xonoizi, ma onoizi. 
Plur. Mn tononili, ma .xononili, nzrt otionila. 

IIIPERSONAL. 

Oizouac ('1. 

MANI. 

Este verbo m n n i  tambien quiere dezir estar, su reueren- 
cial es en plural : t i tomani l l~ i ia ,  nmomnnill i t in,  momnn i l l~ t i n  (2). 

El m u n i  tiene en el singular la tercera persona y no mas, 
y las tres del plural. Dizese de cosas llanas y anchas, assi 
como libros. Y tambien se dize del agua que esta en vasija 
anclia O en laguna, y (le pueblo ùonde ay inuchas casas, y 
tarnbicn de arboles; y variase en la manera siguiente : 

PRBSEATE. 

Sing. 3" Mani (3'. 

Plur. Timnnili, aminoizih, inanih. 

PRETERITO IIIPERFECTO. 

Sing. 3"ania, vel maaca. 
Plur. Mumanict, vel inamancu ("', esto de inanimado; - tirnctniali, ele. 

por 10 anirnado. 

0) Paredes donne pour l'impersonnel : onohua. (Compendio, p. 70.)  
(?) Var. R titomnnilhticn, amomanilhtica, momanil1atica.n Manuscrit MN. 
(3)  On trouve aussi les deux aulres personnes : nimnni et timani. 11 en est de 

même à l'imparfait, dont la seconde forme nimnnca, etc. parait pins usitée que In 
première. (Voir le Co~n~endio, par Paredes, loc. ci t . )  

'"1 Vrir. irpliirûl mnninh, vel mnncah, etc.* Manciserit MN. 



I.'VTVRO. 

Sing. Na~tiz. 
Plur. Timanizrjue, ammanizque, nzanz'zq~~e. 

INPERATIYO. 

Sirig. Mn mnni. 
I'lur. Mn lijnaaicnh , etc. 

OPTATIVO. 

El presente coii~o cl del imperatiiio. 

PliBTBRlTO IJIPBRFECTO. 

Sing. Ma mmzini. 
Miir. Ma timaniuil~, Win anzmattiiz3, etc. 

IBIPERSONAL. 

.Wa~zhcn :'), etc. por Io animado se dira. 

Este quiere dezir estar ecliados O sentados, Iioml)res, O 

mugeres, O culebras, O pajaros en el nido, O perillos, O ga- 
tiilos, etc. Y tarnbien se dize para madera, O le% allegada, 
O maiz, O piedras, O semillas y de otras cosas menudas que . 
cstan juntas. El reuerencial deste siira en el singular en la - 
tercera persona motemillttia, y en ei plural titotemilhtia, para 
la primera persona, de nianera que motemillitict en singular se 
clira por el que esta lleno O replet0 de cornida, O de vino, etc. 
y en el plural este verbo terna este rnesIno senticlo. Y el sobre 
dicho, y compuesto con toc (2) ,  dizen : teritoc, lleno, scil. casa O el 
mundo, etc. ; preterito imperfecto , tefztoca, etc. Y el simple se 
varia en esta manera : 

Temi, tereera de1 singulai.. 
Plur. Titemih, antsmih, temih. 

('1 D'aprés Pûredes, i'impersonnel est mnnon, mnf~ua. (Compcndio, p. 71 . )  

1:) >lis pour ti-oc, syncope de onoe. A la suite du verbe temi, Olmos donne 
divers exemples dc composition des verbes irrégiiliers avec d'aiitres verbes. 



PRETERITO ISPERFECTO, PERliECTO T I'LYSQVhlIPIiRFECTO. 

Iéttca, tercera del singular. 
P i i i r .  TitencaA , antencah, tencalt. 

FVTVRO. 

Sing. 3' Teniiz. 
Piur. Titeinizqzte , anteniizque, teitci:que. 

IPPERATIVO. 

Sing. 3" hla terni. 
P l i i r .  i%In titernican, ma xitemican, înn le~nicrcii. 

PRETERlTO IUPERPECTO, PERDECTO Y PLVSQVADIPERFCCTO. 

Siiig. 3" .Va temini. 
Piiir. Mn titerninilt , ma xilemirail~ , nza terniilih. 

IMPERSONAL. 

Terniua. 

NEVATICAH. 

Este quiere dezir estar assentndo. Dizcsc de cosas ani- 
rnadas racionales (l) e yrracionales. Y variase en todos los 
tiernpos y modos, como el verbo nicali. El reuerencial deste es 
~,ineuititicah @), y variase en esta nlailera : 

Sing. Niizeuititicah, tirnetcititical~, meuititicnh. 
Plur. Titeuititicate, am~neuititicate, nieuititicate. 

Y tambien dizen : ninezcillttiticah, timeuillititicah, etc. 

(1, I'ar. a racionales , y para las yrracionales, scil. arboles, canas, eunticnc. a 

hlanuscrit MW. 
(9)  Composé de ezta et de en, ce verbe sert à l'impératif d e  terme d e  salutatioi~ : 

ma ximeuitilie. 



Este sc clize de personas que estail asscnta(l2s en cornbite, o 

en conuersacion, cn rueda, y rio ticne singular. Variast? en 

esta mancra : 
PRESESTE. 

PRETERITO IàIPERPECTO. 

ï'iconitnoya, etc., vel ticoacnlcn, etc. 

P\ TBRO. 

Ticoaîtnorque, nncoazinooqne, conunozque. 

Tainbien se clizc : r~ icoacnh,  estoi comhiclaclo, e t c . ;  plural, 
ticoacate. 

PRETERITO IBIFERFECTO. 

iViconunoen, estaua combiclndo. 

F\'TTRIi, 

.~\'iconttnoz, estare conhidado. 

I>lPEHATIVO. 

,110 nicoaitno, e t c .  

Plor. Ma ticonzcnocnn, etc. 

Ol'TATITO PRESENTE. 

Corno cri el i t r i p e i * a t i i i o .  

I'RETERITOS. 

;lin ticoniinoni. 
IBIPERSONAL. 

Conunonc, todos estan en el cornhite. 

PRETERITO IIIPERFECTO. 

Con~azon!jn. 



iVinoquetrticah (11, cstoi leuantado en pie, es para cosas ani- 
madas. 

Ninacaziconoc, tinacnziconoc , etc. ; - plural, tinncnriconoque , 
annacaziconoque, etc. estar de Iado, O de oreja echado. 

Niieetztoc, tiuetztoc, uetxtoc(2) : - plural. tiuetztoque, anuetztoqzte, 
uetztoqzie, estar echado, caido tendido. 

C l ~ a ~ a n t o c  se dize de mantas arrcbujadas, O rnal puestas. O 

de varro(3) estenclido, O verdura; O quiere dezir : estar mojada la 
manta, O persona sentada en el suelo. El verbo es nitlacl~apnnin , 
por cchar, scil. ropa arrebujacla. 

Cltachayacntoc se dize de casas, O arboles ralos, O maiz, n 

piedras t4). !PTitlael~aynzta, ecliar los dndos, O frisoles. 

AToncnk, estoi; siendo preguntado, bien dire : ~ntichzjn nica~i 
nonçall, siempre estoi aqui; a" toncnlt, 3Qncali; - plural, 
toncate, nmoncate, oncnte. Y la tercera del singular toman para 
dezir ay, scil. algo. 

Nicatqui, ticatqui, cntqui; - plural, ticatquili, ancntqzcili, 
crrtquil~. Y la tercera persona toman para dezir: esta, O ay. 
Es. : cntqui y n  amatl,  ay pape1 ; pero diziendo : the116 oînpa catqtti, 
alli esta, scil. Pedro, etc. 

' I )  De quetzn, se lever, et de  en, être. 
ei Le maniiscrit MN a omis cette 3" personne. - Ce ~ e r b c  est composé clc 

uetzi, tomber, et oc (onoe), être coucl~é, étendu. 
(3) Le maiinscrit hl3 donne sparto an lieu de vnrro. 
c P )  Le tnanuscril BN porte ici biffée la ligne siiivante : n E l  verbo es chncl~dydcn,  

caer tierra, scil. del sobrado, etc. » 



CBPITVLO SESTO. 

UE OTROS DOS VERBOS IRREGVLARES QVE SON E O ,  ZS, POR YR, 

Y V E X I O ,  IS, POR IrEN1R. 

Sing. iYiauli, yo voy, liarll~, yauh. 
t'lur. Tiaui('). vel t i t i ,  ayatli, vel nui, yaui, vel t~ili. 

PRETERITO IBIPERFECTO. 

Sing. Niaya, yo iua, liaya, gaya. 
Plur. Tiyaynh, ayayah, ynyali. 

I'RETERITO PERPECTO. 

Sing. O ~ l i n ,  yo fiiy, otia, oya. 
Plur. Otiaque, oaynqzte, oyaqzie. 

Y tarnbieil se dize : . 

Sing. Oniuya, otiuya, m y a  
Piur. ~ i iu? jah ,  oauynh , ouyah. 

PLVSQVAUPERFECTO. 

Sing. Oniaca, yo auia ydo, otiaca, oynca. 
Plur. Otiacah, uel otiayacn, oayacah, oyacah. 

FVTVRO. 

Sing. Niaa, yo yre, tinz, yaz. 
Plur. Tiazque, nyaaque, yazque. 

FVTVHO PI!KFk:CTO. 

Yo aure ydo. Como el prcterito. Ex.: ylt tiualau, onia, quando 
vengas, aure ydo. 

Paredes regarde cette premihre forme comme impropre. (Cornpendio, p. 7 1.  ) 
1.a seconde personne aynzii ou nui, voiis allez, est mise pour nn-ynzii oit ail-ué. 
A u x  autres temps le pronom ntb est égaiement syncopS.. 



Sing. Ma niauli, vaya yo , ma xiauh, ma ynzlh. 
Plur. Ma tiuyan, ma xiuyan, ma uyan. 

V E T A T I V O .  

PRESENTE. 

Sing. Ma niati, no vaya yo, ma tiati, ma yute; 
Plur. Ma tiatih, ma nyatih, ma yatili, 

O P T A T I V O .  

PRESENTE. 

M a  ninuh, etc. como en el imperali'iio. 

PRETERITO IPPERPECTO. 

Sing. Ma niani, ma xiani, ma yani. 
Plur. Ma tianilt , ma xianili, ma yanili. 

De los otros preteritos 10 mesmo anteponiendo o. 

El subjunctiuo es como el optatiuo anteI)oniendo yntlu. 

INFINITIVO. 

Ninzneqzti, vel nicnequi niaz, etc. colno en los regirlares. 

PARTICIPIOS. 

PRESENTE. 

f i z  nquin yaull, el que va. 

FVTVRO. 

Y n  nquin gaz ,  vel yn aquin yazquia , el que yra , O auia (le Sr, etc. 

IDPERSONAL. 

PRESENTE. 

lTiloa, todos van. 

PRETERITO IPPERFECTO. 

Viloaya, iodos yuan. 



En todo sigue la regla de los regulares. 

IIPERATIVO. 

d4n uiloa. 
PRETERITO DEL OPTATIVO. 

~ I G  uiloani. 
SVBIVNCTIVO. 

Y~l t l a  ?cilonni. 

Sing. Ninouéca , voy, timouica , ~r~ozcica. 
Plui.. Titoztica, nmouica, nlouicak. 

CONIVGACION DE SENlO, 1s. 

PRESENTE. 

Sing. hT2ualnuh, y o vengo , tiualnvlh, zcalnz~h, 
Pli11.. Tiualazci, (~ualaui, unlnui: v d  tic~alltzii, nunlholi, z~nlltui. 

PRETERITO INPERFECTO. 

Sing. Niualaya, yo venia , tizcnlayn, ~ralaya. 
I'l~ii.. Tiualnyah, aunlayah, ualayah "'. 

PRETERITO PERFECTO. 

Sing. Oniunla, yo virie, otiunla, oualn. 
Plur. O&iimlaque, oaualaque , oz~alaque. 

Sing. Oniualaca, y O auia veuido , otiunlacn , oualaca. 
IJlur. Oliualacah onunlacah , orcalncnk @). 

IIVTVRO. 

Sing. fliualno, yo vendre, tizlalccz, îcnlnz. 
Plur. Tiualazque, aualanque, ualazque. 

( ' J  Vm.. nplnral, otizmlnynh, onztalayai~, ot~a1a~ah.n Manuscrit M N .  
pi) Paredes donne une, autre forme plus élégante : niltuctll~uin, tifttictlhtiin, 

htrall~uia , etc. (Cornpendio, p. 7 2 . )  



Sing. Ma ~liualaulz, venga yo, ma xibalauh, Inn ualnîih. 
Pliir. &In tiuall~uyan, ma xiualhuya~z, ma ualhuynn. 

FVTVRO. 

Venga yo despues. Como en el indicatino anleponiendo ma. 

OPTATlVO Y SVBIVNCTIVO. 

Los presentes y futuros son como en el impra t iuo ,  po- 
riiendo en el subjunctiuo yntln en lugar de ma. 

PRETERITOS. 

Sing. &fa tziualahi, înn xitcalani, ma unlani. 
Plur. illa tiuala.nil~, ?na xiualatzih, ma ualantk. 

INFLNITIVO. 

PRESENTP. 

i\'iunlnznequi, vel aienequi nitcalas. 

Yi1 aqui~a ualauh, el que viene. 
Yiz ayicin zinlae, el que veima. 

Ki ayziin ualasquia, el que avia de venir. 

IHPERSONAL. 

PRESENTE. 

filliuiloa, etc. como en el verbo niauh, anteponiend,~ esta 
particnla ualh, todos vienen , etc. 

(1) Paredes dit posiiivement que cette seconde [orme est impi.opre. (Voic Ic 
Cot~lpmdio, p. 73 . )  



El elegan te o reuerencial deste es : nitcal/~nouica, ~iuull~moulcn, 
tlalkmoziicn; plural, tiuall6tozcica, uuirl~lnzouica, uall~nzozcicnh; por 
todos los modos y tiernpos. 

DEL VERBO I?TZ, QVE QVIERE DEZIR VENIR1" .  

Sing. Niu i t z ,  yo vengo, t iu i t z ,  zcilz. 

Plur. Tiuitoe,  nltuitze,  uitze.  

PRETERITO INPERFECTO. 

Siiig. Niu i t za ,  t iuitzu, u i t zu .  
Pliir. Tiui tzah,  anui tanl~,  uitanh. 

El prcterito perfecto se suple por : tziunlal cic. si me c~uedc: 
q i ~ e  si me torne a yr, bien se dira : otziuitza. 

PRETERITO PLVÇQVARIPERFEGTO. 

Como cl iinperfecto anteponiendo o. 

FVTVRO. 

!Tiuitx,  etc. con10 el presente. 

IAIPERATI\O. 

No se dize bien el presentc. 

FVTVRO. 

:IIcc t i iuit t . ,  ,na t iu i t z ,  etc. corno el presente del ,indicatiuo. 

Lo dcmas deste verbo se supie 130r ~ ~ i z t ~ ~ l u u l ~ ,  en toda 1i1 

conjugacion. 

('1  NOIIS transcrivons ici deux lignes qui figureiit sor le manitserit %IN : ~ P r e -  
sente, niuitt ,  vei ~tinouicatz, yo vengo, vel niualnot~icnts, vel niualalth. - Niyetiuitz, 
venir pesado en aigo; plural, tiyetiuitze, etc. n - Niualnozticatt noiis paraît défec- 
I t i e i~a .  11 faudrait, d'api& Paredes, nittnlnouicn. ( Co~npenrlict . p. 73 et gli .  ) 



CAPITVLO SEPTZMO. 

DE LOS VERBOS ACTITOS Y DE ALGVNAS P.iRTICVLAS 

QVE SE IVNTAN CON ELLOS. 

Los verbos son en riiuchas rilaneras: unos son actiuos j 

otros neutros; unos primitiuos y otros deriuatiuos; unos sim- 
ples y otros compuestos; unos reuerenciales y otros que no 
denotan reuerencia. 

Verbos actiuos se llarnan los que despues de si rigen caso 
y tiencn despues de si persona que padece expressa O sub 
intelecta. Y esta persona, que padece, unas vezes se denota 
por algun nombre proprio O apelatiuo. Ex. : ~~ictlqotla yn Iuan, 
y0  an10 a Iuan. T otras vezes, par algun pronombre. Ex.: 
t~imitztlaçotla, yo te amo. Otras, por algunas particulas que se 
anteponen O entreponcn al verbo. Ex. : nitenanguilin, yo res- 
pondo a alguno. Y este postrero tiene mas dificultad, por- 
que en la lengua latina no se hallnn particulas assi encorpo- 
radas O juntas con el verbo. las quales denoten la persona que 
padece. 

Y es dc notar que ningun verbo acliuo puede estar sin al- 
guna particula destas. saluo quando el ver110 esta compuesto 
con nombre y tiene encorporada en si 1û persona que pa- 
clecc. Ex. : nljletlacl~iztn, yo hago yetates; y tambien quando 
se junta el verbo con algun pronorul~se que tiene lugar de 
1~essona paccientc, porque entonces bien estara sin las dichas 
I)ar'ticulas. Ex. : ninotlaçotln, yo me amo; tinechtlnytla, tu me 
amas. 

Sacarise tambien nlgunos verbos actiuos, los quales, aunquc 
toman estas particulas. pueden estar tamhien sin ellas, y son . 
los siguientes : 



Nitlaierniqiii, vel rziteotiqui, yo suefio. 
Nitlaichtepui, vei nich tequi, yo lirirto 1''. 

~Vitlaiquili, vel niquili, yo texo. 
Nitlntiaun, vel nitznun, yo hilo. 
.Villateci, vel niteci, yo muelo. 
:?bicchiclii ('1, vel niclichi, yo mamo, scii. a la madi-e. 
Nitechichcc, vel nichicha , yo escupo a alguno. 
llliquiztlacati yu tlcitolli, vel niztlncati, yo crro, O rnienlo la pala1~i.a. 
Yic~tnquia , vel fiinnqziin , vistome, seil. algo. 
Vitlnpixcn , vel wipixca , coger macorcas de maiz. 

Otrus algunos aura,  p r o  al presente no se nie ofrescieron. 
Y de corno a los verbos se anteponen algunos pronombres para 
hazer con ellos oracion perfecta, dezirse ha en el capitulo nono. 

Ahorü en este veamos de como algunas particulas se jiin- 
tan a los verbos actiuos y estan en lugar de persona que pa- 
dece, y otras juntadas con la persona que Iiaze, denotan en 
que aumero se lia de poner la persona que padece, si lia de 

. ser singular o plural. 1 todas estas particulas se recluzeii a 
seis, y son estas : t h ,  t ~ ,  ne, c ,  qui, p i n .  De las quaies se dira 
por su orden. 

Tlr. - Esta pnrticula tla deriota que la accion del verbo 
a quien se ayunta puede generalmente coriueriir. O puede ])as- 
sar en cosas ynariimadas O animadas, aunque por la mayor 
parte se pone para denotor cosas ynanimadas, y quierc dezir 
10 que en nuestro romance tlezirnos : algo. Eu. : nitlatlaçotlr, 

ttrno algo. 
Esta se junta con verbos actiuos en la actiua y en el irn- 

personal; pero no se liallara en la passiua, sino cs quando el 
verbo rige dos casos porque entonces bien la potlra tomar la 
passiua. Ex. : )litlnchiuililo, es me hecho algo. 

('' Ces clcur preriiiurs iberf>es sont tirés di1 maniiscrit MN. 
'I' l'm. t i  nitccfiiclti, \.el nichichl , etc. hlnnriscrii RIS. 



l'ambien se puede juntar con verbos ncutros; pero no 
en la signification que Iiemos dicho, sino para clarles signi- 
ficacion de impersonal. EL. : czrecuechcn, aquel tiembla; 
tlucziecuecl~ca , todos tiemblan. 

Tambien esta particilia tln se pone en el imperatiuo y sirue 
para mandar, y otras vezes en optatiuo. Er. : tln xiccnqzti, en- 
tiendelo. o oyeio, etc. iniperatiuo ; - tlcr ~~iccl~izictni, O si 10 
liiziera . etc. optativo. 

Te. - Esta particula te denota que la acciori del verbo passa 
en cosas animadas y por la mayor parte se dize de cosas 
racionales. Esta quiere dezir : alguno, no seiïalando quien. 
Ex. : nitepaleuia, ayudo a atguno. Y si alguna vez SC juntaren 
en un mesmo verbo estas dos particulas te, tla, prececlera rl te 
al tla. Ex. : nitetlamncn, yo doi algo a alguno. 

Ne. - Esta particula ne se junta con verbos actiuos re- 
Oexiuos, que tienen nitzo, timo, mo, etc., de los quales se dira 
en el capitulo nono..Y con estos verbos se liallara solamente 
en el impc~rsonal, y entonces el mo cle la tercera persona 
del prescrite del indicatiuo de la actiua se boluera en ne. 
Ex. : mocl~icaunl~, aquellos se esfuerçaii ; impersonal, nechicatinlo, 
todos se esfueryan. Y en estos verbos reflexiuos el ne esta 
cn lugar de persona que padece, denotarido generalidad con 
reflexion. Ex. : netlrtythlo, todos se aman. 

Tamhien se junta esta particula ne con verbos neutros que 
tienen nino, timo, mo? etc., pero entonces no esta en fugar de 
persona paciente , inas denota generalidad. y esto sin reflexion 
riinguna. Es. : nir~ocaua, yo ayuno; tzegaua/o, todos ayunan. 
De como estas particulas se juntan a los verbales esta 'clicho 
en la primera parte, en su proprio lugar (''. 

'') Voir capitulo nono, p. h Y .  



DE LAS PARTICVLAS QVB DENOTAN QVAL BA DE SEB 

L 4  PEHSOKA PACIENTE. 

AJ' otras tres particulas que denotan si la persona pacien te, 
que SC ha de seguir O juntar con el verbo, ha de estar en nu- 
trier0 plural O singular. Y son las siguientes : c ,  qui, quin. 

C. - La c denota que la accion del verbo passa en tercera 
persona singular espressa O sub intelecta. Es. : niemachtia yn 
Aclro, yo enseîio a Pedro. Esta se junta con las primeras per- 
sonas del singular y plural del verbo, y con la segunda del 
singular. Es. : nictlneotla in Dios, yo amo a Dios; - tictlugotln 
in Dios, tu amas a Dios; - plural, tictlagollal~ in Dios, nosotros 
amarrios a Dios. 

Qui. - El qui significa y denota 10 niesmo que la c ,  pero 
juntase a las terceras personas del singular y plural, y a la 
segunda del plural. Er. : Pedro quitlayecultia in Dios, Pedro 
sirue a Dios; - yeltoantin quitlayccultial~ in Dios, aquellos sirueri 
a Dios; - anquitlayect~ltia in Dios, vosotros seruis n Dios. 

'1' es de notar que si el verbo, con quien se juntan estas 
particulas c ,  qui, corniença en una destas vocales a ,  O ,  si fuere 
c lierira en ellas. Es. : nieana in Pedro, yo prendo a Pedro. 
T si fuere qui la que se auia de tomar, boluerse lîa en c. 
Ex. : crncana in Peclro, vosotros prendeis a Pedro. y no diremos : 
nnquiuna. 

Pero si la vocal que se sigue es una destas dos e ,  i, la c se 
boluera en p i ,  y herira en la vocal siguiente. Ex. : nitlnc,-ltz~ici(~), 
ensangriento algo ; niquerhuia notillimn, ensangriento mi man ta ; 

- niteitkz. veo nlguno ; tiquittal~ itt Pedro, venlos a Peclro. 

' "  Ezhttin dérive du sribstnntif eztli, sang. 



Quirr. - Esta particula yziin denota que la persona que 
padece se ha de poner en numero plural express0 O sub in- 
telecto, porque aunque la accion del verbo passe en cosas 
que en si son muchas, si el nombre y ue las significa O importa 
no tiene plural, rio se ponclra el quirz, sino ia c O el qui. Ex. : no 
cliremos : xiquinczti miec unpnlli, toma inuchas tablas; pero si . .  . 
a este nombre uapnlli le damos plural, bien se dira : xzqziznczrt 
ziryallitin, etc. Y esto se deue denotar. 

Y si el verbo con quien se junta el qîiin començare en vo- 
cal la n se buelue en m ,  y hiere en ia vocal que se sigue. 
Ex. : teitta, ver; niquimitta in tlaca, veo los hombres. Pero 
si la vocal que se sigue fuere u, entonces perderse ha la 
n. Es. : niqztizcnpaua in tlatlacoanime, esfuerço a los peca- 
dores. 

Yten es de notar que no puoden dos destas particulas cstar 
juntas, saluo quando el verbo rige dos casos, y entonces si 
ninguno dellos esta especificado, sino que se ponen en ge- 
neral, pondremos el te y el t h .  Ex.: nitetlaçuilia, tom0 algo a 
alguno. Y si digo a quien 10 tom0 y no lo que tomo, entonces 
ponerse ha la c ,  O qzci con el tla, si Io que se toma esta eiî 
numero singular. Ex. : nictlacuilia yn Pedro, tornole algo a Pedro. 
Y si la persona que padece estuuiere en numero plural, rn- 
tonccs ponerse ha el quin con el tln. Ex. : niquintlacz~ilin yt2 
muceualhtin, yo ton10 algo a ios mnceîcales. Y si sefia10 Io que 
tomo y no a quien 10 tomo, si Io que tom0 esta en el nurnero 
singular porne el te con c O qui, y quitare el tla. Pero si io que 
tom0 esta en numero plural, poniendo el te y quitando el tln, 
pondre qztin. Exemplo de Io primer0 : nictecziilia yn  totoli, toin0 
a alguno la gallina. Exemplo dei segundo : niqzcinteczcilia yn 
totollttin, tom0 a alguno las gallinas ('). 

!') Ces divers exemples montrent qcie la premibre place est donnée à la particule 
q ~ ~ i  se rapporte au complément exprimé da verbe. 



I'ero si sc c\l)ressa 10 cluc tom0 y a quien 10 tomo, enton- 
ces si Io uno y Io otro esta en singular, quitando las particulas 
te, tla, pondremos c ,  O qui. Ex. : niccuilia in Pedro ytotollt, tomole 
a Pedro su gallina. I' si esta 10 uilo 1 io otro en plural, qui- 
t ~ n d o  las particulas te, du ,  pondremos el qzcin. Ex. : niquineuilia 
yn mtrceztallitin yn intololl~unn, tom0 a los mncezcnles sus gallinas. 

Pero si 10 uno esta en singular y Io otro en plural, Io mas 
usado y comun PS tomar cl quin c~uitadas las particulas te, tln; 
pero tambicn se puede sufrir con la c ,  O qui. Ex. : yo torno ;I 

Pedro sus vasallos, niquinrziilirt in Petk-O y~tznceuall~uan , vef 
niccuiliri in Pedro ynznceunll~uan. Y esto se usa menos ('). 

CAPITVLO OCTAVO. 

!>A OTRiS  PARTICVLAS QVE SE IVNTAN CON VERBOS BCTiYOS 

Y 5EVTROS. ETC. 

Ay otras particulas que se prieden juntar con todo gcnero 
rle verbos, y destas unas sc anteponen, y otras se posponcn 
a los verbos. Las quc se anteponen, O ,  por mejor dezir, se en- 
treponen a ellos. son muchas: pero Ias mas usadas y que tienen 
algiina dificultad son c~uatro, scil. on, zinlh, cen, ueM; y lits 
que se posponen son otras c1uati.o. scil. quia, tçinou, puloti, 
llazi, vd tlani. 
Y antcs que se c l ip  de las particulas que se anteponcv n 

los verbos sera bien notar que muclios dellos assi actiuos conio 
neutros se pueden hazcr frequentatiuos, y csto se haze do- 
blando ta primera sillaba del verbo, y cstos talcs ticnen dos si- 

griificados, conviene a saher: O liazer la significacion del vcrbo 

Le manuscrit MN clit au contraire : nY es10 es Io mas 11sado.n Cc qui cst cn 
contradiction parfaite avec les premières lignes de cet alinGa. Le copiste a aussi 
Prrit nkuili pour niccttilin. 



n~uchas vezrs. o hazerla en diuersas partes. Ex. : ninotlatlnlitr. 
asscntarme muchas vezes, O en diuersas partes o lugares. De los 
neutros, es. : nitzatzatci,~cIoi bozes, etc. Y ansi de los dernas 
quando caben en signification del verbo entrambos sie;nificados. 

Viniendo pues a las particulas que se anteponen al verbo, 
se dira primero de la particula on cl). 

DE LAS PARTICILAS QVE SE ANTEPONEN. 

On. - Esta particula on algunas vezes parecc significüi. 
disiancia de tiempo, O de  lugar, y otras no significa nadii. 
sino poncse por ornato. Iuntase con verbos actiuos y neu- 
tros, y csta sien~pre se antepone al tla, t e ,  ne; pcro, quanclo . . 
ouiere c, gziz, guzn, se pospondra el on. Ex.: nontlaqlrc~, como: 
noco~gtrn in tlaxcalli, corrio el pan. 

Pero cn los verbos reuerenciales que tienen nino, timo, etc. 
ponese el on entre el ni y el no. Ex. : noeonnotlaxilia, yo lo arrojo. 

Pero es de notar que, quando a los pronombres ni,  ti, an, se 
sigue luego el on, se pierde la y del pronombre, y ase la n ,  O t 

clei on. Ex. : nontlncl~in, miro : plural, tontl(ichi,r, miramos, etc. : 
y la n del rrn se boluera cn m. Er.: nmontlnchia, mirais. 

Y quando entre el pronombre el on se pusieren e, \ e l  
gui, c, entonces l a  i del pronombre se boluera en o. EL. : 
tzocontltcn. yo lo arrojo ; mas con el yziin no se perdera la i clel 
ponombre. Ex. : niqz~inzonnotlaçotili~r, yo los aino. Pero si el 
verbo a quien se junta el on es reuerencial que tiene nino, 
timo. mo, etc., (le los cjuales se dira adelante, entonces sino 
ouiere ietra, O diccion entre el ni,  ti, an del pronombre y el 
on, perdera la i el pronombrc; y si fuere an se conuertira ln  
16 en m, como csta diclio en los que no son reuerenciales. 
Ilas si oiiiere eri medio letra O diccion, entonces no se boluera 

Ces deux derniers alititas sont tirés du maiiiiscrit MR. 



la i del pronoinbre en o.  y esto por l n  mayor partc. El. : 
nimit:onnotZntZnzdlilil~~, yo, scfior, os ruego: y especialmentc lia 
esto lugar quando se ponen neclr, mit:, tech, amech, etc., y con 
esta ultima, perdida la i torna la 11. Pero con nech, tech mas 
toman zralli que no on cl). 

t rritt.  - Esta particula O aduerbio zcnll~ significa hazinca. 
Ex. : ~>;iunlfarhia, mira haziaca; plural, xiuallackincnn c2). Y :II- 
g u n a  wzes anteponiendose a l  verbo le haze tcner contrario 
sigriificado dei que antes tenia. E h . :  niault, es j r ;  niualntil~, . . 
PS vrnir ; - xt~nzquani, apartate ; siualli~niquani, a l lep te  aca. 
Esta se antepone a las particulas tla, te, ne. Eu. : z i u c ~ l l ~ ~ ~ i a ,  
guarda aca; pero el c ,  qui, qttin anieporierse han al  zui111. 
Eu. : xicunlitczii. daca, O trac. 

Tambien se pospone al on que hemos dicho, y entonccs el 
on l~icrde la n por la u que se sigue en el uallt. Ex. : nozcalonte- 
~nnclitiqt~izih, verne a ensenar; prro el on con d uall~ pocas 
vezes se junta (3). Quando se junta con los verbos rcuerenciales 
quetienen los pronombres no, m o ,  etc. tambien se anteponc 
~1 z~nlli a ellos. El.  : xirunlltmottili, mirale haziaca. Aqui ef 
verbo perdio la i primera, que no clizen xicztnllimoittili. Quando 
a esta se sigue tln se perdera la t del tla. Ex. : tlncllia, mirai., 
niuall~zchi(i, miro aca. 

Gn. - Esta particula rpn quiere tlczir del todo. Ex. : 
~licentln~)ia, del todo guardo. Esta se antepone a las particulas tln , 
te, ne,  unas vezes, y otras se pospone, y esto segundo es Io nlas 

0' Cette 11lirase est tirée du iitanuscrit $IN. Voici, en résumé, la composition 
de la particule on avec les pronoms de la première personue du singulier : ni, non; 
nzr, nocori ; nzqîtin, niquimon; nino, nonno; nicno, noconno; niqttinno, niqsznmnno. 
Ceux des autres personnes se composent de la mème facon. (Voir le Comprn<lio, 
par Paredes, p. 8 2 . )  

(=' Ce pluriel est extrait du manuscrit MX. 
Ce commericcment (l'alinéa est tiré d u  manuscrit BN. 



usado. Ex. : nicenilnchizin , \.el nitlacenckizia, hagolo del todo ; - 
nicentemachtin, vel nitecenmaclitia, yo enseiio a alguno del todo ('). 

Pero quando estuuieren juntas estas dos tla, te, demas de 
10 dicho se puede poner entre ellas, diziendo : nitecentlnmnca, 
aunque mejor diran : r~itetlacemmncn, que es : cloi de1 todo 
algo a alguno. Con las particulas c, qui, p i n ,  se pospone. 
Ex. : niccentlapoa, abrolo del todo. Con el on, ualh se ha de 
posponer. Ex. : notialhcentlapici. Poco se usara poilerlas todas 
juntas; pero con el nino del verbo reuerencial, aunque {as ntras 
particulas se antepongan, esla se pospone. El. : timocmt~a2~irl;(r, 
guarda vm. del toclo. 

Trelh. - Esta particula urll~ quiere dezir : bien, y antepo- 
nese a todo verbo y a los pronombres ni,  ti, nn. Ex. : tirlh 

nit l~pin,  guardo bien. Tnmbien se entrepone entre el ni y el 
verbo, diziendo : niuell(cp;a (2). Tambien se pospone al tln : 

nitlauellyia (3): pero no con todo verbo. Quando el verbo tomn 
la particuh te se lia de anteponer al verbo y a los pronoinbrrs 
ni, ti. etc. : uelh nitemlrchtin, enseiio bien. 

DE LAS PARTICVLAS QYE S E  POSPONEN. 

Las particuias que se posponen son estas : .qziin, tcinotr, 
pulozla, llnni, vel tlani. 

Qaia. - Esta particula quia se pospone a los verbos y juii- 
tase siempre con el futuro imperfecto del indicatiuo. Ex. : 
nitlaqzulzguia. k' tiene todos estos romances : auia , O deuia, 
ouiera, O deuiera de corner, O conliera. n comeria, como pa- 
recera en los exeniplos de adelante. 

('1 Le manuscrit RIN ne donne que nitlmenché~ia et nitecenmachtia. 
!*) Cetteligne nTambien se entrcpone,~ etc., a t t é  omise daiiçle manuscrit MN. 
(3) Je le garde bien. - Le manuscrit MN porte un autre exemple : n niuehnctti,7 

qui devrait a ~ o i r  ia  particule t l n :  niilauehnaii. je le sais bien. 



Esta se junta con todo verbo actiuo y neutro y en tocla boz 
de verbos actiuos, conuiene a saber : actiua, passiua e imper- 
sonal. Eu. : nican tcalazquia, aqui O por aqui auia de venir, 
scil. Pedro. Y desta manera la usan por ia mayor parie 
quando la cosa no ouo efecto. Pero algunas vezes la ponen 
aunque la cosa aya efecto, hüblando por el preterito del sub- 
jiinctiuo con la particula yntla expressa, O sub intelecta. 
Ex. : yntla nictlncotlani Dios, nmo nizinlazquin mictlan, si yo amara 
n Dios, no viniera O no ouiera venido al infierno; he aqui 
como en este exeniplo la cosa ouo efecto y dizese muy bien 
por d quia. Y deue se notar que por -la mayor parte quando 
en la primera oracion del subjunctiuo se pusiere preterito im- 
perfecto , perfecto , O plusquamperfecto , cuya boz siempre 
acaba en ni,  entonces en ia segtrnda oracion se ha de poner 
el quia. Es. : yntla niqzialli nieni, nitlaçotlalozquia, si yo fuera 
bueno, deuia O deuiera ser amarlo, etc. il' 

rjise por la mayor parte, porque algunas vezes quando la 
uria oracion y la otra son de1 preterito plusquamperfecto, la 
segunda haze tambien en ni por el mesmo plusquamperfecto 
del subjunctiuo, O la ponen en el preterito plusquamperfecto 
der indicatiuo. Eu. : yntla onitlaquani, ye onimitzilhuiuni, vel 
ye onimitzill~uicn(2). si yo ouiera comido, ya yo te 10 ouiera 
dicbo. 

Tanibien es de saber que no todas las vezes que se pone este 
romance : auia, se hara por esta particula quia. Ex. : qz~imatia 
Dios en in ytlamnchtill~uan motolini~~ue, yequene cequintin tepuzticn 
miql~kque, cequintin tetica, sahia Dios que auian de passar fatiga 
sus discipulos, que unos moririan a cuchillo, y otros con pir- 
clras. La razon desto es porque no le corresponde el yntla clel 
subjunctiuo. 

'1) Var. nsi yo filera bileno, fuera amad0.n Manuscrit MN.  
D e  ilhuin , qui est ilne forme de itoa , dire. 



TEinoa. - Esta particiila ginott tanilien se posponc a los 
verbos clegantes y a los actiuos y neutros que tienen los pro- 
nombres nino, tirno, mo, etc.. significa O deriota reuerencia, y 
otras vezes denota arnor, porclue hablando cl padre con el hijo 
usa desta particula tcinon. Ex. : timoçnziltt~inoa, ayuna vmd. Y 
quando seha de poner esta particula trinon, ver se ha mas largo 
en el capitulo doncle se habla de los verbos reuerenciales(1). 

Y la formacion desta particula sera del preterito perfecto 
del indicatiuo de la boz actiua, aiïadicndo el tçinoa. Ex. : nino- 
tlachizcilia, hazei algo ; preterito , oninotlac~tiuili: timotlachiuilitçino, 
hizo algo vmd. ; -otechmocAiuilitçino in totecuyo, hizo nos Dios. 
Y el verbo no se ha de  variar. sino solo el tginoa, y su conjii- 
gacion O variacion sera como se varia un verbo acabado en 
oa, etc. La qua1 particula se junta en la boz actiua y no en la 
I)assiua ni impersonal. 

Pulozca. - Esta particula puloiin tiene contraria signifi- 
cation del tçinoa, porque esta pzlloua denota menosprecio. 
Ex. : nitlaqzcnpulotca, corno yo pobrezillo, O yo ruin,  O mise- 
rable. Esta se pueclc juntar con verbos actiuos y ncutros atiora 
sean simples O elegantes, aunque no con toclos, y esto se en- 
tienda en la actiua. Tiene la misma formacion que tçinorr. 
Es. : ninognzchpulozca, yo miserable, O riiin ayuno (2). 

L,Eari, vel tlani. - Estas particulas llnni, vel tlani por si no 
significan nada, pero posponiendolas a los verbos denotan 
con el ta1 verbo una manera de compuision, O hazer a otro 
liazer la accion O operacion de verbo a quien se anaden.. 
Es. : nitetlnyecullitillnni, hago a otro que sirua ; - nitechizbl~tlani, 

(1) Voir capitulo decimo terrio, p. i 6 1. 

(9 )  Sileprétérit est terminé parun c, commedans teputztoca, suivre(teputztocnc), 
cette lettre disparaît : in aic nicteputztocapoloa in qualli, je n'ai jamais, misérable, 
suivi le bien. (Compenrlio, par Paredes, p. 97.)  



hago a otro que haga, scil. algo; - nictecltiuAtlanl il2 teqziill. 

hago hazer a alguno el tribut0 O oficio. 
Pero es de notar que, quando estas clos particulas se pospo- 

nen a los verbos reflesiuos que tienen nino, timo, etc., tam- 
bien se hazen como refleliuos, esto es querer yo que se haga, 
O e-iercite conrnigo la accion, O operacion dei verbo. Es.: 
ninomauiçollnni, quiero , O deseo ser honrado. La formacion destos 
es diriersa, porque los de llani se forman del futuro iinperfecto 
clel indicatiuo, quitando la z y afiadiendo llani. Ex.: nitemachtia; 
fu turo , nitemaclttiz, nitemnchtillani, hago a O tro enseiiar (1). 

La formacion de los de tlani es del preterito perfecto del 
indicatiuo anadiendo tlani. Eu.: niteckiuhtlani(*), hago a aiguno 
que liaga algo. Sacanse los verbos acahados en C U ,  los ¶uales 
sc forman del presente del indicatiuo perdiendo la a ,  y ana- 
dicndo tlnni. Ex. : nitetlarnactlrini, liago dar algo a alguno. 

Y estos de tlani t a m b i ~ n  se forman del preterito piusquam- 
perfecto del indicatiuo aiiadiendo el tluni, y esto es Io que 
mas se usa. Eu. : nitetlapixcatlani, hago a algurio que guarde 
algo. Y no a todos verbos se afiade llani, O thni,  ni se juntan 
si no es en la boz actiua. 

CAPiTVLO NONO. 

n1i COi\IO SE IVNTAN 1.0s VERROS CON LOS PRONOMBRHS. 

Tres generos O diferencias de pronombres disimos en la 
prirnera partec3' que se podian juntar con los verbos, y unos 

'sirurn de persona agente, y otros de persona pac ien te ,~  los que 
siriien para persona paciente, unos hazcn al verbo con quien 

"' Vav. nhago que otro enseüe.n Manuscrit MN. 
'" D'après la traduction de ce mot. il faudrait dire : nit~tlachtîthtlani. 

Capitiiio tercero, p. i i .  



se juntan que sea reflesiuo. Esto es que de uno inesmo sale 1ü 

acciori del verbo, y a el se torna , assi como ninotlnçotla, yo me 
anio. Otros pronombres ay que estan por persona que padece, 
y son: nech, a mi; mitr, a t i ,  etc. Pero entonces esta persona 
que padece no lia de ser la mesma que haze nias antes dis- 
tinta, de manera que, si la persona agente es primera, 
la paciente con estos pronombfes sera seguncla O tercera. 
Ex. : nimitztlaçotln, yo te amo. 

DE COR10 SE IVNTAX ESTbS TRES DIPERENCIAS DE PRONOMBRES 

CON LOS VERBOS SE DIRA EN ESTE ÇAPITVLO. 

Los primeros pronombres son ni,  ti, an, y estos siempre, 
donde quiera que se hallaren juntados a los verbos, siruen d,e 
persona que haze. Ex. : nitlaqzut, yo como aigo; el ni sirue de 
yo, y el tla, que significa algo, sirue de persona que padece; 
y en estos no ay dificultad. 

Los segundos proiiomhres, que juntados con los verbos 
siruen de persona paciente, son estos para singular : no, mo, mo; 

plural, to, cilno, mo. Y estos no pueden estar sino con ni, ti, an, 
saluo en las terceras personas que se hallan solas por si, por- 
que ni, ti, an, no tienen terceras personas, como parecera en 
los exemplos que se pusieren. 

Y es de notar que siempre que se juntan estas dos diferen- 
cias de pronombres se ponen ai principio el ni, ti, an, y des- 
pues no, mo, mo, y se an de responder de arte que con el 
ni vaya el no, etc., y digarnos en la 1' persona nino, zU timo, 

3" mo; plural, tito, amo, mo. Y en esta segunda del plural 
auiamos de dezir anmo, y perdiose la n del an, y dezinios nmo; 
y no seria iriconueniente, a mi parecer, poner a la a una tilde, 
O poner dos m para denotar esto, O para clistinguir esta segunda 
persona del adverbio amo, que quiere dezir no. 

Y es de notar que estas clos diferencias de pronombres jun- 



tados y cornbinados en la manera ya dicba hazen algunas 
vezes al verbo con quien se juntan refiexiuo. Esto es que una 
mesma cosa es la persona que haze y la que padece. Ex. : 
riinopechteca, yo me humiJlo ; - timopechteca, tu te 11umiUas ; - 
tnopechtecn, aquel se humilla ; - plural. titopeci~teca, nosotros 
nos humillamos; - amopccllteca, vosotros os humillais; - 
mopeclttecali , aquellos se humillan. 
Y estos reflexiuos, en este significado de reflexiuos, son 

siempre actiuos. y puesto caso que estos dos generos de pro- 
nombres sean diferentes, juntados hazen u n  pronombre re- 
flexiuo, y ansi el pronombre sera nino, timo, mo, etc.; pero es 
de notar que en las primeras personas de singular y plural, en 
lugar de nilzo, bien dizen nimo, y, en lugar de tito, dizen timo. 
Er. : nimotlacotla , yo me amo ; plural , timotlnçotlult, amamonos (l). 

7I' PS de saber que, quando el verbo con quien se juntan estos 
pronombres reflexiuos comencarc en vocal, aigunas vezes per- 
diendo ia O del nino, tifno, mo, etc. ase de la vocal dei verbo; 
pero mas ordinario es no perder la vocal el  pronombre y el 
verbo. Eu. : nitlantzelltuia, regar O rociar; ninnttell~zcia, yo me 
rocio; pero nias usan ninontzell~ziia, etc. 

k' no todas las vezes que el nino. tinlo, etc. se juiitan con 
verbos actiuos los hazen reflexiuos, porque tambien se juntan 
con los verbos reuerenciales O elegantes sin hazerlos reflexiuos. 
Ex. : ninotetlaçotilia, yo amo a alguno. Y Io mesmo hazen con 
los neutros. con los quales no denotan reflexion, ex.: ninoçaztn, 
J'O ayuno, como se tratara en el capitula siguientc. 

Los terceros pronombres son : l a  neeli, a mi; a"mitz, a ti; 

('1 Paredes fait observer que ces deux pronoms nimo, pour la r c e  personne 
du singulier, et timo, pour la 1" personne du pluriel, n'étaient en usage que 
dans corbaines localiit~s, et les considère romme impropi,es dans ces deux cas. 
(Voir le Compendio , p. 3 i . ) 



3 9  ceel qu i ,  a aquel; - plural, 1 Vecl t ,  a nosotros; na (inzaclt, a 
vosotros; 3" quin, a aquellos. Y estos siruen siempre de persona 
j~acicnte O destar en el caso que gramatica pidiere; y ansi no 
se pueden juntar sino con verbos actiuos, y anteponiendoles 
los pronombres n i ,  ti, a n ,  con los verbos hazen tambien ora- 
cion perfecta, como dilimos del nino, t imo, etc. quando es 
refleuiuo. Ex. : tinechtlacotla, tu me amas. 

Y porque mejor se entienda en que manera se juntan estas 
tres diferencias de pronombres con los verbos, y tambien las 
t)articulas t ln,  te,  que disimos en el capitulo septimo ('1, pondre- 
Inos aqui dilatada la variacion de un verbo ansi con los dichos 
pronombres, scil. nino, tirno, etc., ttecli, mitr,  etc., como con las 
particulas t la.  te, c ,  q u i ,  p i n ,  de la manera que se sigue : 

SINGVLAR. 

1 Persona. Nitetlncotla, yo amo a alguno, O cosa animada. 
Ri~latlnçotln, yo arno alguna cosa, id est no animada. 
Niizotlnçotla, yo me ama. 

a '  persona. Timotlnçotla, tu te amas. 

3" persona. I~Iotln~otla, aquel se arna. 

1 ' persona. Titotlncotlah, nosotros nos amamos. 

sn persona. Ammotlaçotlah, vosotros os amais. 

3" persona. Motlaçotlah, aquellos se aman. 

De como se varian con los pronombres neclt, mitz, etc. : 

SINCVLAR. 

i "persona. Nimitztlagotln, yo te amo. 
Nictlaçotla, yo amo a aquel. 
Nnmechtlaçotla, yo amo a vosotros. 
Niquinllnçolln , yo amo a aquellos. 

I L )  Pages i s a  et 123. 



9' persona. Tirzeclitlacotla, tii nie amas. 
Tictlncotln, tu amas a aquel. 
TitecRtlacotla, tu nos amas. 
ï'iquintlacotla , tu amas a aquellos. 

3"ppersoiia. i\rechtlaçotla, aqiiel iiie ania. 
JIitztlacotla, aquel te arna. 
Qz~i t ln~o t la ,  aquel ama a aqilel. 
Techtlucotla, aqoel nos ama. 
d mechtlacotla , aquel os ama a vosotros. 
~ t t i i z r l ~ o t l c i ,  aquel aina a aquellos. 

I ,' persona. Tintitztlneotlah, nos te arnamos. 
Tictlacotlah,, rios arnamos a aquel. 
Tamechtlacotlal~, nos amamos a vosotros. 
7lquintEapotlnl~, nos amainos a aquellos. 

9' persona. Awneclttlapotlult, vosotros me amais. 
,Iwguitlacotlalt, vosotros arnais a aquel. 
Atzteclitln~otltl~, vosotros nos amais. 
.;l nquintlacotlnh , vosotros aniûis a aquellos. 

3" persoua. h'echtlacotlah, aquellos me aman. 
.Ilitztlrc~otlah, aquellos te aman. 
Quitlucotlah, ac~nellos amaii a aquel. 
TecLtla~otlaL, aquellos nos aman. 
:lrnechtlacotlaA, aqiiellos os aman. 
~ u i n ~ l n c o t l a l t ,  aquellos aman a iiquellos ('). 

Nous sommes surpris que dang ce chapitre Olmos ail négligé d'indiquer une 
classe particuliére de pronoms assez fréquemmenl employés. Nous voulons parler 
des pronoms joints aux verbes réfléchis et actifs suivis de leur compldment. Les 
voici: nicno, ticmo, quitno, ticto, nnquimo, qz~imo, avec un compl6meiit du singulier, 
et niyuinno, tiqztimmo, yuimmo, tiquinto, nnqztimmo, qtci~nmo, avec un complé- 
ment du pluriel. Ex.: nicnocuitia in notlatlacol, j'avoue ma faute; - niyuinno- 
cuitlahuia in icnotlnca, je prends soin des malheureux. (Voir le Comnpcndio, 
par Paredes, p. 3a.)  Olmos en dit pourtant un mot ail sujet des verbes dérivés 
en tia (capitulo undecimo, p. i h5) et des verbes rév6rentiels (capitulo decimo 
tercio, p. i 62 ). 



DE LOS VERBOS NEVTIIOS Y DE COi lO  ALGVNOS ACTIVOS 

SE BAZEN NEVTROS. 

1711 esta lengua de otra manera tomamos los vcrbos neu- 
tros que en la latina. Aquelios se llarnan en la gramatica ver- 
Los rieutros que tienen la actiua en o y no tienen passiua en 
or, como serziio, serztis, por seruir. Pero en esta lengua aquel 
se llama verbo rieutro que despues de si no puede regir caso. 
Esto es que ja accion del verbo no passa en otra cosa, y 
quando el verbo no tiene persona que padece expressa O sub 
intelecta ni Ja puede tcner. se ilamara neutro en esta iengua. 
Ex. : nizietsca, riome. Pero no dire : yo rio a Pedro; ni por via 
de reflexion no dire : yo me rio a mi mesmo; ni con los pro- 
nonlbres nech, m i t ~ ,  etc. dire: yo te rio, etc. De manera que en 
estos verbos neutros no puede passar Ja accion en otra cosa. Y 
ansi algunos verbos aura en ia lengua latina neutros, que en esta 
seran actiuos y rigiran despues de si caso. Es. : niteiltryeeultin, 

i o  siruo ('1. 

Emos dictio que este verbo serztio, is, es neutro en la len- 
gua latina, y en esta es actiuo porque bien dezirnos : siruo a 
Dios, nictlnyeculhtin iri Dios. Y cierto es que las particulas c,  

pi, p i n ,  ningun verbo neutro las puede rescebir, donde 
parece el ta1 verbo ser aqui actiuo. Esto esta claro a los que 
tienen algunos principios de gramatica, pero para los que no 
los saben es menester declararlo. Y ansi van tambicn otras 
cosas en esta arte, que no se pueden bien sacar de los ter- 
minos latinos, y ponerlo en terminos ynteligibïes a todos no 

, se puede bien hazer. Y ansi en muchas cosas lleua ia traça 

('J Exemple tir4 du manuscrit MN et qui devrait rigoiireusement êlre traduit : 
yo sirvo a alguno. 



dc la gramatica latina assi porque se vea ei artificio de la 
ieiigua no ser tan barbara como algunos dizcn, como porque 
con gran dificultad y prolixidad, no se pudiera dar todo a 
eiitender por solo nostro romance, sin mezclar algo del latin. 

Tamhien se deue notar que entre estos vcrbos neutros unos 
aÿ que significan accion intrinseca, y otros accion extrinseca; 
y los primeros tienen en su significado 10 que en nuestro 
casteHan0 dezimos me para la primera persona, 2* te, 3' se; 

plural, in nos, a" os, 3" se. Eu. : pudrome, pudreste, piidrese; 
pudrimonos. pudrisos , pudrense. Y este es el proprio y natu- 
ral significado del verbo neutro, porque no puede rescebir 
persona paciente. Y aunqiie estos parcscan en ei significado 
reflexiuos no Io son, porque una cosa es dezir : yo me pudro 
a mi inesmo, O yo me ensuzio a mi mismo, O dezir : pudrome, 
O cnsuzio ; porque ei primer0 es refleliuo, y el segundo es 
pur0 neutro; en el qua1 siendo neutro no puecle caber re- 
flesion. 
Y estos romances de me, te, se, etc., aunque sean proprios 

de verbos que significan accion intrinseca, tambien conuienen 
algunas vezes a los que significan accion extrinseca. Es.: como 
digo : duermo, tambien digo : duermoiîle 0). 

Yten es de traer a la inemoria 10 que se d i ~ o  eri la materia 
de las particulas t la,  te, ne, que los verbos neutros no pueden 
rescel~ir estas dicbas particulas en la boz actiua, porque im- 
portan ellas en si persona que padece. Y etnos diclio que el 
neutro no puede tener la ta1 persona paciente. Digo que no 
pueden rescebir estas particulas en hoz actiua y significacion 
actiua; pero en la significacion impersonai, aunque sea en 
boz actiua, porlran tornar el tla juntandole con la tercera per- 
sona del presente del indicatiuo de la boz actiua, como se 

") i'exemple a été omis dans le manuscrit %IN. 



diso en el quarto capituio hablando de la formacion de la 
boz impersonal, y entonces solamente significa generalidad , 
v no esta en Iugar de persona paciente. Es. : niuetzca, reir; 
tluz~ctrca, todos rien. Lo mismo dezimos eri los verbos neutros 
que tuuieren nino,  t imo,  etc., los quales en el impersonal toma- 
rail el ne ,  pero no en significacion de reflexiuos; de manera 
que el ne en $a boz impersonal de los neutros no signifieara 
rnas de generalidad , y no reflexion. Es. : motlalonh, aquellos 
corren; Impersonal, netlalolo, todos corren. 

Y para mas claridad es de notar que estos pronombrcs 
nino, t imo,  etc. no se pueden juntar con verbos neutros en la 
significacion que tienen de pronombres reflexiuos, porque si 
en esta significacion los pudiesen rescebir, boluerse an ac- 
tiuos; pero algunas vezes se juntan estos dichos pronombres 
con verbos neutros, y entonces no significa el nino mas que 
wi solo, ni el timo mas que el t i ,  etc. Y ansi dezimos que el 
nino, t imo, etc. es proprio del verbo y no puede estar sin ef. 
Eu. : ninocazca, y O ayuno. 

Y es dc sober que algunas vezes los verbos neutros que 
tienen nino, t imo, etc. se juntan y posgonen a los pronombres 
110, m o ,  y, etc. cornpuestos con preposiciones, de ta1 manera 
que se siga et verbo, y el pronombre compuesto con las pre- 
posiciones preceda; y para que esto rnejor se entienda, pongo 
el esemplo siguiente : 

SINGVLAR. 

i ' persona. Moca ninocacayaua, riome de ti, O burlo de ti, es mejor dezir. 
I'ca ninocacayaua, riome de aquel. 
Amoca ninocacayazca, riome de vosotros. 
fitca ninocncc~yaun, riome de aquellos. 
Teca ninocacayaua, riome de alguno O algunos. 

Page c o i .  



9' persona. :A1oca ti~nocncn,yaua, burlas de nii. 
2'ca timocacayaua, rieste de aquel. 
Toca timocacayaua, rieste de nosotros. 
iizcn timocacngnua, rieste de aquellos. 

Y u  persona. Nocn mocncayaua, riese aquel de mi. 
illoca mocaca!yaua, riese aquel de ti. 
Yca rnocncayaua, riese aquel de aquel. 
Il'ocn rnocacayaua, riese ac~uel de nosotr~os. 
.-lmoca mocaccylatia, riese aquel de vosotros. 
Yr~cu mocacayazia, riese aquel de aquellos. 

i l  persoiia. iîloca titocacayaua, reimonos de ti. 
Yca titocacayaua, reimonos de aquei. 
.lmocn titocncn~yaua, reimonos de vosotros. 
J'nca titocacayaua, reimonos de aquellos. 

2' persona. ~Voca amocacayniia, reisos vosotros de nii. 
f in  amocacayaua, reisos vosotros de aquel. 
ïOcn anocacaynua, reisos vosoh.os de nosotros. 
I'ncn amocacnyaan, reisos vosotros de aquellos. 

2' persona. flocn mocncayaua, riense aquellos (le mi. 
illoca mocacagaua, riense aquellos de ti. 
f i a  mocacuyaua, riensc aquellos de aqiiel. 
Toca rnocacayaua, riensc aquellos de nosotros. 
..fr?~oca mocncayazia, riensc aquellos de vosotros. 
Frtca mocaca;/aua, ibiense aquellos de aquellos. 

Esto mismo podran hazer algunas vezes con otros verbos 
neutros que  no tuuieren n ino ,  etc. Ex.: nocn tiuetzca, rieste de  
mi ;  moca nizietzca, riome de ti; - nocn timotopezin (11, hazes 
I ~ u r l a  de mi, etc. 

('1 Ce dernier exemple offrci précisément on verbe conjugué avec les prorioms 
r6flécliis nino, timo, mo , eic. 



Tarnbien con esta preposicion y pronombre notecl1 se suc- 
len variar. Es. : 

Ylech ninixcuitz'n, tom0 exemplo de aquel. 
Notech timixczlitia, tomas exemplo de mi. 
Motech ninixcuitia, tomo exemplo de ti. 
Amotech titixcuitiah, tomamos exemplo de vosotros, etc. 

He aqui como se varia el prononlbre con ia preposicion y 
tambien se varia el verbo. ahora tenga nino, timo, ?no, etc.. 
ahora no le tenga. Y en  esta rnanera no es en todos verbos 
neutros, antes en muy pocos. He puesto este exerilplo sohre 
dicho tan dilatado para que sepan variar todos los demas. 

Pero otro verbo hallo singular que se varia el pronomhre 
juntaclo con la preposicion y el verbo; aunque se varia por los 
iiempos, no se varia por las personas, quiere dezir : bien me 
viene, scii. la ropa O el oficio, O bien me quadro, O justo O 

' cabal vino, scil. lo que se reparte, O cosa semejante. Ex. : ucllh 
nopan y, vel nopan iti  in  notilhmn, ve1 notequizih , bieneme justa la 
ropa. O quadrame bien el oficio: - uelh otepan ic ,  vel otepan 
itic in tlaqunlli, a todos vin0 yguai O justa la comida. Y porque 
es dificultoso de variar, le pondre aqni. 

INDICATIVO. 

PRESEATE. 

Singular. ~ V o p a n  y, vel nopnn ti, vel nopal1 iti, vel izopan in, vet f i c l ,  

vel itin, jnsto O cabal me viene. 
PhIopan y, vel mopan ti, vel înopan iti. 
3" Ypan y, vel ypan ti, vel ypan iti. 

Plural.. . i e  Topan y, vel topnn ti, vel topan iti. 
nu Amopan y, vel arnopnn ti, vel nmopan di. 
3" Ynpnn y, vel ynpnn ti ,  vel ynpnn iti ('). 

(') Le maniiscrit MN porte ypnn ni1 lieu (le ynpnii. 



PRETERITO 13fPEKFECTO. 

Singular. t a  Nopnn $a ,  vel nopnn t ia,  vel nopniz ilin, vel nopnn ircyn, 
vel tiaya, vel ytiaya, etc. 

r?" filopan $ a ,  vel rnopaiz t in,  vel mopnn ilin. 
3' I j)an ?ln, vel ?/pan ticc, vel ypnn ilin. 

Plural.. . Topan ya ,  etc. por las otras personas. 

PRGTERITO PERFECTO. 

Singiiiar. i n  Oaopan ic, vel onopan tic, vel onopan itic, vel ix, vel l ix,  

vel itix. 
2" Otnopna ic ,  vel omopan tic, vel omopan {tic. 
3"@cin ic, vel o$an tic, vel oipn~z itiü, etc. 

PLVSQVANPERFECTO. 

Singiilar. Onopnn inca, vel onopan itica, vel onopan tica, vel onopan ixcn, etc. 

Singiilai.. 1 W o p n n  i z ,  vel nopan t i z ,  vel nopnn itiz, vel nopan iaz , vel 
tinz, vel itiaz. 

2"opan i z ,  vel inopnn t iz ,  vel mopnn itiz. 
2' Ypan i z ,  vel ypan t i z ,  vel p a n  i t is ,  etc. 

IIIPERATIVO. 

PRESENTE. 

Singular. i n  !lia nopnn i, vel ma nopaa t i ,  vel mn 110pnn i i i ,  veI ma 
nopan in ,  tia, itirc, etc. 

2 - k  mopniz i, vel 9nn mopan t i ,  etc. 

INPERSONAL. 

PRESESTE. 

Tepnn i, vel teppcriz Li, vel tepan i t i ,  vel tepalt i n ,  vel tia, vel 
itin, etc., a todos les viene bien, scil. la ropa O oficio. 

Ay otros verhos neutros que se l~ucden dezir defectiuos 
parque no se usaran en todas personas, saluo en ia tercera 
del singular, cori.io en el latin este verbo : pluit, llueue; y cles- 
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tos ny muchos, y serail ])or ia mayor parte los que denotan 
operaciones que a Dios, O a las causas naturaies superiores 
solamente pueden conuenir. Ex. : tlaziizcaleoa, amanecer : - 
tlatlattini, atronar ; - tlapetlani, relampaguear , etc. 

DE COMO LOS VERBOS ACTIVOS SE PVEDEN EAZER NEVTROS. 

En dos maneras los verbos actiuos se pueden hazer neu- 
tros. La primera es no mudando nada sino solamente qui- 
tando las particulas te, t h ,  que tenia el verbo actiuo, y qu i -  
tadas quedara Iiecho neutro. Ex. : nitlcrtliloa, entintar algo; 
tliloa, entintase ; - nithtlapiuia, y O acreciento algo ; tlapiziicr . 
acrecientase. Y ansi sera en otras terminaciones. 

Y es de notar que no de todos verbos actiuos se pueden 
hazer neutros quitandoles el te ,  O e l  tla; pero los que desta 
manera se hizieren neutros, algunos dellos en el preterito per- 
fecto , y en el futuro , y en los tiemgos que se forman dellos, 
haran de una manera quando son actiuos, y de otra quando 
son neutros. Exemplo en los verbos ya dichos : nitlatliloa es 
actiuo y haze en el preterito onitl~ztlilo, y en el futuro nitlatliloz, 
y quand0 es neutro haze en el preterito tliloac, y en el fu- 
t u r ~  tliloaz; - nitlatlapiuia es actiuo y haze en el preterito 
onitlatlapiui, y en ei futuro nitlatlapiuiz; quando es nentro 
haze onitlapiz~ix (') en el preterito , y en el futuro nitlapizlkz. 

Y aunque esto sea ansi en algunos verbos, en otros haran 
el actiuo y el neutro de una mesrna manern en el prete- 
rito. Es. : nitlacat~aua, ensuziar algo, haze onitlacat~auh, vel 
onitl/rcat~auae; futuro, nitlacatgauaz; y Io mesmo hara nicat~aua 
(neutro), ensuziome. 

La segunda manera, como los verbos actiuos se pueden 
Iiazer neutros, es mudando alguna letra O sillaba del fin y 
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yuitando las particulas te, t h .  Ex. : ~zitlrtcnzn, henchir algo: 
terni, liinchese. T no todo verbo actiiio se podra liazer desta 
manera neutro, sino los que acabaren en ciertas terminacio- 
nes, como se dira en el capituio siguiente. 

Quanto a Io que toca a los impersonales de los verbos neu- 
tros sc note mucho lo que esta dicho en el capitulo quarto (') 
en la formacion del impersonal; y en la maiiera que forrnan 
estos verbos neutros los reuerenciales dczir se ha adelante @). 

C A P I T V L O  V N D E C I M O .  

DE LOS VERBOS DERIVATIVOS. 

En la priniera diuision de los verbos emos hablado de los 
nctiuos y neutros, conuiene que agora traternos de los pri- 
mitiuos y deriuatiuos. Primitiuos se Ilaman los verbos que no 
descienden ni se deriuan de otra parte. Ex.: nitemaclttin, yo 
enseiio, etc. ; y en estos iio ay cosa particuIar que notar. De- 
riuatiuos se Ilaman por el contrario los que se deriuan de 
otro. conio de ntl, agua. atia(3), clerretirse, O hazerse agua. Y 
para nias cfaridad es de notar que entre estos deriuatiuos, 
unos ay que se rleriuan de nombres, y otros de verbos, y 
otros cle aduerbios. k' los que se deriuan de nombres, unos son 
actiuos y otros neutros; y los que se deriuan tambien de ver- 
bos. linos son actiuos y otros neutros. Los que se deriuan de 
aduerbios son neutros por la rnayor parte. Veamos de los que 
saien de riombres primero. 

''1 Page 1 oo  cl pages sr~ivanles. 
'" Capitiilo decimo tercio. 
'3) Ou n t i ,  qui a même signification. (Voir ci-dessiis, p. 97, et ci-après, 

p. I 67 et i 68.) 



DE LOS VERBOS ACTIVOS QBE SE DERIVAN DE NOMBRES. 

Via. - Unos deriuatiuos ay que acaban en uict y estos 
son actiuos y su significado es obrar con aquello que significa 
el nombre. Ex.: tetl, piedra; nitlnteuia, hazer algo con ella. 

Y la formacion desto es, perdiendo el nombre Io que ha de 
pcrder, como se dix0 en la primera parte, capitulo decimo 
tercio (l), Iiablando de la composicion de los nombres, afiadir 
uia, y, si el nombre quedare en consonante, afiadir Izuia. Exemplo 
de 10 segundo : tlilli es tinta, tlatlill~uia es entintar algo; de 10 
primer0 ya esta dado exemplo @). 

Tia. - Otros se deriuan de nombres, son tambien actiuos 
y acaban en tiu, y el significado destos es hazer 10 que signi- 
fica el nombre O proueerse dello. Ex. : nitemillitin '3), yo hago la 
lieredad a otro, O hbro  el maizal de otro ; ninomill~tia, labro 
mi heredad. 

Y la formacion destos es, perdiendo 10 que el nombre ha 
de perder, afiadir el tia, como parece en el exemplo ya dicho. 
Pero es de notar que quando a estos verbos sobre dichos se les 
anteponen los pronombres no, mo, etc. y entre el ni y el no 
toman una c,  mudan el significado por razon de la c y signi- 
fican apropriarme, yo a mi, aquello que significa el nombre. 
Ex. : calli es la casa, ni~ocallitia es yo me aproprio y applico 
la casa, vel nienocallitin in calli; ninocc~ll~tirc, hago mi casa ("1. 

Lia. - Otros salen tambien de nombres numeraies, aunque 

('1 Page 61i. 
(2) La terminaison rcia s'ajoutait même à quelques adverhes , comme ilil~zciz , 

follement, sans réflexion : Elihz~izrcia, agir étourdiment. (Voir le Cornpendio, par 
Paredes, p. 1 h g ,  et le VoCahulaire delfolina.) Olmosauraitpu indiquer cette sorte 
de dérivés, soit ici, soit dans le paragraphe qui termine le cllapitre, page 150. 

c3) De milli, champ, terre cultivée. 
(" C f .  le Compoizdio, par Parcdes, p. 1 '16. 



no de toclos, y estos son actiuos y acaban en lin, que es Iiazer a 
algunas cosas que se l~ueluan en aquel numero que el nombre 
numeral significa. Ex. : orne, dos; nitlaornelia, hazer de alguna 
cosa dos. Y su formacion sera que los nombres que acabaren 
en tl, tli, li, bolueran las tales terminaciones en lia, y, si acaba- 
ren en vocal, tomaran sobre la vocal lin, corno parece en e! 
exemplo dicho. 

DE LOS VERBOS NEVTROS QVE SE DERIVAN DE NOAfBRES. 

Ou. - Ay unos verbos neutros que se deriuan de nom- 
bres y estos se acaban en ou; su significndo es conuertirse en 
aquello que significa ei nombre, O tenerlo en si, aunque no se 
conuierta en ello. Ex. : de ntl, agua , nyoa, boluerse agua, O 

tener en si agua, O aguarse. Y este seguncTo significado parece 
que quadra mas. La formacion destos es de los nombres 
adjectiuos deriuatiuos, que diximos(1) qtie acaban en yo, O en 
10, sobre el yo, vel 10 aiiadir una (1. Eu. : de tlnlli, tierra, tlnllo, 
cosa que tiene tierra, tlalloa, empoli~orarse, O boluerse tierra (2). 

Ti, vcl tia. - Ay otros verbos neutros acabados en ti ,  O 

tia, que descienden de nombres y su significado es propria- 
mente conuertirse, O hazerse aquello que significa el nombre 
de clonde descienden. Ex. : pillttzintli es niiio; nipilhtzinti; vel 
nipillttzintia, hagome niiio ; - uezle, viejo ; niueueti, vcl zileuetia , 
hagome viejo. El nzjillttzinti no es mucho en uso (3). Y la forma- 
cion destos es, perdieilclo el nombre Io que ha de perder, 
anadir ti, vel tia, como parece en los exemplos ya dichos. 

Ay otros verbos neutros acabados en ti, vel tiu que des- 
cienden de nombres numerdes y tienen la mesma significa- 

(1) Voir primera parte, capitulo undecimo , p. 52. 
fa Var. ntener tierra.? Manuscrit MN. 
(3) Cette remarque est tirée du manuscrit M N .  



cion que los ya clichos. Ex. : niceti, ve1 aicetia ( ' j , hagorne uno ; 
- nonteti, vel nontia, hagome dos, etc. Y su formacion es como 
la de los verbos actiuos acabaclos en lia que salen de nombres 
numerales como arriba es dicho, poniendo las particulas t i ,  
vei tilt, en lugar de lia, como parece en los exemplos ya dichos ; 
y estos se haran actiiios sobre el t i  tomando l ia ,  y aiitepo- 
niendo las particulas te,  vel tla. Ex. : ceti, hazese tino ; nitlncetilicl, 
hago algunas cosas una. 

17i. - Ay otros neutros acabados en ui  que tambien des- 
cienden de nombres y tienen el mismo significado que los de 
ti, vel tia ya dichos, que es boluerse O hazerse aquello que si- 
gnifica el nombre, y estos son muy pocos y tomansc por l n  
iriayor parte de nombres de animales. Ex. : ~nncatl es venado , 
myaic iu i ,  vel mclîncizii, liazerse O tornarse venado. 

La formaciori clestos es, si el nombre quedare en vocal, 
poniendo un ci, aiïadir despues ui sobre el ci,  como parece en 
el  exemplo ya diclio; pero si.quedare en consonante sobre la 
ta1 consonante poner y, y afiadir despues cizci. Ex. : czcli, co- 
dorniz; gzcliciui, hazerse codorniz; - toclitli, conejo; tochicilri, 
hazerse conejo. 

Ay otros verbos deriuatiuos que salen y se deriuan de ver- 
bos, y unos son neutros deriuatiuos de actiuos, y otros ac- 
tiuos deriuatiuos de verbos actiuos O neutros indiferentemcntc, 
como parecera adelante. 

DE LOS VERBOS NEVTROS OVE SALEN DE VERBOS ACTIVOS. 
- 

Ca. - Ay unos verbos neutros acabados en cn, y estos se 
deriuan de verbos actiuos acabados en tca, y el significado es 

(') On disait aussi centetin (de centetl, un) ;  prétérit, ocenteticcc, ocentetix, et  
ocetitet. Quant ail verhe not~teti (pour ni-onteli) q i ie  le manuscrit MX porte, à tori, 
écrit finn.tenti, il &rive d e  l'adjectif numéral ontetl, denx. 



d mesmo que del verbo actiuo, mudando el ta1 significado 
en significacion de neutro. Y 10 mismo sera de todos los de- 
mas que aqui se pusieren que salen de actiuos y se hazen neu- 
tros; por no repetir en todos la significacion baslara poner 1.0s 
exemples: nitlamomolotça, mullir algo, O menear agua; momolocn, 
menearse, O muliirse, O manar, O heruir el agua. 

Mi. - Ay otros neutros acabados en mi, y estos se deriuan 
de verbos actiuos que fenescen en ma. Ex. : nitlaciotoma, des- 
coser algo; ciotomi, descaserse. La formacion destos es boluer 
el ma en mi, y quitar las particulas te, tla, O la a boluerla en 
i, como parece en el exemplo ya puesto. 

Ni. - Ay otros neutros acabados en ni, y estos se deriuan 
de verbos actiuos acabados en nia. Y estos se forman de los 
actiuos perdiendo la a del fin, y cpitando las particulas te, ' 
th. Ex. : nitequalania, enojar a otro; niqzcalani, enojome. 

Pi. - Ay otros neutros acabados en pi, y estos se deriuan 
de verbos actiuos que fenescen en pn. La formacion dellos es 
boluiendo el pu de 10s actiuos en pi, O la a en i, y quitar las 
particulas te, tla. Ex. : nitlatzupa, concluir algo; tzupi, con- 
cluyese. Y estos son muy pocos. 

Vi. - Ay otros neutros acabados en zti, y estos se de- 
riuan por la mayor parte de verbos actiuos acabados en on, 
p r o  tambien aura algunos neutros en z~i que se deriuan de 
verbos actiuos acabados en ua, O en uia (1); pero 10 mas ordi- 
nario es formarse de los de oa. Ex.: nitlacuba, entortar algo; 
culiui, entortarse. La formacion destos es muy varia y por esso 
no se da regla della, porque unos bueluen el on en y, y sobre 
la y toman ui, assi como : nitlapoloa, destruir algo; polizci, 
destruyese. Y otros bueluen el on en a y sobre ella toman ui. 

('1 E X . :  nitlnceuiu, refroidir one chose; ceui,  se refroiclir. 



Ex. : nitlaitlacoa, daîiar algo; ytlacaui, daîiase; y de una desias 
dos maneras haran los mas, aunque algunos varien y hagan en 
otra manera , como nitlapon, ahrir algo, haze tlapoui, abrirse. 

TL. - Ay otcos neutros en tia, y estos se deriuan de ver- 
bos actiuos acabados en loa por la mayor parte, y estos se 
forman de verbo actiuo boluiendo el loa en tia. Ex. : nitluculon, 
entortar algo ; cullttia('), entortarse; de manera que este nitlaculon 
terna dos neutros, czlliui, y tambien cullitin. Y es de notar que 
no de todos los verbos actiuos acabados en las dichas termi- 
naciones se podran deriuar verbos. neutros, basta que salgan 
y se formen de algunos porque no quadra en todos. 

DE LOS VERBOS ACTIVOS DEHIVATIVOS. 

Ay otros verbos actiuos que se deriuan indiferentementa 
de verbos actiuos O neutros, y estos son muchos y muy usa- 
dos; y otros ay que no se pueden deriuar, sino de solos verbos 
rieutros. Los que se deriuan indiferentemente de verbos ac; 
tiuos O neutros por la mayor parte acaban en tia, y estos 
significan hazer, persuadir, O constrenir a otro que haga 
lo que el vei.bo, de donde se deriuan, significa O importa. 
Ex : nitlaqun, yo como ; nitetlaqunllitia, yo doi de comer, O hago 
comer a otro ; - nicochi, yo duermo; nitecochitiu, yo ador- 
mezco a otro, O le haga dormir, etc. en la cuna, O recibo a al- 
gunos para que duerman , scii. hospedart2)>. 

La formacion destos es muy varia y por esso rio se pueden 
bien reduzir a regla, pero Io mas comun es que los acaba- 
dos en i tomaran tia sobre la i. Ex. : niyoli, biuir; niteyolitia, 
dar vida a otro. Los de a tomaran ltia. Ex. : nitlaqua, comer; 
rtitetlaquallitia, dar de comer a otro. 

(') Sur le manuscrit M N  on lit ici et à la ligne suivante : czilhtic«. 
p) Tir6 du maniiscrit 318, à pariir de en ln cuna. 



Sacanse los de uicc, ia, oa que perderan la n y tomaran tia. 
Ex. : tlaton, h h l a r ;  nitetlatoll~tia, hazer hablar a otro. Pero 
aunque esta formacion sea la mas cornun, otros aura algunos 
que hagan en otra manera. 

Ay aigunos que a estos actiuos sobre dichos los llarnan 
compulsiuos (I), porque parecen denotar que compelen a otro 
a que haga la operacion del verbo donde se deriuan, corno' 
~iitetlntolhtin, dar tormento, O hazer a otro, O compelerie a que 
hable. Pero si bien se mira la signiGcacion tlestos, aunque 
algunas vezes importe aquello, su significado comun no es 
sino el que ya emos dicho y no se requiere que importe 
aquella cornpuision, como parece en el verbo nltetlaquallztia, 
vc1 nitecallotia que es aposentar a otro. 

Ay otros verbos actiuos tambien en tin, y estos no pueden 
venir sino de verbos neutros acabados en oa, que descienden 
de nombres adjectiuos'que fenescen en yo O en 10, y quasi el 
significado dellos es el mesmo que destos de tia que ahora 
enlos diclio; pero particuiarizando mas su significado, no es 
mas del significado neutro del verbo de donde descienden 
boiuerle en actiuo. Ex. : ad, agua, cyo, cosa aguada; cgoa, 
aguarse , nitlaayotin PL), aguar algo ; - de tlilon, nitla~lilotin, en- 
tintar algo. Y la formacion destos es del neutro boluiendo 
la a en tia, como en los exemplos ya clichos. 

DE ALGVNOS VERBOS QVE SE DERIBAN DE ADVERBIOS, 

O NOMBRES TEMPORALES. 

Tic&, vel tilia. - Ay otros verbos neutros que acaban en 
tia O en tilia, y estos se deriuan de nombGs O aduerbios tem- 
porales y toman el significado del ta1 nombre, O aduerbio, 
y quieren dezir : estoi tardo, O detengome el tiempo que se 

(') CC Ic Campendia, par Paredes, p. 83. 
@I Le ii~aniiscrit BN porte avec contraction : nitlayotiu. 



clenota por el nonibre o aduerbio de donde se cleriuan. 
Ex. : cemilltuitl es un dia , nicemillruitin, vei nicemilltuitilin, es toi 
tardo , O cletengome un dia ; p~eter i to  , onicemilliuiti. Tambicn 
sc dira : cemilltzcitica nican oninotlali, yo estuue acjiii un dia; 
- nimuztl~rticn (2)  dizen por estar un dia; pero dizierido : 
rtiafiana estare alla, dizen : onya nimuztlutiliz, vel nimuztlatiz. 
Tambien qiiiere dezir : estare un dia, sin dezir maiiana. - 
Ye niz~$tlutiu (2 ) ,  vel ye niuiptlutililr, detengome ya tres (lias 
con oy. Ompn niuiptlntiz, tres dias estare alla. 

Contando 11or meses no deriunn verbos, sjno dizen : 
cernetzticn ompn nies, estare alla un Ines. Y tanibien dizen : ypan 
centet1 metztli omlm niez, vel ninotk(~1iz. 

Contando por afios dizen en esta manera : nicexiulitiz, vel 
nicexiz~htiliz, estare un afio; - noxiulttiz (3), vel noxizchtiliz, 
cslare dos anos. Y arisi de jos clemas. 

La formacion destos es en los que no han de perder nada, 
çomo son 10s aduerbios, sobre ellos afiadir tin, vel tilin. Pero 
si fueren riombres que han de perder algo, entoiiees perdido 
lo que han tle perder tomaran tin, vel tilic~, como parece en los 
esemplos yii dichos. Y esto basta para esta ruateria. 

CAPITVLQ DVODECIRIO. 

DE LOS VERBOS COMPVESTOS. 

Esia ~iiiltcria de los verbos con~puestos es nluy prouecllosa 
v ilor tarito se dcue poner algo dilatada. 

Quanto a lo primcro es de notar que ios verbos se puedcn 

(1) De mztztla, demain; rnuztln yol~t~atz i i~co,  demain matin; tnz~ztla teotlac, 
demain soir. 

("1 De uiptla, après-dcrnüiii; uiptlnticn, chaque troisième jour. 
':') I'o~ir ni-on(ome)-xiuhtiz. 



componer con nornbres y con acluerbios y con verbos. Con 
nombres como : n~etlacl~iua, hago petates. Y desta composi- 

. cion esta dicho en la primera parte, en el ultimo capitulo (l). 
Componense tambien con nombres numerales, y destos se 
dira en breue al fin deste capitulo. 

Tambien se componen verbos con aduerbios, y esto es en 
dos marieras : la primera es con aduerbios primitiuos, y la 
segunda con aduerbios deriuatiuos que se deriuan de verbos. 
De la primera manera esta dicho en ei capitulo octauo desta 
scgunda parte (2) .  De la segunda manera ay mas dificbltad, 
para Io qua1 es de notar que en esta lengua algunas vezes usan 
del preterito plusquamperfecto en lugar de aduerbio en la 

. . 
composic~on. Ex. : nimatcnnenzi, ando, O biuo sabiamente; y 
tambien dizen : mntcnninemi, y por ser el otzinzatca el preterito 
plusquamperfecto del verbo nimati, aigunos quieren dezir que 
esta es composicion de dos verbos; pero en fin sea lo que fuere, 
el primero verbo tiene significacion de aduerbio, como parece 
en cl exemplo ya dicho. 

Pero porque no salgamos de ia platica cornun, digarnos 
que esta es composicion de dos verbos, aunque el uno mude 
el siguificado del verbo y tenga significacion de aduel-bio O 
cle nombre. Y ansi conforme a esto poclremos poner dos dife- 
rencias O generos de verbos cornpuestos con verbos. 

El primero genero es de los que cle ta1 manera se compo- 
nen con otro verbo que el primero se ponc en el preterito 
~erfecto clel indicatiuo y el segundo en la segunda persona del 
presente del indicatino. Ex.: nitlnlpixtinemi, ando guardando (3). 

0) Page 63. 
i2) Page 126. 
(3) Cetle explicalion est, selon nous, inadniissible et en dehors de tolite logique. 

II est en enèt surprenant que Olmos, ordinairement si niétliodiqiie, ait vu dans 
1a particuie ti le pronom de la seconde personne, au lieu d'one syllabe servant à 



El segundo genero es de los que de ta1 manera se compo- 
nen con otro verbo que el primero esta en el preterito plas- 
qumperfecto clel indicatiuo, y el segundo en la tercera per- 
sona del presente del dicho modo. Ex. : nitl~~pnccacelia, recibo 
algo con alegria. 

Y es de notar que en estos verbos compuestos el principal 
significado se toma de segundo verbo, y por la mayor parte 
este es el que queda con ta significacion del verbo, saluo et1 

esto verbo uetzi que, aunque se ponga a la postre, no tiene 
significado de verbo sino de aduerbio, como parecera adelante. 
f'ero el verbo que en la composicion se pone primero, pocas 
vezes' queda con solo significado de verbo , mas antes quand0 
lo tiene por la mayor parte tambien tiene significado de 
aduerbio, como parecera adelante. Y para proceder en esta 
rnateria de los cornpuestos con mas claridad, hablemos en par- 
ticular de cada genero de los sobre dichos. 

DE LOS VERBOS CO&IPVESTOS DEL PRIMER0 GENERO. 

Digo que ay unos verbos compuestos en los quales se pone 
cl primero verbo en el preterito perfecto, y el segundo en 
la segunda persona del presente del indicatiuo, y estos son 
en tres maneras. Vnos ay que hazen el primero verbo tener 
significacion de participio, y otros que hazen el primero verbo 
tener significado de verbo y tambien de aduerbio. Pero ansi 
en los primeros como en los segundos, el segundo verbo se 
queda con significacion de verbo. Pero los terceros son que 
se componen con este verbo uetzi, el qua1 siendo el segurido 
verbo en la composicion haze que el primer verbo tenga signi- 

lier les verbes en général avec les verbes irréguliers. Même observation pour la 
syllabe ca de l'alinéa suivant, considérée comme la terminaison du plus-que- 
parfait, tandis que c'est la ligature admise pour unir les verbes en génSral. (Voir 
en pnrtictilier le Compendio, par Paredes, p. 7 6  et 78.) 



ficado de verbo, y el verho uetzi, cliie se pone clespues, teiiga - 
signification de aduerbio. 

Viniendo a l  primero, los que hazen al primer verbo, con 
quieri se componen, tener significacion de participio son los 
siguientes : 

Nicalb. - Los verbos que se componen con este verbo 
ni cal^, que quiere dezir estar, tienen significado de participio 
poniendo el primero verbo en el preterito perfecto, y despues 
anadiendo el verbo nicah en l a  segunda persona del pre- 

. sente de1 indicatiuo , y significa todo el verbo cori~puesto estar 
haziendo 10 que significa O importa el primero verbo: Ex. : 
nitlacl~ixticah, estoi mirando. 

Nicac. - 'Los verbos que se componen con este verbo nicac, 
que quiere dezir estar en pie, tienen significado de participio 
poniendo tambien el primero verbo en el preterito perfecto y 
el  verho nicac en la segunda persona del presente d e  indica- 
tiuo, significa todo el verbo compuesto estar haziendo en pie 
10 que significa el primero verbo. Ex. : nitlaquaticac, estoi CO- 

miendo en pie. 

Nonoc. - Los verbos que se componen con este verbo 
nonoc, que quiere dezir estar echado, O estar iriuchas perso- 
nas juntas, tiencn el significado de participio, y poniendo el 
primero verbo en el preterito perfecto se pone este verbo nonoc 
en la segunda persona del singular del presente de indicatiuo. 
Pero es de notar que, entre los compuestos del verbo nicalb 
que ya emos dicho, solo este verbo nonoc, en la composicion, se 
polie syncopado. Ex. : nizcetztoc, estoi echado , O caydo, y auia 
rle dezir para seguir ia regla de los ~ t r o s  verbos : nizcetztonoc; 
y d significado de todo el verbo compuesto sera estar 
echado hazienclo Io que el primero vcrho significa O importa. 
Ex. : nicochtoc, estoi echado dormicndo. 



lkictni. - Ilos verbos que se componen con este verbo muni, 
que significa estar la cosa de liano O tendida, como manta, 
papel, O agua en vasija Hana, etc., estos tienen tambien signi- 
ficado de participio, y poniendo el primero verbo en el pre- 
terito perfec(o y el verbo mnni en la .segunda persona del 
presente del indica~iuo significa todo el verho compuesio estar 
haziendo 10 que significa el primer verbo con la disposicion O 

Iilanera que por este verbo mani se importa. Ex. : tentimani, 
esta lleno en vasija ancha, O laguna. Con algunos verbos dizen: 
timomnni ('1. 

Ninemi. - Los verbos que se componen con este verbo 
ninemi, que qiiiere dezir andar, tieneri tambien signification de 
participio, y afiadese la segunda persona cleste verbo al pre- 
terito perfecto del primero verbo con quien se compone, y 
todo el verbo compuesto quiere dezir andar hazienclo 10 que 
el primero verbo significa O importa, y estos son muy usados. 
Ex. : nitemcrclttitinemi, ando predicando: 

Ninzcl~. - Los verbos que se componen con este verbo 
ninuh, que significa yr, tienen tambien significado de partici- 
pio, y piiesto el primero verbo en ci preterito perfecto, este 
verbo iziuzch se ailia de poner como los demas en la segunda 
persona dei presente del indicatiuo. Pero ay que notar en este 
verbo lo mesino que emos dicho del verbo nonoc, y es que I)or 
syncopa se perdio Ia n de eri medio y c~iicda en la segunda 
persona no mas de tiuh. Y ei significado de todo el verho 
conipnesto sera yr hûziendo 10 que importa O significa el pri- 
mer0 verbo. Er. : nitlaqucitiuh, voy comiendo; y auia de dczir, 
para s e p i r  ia regla de los otros, nitlup.untinz~li. 

Nuits. - Los verbos que se componen con este ver110 

'') Celle plirasc est di1 manuscrit MN. 





los verbos cjuc se componen con este verbo neuct quedan con 
el significado de verbos, y el verbo neua puesto en la seguncla 
persona del presente de indicatiuo y anadiendole al preterito 
perfecto del otro verbo, tiene el primero significacion de 
verbo, y el verbo neun significado de acluerbio. Y ansi tambien 
quiera dezir hazer de presto io que el primero verbo signi- 
fica. Ex. : ninoqztetzteun, leuantome de presto, O leuantome y 
partome. 

Niqzcica. - Los verbos que se componen con este verbo 
niquiga, que quiere dezir salir, tienen significado de verbo, y 
todo el verbo compuesto significa hazer algo e yrse, O passar 
de camino. Ex.: oquitotiquiz, dixolo yendo de camino; y tam- 
bien parece este ser significado de aduerbio que es, dezir 
algo de passo O de camino. Tambien algunas vezes este verbo 
niqzciça compuesto con otro verbo tiene significacion de puro 
aduerbio, y quiere dezir todo el verbo compuesto hazer 10 
que el primero verbo importa de presto, O sin deliberado 
acuerdo. Ex. : oquitotiquiz, dîxolo de presto, inconsiderada- 
mente. 

Niuetzi. - Los verbos que se componen con este verbo 
niuetzi, que quiere dezir caer, tienen significado de verbo, y 
el verbo uetti muda su significacion de verbo en significaclo 
de aduerbio, y quiere dezir todo el verbo compuesto hazer 
10 que importa el primero verbo de priesa, O apresuradamente. 
Ex. : nitlaquatiuetzi, como de presto, O arrebatadamente. 

DE LOS VERBOS COMPVESTOS DEL SEGVNDO GENERO. 

Los verbos cornpuestos del segündo genero, esto es que el 
primero verbo se pone en el preterito plusquamperfecto, y el 
segundo en la tercera persona clel presente del indicatiuo, son 
en tres inaneras : unos ay que se quedan el primcro y segurido 

a 



vcrbo con significacion de vcrbo; otros ay que hazcn el pri- 
mero verbo tener significado de aduerbio qiiedandose el se- 
gundo con significacion de verbo; otros ay que hazen el pri- 
mero verbo tener significado de nombre y cl segundo se queda 
con la significacion de verbo. Y de todas esLas tres diferencias 
se ponrlran exemples. 

Nitlamati. - Este verbo nitlamati, que quiere. d e z 2  saber O 

senlir algo, tiene en la composition significacion de verbo , y 
tambien el verbo, con quien se junta,  qucda con significado 
de verbo, y quiere dezir todo el verbo compiiesto saber algo 
en la manera que el primero verbo importa O significa. Ex. : 
r~icacicnmnti, alcançolo todo a saber. 

La segunda diferencia es de los verbos compuestos que 
Iiazen al primero verbo tener significacion de aduerbio, y cl 
segundo se queda con significado de verbo; y estos son 10s 
que al principio diximos que en algunos verbos compuestos 
se tomaua el preterito plusquamperfecto en lugar de aduer- 
bio. Y estos verbos, que se quedan con significacion de verbo 
y hazen al verbo con quien se juntan tener significacion dc 
aduerbio ('), son los siguientes : 

Nitecelia. - Los verbos que se componen con este verbo 
nitecelin, que quiere dezir rescebir a alguno, tienen' signifi- 
tndo de aduerbio, y puesto el primero verbo en el preterito 
plusqnamperfecto. y el verbo nitecelia en la tercera persona 
del presente, como esta dicho, toc10 el verbo assi compuesto 
significa rescebir algo con ia passion O opefacion que el 
primer0 verbo importa. Eu. : ~iitlnl?nccacelia (2), rcscibo algo 
alegremen te. 

(') Les deux manuscrits portent $ tort verbo. 
") Le premier verbe est nipnq~li,  se r é j o~ i r ;  prétérit, onil)ac. 



Nicil~iyoz~iil. - LOS verbos que se componcn con este verbo 
niciltiyouia, que quiere dezir padecer, tienen significado de 
acliierbio, y significa todo el verbo cornpuesto sufrir, O pade- 
cer algo con la passion, O operacion que importa el primero 
vcrbo. Ex. : niticiocuxcail~îyozcztl ('1, paclecer, O sufrir algo triste- 
mente, O con tristeza. 

,I\:itlacaqui. -- Los verbos que se componen con este verbo 
nitlncnqz~i, que cjuiere dezir oyr O entender, tienen significado dc 
aduerbio, y significa todo el verbo compuesto oyr O entender 
aigo con la passion O operacion que el primero verbo importa. 
Ex. : ~zitkepnccncaqui, oygo algo alegremente, O con alegria. 

Niteitta. - Los verbos que se componen con este verbo 
niteitta, que quiere clezir ver algo, tienen tambien significado 
de aduerbio, y significa todo el verbo compuesto ver alguna 
cosa con la passion O operacion que el primero verbo importa. 
Ex. : nitlnpnccnittn, miro aigo alegremente (2) ; - nicqtuzhincnittr~, 
miro a aquel con enojo. 

La tercera diferencia de los verbos es de los que hazen a l  
primer0 verbo tener significacion cle nombre, y ellos se que- 
dan con significacion de verl~o. Pero es de  notar que ,  quando 
se juntan estos tales verhos a otros verbos en cornposicion , pois 
la mayorparte han cle terier los pronombres nino, timo, mo, etc. ; 
y estos, que ansi se componen, son los siguientes : 

.hrcqzii. - Los verbos que se coriiponen con este verbct 
nequi, que en cornposicion qiiiere clezir fingirse, tienen signi- 
ficado de nombre, y como es diclîo al  primero verho con quicn 
se componen han de anteponer los pronombres reflexiuos, y 

(') Le premier ver1)e est nitlaocz~yn, ètre triste; prétérit, onit1aoczt.x. Le second 
verhe ihiyouin est écrit hiyouia sur le manuscrit BN. 

c2) Ce premier exemple n'est pas dans le manuscrit RS. 



en estos verbos, conio esta dicho, el primero ha de estar en el 
preterito plusquamperfecto del indicatiuo, y luego afiadir el 
verbo nequi, y significa todo el verbo compuesto fingirse ser 
ta1 como por el primero verbo se importa, boiuiendo ia signifi- 
cation de verbo en significacion de nombre. Ex. : ninomiccanequi, 
fingome muerto, y tambien dizen ninomiccanenequi, redoblanclo 
la prima siilaba del nequi, y es el mesmo significado; - 
ninoyacanequi, fingome yr adelante. 

Thpiquia. - Los verbos que se componen con este verbo 
tlapiquin, que en composition quiere dezir fingirse O mentirse 
ser tal, tienen significado de nombres, y tambien se les an 
de anteponer los pronombres nino, tiw~o, mo, etc. Y el signifi- 
cado de todo el verbo compuesto es el mismo que emos dicho (le 
nequi, vel nenegui, que es fingirse ser tal como por el primero 
verbo se importa, mudando la significacion de verbo en signifi- 
cation de nombre. Ex. : ninocucuxcatlapiquia, fingome enfernio. 

Y es de notar que estos dos verbos sobre dichos tambien se 
componen con nombres y tienen ei mesmo significado com- 
puestos con nombres, que tienen quando se componen con 
otros verbos, y tambien resciben al principio los pronombres 
nino, timo, mo, etc., y quiere dezir todo el verbo compueslo 
fingirse ser ta1 como por el nombre con quien se compone 
significa. Ex. : moquichnenequi, fingese ser hombre. Y esto baste 
clesta manera. 

Y de como estos verbos cornpuestos, assi los de primero ge- 
nero como del segundo, haxen en el impersonal esta diclio en 
el capitulo quarto en esta segunda parte('), y miresrque es 
bien de notar. 

Tambien ay algrinos verbos que se componen con nombres 



nunieraies, y estos tales signifiean ia accion O operaeion del 
verbo en aquel numero y no mas que el nombre numeral 
importa. Ex. : nitlnomepia, guardo dos; nitluontlalia, pongo, 
dos. La formacion destos es 10 que se dix0 en el capitulo pas- 
sado hablando de los verbos que se deriuan de nombres nu- 
rnerales ('). 

CAPITVLO DECI810 TERCIO. 

DE LOS VERBOS REVERENCIALES. 

Esta materia de ios verbos reuercnciales es muy necessaria 
y m ~ y  u s d a  y por esso se deue denotar. 

Quanto a lo primero es de.saber que, para hazer que un 
verbo que en si no importa cortesia ni reuerencia se Iiagn 
reucrencial, son menester dos cosas : 10 primero que sc ante- 
pongan al verbo simple 10s pronombres reflesiuos nino, timo, 
nzo, etc.; io segundo es menester que al fin del verbo simple 
se anada alguna particula; y con estas dos cosas ei verbo 
simple se haze reucrencial. Pero es de notar que, aunqiie en ci 
verbo reuerencial no se ponga el nino, &&O, mo, etc., para de- 
notar reflexion como en otros vcrbos porque no significa mas 
nitetlagotln que ninotlacotilia, desada la reuerencia a parte, em- 
p r o  y aunque esto sea ansi, tambien el  verbo rcuerencial se 
podra liazer rcflexiuo, si le quitamos las particulas te, tlu. 
Ex. : ~zitetln~otilia, yo amo a aiguno; motla~otilin, aquei se amü. 
Y ansi dezimos : motlnçotilin in Dios, amase Dios. 

Tambien es de saber que, quando en estos verbos reueren- 
ciales despues de los pronombres nino, timo, etc. se siguiere 
algun verbo que comiencare en vocal, por la mayor parte se 

('1 Page i 6 5. 

4 4 



quedara el ~ ) r o n ~ ~ ~ i ~ l ) r e  eiitero, y el vcrbo no perdera taiiipow 
la vocal en qiic cornienla. Eu. : nitlrrezlluia, ensangrentar algo ; 
î~ic~ioe~huilÊa notill~ma, ensangriento mi manta. 

Pero algunas vezes se picrde la vocal dcl verlo,  y queda cl 
lwono~nbrc, con la o. FI\. : niqt~illtztill, yo le digo algo, y (11 

verbo cs ilhziicr; si le liago reuerencial, dire : ttict2011tz~ili(t i l 7  

l'edro, digose Io a Pedro. Otras vezes se perdera la vocal del 
pronombre y la consonante, que quecla, lierira en la vocal ciel 
verbo. Ex. : ~rn~ria. aiegrarse; mcr~~ziillitia, aquel se alegra. I'tcn 
cs de  sal~er  que, quando despues del rcrbo reuerencial se sigue 
persona que padece expressa, entonces el c ,  qui, q t~ in ,  que 

d 

denotan la ta1 persona que padece, se pondran entre el n i  y 
el no del pronombrc. Es. : nicnotlacoti2ia in Dios, am6 a Dios. 
Y Io rnesmo se Iiaze con los pronombres nech, mib,  ctc. 
E Y .  : ~timit~notla~ocanzncAitin, yo te 10 agradezco. Pero quando con 
los dicbos pronombres se juntan las particulas te, tla, entonces 
se an te~ondran  !os pronombres nino, timo, etc. a las talcs 
particiilas. Ex. : timotetequ~achill,uiu ('), aflixes a alguno ; - 
tinlotlapielia. guardas, sefior, algo. 'l' como los dichos pro- 
nonibres se han de auer con otras particulas O aduerbios, que 
se anteponen O entreponen a los verbos, esta dicho en el 
ca~ i tu io  octauo desta segunda parte @). 

Lo segundo que es menester para hazer el verbo simple 
reuerenciai es anadirie a1 fin una destas particulas lia, ltin, 
th, hzcia, tzinoa, gorque los verbos para hazerse reuerenciales 
no pueden estar sin una destas cinco particulas. 

Y para ver que verbos tomaran tas unas y cluales las otrns 
se ponen las reglas siguientes. 

' ' 1  De teqitipnchon, coinposé de teqzlitl, charge, et clepnchoa, imposer. 
19' Page Y 96. 



D E  LOS REYERENCI iLES  QYE SALEN DE Y E R B O S  ACTIVOS. 

Los verbos actiiios acabados en a ,  si tienen z' antes de la a,  

perdiendo la a toman lia. Y si no tierien i antes de la n ,  buel- 
uen la u en i, y sobre la i toman lia('). Y esto es 10 mas comun y 
general. Ex. : nitemaelttiu, enseiio a alguno ; ninoternnchtilin; - 
nitlacuepa, boluer algo; ninotlacuepilia, vel pillltia. Y esta es la 
formacion mas comun y general, y aunque los acabados en yn 
1 otros algunos sobre la a tornan licr. Eu. : nitlannmoyc~. arreba- 
tar; ninotlannmoyali(~; - niteiuci, enuiar a alguno; ttinoteizialia, 
vel uallttia, etc. - Sacase de la regla nitlizyua, que baxe 
ninotlaqua2l~tia, vel tilia. 

Pero y aunque 10 dicho en la regla sea 10 mas general, 
algunos verbos ay que con el lia tambien toman tia. E\. : 
nitlatilinia , estirar algo : ~zinotlatilinilia, vel ninotlatilinillttia, vel 
tiiriotlatili~~ il11 tilia , etc. 

Tambien ay otros verbos acabados en n que, con tomar lia 
y Etla, toman tambien tia. Ex. : nitetlamnca. dar algo a alguno; 
ninotetlnmaqztili~~, quillttia, quitia. 

De la regla general se sacan los acabados en tla, tza, los 
quales bueluen las dichas sillabas en cl~ilia. Ex.: nitlizxotla, rayar ; 
ninotlaxocl~ilia; pero n i t e t lq~ t la (~ )  haze ninotetlqotilia, vei tilhtia. 

Tambien se sacan los acabados en ça, 10s quales percliendo 
el ca toman xilia. Es. : nictlaca, arrojolo; nicnotlaxilia. Y 
este verbo nitetelicca, que quiere dezir acocear, tambien haee 
ninotetelicçall~tia. 

Sacanse tambien los acabados en en, los quales bueluen el 
ca en qui y toman lia, kin, tia, los mas dellos. Ex. : nitlatecn, 
echar algo ; ninotlntequilia, qztillt tia , q uitia. Sacase nitlanelhtocn , 

('1 ltta, voir, fait itzlilia, et non ittilia. 
(9 Aimer qiie1qu'~in. 



creer, que no haze en quilin, sino solamente e n  quilltliu, 
gtcitia. 

SEGVNDA AEGLA. 

Los verbos acabadns en on hazen en Iiuin. Y fa forroacion 
nias comun y general dellos es holucr el oa en al, y anadir 
I~uia. Es. : niquiton, digo algo; niquinitnll~uia. Y tambien algu- 
nos hazen en ilhuia. Eu. : nitlnpncltoa, cubrir algo; ninotlapa- 
ci~illeuin. Y estos por ser tan varios no se puede dar regla 
yuales haran en nll~uin, y quales en illhuia. I'ero por la rnayor 
parte los verhos que antes de la uftinla consonante tuuieren 
n ,  en el reuerencial bolueran el oa en i ,  y sobre la i tomaran 
Ilbttia. Es.: nitlnnepnnoa, juntar O poner una cosa sobre otra; 
ninotlanganill~ziin . 

Desta regla se sacan los acabados en lon, los qualcs per- 
diendo el on toman huicr. Ex. : nitlactiiloa, escriuir; ninotlacuilhuiu, 
vel liuilia (l). 

Tambien se sacan los acabados en tzoa que por la mayor 
parte hazen ei reuerencial en al/~uiu,  ill~uia, y tauibien per- 
diendo la n toman ltia. Es. : nitlapetzoa, alisar algo; ninotla- 
petznlhzii~i, tzill~uin, tzol/~tia. 

Tanibien se sacan los acabados en noa, toa, xoa que, guar- 
dando ia regla general, tambien pierden la a y toman ltia. 
Ex. : r~itlntepitonoa, achicar algo ; ninothtepitonal/~uia (2), vel ollttin; 
- nitlaton, hablar; ninotlatull~zcia, vel toll~tin; - nitlqpipixon, 
esparzir cosas menudas; nir~otlap+ixnll~uia, vel xolhtia, y tam- 
bien haze x;illtuin. Pero algunas destas terminaciones no las 
tendran todos. 

(Ji Selon Paredes, toloa, avaler, fait tololtia. (Voir le Coinpendio, p. 95.) 
'*) Les deux manuscrits écrivent, sans le pronom réfléchi nino, nitlntepito- 

t i i~lhuia, etc. 



TERUERA IIEGLA. 

Los acabados en i toman lia y tambien lticl, y estas dos ter- 
minaciones son las mas comunea. Y la formacion destos es 
afiadir las dichas particulas sobre fîa i. Eu. : nitlapi, cortar ver- 
dura; ninotlapilia, vel pill~tia. Pero algunos ay  que, teniendo 
estas dos terminaciones, tornan tambien tiu. Eu.: nitl(~cui, tomar 
algo ; ~zinotl~~cuilia, cuillitia, cuitia; - nitl~zi, hazer algo ; nir~otknilia, 
illttin, itia. Lo mesmo terna quando quiere dczir beber. 

De la regla generai se sacan los verbos acabados en ci, los 
cluales perdiendo el ci tomail xilin. Ex: niteimacnci, temer: 
ninoteimncaxilia, xilhtia. Tambien se sacan los acabados en ti, que 
percliendo el ti tornan chitia, vel chinlin, vel cltielia. Ex. : nitetla- 
camnti, obedecer ; ninotetlacamacl~itia , ninotetlacamachii~liu , etc. 
Pero algunos destos en ti variaran en otra mariera"). 

DE LOS REVERENCIALES QVE SitLEN DE VERBOS NW'TROS. 

Los verbos neutros acabados en a por la mayor parte to- 
nian ltirr. Y la formacion destos es como en los actiuos. 
Ex. : aauia, alegrarse; ninoaauillitiu, vel ninnauilltiia, etc. Esto 
es io mas general. Pero algunos, con tomar Etia, toman tiu. 
Ex. : nkeua,  comenfar; ninopeuill~tia, petlitin, pezcull~tia (2). 

Tambien ay algunos que con el /lia toman lia, y aunque 
sean neutros. Eu. : nimaceua , bailar ; ninomnceuillttin , vel uitia, 
vel uilia; el uitia no es muclio en uso (3). Otros las tomati 
todas tres en diuersas maneras. Ex. : nitlaunna, emborracharme; 
ninotlauanitia, nilhtia, nalhtia, îinntin, uunilia; - nichoça, Horar, 
haze ninocltoqziilia, choctia, cl~oytiillttitr, choguitia; - ilatla, arder, 
haze ninotlatill~tia , vel tilin. etc. 

(1) Mati, savoir, connaitre, fait inachitia ou rrtachiltin. 
'-1 Le manuscrit BN porte : tcninopezcalhtia, peuntia, pezcn1htia.n 
(* Cetle remarque est tirée du manuscrit MN. 



En estos que aqui he puesto podra ver crida uno la variedad 
que a y  en ~ t o s  reuerenciales neutros. Y la mesma, y aun 
mayor, la ay en los actiuos, y por esso tengo por cosa dificul- 
tosa que se pueda dar regla para todos, ni se pueda dezir la 
variedad que cada uno tiene, si no fuesse hablando de cada 
uno por si. Y esto seria mas hazer vocabulario que no arte; 
y por esso poniendo 10 mas general por reuerencia, Io dernas 
el uso 10 dara a entender. 

SEGVNDA RECLA. 

Ilos verbos acabados en oa bueiuen el on r n  (12 y toman 
hz~icl, y t a m b i ~ n  perdiendo la u toman ltia. Ex. : ninezccxon ('1, 

estornudar; nineucxnlliziia, ve1 xoll~tia. Sacase nin~tlnloa(~),  que 
haze ninotlalochtin, vel loll~tia. 

Taml~ien se sacan los acabados en poun y oua, los quales 
hazen ltia, y tamttien lin. Ex. : c~poun, entormecerse; ni~oce- 
pouilhtia, poztilin; - nixtlryoua, no ver (3): ninixtlryouillttia, uilia. 
Y destas dos terminaciones y de las demas algunos haran en 
otra manera y seran varios. 

TERCERA HEGLd. 

Los verbos acabados en i por i amayor  parte toman /tir[, 
vel tir. Y la formacion es como en los actiuos. Ex.: niyunlnni, 
yo rne enojo ; ninoquctlanillitia , nitia, nallitiu. 

Sacase m i p i ,  morir, que haze ninomiquilin, quitia. Tambien se 
sacan los acabados en ci, tri, los quales perdiendo las dichas 
terminaciones toman xillttia, vel xitin. Ex. : nnci, allegar; 
ninnxihtin, vel xitia; - niwtGi, caer; ~zinouetçill~tia, uetcitia. 

Sacanse tambien algunos de los de ui,  que hazcn en tres nia- 

''' Le Vocabulaire de hlolina donne necuxoa ou nicuxocc ( i'" et zc parlie). 
Signifie courir, fuir. 

''1 Ou plus exactement, être aveuglé par ia lumilre. 



. . . .  
rieras, scil. lin, lticl, itiu. Ex. : nell~c.iciui, sospirar ; ninoell~ctnlillta, 
illit in , itia. 

Tamhien se sacan ios acabaclos en ti ,  que por la mayor parte 
sobre la i toman lia. Ex. : nitlacati, nacer; ninotltrmti1ia;- nti, 
clerretirse; moatilicl; - quctlhti, hazerse bueno; ninoqunl/itilin. 

Las reglas sobre dichas se an  dado para los que toman al 
fin estas particulas lia, ltka, tia, huia. Resta agora que digü- 
rilos a quien se puede juntar esta particula l inon,  para io 
(lual es de notar que esta particula tçinoa se puede juntar 
a todos los verbos relierenciales ya dichos, y a los demas 
que ouiere en jas terniinaciones dicllas. 1 ta formacion sera, 
perdiendo la cc, ariaclir el tcinon. Y el significado sera de- 
notar supremo genero de cortesia, reuerencia con el verbo a 

quien se ay uritü. Ex. : ornotlncnlihgino in totecuyo, nacio nuestro 
sefior. 

Taulbien se junta esta particiila tçinoa a verbos nebtros que 
tielien niuo, timo, ino. Ex. : ninoçaua, ayunar ; nin~~auhtçinoa. 
Y esto es 10 mas comun; y otros muchos verbos neutros, y 
aunque no tengan el nino, timo, etc., podraii tomar el tçitioa, 
J' tambien algunos verbos actiuos. k' aunclue estos ruas toman 
las particiilas ya dichas que no el tçinon, si no es sohre el 
~ e r b o  reuerc*nrial, como (+ta dicho. 

NOTABLES. 

1"  \ es (le iiotar que a estos verbos reuerencialcs, y aurique 
b;iIgan de verbos actiuos, no se usa darles passiua ni imper- 
sonal, y aiinque se le de mas en nuestro castellario j el vf$rl~o 
biniple cle donde se forma le tenga. Y ansi guesto caso tlrica 

dixinios : nitlncotlnlo, soi amarlo, no dire ninotlci~otililo, y aunclue 



algunos dizen rjuc se puede dezir en  la tercera persona de  la 
passiua solamente. Es. : tkrcotililo yn Dios, es Dios amado. 

a" Es tamhien de  notar que muchos de  los verbos reue- 
rpnciales. quc salen de verbos neutros, se puec-len hazer ac- 
tinos. Y esto se hara quitandoles los pronombres no, mo, 
mn. etc., y afiadiendo las particulas te, vel tln. Ex: nti es 
verbo neutro. qiiiere dezir derretirse, su verbo reuerencial es 
montilia: quitando el mo y anteponiendo tla se Iiara actiiio 
y diremos nitlc~ntilia, yo derrito algo; - luall~li, es Iiazerse 
bueno, ninoquall~tilin es su reuercncial. el actiuo sera 1ziteqzlaI1~- 
tiIiu, hazer bueno a otro. Y ansi como diziamos, en el capi- 
tulo unclecimo desta segunda parte ( '1, que muchos verbos 
actirios se pudian Iiazer neutros, ansi cligo agora que mu- 
chos verbos neutros se podraii hnzer actiuos en la mancra 
sobre dicha: Io qua1 se note tambien para la materia de los 
verbos. 

3" LG- tercero es de notar que todos estos verbos reueren- 
ciales acabados en Iia, ansi los que salen d e  verbos actiuos 
eorno los que salen de ncutros, quitandoles los pronombres 
HO, Ino, mo, etc. se puedcn bazer verbos que rijan dos casos, 
esto es acueatiuo y datiuo, o acustitiuo y ablatiuo como dezi- 
iiios en  nuestro castellano : cnseiio a Pedro su Iiijo, tom0 a 
Pedro la capa. Y es de  notar questos dos romances: ensciio 
i i l  hijo (le Pedro,  y enserto a Pedro su Iiijo; tomo la Capa de 
Pedro. O tom0 a Pedro su Capa, en esta lengua son muy difc- 
rentes. Pues para dezir eslas tales oraciones donde ay estos 
dos casos ya dichos, se ha  de  afiadir al verbo u n  lia. Ex. : para 
tlezir : yo toino a Pedro su nianta, no se podra dezir por esto 
vcrho nitlnnci. rlnc r lu i~ re  dcxir tomar, sinn paril regir c!stos 



clos casos ha se le de aliaclir esta particula lia al verbo nitluczli, 
y dize : niccuilia Pedro ytilmn; y si digo : riiccui Pedro ytilma, 
querra dezir : tom0 la manta de Pedro. Y porque estos verbos 
reuerenciales , que salen de verbos actiuos por la mayor parte, 
sobre el verbo simple toman este lin, digo que a los tales 
verbos reuerenciales qui t~ndoles  los pronombres no, mo, etc. 
los haran verbos que rijan dos casos. 

liO Lo quarto es de notar que a los reuerenciales acabados 
eri lia, que salen de verbos actiuos, no es menester nias para 
hazerlos que rijan dos casos, sino quitarles los pronornbres 
no, mo, mo. Ex. : ninotlacotilics es reuerencial; nictlnyotilin Pedro 
ypillltzin, amole a Pedro su hijo, rije dos casos. 

Pero a los reuerenciales en lin, que salen de verbos neu- 
tros, es menester quitarles los pronombres y afiaclirles te, tlu, 
y sobre todo esto afiadirles otro lin, porque con las dos cosas 
l~rimeras se hazen ellos actiuos y para hazerlos que rijan clos 
casos despues de hechos actiuos es menester afiadirles otro 
l;n. Ex : quall~tia es hazerse bueno ; niteqzlallttilin es yo liago 
bueno a alguno; para dezir : yo hago a Peclro bueno su hijo, 
dire : nicqzinll~tililin Pedro ypill1t:in; y si digo : nicqzballttilia ('), 

cluiere dezir que hago bueno a su hijo de Pedro. 

5" Y desto ultimo podremos sacar que quando el verbo 
actiuo tiluiere de suyo un lia, si le queremos hazer que rija 
dos casos, le pondremos otro li antes del lia, y si al ta1 verbo 
que rije dos casos le queremos hazer reuerencial, anteponerle 
cmos los pronombres no, mo, etc. y aiiadirse a otro li que 
seran ires c2). Ex. : nitk(ice1in es rescebir, tiene (le suyo el lin; si 
quicro hazerle verbo que rija dos casos, dire : niccelilic~ yri 

Pedro ynemac, rescibole a Pedro su don: y si ,  con rcgir dos 

I L )  Ide innnuscrit XIN met stcqz~nll~tiElin. 
' < J  1'1ci.. ,.que sera tcrccro. 37 Manuscrit & I N .  



rasos, le quiero hnzerle reuerencial, dire : ~iicnocelililin Prdro 
yrlmtzac. Y est0 baste con esta materia. 

Aqui se acaba la segunda parte ('1. 

(1' A la suite de la deuxième partie, le manuscrit MN eontieiit une page qui, 
sous le titre de Exlrauagantcs, mentionne quelques particularités. Mais, au style, 
rious croyons reconnaître que cette page n'est pas de A .  de Olmos. Aussi, tout en 
la conservant, noue l'avons rejetée dans les notes. 

n Este verbo nicnolhziia Iialto tener c sin tener persona, O caso que rija expresso, 
rii sufrirle, y qiiiere dezir ninononutza, tomo conmigo cousejo O pareccr; y Io 
mesmo sin la c ,  ninolhuia, aiinque sin la =c ,  tambien quiere dezir ninochicaua, 
~sforcarme haziendo algo rezio O con fuerça; assi no sufre la c .  Podra ser auer 
otro a l p n o  que no me ocurrc, etc. Segunda persona, ticmoll~uia; tercera, 
quhollcîiia , etc. 

*No me acuerdo si csta diclio que qiiando en el verbo se pone c siguiendose le 
i en el singular bien se sufre, auuque no se bueliia la c en qui. Ex.: ni tyola l ia ,  ' 

bel tcyollo niotlalia, consuelo a alguno; nicyolalia yn Pedro, vel nictlalia yn yyollo 
1/11 Pedro, consuelole ; - plural, niquiyolaliu yn oquichtin, cons~ielo los liornbres. 
No sufre la n ,  m, antes de la y. 

nUe como se sacan aduerbios del preterito pliisqiiamperfecto del indicntiuo de 
la boz actiua y se auteponen y entreponen con el verbo. Ex.: tetlaçotlaca ninemi, 
vel nitetlaçotlacanemi~ biuo amorosamente ; - niyocuxcanemi, nitlai,atccc., nipactu., 
ltiuo quiete, pac$ce. 

T De nombres halto salir este exemplo : tlaueliloç, tellaco, toma a, y &zz : 
nitlaaelilocanemi, vel tlaueliloca ninemi, biuo vellacamente. 

e De los de liztli pierden el tli y toman iica. Ex.: iellagotlnliztica ninetni, biiio 
amorosamente O con amor, porque mas parece eslar rica en lugar de cutn, prepo- 
sicion. ainbos sentidos puede te11er.n 



TERCERA PARTE. 

Coniieilqa la tercera parte en ta qual se tratara de las 
partes de  la oracion indeelinables, y de la orthograpliia , 
y tanibieii de algurias maneras de hablar aiisi cornunes 
corno otras que usauan en su tienipo. 

CAPITVLO PRIRIEMO. 

DR LAS PREPOSICIONES. 

Las preposiciones no se hallan por si solas en esta lengr~a,  
sino ayuntadas a los pronombres. O nombres, y algunas dellas 
se anteponen y posponen a los nombres, y las que se juntan 
solamente a los pronombres no, mo, y, siempre se pospornan 
a los tales pronombres, los quales con las preposiciones ab- 
solutamente puestos no denotan possession, antes estan en 
lugar de los primitiuos, pero denotarla han quando la prc- 
posicion se pospone ai nombre, el qual tiene consigo el pro- 
nombre, como parecera mas claramente en los esernplos que 
se pornan, quando de cada una se tratara. Y es de notar que 
quando en ei discurso desta materia se diaere que ta1 prepo- 
sicion tiene dos, O tres, O mas romances, ha se de entender quc 
sera en diuersas oraciones y no siempre en una; parque si 
tuuiere en una dos O tres, en otra no tcrna mas de uno, y por 
tanto hastara que todos los romances que le quadran se Iiallen 
O verifiquen donde cupicrcn, ahora sea en una O diuersas ora- 
ciones : pero no cada qua1 indiferentemente quadrara con 
cada nombre, que da el uso ('). 



Ca. - Esta 1)rcposicion ca por si sola esta en iugar de 
qitatro preposiciones : e n ,  de ,  a ,  por. Ex. : coyonqui, agujero , 
O ventana; coyonca, en la ventana, de ia ventana, a la ven- 
tanai1), y por la ventana; y puesto el nombre con el pronom- 
bre,  dizen nocoyonca, en mi ventana, de mi ventana; - çncen 
teixcueyu~zca, vel y c e n  neixcueyzinca, vel çacen neixcueyuniliztica 
tetlatzontequiliz Dios, en un niomento O en cierra y abre el ojo 
juzgara Dios. 

Con el pronombre y en la tercera haze yca, la qua1 distinta 
. se antepone y pospone al  nombre y algunas vezes pospuesta 

perdiendo el nombre ietras liaze ticac2i, porque ruede mejor 
esta yca, vel tica, vale por cinco preposiciones, scil. con, en ,  
de, par, propter. Exemplo de todo : yca tetl, con la piedra, y 
pospuesta dizen : tetica, vel tetl yca. Y quando esta en lugar de 
ctcm no se usa sino en la tercera del singular y pitiral de los 
proriombres no,  ?no, y. Exemplo del plural : ynca pipillitin, vcl 
p@ll~tin ynca mochizéaz y ,  con los principales O por mano de los 
principales se hara esto ; - apilollttica ycac y n  ntl ,  en el xarro 
esta el agua. Y si esta en xicara O escudilla, dizen : caxtica'3) 
~ncrni y n  at l ;  - noca uetzca Pedro. riese de mi Pedro: - 
tizoca onicchitil~, por ti Io hize (">. Varianse esta J: las demas, que 
se juntaren con los pronombres, desta manera : singular, nocn, 
mocn , yen; - plural, toca, a~noca , ynca. 

('1 Cette ligne, P partir de coyosca, a Bté omise sur le manuscrit BN. 
ci) C'est encore la ligature t i ,  si souvent employée pour l'euphonie. (Voir la ' 

note 3 ,  p. i 6 a . )  - La préposition Ca, jointe au mot ilhuitl, jour, en cornposition 
avec les noms de nonibre, indique une durée, un espace de temps : yeilhuitica, 
le troisiéme joui., au troisième jour; e t  en redoiiUant la premihre syllabe du nom 
de nombre : ye!leilAuitica, de trois en trois jours; - cacmtolil~uiiica, de quinze 
cu quinze jours, etc. 

i3) Tous les noms joints à cette préposition prennent la ligature t i ,  excepté olli, 
chemin, qui fait otlicn , par ie chemin. 

' Q  Le manuscrit IiN ajoute : .O para ti.. 



C ,  CO. -Estas dos significan : en,  de, por, a la. Ex. : tepexitl, 
peiia: tepezic, de la pefia, en la pefia; - tlnpantli, açotea O 

terrado; tlapnnco, del terrado, en el terrado, por el terrado. 
1 es de notar que para se juntar estas preposiciones a los 

nombres ay esta diferencia que, quando el nombre perdido Io 
que lia de perder quedare en consonante, siempre el ta1 nom- 
bre tomara el CO; pero quando quedare en vocal por la mayor 
parte tomara la c ,  como parece en los exemplos ya diclios ('1. 

Copa, cacopn. - Estas estan en lugar de cle, ad. Ex.: 
~ O Y O ~ O C G ~ ~ ,  vel noyolocacopn, de mi corazon O vofuntad; pero 
quando se ha de ayuntar solamente a los pronombres lia se le 
de anteponer la preposicion tech. Ex. : notechcopn tltrtoa y n  Pedro, 
habla de mi Pedro; - ylhuicacopa unln in  angel, del cielo 
vin0 el angel; - yll~tcicncopn nitlacltia, miro al cielo, O hazia el. 

Cllac(". - Esta significa encima O sobre, dizese de cosas 
que estan altas enhiestas como arbol, sierra. Ex.: nocpnc, 
sobre mi, scil. en 10 alto de la cabeça ; - tepet2 icpac, en 10 
alto de la sierra. 

I'campn. - Esta significa detras. Ex.: nicampn(3), detras 
de mi; - teicampn, detras de alguno, O algunos. 

Yntlaca. - Esta pasece estar en lugar de sin. Ex.: yntlaca 
nek amo t iaz ,  sin mi no te yras; - yntlacn tlnxcalli amo 
nitlaqua:, sin pan no comere. Otras vezes,; es aduerbio, y 

(0 Tletl, feu, fait tleco, dans le feu. 
(') Mis pour icpac; seulement, en composition avec les pronoms no, mo, i ,  etc. 

la voyelie initiale s'élide : nocpac, pour no-icpac; mais avec le pronom indéfini t e ,  
on dit : teicpac, sur les autres. Avec les noms, il faut la ligature Li: tepeticpac, sur 
la montagne; tlalticpac, sur la terre. 

(3 Pour no-icampa. Icampa, derrière lui, cn son absence, est mis pour iicampn. 
Cette préposition s'emploie au propre et au figure : wzn ~nicnmpn ritlachia, regarde 
derritre toi, ou examine ta vie passée. 



cntonces signitica nisi; y por ta1 parece mas estar O tomnrse 
siempre ('). 

LLI, pn. - Estas tienen estos roniances: e n ,  dt., por, a. 
Es. : milli, hrreclad: milln, en la heredad, de ln heredad, por 
Ia hercdad, a la heredad: mill~pa,  en la heredad, etc. La 
clicha preposicion pn juntada a los nombres verbales acaba- 
clos en liztli, perdiendo el tli estara solamente en lugar de cn. 
Ex. : nejzhaliztli, ayuno ; neçaunlizpn, en el ayuno. I' antepo- 
niendo este aduer1,io ye terna el rotnance del ~ e r u n d i o  de 
genititio. Ex. : ye negnualizpa, ya es tiempo de ayunar. Yten 

armada sobre otra prcposicion significa hazia. Er.: 1'1iexico/)ci 
itztiult Pedro, hazia Mexico va Pedro : - Tetzcucopn ualit:t;i[h 
l u a n ,  de hazia Tetzcuco viene Iuan. Con algunos nombres 
tales, nunque pocos, usan syncopados poner la dicha pli, y 
par \entura alguiio otro que no ocurre. Ex. : cocl~iztlt, vel 
cochilktli, dorrnicion; tecochpa, en  la ta1 dormicion de algunos; 
nococl~pa, en mi sueiio, O dormicion ; pero coclya no se dizc, 
sino c o c l ~ i y n ,  vcl cockilizpn; - nentacltpa, pro nemacl~ilizpa, etc. 
con los pronombres (2). 

N. - Esta parece estar en iugar de preposicion con este 
nombre clian, que sin el pronombre no significa nada, y con 
el quiere dezir casa, y con los verbales que saien del prete- 
rito imperfecto del indicûtiuo de la boz actiua, la qua1 n de- 
nota estar en lugar destas preposiciones : en la,  por l a ,  a 
la. de la. ~ x e m ~ l o  de toclas : noclinn oniunln, de mi casa vine: 
- nococl~ian, en mi camara donde (luermo. Y si clixeren (lue 
la n no haze al caso, han de suplir de necessidad las diclias 
prel)osiciones en estos dos nombres. 

Nnzinc, tlan, tloc. -Estas significan cerca, con. Ex. : n o n a ~ i ~ ~ c ,  

"' Cette derniive plirase est tirée du manuscrit MX.  
"' Cet alinéa est tiré du m:tniiscrit M N .  (Voir ci-aprh la note 9 ,  p. i 76.) 



cerca de mi; - rtotlar~ xhnotlali, sientate cabe rrii; - notloc 
ximonemiti, biue conmigo. 11~ixnauac, dizen. Cuix  nixn.a.uac ? 
cluiere dezir lexos es de mi donde yo no set1). 

,~Vtrllrco. - Esta significa Io que ultra, citra, id est de la otrn 
parte o desta parte del rio. Y ansi mesmo incluye las otras 
quatro preposiciones: a ,  por, de ,  en. Ex. : anall~co motlalia yn  
Pedro, de la otra parte del agua O del rio esta Pedro; - 
ztnlanalltco motlalia in  h a n ,  desta parte del rio esta Iuan: - 
annllrco (2) nizcalaztl~, desta O de la otra parte del rio vengo, et,c. 
Y no se usa a otra preposicion ni con otro nombre. si no es 
con atl. 

Nepantla, tzalan. - Estas significan en oicdio O entre. 
IVeparrtla por si sola es aduerbio y ayuntada a los pronombres 
to ,  amo, yn ,  en el plural, sera preposicion y estara en lugai. 
de e n ,  O entre. Es. : toncpantla ycac Pe(lro, en rncdio de noso- 
tros, O entre nosotros esta Pedro; - tetzaknizinco motlalia in 

Iuan, entre algunos esta Iuanc3). 

Palil. - Esta tiene lugar de por, con. Es. : nopall~ tinemi, 
por mi biues , O conmigo ; y diciendo ypalhtzinco in Dios tinemilz , 
biuimos por Dios; - ypaMtzinco in Dios ccmo onicchiuk, por 
Dios que no Io hize. Aqui es juramento. 

Pampa. - Desta usan en lugar de propter, de. Es. : noprnnpn 

(1) La fin de cet alinéa, à partir de nixnatbac, est extraite di1 manuscrit MN. - 
ivi.rnauac, prés de ma face, devant moi, se compose de no, V t l i ,  naziac. - Tlan 
se joint aussi aux substantifs : nocaltitlan, près de ma maison; - mocxitlan, à tes 
pieds. - De tloc et de nauac viennent tloque, nuunque, qui servent à désigner 
Dieu. (Voir ci-après, p. z a  1, et le Compendio, par Paredes, p. 0 3.) 

("ette préposition nalhco ou na1 se compose aussi avec quelqiies verbes : 
nnlquirtia-nitla, traverser une chose de part en part; - nulguizcamati-nitla, 
îavoir, comprendre une chose parfaitement. (Voir le Vocahulaire de Molina.) 

!3) Ces deux prépositions se composent aiissi avec les noms : Tlalnrpantln, ail 
milieu de la terre: C)itrtztlitzalnn, au milieu des arbres, sont dctis noms de ville. 



otitcalu.. por mi. O por amor de mi veniste ; - yxtli, cara , 
clizen : teixpnmnpa neua, huyo de la cara O prescncia de alguno. 
Pero quando esta preposicion se ayunta al pronombre y 
en el sirtgular algunas vezes estara en lugar del aduerbio 
ideo, O de la conjuncion quia. Es. : ypanzpa in otitlatlnco, nmo 
rt;mitrm/tcaznegui, porque pecaste, no te Io quiero dar. 

Ptrn. - Esta usan en lugar de las preposiciones : en ,  sobre, 
delante, con, de. Es. : nopan omocltiult , en mi tieinpo , O sobri? 
mi,  O delante de mi se hizo O acaescio ; - ypnn tilhmatli tiualaz, 
jrernas con la nianta, scil. vestido; - teixpan neua, partoine 
de la presencia de alguno(l). 

Tech. techpn (2). - Estas preposiciones estan en lugar de en ,  
(le, a ,  cerca, con. Exemplo de todos : noteclpi yn tillimatli, 
en mi esta la manta; - notecli timixcuitiz, tomaras exemplo de 
nii; - motech niccaua in tequitl, a ti dexo el cargo; - notech 
timopaclioz, Ilegar te has cerca de mi; - tnotech ninomnti, 
contigo me Eiallo bien;- notrclya x&ziui, se conmigo, O de mi 
parte, O vando; - noteclt, vel notecllpn titlatlanzia, acusasme de 
falso testimonio, O levantasme 10. 

l' es de notar que quando ytech se pospone a alguno 
nombre toma t que hiere al pronombre y, y dize titecld. 
Eu. : cr~llttitech xicqzcetzn yn qunuitl, pon el palo cnbiesto cabe 
la casa, scil. arrimado. 

Tla. - Esta preposicion esta en lugar de a ,  por, en ,  de ,  

"' Cette préposition se rencontre fréquemment jointe ailx noms : TlaZpan (tlalli- 
pan), sur la terre (c'est aussi un nom de ville); apan (atl-pan), dans feau, sur 
l'eau. EHe est surtout unie aux substantifs verhaiix finissant en littli : ncçaualixtli, 
jeûne, necnualizpan, en temps de jeûne. Olmos paraît avoir distingué pan de pu, 
tout en lui doiinant Ie mème sens. (Voir, p. Y 7 f 1 ,  le paragraphe La,  pa.) 

11 P a aussi tcchcopn : iteclicopa nitlatoz in tcotlaizeltoquiliztli, je parierai sur 
la foi. 



y se junta a los nemlirss a u ~ i ~ u e  tengaii los prunuinbnis. 
E h .  : qun?ci/l, arbol: qztuulitli~, en el monte,  ])or cl monte. ctc. : 
- noquauAtlii, en n ~ i  monte !". 

V n n .  - Esta signitica con : rnounn nitl/iquclz, contigo co- 
rnere : - nouan tinz , conmigo 'jraç. 

Vic, zticpa. - Estas significan cerca, (le, a ,  contra,  por, 
hazia. Ex : nouic, vel nozticp ximotlrli, sientate cerca de  mi @J: 

- yuic, vel y u i y a  oniizomaquixti yn clictblo, libreme clel diablo : 
- nouic, nouicpn ximoquetzn, Ilegate a mi,  ayuda me;  - 
yuic ninoqzietza, soi contra aquel. O por el. como quadrara el 
proposito de  que se habla;  -- guicpn onitlrtlico yn  Dios, pe- 
(lue contra Dios: - yuirpn xitlr~cl~ictcnn yn Dios. mirad Iiazia 
Dios. o volue os a Dios (3'. 

l'tic. - Yten es (le notar que  para dezir dentro d e  Io inte- 
rior d e  alguna cosa, scil. ay esto, etc., tornan esta ~-,re~)osicion 
c con este nombre ytitl, vel ytetl que significa vientre O 10 in- 
terior del  cuerpo, y perdido el tl del nombre y ayuntado todo 
al prnno~nbre  estara cn lugar d e  intra vel intus. Es. : nitic, 
dentro d e  mi: -calitic. dentro de  la casa. i' assi d e  las otras 
cosas (i). 

Teputzco, cuitkcynn. Yten estas clos preposiciones C O ,  pmz, 

con estos dos nombres tepzttztli que es lomo , y cuitlapantli y uc 

' IL ?'ln marque surtout quantité, abondance : tetl, pierre; tetla ou tetetln, lieu 
pierreux. (Voir le Conapendio, par Paredcs, p. Iio. et le Vocabulaire de Molina.) 

'': Le manuscrit MN porte ici : nTlaxca1a.n 
('1 On dit aiissi uiccopa. Uic se joint quelqiiefois aux substantifs : ahuic (ail-huic) , 

vers l'eau; mais plus souvent on voit dans ce cas uicpn, uiccopci, ou par transpo- 
sition, pauic, copauic. (Voir le Compendio, par Paredes, p. b3  et 199.) Cette 
priiposition est surtout employée avec les verbes pua, qztetza, qziixtia, qui prennent 
divers sens. (Voir ie Vocabulaire de Molina aux mots tcliic, teuicpn.) 

On disait indifféremnicnt iiic, itec. Nitic, rn rimi, est poiir no-itic; mais, 
avec la sccontie personne mo, la voyellc initiale i s'élide : naotic, en toi. 



es &palda, juntado toi10 a los pronombres, y I~erdido Io que 
lîari rle perder los noiribres, valen tanto conlo detras (le al- 
g i~nacosa .  Ex. : noteputzco,, detras de mi ,  O a mis espaldas, etc. ; 
-ycttitlcyan yn tepetl, detras de  la sierra. 

Qunc"), tçonco. - Yteri estas preposiciones c, CO,  tla, con 
estos rioinbres tsontli, cal~ello, yuaziill, arbol , perdiendo Io 
q11e han (le perder con los pronombres, significan todo junto 
Io que  esta preposicion super, O Io alto d e  1û cosa, O el cabo 
della. Ex. : yqzbac yn tlncntl, sobre la persona, scil. la cabec,a, 
o e n ,  ctc.; - ytgonco yn quazbitl, sobre cl arbol, O en Io alto 
del: - notgontlta, vel noqzurtln, a mi cabecera, O por m i  cabc- 
Cern, etc. 

I.znauac, ixpntl, ixtlan. - Yten estas preposiciones natcac, 
p n ,  tlnn ayuntadas a este nombre yxtli que  significa cara o 

rostro, y perdirlo 10 que ha d e  perder el nombre con el pro- 
nombre. querran dezir torlo junto cornnl., delante. Ex.: nixrznzcac, 
delante de  mi(3'; - mixpan, delarite de  t i ;  - ~lxtlcin, delante 
(le aquel. 

E assi niesrno es dc notar que  esta parlicula tçi~aco se 
anada por reuerencia O ilirninucion clliasi a todas las prepo- 
siciones ya dichas, y a algunas les haee perder letras, excepto 
ca, CO, yntlaca, nalhco que no l a  pueden rescebir. 

I'teti es de  notar que los nombres de pueblos con sus pre- 
posicioncs, segun Ia sentencia o romance les dieren,  podran 
estar substantiiiarlos; a vezes tanibien algunos otros locales, 
como aigunos 10 sienten, como xuchitla. Exernplo de los 

(1) Du substantif quaitl, tète, sommet, et non de guauitl, arbre, qui donnerait 
yziaztkco, au iie~i de qzlae. (Voir plus Iiaut les préposiiions c ,  CO.) 

"1 T'ai-. syqunc in qunzbitl, vel izcaloccr, vel ytconco yn qzlauitl,n etc. Manus- 
crit MN. 

'3) I'nr.. snfxnaaac, cztix ni.rnazrnc2 pues es ante mi notorio? q~iiere dezir lexos 
es donde yo no S I . ,  z~t szipva. s Manuscrit M X .  (Voir 18 prépositiori iinunc, p. i 7 h .) 



I)ueblos: Mexico quzjunauya yn Tetzcuco ynic uey altepetl, Mexico 
excede a Tetzcuco en ser mnyor pueblo ('). 

CAPITVLO SEGVNDO. 

DE LOS ADVERRIOS EN GENERAL. 

Quanto a los aduerbios es de notar que algunos son pro- 
prios y otros deriuados de verbos O de iiornbres. Algunos se 
hallan por si solos antepuestos por la mayor parte a los ver- 
bos y otros enxertos con los verbos. Y porque seria prolixidad 
ponedos aqui todos, notar se han algunos remitiendo los de- 
mas al vocabulario. 

A quatro diferencias se pueden reduzir los aduerbios a 
equiuocos O de diferentes significaciones, y a !ocales, tempo- 
rales y numerales; de los primeros se pornan algunos y do 
los otros los mas necessarios. 

DE ALGVNOS ADVERRIOS EQVIVOCOS Y DE OTROS COMVNES. 

A .  - Este esta syncopado en lugar de amo, que quiere 
tlezir no, y anteponese y posponese a verbos y nombres. 
Ex. : aquaïli, vel nmo qualli, no es bueno; - nnitlacuqui, no 
entiendo, O no oyo. Otras vezes , ponen . ja a en fin de nombre 
O verbo, para llamar O pedir. EX'. : .atln,  siccaqui a ,  id est haoc2). 

Aclito, acuclito, acachtopa. - Estos quieren dezir primera-' 
mente (3). 

Aco. - Este, segun Mesico , quiere dezir por ventura respon- 

('1 Cet alinéa est tiré du manuscrit MN. 
c2) Cette fin, à parlir de Otras vezes, est tirée du manuscrit MN. 
(") On dit aussi : ncntto, yacntto, yncnttopn, ct ces divers adverbes sont souvent 

pr4c6dés de l'adverbe oc : oc nchto , oc ncntto, etc. 



dicndo o dubtlando ; peco segun otros pu~blos ,  como Çacatlan , 
esta eil lugar de no negatiue ('1. 

Amono. - Este con el vcrbo parece tener dos sentidos 
contrarios. Ex. : amono oncnh tlaxcalli? pues no ay pan? como 
si disesc si ay; en fa segunda riianera quiere dezir : ni tam- 
poco ay pan. Lo mesnio significa amonoy, en el primer sen- 
tido. 

Ancu. -- Este, a vezes, parece estar en lugar de aco, por 
veiitura (2). 

Aquen. - Aquen ninocl~iz~a, ninguna enfermedad ni  ma1 
siento; - aquen nical&, bueno cstoi; - aqzien nopan, no se 
nada, scil. de lo que dezis, O no es mi culpa. 

Aucmo (3). - Este dizen en lugar de no, para dezir que no 
liara otra vez 10 que queria hazer O liizo. Ex. : nzLcrno niccl~iz~uz, 
no 10 hare,  scii. otra vcz. Y Io niisnlo parece que significa 
este acluerbio aucqzcic : aucquic nia., vel ayocquic, niinca mas 
yre. 

AuelIr. - Este es compuesto de amo y uell~, quiere dezir no 
Lien, o no se puede hazer. Ex.: auel11 mocliiuaz; y si otra vez se 
ha hecl~o la cosa para clezir que no se puede mas hazer, dizen : 
auc uell~ mochiunz, que es tanto como nucmo uelll mocl~,iuaz. 

Auic. -- Quiere dezir a una parle y a otra, y se suele en- 

(') 11 est. di1 moins souvent joint à la négation amo : a ~ o  alno, açocamo, oii 
par transposition acacomo, peut-être non ; ainsi qu'à l'adjectif ayac, nul : afagac 
ou ncaçayac, peut-être aucun. 

(2) La plupart des auteurs lui donnent le sens de : de manihre que, comme 
aux mots anqui, aftsl, etc. Quclqciefois il signifie: donc, acissi, par conséqiient. 

c3! De amo, non, et de oc, encore, par transposition, oocmo. 



corporar con verbo. Ex. : nnuictlnloci, vcl nuic ninothlon, corro 

a 
a una parte y :i otra. 

Ayamo. - Aun no. 

Ca. -.Esta particula denota algunas vezes afirrnacion crt 
platica, O es modo O ornato que tienen en el dezir; otras vezes 
es verbo sum, es, fui, y diferenciar se ha con la 16 que se es- 
criue, como parece en la conjugacion; otras vezes es prepo- 
sicion, otras vezes aduerbio local. Ex. : cn ynult yn Peilro, vel 
campa yaul~ yn Peclro, adonde va Pedro. 

J n ,  vel çcinio. - Quieren dezir solamente. Ex. : fan, vel 
cnriio mocliiuaz y ,  soiamente se hara esto. Otras vttzes esta en 
lugar de pronombre, y entonces quiere dezir aquel solo, apar- 
tando el çnn. Otras vezes el gccn esta en lugar de niiis, O de- 
nota afirmacion, o se pone por ornato. 

Gnnen. - En vano, O por demas. 

con y ulic, fan quemmnn-, fan quemmncA, fan uian, ~ ( 1 ~ 1  icerriellt , 
y n  tlnmnch, passo a [lasso, O con tierito, O blandamente. 

Grn uel&cnz. - Quiere dezir buena O niedianarilente, o 
en buena manera, que ni mucho ni poco. Ex. : $an uelipa~~ 
?rioztat~iz imcatl, en buena manera O rnoderadamentc se salara 
la carne. Y escriuiendose las partes dcste aduerbio distintas, 
ay en el aduerbio y preposicion con prono~nbrc y assi terna 
distinto significado. Ex. : çan uel v a n  tillimatli sicmana yn 
f~mntl ,  mas pon bien sobre la rnanta el papel. 

Cen, vel cepun. - Estos se ante[)oncli y se entrcponen al 
verbo, quieren dezir del todo, O juntamente; ei cep(lr1 no SC 

antepone y es para cosas animadas : ticcynzqzw, vel ticepnynxque, 
y remos juntamente ('1. 

(11 La lettre n a disparu devaiit y i catise (10: I'etiplioiiie. (Voir riole 1 ,  p. 1 i(;.) 

r\iilre exerriple : oticcntlcqunqz~e, oii oticepnntlr~qucrquc, i~oiis manp;e8nies ensenible. 



Cmca ('), muy. 

Cmquizca. - Estt: significa dei todo, scil. bueno O rnalo. 
Ex. : cenquizcn qualli, del todo muy hueno; + cenquiztoc yn 

pualli yn ill~uicnc, todo esta lleno de bien y gloria en el cielo, vel 
cenquizticn quaWca in illiuicac; y por el contrario en el infierno. 

Cl~ico. - Este se àntepone y éntrepone (2) al verbo , quiere 
dezir auiesamente O a1 reues. Ex. : cliico ximotlnli, sientate al 
lado; - nitlaclii~oca~ui, entiendo algo al reues. Pero es de 
riotar que no 10 toinarjn para dezir : al reues@) vesti el sayo, 
porque para esto diran : amo uelli onicnoquenti, vei oniquixczcep 
rt.0 bllima ("1. 

Cuix :? por ventura ? 

Cuix mo (5)s pues no? 

Yc, ynic. - Este aduerbio tienc diuersos sentidos y con los 
verbos siempre se antepone y algunas vezes sufre otras parti- 
cu'las O dicciones en medio, y porque ios romances son diuersos 
tomar se han d.e los exemplos in@ escriptos : 

Yehicn tinechnotza, yc niaz mochan, porque me llamas, por 
tanto, O por esso yre a tu  casa; 

Tilzeclinotzn ynic niaz leupan, liamasme para yr a la yglesia; 
Ynic ce oquichtli, el primer hombre; 
Ynic centetl tetl, la primera piedra; 
Ynic oquiclitli, en quanto hombre; 

'1) Seul ou précédé de oc, cet adverbe sert à marquer ie superlatif : cenca yectli 
oii occcncn yectli, très-bon, le meiBeur. (Voir la fin de la première parlie, p. 66 . )  

(3 Le manuscrit MN a omis ces deux mots a y eutrepone. n 

(3) Ligne omise dans le manuscrit RN. -- Chichico signifie d'un côté à l'aulrc : 
chichico yauliinori tlahuanqui, cet ivrogne chancelle. 

(" Litiér. Je ne me suis pas bien vétu, ou j'ai retourné mon liabit. 
(61 On dit aussi : cuix monel? cuix mo ou cuW: monel huel'hinz ? n'irai-je donc 

pas? (Cf. le Conlpeiidio, par Parcdos, p. 1 g 1 .) 



Ynic ciuatl, en guanto muger. 'Tambien denota en esta 
rnanera de dezir la natiira O parte vergonçosa cle la muger. 

Yc tictz, vel iyuin tinz ? quando te yras? 
Till~matli yc titlnpoponz, con la manta 10 limpiaras; 
Yciuhcn, presto ; 
YG nynmo, antes que, O quando no; 
Ychtnca, abscondida O secretamente. 

Ycno. - Este aduerbio se ayunta a riornbres y a verbos, 
anteponese a los nonibres y entreponese a los verbos, significa 
pobreza, O orfandad, O viudez, O ingratitud. Ex. : ycnoeiu~ztl, 
rnuger biuda, O pobrezilla; - ycnopiltzintli, liuerfano, O pobre- 
-zillo; - ycnoyotica ninemi, biuo pobremente (aqui viene de 
ycnoyutl, que es pobreza ); - nicnopilllnuelilocati ('); liagonie 
ingrato. 

Yeun. - Este algunas vezes es acluerbio y significa rato - 
ha; otras vezes es tercera clel pronorribre syncopado y significa 
aquei. Ex.: yeun oacico Iuan, rato ha que ilego luan. 

Yn. -- Esta particula por la mayor parle no significa iiatla 
en platica mas de solo ornato, aunque algunas veztls parece 
estar en fugar deslas particulas que en Castilia dezirnos : el, 
la ,  le, 10, las, les, los; otras vezes es aduerbio en lugar de 
sicut. Exemplo de corno es aduerbio : yn mnni in cnlli, assi esta 

- la casa @); pero es (le notar que para dezir nssi es esto corno 
esto, no Io diran por aqui, sino por este aduerbio neneuhqui; 
I)lural, neneuhque. Yn nican man; in calli, fan no yzth yn n~ctni 
yehuatl, assi esta aqui la casa co~iio acluejla (3). 

De icnopilli ou ienol)illotl, et de tlauelilocati, ètre pervers. 
Le manuscrit M N  a omis une ligne, de sicztt à casa. 

t3) Var. u Yt1 mnni ki callz, yn rnani yehoatl, assi esta la casa rom« aqtirlla..> 
Maiiuscrit RN. - In devant le prétéril signifie : loisyue, après cltic. In »rictr.o, 

c111and i l  arri\za, après clii'il fut arrivt;. 



Ynoc, ynoquic. - EstoS significan entre tanto, O denotari 
' 

un poco de tiempo , anteponense al verbo. Ex. : ynoc nitlncuilou, 
nican timotlalis, entre tanto que yo escriuo, assentar te has 
aqui ; - oc ximotlnli, vel tla oc ximotlali, sientate un poco. 

Yntlacamo ('), si no. 

I'uhqui, assi conio, denota semejança 

BIacA. - Este dize Tlaxcala en lugar de czcix? por ventura? 
interroga tiue, y anteponiendole una O IQ tiene el mexicano en 
lugar de cenca, muy, O muy mucho. Ayuntase a diuersos verbos 

i en tres solos tiempos de indicatiuo que son : imperfecto, per- 
fecto , plusquamperfecto. Ex. : o?nnchnitlaquaya, corna yo mucho. 

Otras vezes esta en lugar cle quilltmach que quiere clezir : 
dizque. Eu. : quilmaclt niaz nzocltaw ? dizque yre a tu casa C 3 ) ?  

Otras vezes esta en Iugar de cn, que denota afirmacion 
cn ja illatica. Ex. : nzaclt nmo oniquito, ve1 cn amo oniquito , 
cierto no 10 dixe. Los de Tiaxcala dizen ma~ltmo(~) en lugar 
de amo. 

BIiecpn , muchas vezes. 

Necoc, de entramas partes, O de una y de otra. 

Nclli. - Este tiene tres sentidos. Quando es aduerbio signi- 
fica verdaderamente; quando es nombre substantiuo significa 
verdad; quando adjectiuo, cosa verdadera. Ex. : nelli niaz, 

('1 Pour yntla-ca-amo. n Amo nimitzeahz~az, intlacamo iquac otinechmacac, vel 
zntlnca~no nchtopa tinechmacaz, in tineclihuiqt~ilia, 110 te dejare hasta que me hayas 
dado 10 que me dehes.n (Arts  clel P. H. Cwoehi, p. i o i  .) 

('2) Cet adverbe s'emploie comme adjectif et a Lin   lori el yzihqtie: tel in tehztualin 
ca Gan t iphque,  mais nous sommes en tout parfaitement semblables. (Voir le 
(~o»ly>s)ldio, par Paredes, p. i go.) 

''1 Cet alinéa n éLé omis dans le mnniiscrit MN. 
(Q Le n~anuscrit Bi\' porte clneclinio. 



cierto O verdatleramente yrc; - nelli otiquito, verdad dixiste; 
- nelli tlatolli yn orticac, palabra vcrdadera he oydo. 

Nepanotl, juntamente, O de comun. 

Nepantla, en medio. 

N'iman amo, en ninguna rnanera no. 

Ocmaya, vel ocachz'ca, occuelachz'c, tlaquacltic, occuchic, tliocu- 
chie, oecachitzinca. - Estos tienen a manera de verbos para 
dezir a alguno que espere, O se detenga un poco; y para io 
niesmo dizen : ma oc ix4uiclt cauitl ximotlali, espera O sientate 
un poco, vel ma ixquiclt cauz'; - ynoc ixquich cazcitl ninemiz, amo 
nicc~laquiz mochan, entre tanto, O todo el tiempo que biuicre, 
no entrare en tu  casa. 

Yten Ia dicha oc O denota afirmacion, O quiere dezir pri- 
mero. Ex. : amo tiaz mochnn, oc xiccltiua y, no yras a t~ casa, 
primer0 haras esto. 

Tel/&, r~uiere dezir empero ( '1 .  

Quentellt, algo mejor esta, scil. el enfermo (2 ' .  

Quema, quemaca (3), si. 

Queman, vel quernmanian, quemaya. - Estos y uieren dezir : 
a que hora O tiempo, y apartando el yuen clel manian, quiere dezir : 
como estaua, scil. el puebio. Ex.: Queman yn axcan? que hora 
es ahora2- queman tiuala? a que I-iora veniste? quen maniafi 
yn altepetl? corno estaua el pueblo, O que costurnbres tenia? 

Qwnin, gzcen(Q? como, O en que rnanera? 

'1 )  Cette ligne est extraite du manuscrit MN. Ne pas confondre ce mot avec le 
siibsfaniif tel, po11r to-el (de el l i ) ,  notre foie, le l'oie pris d'rine manière générale. 

\-) Ces trois derniers mois sont empruntés au manuscrit MN. e 

(:'! Forme rbvérenlielle : qz~emncntzin. - On dit aiissi : queme. 
(Q OU I)ieii encore : qzcennmi? Qiwn, qztenin oii quelinmi timoyetzticn? Coinnieiit 

PS-lu ? 



Quilhmach ( ' )  , clizque. 

Quexquichca? que tanto esta, O yuanto ay ? scii. liasta ta1 
puebk; y respodiendo tisan ixquic/icu, tanto. No pregtin- 
tando, sino comparando la tlistancia que ay de un lugar a 
otro, dizen : yn quexquichca Mexico, no ixpuichcn yn Tetzcuco , 
quanto dista Mexico, .tant0 dista Tetzcuco. 

Tequi. - Siempre se entrepoile al verbo y significa mucho. 
Ex. : nitequitlaqua, con10 mucho. Otras vezes esta sy ncopado : 
te por tequi. Ex. : nitlatecuechoa, golpeo, O aporreo, O inuelo 
algo mucho; aunque no sea con piedra; - nitlatexnqualoa, 
fregar mucho iauando. Y no 10 toman muchos verbos. 

Tequitl. -- Quando es ailuerbio se antepone y quiere dezir : 
solamente, y quando es nombre quiere dezir : oficio, cargo, 
trabajo , O labor. Exemplo del aduerbio : çan tequitl ynic ticcauh- 
tiquicnz amad, solamente passaras dexando la carta. 

Tetezlh. -Este tienen en lugar de inuy, y siempre se entre- 
pone al verbo. Ex. : nitlateteuhtzit~~uia, muy asido tengo algo. 

Tleipczmpa ? porque ? usase preguntando , y respondenle : 
,ydica, porque. 

Ye, vale tanto como ya del casteflano. 

Yeryu, vel ycipa, antes, O el tietupo passado. 

Ye @an, valc' tanto como si dixesenlos : ya llegarnos al 
tienipo. Ex.: ye ipnn ticnte yn necaualiztli, ya soinos llegados al 
tieinpo, O ya estamos en el tiempo del ayuno. 

Tlaquaul~. - EsLe se antepone al verbo y (juiere dezir : 
inucho. Ex.: tlnquaul~ xitlaqua, come inucho, O come bien, y 
v$le tanto corno si disese : xix11,ui (2) ,  Iiartate bien. 

(') Ou quil. Quilmach signifie aussi : de manière que. 
Impér.. cle nixlbîti ou: nisui, pour ni-ixi~i. 



Otras vezes para ilatnar dizen : tlnqzcaul~, como si dixeso 
zizcnlaul~. 

Tzin(').-Este siempre se entrepolie al verbo y quiere clezir: 
atras O hazia atras. Ex. : nitzinpuicn, torno atras, O salgo hazia 
atras. 

Otras vezes es particula de reuerencia juntandola a los 
nombres @). 

. Velh. - Este algunas vezes esta en lugar cIe bene, y otras 
de possum. Ex. : uell~ nicchkinz, bien jo Iiare, O podre Io hazer. 

Otras vezes esta en lugar de cierta O verdaderamente. 
Ex. : uelh oquiclttli, cierto es hombre (3). t 

Vecn, lexos (&) 

Veuecci. - Este anteponen a los verbos y significa rala- 
mente, O csparzidamente. Ex. : ueztecn mani yn calli, ralamente 
estan las casas, como si dixese : cl~ncl~n,yncntoc yn calli, espar- 
zidas estan las casas, y 10 nlismo sera dizicnclo : xcxelizil~çci 
mnni yn cnlli. 

CAPITVLO TEKCERO. 
DE LOS ADVERBIOS LOCALES Y TEBIPORALES. 

Estos loca1es tienen cada qua1 quatro sigtiificaciones, scil. eri 
cl lugar, del lugar, al lugar, por el lugar. 

('1 De tcintli, anus, fondement. Tzinnamaca. nitc, lenocinari. 
Voir capitula duodecimo, p. 59. 

i3) Uell~ était fréquemment employé devant les adjectili : uell~ qzcalli, Ir&-bon, 
zlell~ api~(illi, très-mauvais, etc. II entrait aussi dans uii grand nombre de locic- 
Lions, qu'il serait trop long d'indiquer ici. (Voir le Vocabulaire de Volina.) 

( 4 )  Ueca mochan, ta maison est éloignée; - iteca nillnchia, je vois trés-loin , 
j'ai une excellente vue. Ueeapa signifie de loin, à disiancc : ziccnpa niqzcitziiuh, jc 
le suis de loin. 
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Nican, vel i z  ('1, aqui, de aqui, aca, por q u i ,  etc. 

Oncan, vel oizcano, ay, de ay, por ay, a ay. 

Nepa, ompa, necltca, necltcapa, alii, de aili, por alli, a aili , 
O aculla, de aculla, por aculla, a acuila. 

Acan, en ningun lugar, por, de,  etc. 

Cnn, campa, canin, en donde, por, a ,  de. 

Cnna, canapa, a alguna parte, de, por, en. 

Caço campa, çaço canapa, gaço canin, çuço cana, çago cacampa, 
caço can, mas donde, O donde quiera, etc. 

Caye, caqnpoye, cayepa, a donde, O por donde, etc. 

Noztyan, nouyampa, en toda parte, O lugar, etc. 

Oc achi nicrln, mas aca, O hazia aca, etc. 

Oc aclzi oncçrno, mas ay, O hazia ay, etc. 

Oc ncRi nepa, oc aclti necltca, oc aclti nechcupa, oc ncAi ne ,  
ye nepa, mas alla, O un poco mas alla. 

Oc cenca nepa, n ~ u y  mas alla, O nias aculla. . 

Oc nepa, oc ye nepa, mas alla,  mas aculia. 

Auic, a una parte y a otra (2), scil. ando O rriiro non aliter. 

Oc ceccan, en otra parte, O por, etc. 

OC cececcan, en oiras partes, de, par, etc. 

Cecni, en otra parte, por, etc. 

(') Quelqiieîois, au lieu de it ,  oit trouve ici, qiii est inusité soivcint L'arcdes. 
(Voir le Compcndio, p. i 56 .) 
(9 Ce qui suit dans cotte ligiic est tir6 du iiiariuscrit MN. 



Achica, acliitzincn, ctchiioncci, un poco dc tiernlw. 

Axctln, oy, O agora. 

Axcnmpa, ahora luego. 

Axcan mt~cl~$a, de aqui atlelante. 

Cemicnc, siempre. 

Yc, yquin, cjuando. 

filune, entonces, O cluando. 

Yeun, rat0 ha. 

Yc$u, por la inanana. 

Ymani, n esta Iiora. ' 

Ymuztlm~oc, un dia despues. . 

Yu iguac ('), quando. 

Ir~ioc, ynoqzcic, entre lanto. 

Yu$&, yu$tlnyoc, an teayer. 

Ye ntlul~yu~ci(2!, ya ha cluatro clias. 

fMuch$m, siempre. 

Munzuztlne, cada dia. 

Muztla, manana. 

IViman, luego. 

OC, denota un poco de tiempo. 

Qunllican, a huen tiempo, O sazon , O a 1)uen horu. 

:') Le manuscrit BN écrit : l 'n icoc~c. 
in) Irnl.. n ye nayîcpn. n Manuscrit BN. 



Quin, yuin axcutl, puin izyui, aun ahora poco ha ('1. 

Quin ipzcnc, entonces. 

Tlauizcalpn , vel nonclipa, en amaneciendo. 

Teutlac, tarde. 

Vtjtlcc, despues de mafiana. 

Yall~un, ayer. 

Youccc, noche, O de noche. 

Youalzinco, p'or la manana. 

CAPITVLO QVARTO. 
DE LOS ADVERBIOS NVBIEBALES. 

La manera que tienen de contar en. esta lengua es hasta 
diez, y para multiplicar sobre el diez, dizen : diez y uno, 
hasta quinze(2); y despues bueluen a tomar el uno, etc. hasta 
veinte, y proceden multipiicando los veintes hasta quatro- 
cientos, porque a11i mudan el vocablo y no Io pierden multi- 
pliçando con el hasla ocho mil que liaman cexiqu+illi, que es 
la ultima cuenta que tienen, segun que en breue suma se 
pone aqui. 

Cuenta general para personas, animales, maderos, mantas, 
chille, cacao, tunûs , tortillas, tamales, etc. 

(1) Qwin acJi.ic a la même signification. 
(Y) Olmos parait admettre ici que le nombre dix servait de base à la numération 

des anciens Mexicains. C'est une erreur. Ce systiime numériqiie était vigésimal, 
ainsi que nous l'avons démontré dans une note publiée e s  1867. (Archives de la 
Commission scientiJyue da Mmiywc, t. I I I ,  p. 5a3. Imprimerie impériale.) 



. . . . . . . . . . . . . .  Ce..  1 .  

Ome . . . . . . . . . . . . . . .  a. 

Yei.. . . . . . . . . . . . . . .  3. 
Nnui .  . . . . . . . . . . . . .  f i .  

. . . . . . . . . . . .  Mrrcziilli 5. 
Clciquaceic. . . . . . . . . . . .  (i. 

. . . . . . . . . . . .  czcome Cl ' 7 .  
. . . . . . . . . . .  Cl~icz~ey. 8. 

Clci~icnnui ( ' )  . . . . . . . . .  9. 
Mntluctli.. . . . . . . . . . .  I o. 
jlfntlactli oce . . . . . . . . .  1 1 .  

~$iatlactli omome. . . . . .  I a. 
lk t lne t l i  omey.. . . . . . .  13 .  
111ntlncD onnntii. . . . . .  I 4 .  

. . . . . . . . . . .  Cnxtolli. 15.  
Caxtolli oce.. . . . . . . . .  I G .  

. . . . . .  Cnxtolli omorne. 1 7 .  

Ccixtolli oïney . . . . . . . .  18.  

Cnxtolli onnnzii . . . . . . .  I 9. 
Cempualli. . . . . . . . . . .  20. 

Ceînpualli oce. . . . . . . . . . . . . .  .2 I . 
Cempualli ommatlnctli . . . . . . .  3 o. 

Cempualli ommntlactli oce. . . . .  3 1 . 
Ompualli. . . . . . . . . . . . . . . . .  ho. 
Ompualli oce . . . . . . . . . . . . . .  h 1. 
Epualli. . . . . . . . . . . . . . . . . .  60. 
Nnppziulli ('?). . . . . . . . . . . . . .  80. 
ilhcuilhpî~alli . . . . . . . . . . . . :  i O o. 
Matlacpzinlli . . . . . . . . . . . . . .  2 oo. 
Caxloll~ualli. . . . . . . . . . . . . .  3 00. 

Centgontli.. . . . . . . . . . . . . . . .  h O o. 
Ceitt~ontli p a n  c3) macz~ilhpiic~lli. 5 O o. 
Centeontli ypun matlacpualli. . .  600. 
Centgontli ypan cnxtolhpunlli. . .  700. 
Ont~ontli. . . . . . . . . . . . . . . . .  800. 
Etgontli. . . . . . . . . . . . . . . . . .  I zoo. 
Nnulct~ontli. . . . . . . . . . . . . . .  i Goo. 
1Vacuilht~ontli . . . . . . . . . . . . .  a oo o. 
11lntlat~ontli. . . . . . . . . . . . . . .  h ooo. 
Cexiqzcipilli. . . . . . . . . . . . . . . .  8 O O o. 

Y es de notar que llegando a quatrocientos para multiplicar 
los demas toman esta particuia ypnn sobre la qua1 tornan a 
multiIdicar, tornando la cuerita menuda hasta llegar ai  cexi- 
qu+illi, sobre el quai tornan al  principio de la cuenta, diziendo : 
onxiqu&illi, etc. 

Yten es de saber que presupuesta la cuenta generai para 
contar otras diuersas cosas tienen diuersas cuentas, aunque 
toclas se arrnan sobre la generaj, como rnas a la larga se vera 
en el vocabulario. Poner se han aqui algunas par exemplo. 

Para contar piedras, gallinas, cacao, tunas, tamales, cere- 

(') On dit aussi chiczmnui. 
(2) OU nauliounlli. 

Ce mot ypnn, plus, en siis, sert à unir les unités de différentes espèces : 
UTL yuatre cenls plus ciny vingts , c'est-$-dire 5 00 .  



zas , ueuos , vasijas, casas, sen tadcros, fru tas, chille, maiz, 
lrisolcs , caiabaças , nauos , xicaras , cosas redonclas y rollizas , 
clizeii desta nlanera : 

. . . . . . . . . . . . . . . .  C~ntetl.. 1. CI~iyuacentetl. . . . . . . . . . . .  6. 
Ontetl. . :- . . . . . . . . . . . . . .  2.  Chicontetl.. . . . . . . . . . . . . .  7.  

. . . . . . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . .  Etetl.. 3. ChicueteJ.. 8. 
NauBtetl. . . . . . . . . . . . . . . . .  Ii. Chiucnnuhtetl('~. . . . . . . . . .  9. 

. . . . . . . . . . . . . .  Mncuill~tetl. 5 .  Mutlactetl. . . . . . . . . . . . . . .  i o. 

Cuenta para contar renglones, O surcos de heredad, O 

paredes, O rengleras de personas O cle otras cosas por orden 
puestas a la larga. 

Cempantli . . . . . . . . . . . . . . .  1. Chiyuacempuntli. . . . . . . . . .  6.  
OmpantG.. . . . . . . . . . . . . . .  2 .  Chicon~puntli.. . . . . . . . . . .  7.  
Epnntli. . . . . . . . . . . . . . . . .  3. ChicuepanB.. . . . . . . . . . . .  8. 
Nnppuntli. . . . . . . . . . . . . . .  Ii. Chi~cnuuh~antl i  P). . . . . . . . .  9- 
filucuilly~ntli. . . . . . . . . . . . .  5. Il!Iutlucpantli. . . . . . . . . . . . .  i o. 

Para contar platicas, O sermones, y para cacles, caxetas, 
papei, troxes, cielos, esto se entiende quando esta una cosa 
sobre otra doblada O pareada, o para quando una cosa es 
diferente de otra, etc. 

Para contar montones de qualquiera cosa que sean, y 

(') Ou cl~icunauhtetl. 
(') Var. R Chiucnnppnnt1i.n Maniiscrit BN. -- On dit aiissi chic~~nnuhpnntli, etc. 



comitla puestn en orden en platos, o cnxctns, o para clezii. cri 
una parle o por, etc., dizen desta nianern : 

Gccniz.. . . . . . . . . . . . . . . . .  1 .  Qiquaceccnn. . . . . . . . . . . .  6.  
. . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . .  Occon. a .  C!~icoccan.. 7 -  - 
. . . . . . . . . . . . .  Excr~n. . . . . . . . . . . . . . . . . .  3. Chicuexcnn. 8. 

AlauRcan . . . . . . . . . . . . . . . .  11. Cl~iucnnz~hcnn . . . . . . . . . . . .  g . 
Macuil/ican. . . . . . . . . . . . . . .  5. Mntlnccan . . . . . . . . . . . . . .  i o. 

Para (lezir una vez, clos vczcs, etc., dizen desta rnanera : 

Es de  saher que  ariteponiendo a qualcluiera de las dichas 
cucntas particulares esta particula oc quiere dezir otro seme- 
jante al gencro d e  I n  ciienta que  se le antepone. Ex. : 

Occe, otro. Occeceaiz , en O tra parte. 
Ocorne, otro dos. . Ococcnn, en otras dos partes. 
Occgpa , otra vez. Oce.rcrr17, en otras tres partes. 
Ocoppa, otras dos \pz. 

Para  dezir d e  dos c n  clos, O a cacla dos, diziil desta inn- 
riern : oomentin; eeyntin; r/nnc~z~itin, etc. ,  redoblando la prima 
sillaba. 

Para dezir anibos O eritramos hombres, pntos, petates, 
clizen ('1 : 

. . . . . . . . . . .  Ymornextin . . . . . . . . . . . . . .  a .  Ecl~icome.rlin. 7.  

. . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . . .  hneixtUi. 3. Ychicueixtin.. 8 .  
. . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . . .  . Y ~ t a t ~ k t i n .  h Ychiucnnui.x~i~i. 9. 

Ymacuilixti~z . . . . . . . . . . . . .  5. Ytnotlricixtin . . . . . . . . . . . .  1 o. 
Ychiguacemixlitt. . . . . . . . . . .  6. 

'! (:cite lignc a été oinisr rlans Ic mnniiscrit MN. 

1 :1 



Para dezir cacla senclos, segun la cliferencia de la cuenta, 
redobiando la prima sillaba del numero, clizen : 

Ce, uno, cece, cada uno, O a c.ada uno, vel ceceyccca, vel 
ceceme. 

Ceppa, una vez, cecepp,~, cada sendas vezes. 
Ceccan, en una parte, cececcan, en. cada parte. 
Centlamantli, una cosa , cecentlamantli, cada sendas cosas. 

Para contar por veintes, segun la diuersidad de las cosas, 

Ontecpastli, 20 personas ; Tlnmic, 2 O maçorcas ; 
Cem+illi, a O mantas; Cempualhtetl, 2 O piedras. 

CAPITVLO QVINTO. 
DE LAS CONIVNCIONES E INTERIECCIONES. 

Las diferencias de conjunciones, que en esta lengua puecle 
auer, son ias siguientes : 

Copulatiua. - Assi como, y : yuan, yequene, auk. Ex. : Pedro 
yuan Andres, Pedro y Andres. 

Y 10 que dezimos : tambien, vel etiam,, dizen con el yequene; 
y el nul1 se usa en medio de sentencias para trauar una oracion 
con-otra. 

Causal y colectiua. - Assi como, porque , y por lo qua1 , y 
por tanto, dizen : yekiccz, yc ,  ynic, @nmpa. -- Au/& tambien se 
suele poner en lugar de ergo. 

Disjunctiua. - Assi como, esto O aquello : aço, anoço, - 
acanoçomo, - anoce. 

'Aduersatiua. - Assi como, rludo que, aunque, puesto que, 
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tlizeii : jntreizii, ~naconellr, ozurielli, yntkrnelli. - G/I se usa rnuclias 
vezcs en lugar (le secl, mas. 

Condicional. - Assi como, si ,  dizen : ytz~lrr. 

Çon~paratiua. - Assi como, cluanto mas, quanto mejor, 
usan : quenznzoee, qztemmoque, qzienoque, rluenin occerlcn('). 

Dubitatiua colectiua. - Assi como, de manera q u e :  crnca, 
ma ,  no. Ex. : crnca amo niechiunz, nmo ma niciz, vel omo YLO nioz, 
de manrra que no 10 hare,  O que no yre, etc. 

DE LAS INTERIECCIONES. 

Cue, ecue, yeue, iyo, ytiyciue, oo, rrcr, xio son para llorai~. 
o para se quexar; 

Para temer, yuil; 

Para se admirar, y u l ~ ,  xii11 , yziyrrue, zril~; 

Para exclamar, on, hui, yè; 

Para mofar, yuyaue, yziyn, oo; 

Para vedar, xzi, x i ;  

Para llamar, hui, xi, nicn; 

Para el que toma a otro en algiliîo rlelito, O&. 

Onotlciuelillitic, heu,  me misero ! O desdichado de mi ! viene 
destc vcrbo nitlauelill~ti, que quierc dezir soi desdichado, que no 
tiene mas del presente y los dos preteritos pcrfecto y plusquam-- 
perfecto. Y para exclamar en el modo diclio usan del perfecto. 

Onoz~itie, heu, me misero! ay de mi miserable! viene dr  

(') On d i t  aiissi : quenocc ou qzlenocye, quenin yeqtrene et quenin ocunlcn. 

13. 



nouiti, que es ser nlisero O desdichaclo, tieiie los tieinpos qiie 

el de arriba y usase de la manera ya dicha ('). 

C A P I T V L O  S E X T O .  
D E  LA ORTHOGRAPHIA (2). 

La orthographia y manera de escriuir y pronunciar suele 
se tomar de las escrituras de los sabios y antiguos donde las 
ay; pero en esta lengua que no teniac3) escritura,'falta esta 

(') Ici le manuscrit BN of1i.e trois pages et demie en blanc, et le manuscrit MN 
porte douze lignes environ dont le contenu est en dellors du sujet traité dans ce 
chapitre. Aussi nous les avons rejetPes dans les notas. 
nY es de notar que los dichos dos verbos son paiticulares porque van con los 

pronombres no, mo, y, etc. Y ansi mesmo los siguientes, pero no en lugnr de 
interjecciones : 

Naxcati, maxcati, yaxcati, elc. enriqnecer ; 
Nolhuilhti, molhuilhti, etc. ut supra, scil. ninoilamaclitia; 
Nomaceualhti, moma., etc. ut supra; 
Nocnopilhti, mocno., etc. ut supra. 

r Y  en el preteriio toman c, y anteponen al verbo la o. Pocos, pienso, a vcrbos 
semejanles. 

n E l  siguiente es irregiilar, usale en segunda et tercera personas para snludar en 
presente tiempo : Tlc ticmom.aclsiticat~Mtli7 id est quen timomachititginoa7n 

(2) Les grammairiens et auteurs mexicains n'avaient pas d'orthographe bien fixe. 
Leur façon d'hcrirc, a u  moyen des caractères européens, était particulière à clia- 
cun d'eux. Aussi on s'efforcerait inutilement de trouver dans les textes nal~tat l  une 
forme régulière et constante. Les mots s'y offrent, au contraire, avec des diffé- 
rences si nombreuses et si grandes que la lectclre en devient parfois extrêmement 
dificile. Dans ce cas la représentation, la contexture d'un mot ne doit pas seule 
guider, il faut avoir' recours à la prononciation et obtenir en quelqiie sorte par 
l'oreille ce que les yeux ne peuvent pas toujours faire découvrir. Voici qaelqiies 
mots plis aci Iiasnrd que l'on trouve écrits de diverses façons': ciuatl, femmc, 
cihzuztl, ou cioatl, qui se dit aussi: çouatl, zouatl, çokuatl, zohuatl, çoat1,~ou zontl; 
- hwy , grand, lsuei, uey, uei, vey ou vci; - iquac, lorsque, ihquac, icuac, icoac, 
ou yquac, etc. On comprend aisément que les vocabul&t.es n'indiquent point ct 
ne poi-etit indiquer tolites ces différences orthograp1t.iqzies. 

(3) Les deux mnnoscrits portent tenian. 
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lumbre y ansi cn ella Eiernos de antlar adeuinando; pero 
pondre aqui Io que me parecera acerca (le l a  orlhographia 
y j~ronunciacion. Y si cjuadrare podrase poner en uso para 
que en todos aya conformidacl en el escriuir y pronunciar 
(le aqui adelante. Y si no quadrarc 10 que aqui pusiere per- 
tlcre mi opinion, pues no estoi tan casado con nii parecer que 
rio me sujetare al de otros siendo mejor. 

Quanto a 10 primer0 es de saber que en esta lengtia les 
faltauan algunas letras de las que nosotros tenemos en nostro 
nbece, porque cn ninguna diccion que sea propria de su len- 
gua se Iiallaran pronunciadas, n i  ahora las tienen si no es en 
dicciones que de nucstro romance O del latin Iian tomado:Y las 
letras que les faltan son las siguientes b,  (2, f, g,  r, s ,  v con- 
sonante. 

Y puesto caso que quanto a la congruidad de la lengua los 
hlexicanos y Tetzcucanos hagan ventaja a otras prouincias, 
no la hazen en la pronunciacion('), porque los Mexicanos no 
pronuncian la m, ni l a p ;  y ansi por dezir Mexico dizen : exico. 
Y en todas essotras prouincias no tienen v consonante, y 
las Inugeres mesicanas y tetzcucanas In pronuncian y no es 
buena pronunciacion. Ex. dizen xiunll~movicn, y auian de dezir 
xizmll~mouica. Y por esso quitamos del nbece la v consonante, 
porquc donde se pronuncia no es bien pronunciada, y seria 
antes abuso que buen uso. La h unas vezes parece que la 
cornen, y otr-as vezes la pronuncian mucho. 

I'ero, quanto a las Ietras que hemos dicho que no tenian, 
ay alguna dificultacl, porque parece alg.unas vezcs pronunciar 
algunas dellas, y una destas es la g porque en esta diccion 
ue.xotzinco, y aunquc escriuen c, parece que pronuncian g, y 
lo riiisrno CS en esta cliccion cencn; y aunquc paresca a algu- 

( l )  Y(t1.. RPCPO MCY~CO 110 Io haze cn Iii pronuiiciacion,~i etc. bIanusc~.il JIN. 



nos par esta pronunciacion que sea de escriuir g y no c ,  a rni 

me parcce que ni en la pronunciacion es g, ni se dcue tlim- 
poco escriuir; pues la c quando se pone despues de la n pa- 
rece que tira a pronunciacion de g quando esta en una misma 
cliccion, pero en la verdad no es sino pronunciacion cle c. Y 
ansi no se lia de escriuir ni pronunciar cenga, sino cetzcn. 

Tambien quanto a la s ay dificultad, porque algunos pa- 
rece que la pronuncian quando escriuan a, y no la pronun- 
ciari mucho la x sino como s:Pero si bien miramos en ello, 
las tales dicciones se han de escriuir con x, aunquc algunas 
vezcs parcsca tener pronunciacion de s, no 10 es sino c y s, y 
este es el valor de la x que dize Antonio de Lebrixa que vale 
130' c y S .  Y esta pronunciacion parece mas claro en el lalin 
que algunos, donde esta escrito dici ,  pronuncian clicsi, etc. 

A las otras letras que tienen comunes con nuestro romance 
les dan el mismo valor quc nosotros, y aunque en la  pronun- 
ciacion mas parecc allegarsc ai latin que no a riuestro ro- 
rnance en aigunas siliabas O letras, Y ansi usan de dos ll como 
en el latin que dezimos villa, y no como en el romance que 
dezimos marauillti. Tambien la pronunciacion que nosotros 
tcnemos destas sillabas ja, je, ji, jo ,  ju, "10s no la tienen. 

Y es de notar que entre estas dos vocales O ,  21, hazen muy 
poca diferencia en la pronunciacion y escritura, porque una 
niisrna cliccion unos la pronuncian con O ,  y otros con u. 
Ex. unos dizen : occlotl, y otros dizen : ucclutl. Y para csto, 
quales se ayan de ~ronunciar  y escriuir con O ,  y quales con u, 
no se podra dar regla generaj. Pero parcceme que quando la 
O estuuiere entre dos vocales se pronunciara y escriilira mejor 
con u que con O ,  y la razon que a esto me niueue es que, en las 
tales dicciones , las mugercs n~exicanas y tetzcucanas proniin- 
ciau v consonantc, 10 qua1 no liarian si fucsse o. Ex. diremos : 
r~itlnol~zia, rcshalar, porclue la muger pronuncia ~zi~lnalnvci, y 



la use pone entre dos vocales; pero esta diccion uall~ escribcse 
con 2 6 ,  y las mugeres no pronuncian ( '1 en ella 21 consonante, Io 
(lual es singular. 

Unas vezes en esta lenguri sera menester afiadir letras, y 
otras vezes se perderan, y una dc jas letras qiic se anaden es 
la h ,  de la qua1 dire Io que siento. 

Quanto a la h,  y aunque en la pronunciacion no aya dife- 
rencia, porcjue todos casi la pronuncian de una mantra, ay la 
empero en la escritura, porque unos las escriuen antes de la 
vocal, y otros despues della. Razones ay de una parte y de 
otra; pero mas me assienta quc se aya de escriuir despues de 
la vocal, porque csto parece mas conforme a ia pronuncia- 
cion de los naturales. Y tambien confirmo esto poryue en al- 
gunas clicciones doncle viene IL con vocal parece que en otras 
lenguas tienen la niisma pronunciacion que en esta dan los 
riaturales a la h despues de vocal, y aquellas tales dicciones 
otras lenguas las escriuen con h despues cle la vocal, porque en 
la l)ronunciacion parece que la 11 hiere de reflexo, y 10 misrno 
es en esta lengua en muchos vocablos que hiere la h de re- 
Bexo. Ex. : ?zotlacauh, mi esclauo, y no escribiremos notlacahu. 

Tambien es de notar que la lb en esta lengua nunca se halia 
el1 principio de diccion(2). Pero liallase en fin y en medio de 
tliccion. Qaando se hallare en fin, siempre se escriuira des- 
pues de la vocal. Ex. : nicah, yo estoi. Pero quando se Eialla 
eii rnedio de diccion, si se sigue despues de consonante, ia 

consonante no hiere en la vocal siguiente, sino que haze 
+ 

sillaba con la vocal passacla, entonces por la rnayor parte se 
oscriuira la h antcs de la vocal qiie se sigue, porcliie en la pro- 

;') V ~ L I . .  <r y las rnugeres pronuncian, >> etc. MaiiuscriL MN. 
'?) Plusie~irs aiilecirs Ecr.ivei11 poiti.ta~it: l i~cnn,  huscn, hzcel, httey, huic , / i itil ,tln, cic. 



riunciacion no parece herir de reflexo. Ex. : nitetkttlacalhuiu, 
yo ofendo a otro. 

Pero si la h estuuiere en medio de diccion y tuuiere la vocal 
alguna consonante antes de si que la hiera en ella, entonces 
la h se pondra despues de la vocal porque herira de reflexo, 
pues tiene la vocal antes de si consonante que la hiexa de 
directo. Ex. : tlaiitouni, sefior, y no escribiremos tlutoani ('). 

Tambien es de notar que quando aiguna diccion acabare 
en 1, despues de la 1 se a de escriuir h ,  porque los naturales 
pronuncian mas que 1, y parece ser pronunciacion de h. 
Ex. : nocal/&, mi casa. Pero quando se siguiere luego otra dic- 
cion que comience en vocal no se escriuira h, porque cntonces 
tiene la 1 su simple pronuticiacion, y no SC pronuncia 11. 
Es. : otiyol otitlacat, naciste. Tainbien otras vezes en medio de 
tliccion se pondra A despucs de ia 1, porque la pronunciacion 
lo requiere. Ex. : nic/rll~cl~iun, hago casa. 

Pero es l e  notas que en todos los plurales, que no se difc- 
rencian en la boz ni pronunciacion de sus singuiares (2), pon- 
dremos u.na IL, y esto no parque en la pronunciacion se sefiaie 
la h,  sino solamente para denotar esla diferencia del plural 
al singular. Y esto se ha de cntender ansi en los verbos coino 
en los nombres donde no ouiere otra cosa por la qua1 se di- 
ferencian. Ex. : tlatlaeouni, pecador ; pluraI , tlatlacorlnime, vel 
dntlacoanil~; - tlaqua, aquel corne ; plural, tlaquah,. aquellos 
comen; - titluqua, tu cornes; titlaqua/~, nosotros comemos(3). 

Y tarnbien se pondra ia h en la escritura en algunas dic- 
ciones para diferenciarlas en el significado de otra O otras que 
son senlejantes a ellas en la hoz, si en el acento, O en otra cosa 

( ' 1  Celte dernibre forme est néanmoins fort usitée. 
(a Ce mot manqiic dans le iniinuscnt BN. 
(4 Le manuscrit AIN ajoiiie : n y es primera del p1ural.n Remarque qui nous pa- 

rait ici birri oiseuse. -- Cinq lignes plus Iiaut, le copiste a omis : «se lia de entonder. n 



no se diferencian. Ex. : a este verbo nicali,, por estar, ponenios h 
l'or diferenciarle de nicn(') que quiere dezir liermano, O amigo. 

Tarnbien es de notar que quando la n se pone antes destas vo- 
cales n, e, i, O, por la mayor parte se buelue en m. Ex. : ymnmauh, 
su papel, y auia de dezir : ynnmauh; - ~melimigui, vosotros 
hazeis vuestra heredad, y auia de dezir : nnelimigui, etc. Sa- 
canse estos aduerbios gan y on, que, aunqoe despues dellos se 
sigua alguna de las vocales ya dichas, no bueluen la n en m. 
Nx.: Fan icel, aquel solo, y no direnios : gam icel; - nonacl, 
vo ailego, y no dire : nomaci, etc. 

DE CON10 ALCVNAS VEZES SE PlERDEN LETRAS. 

AlgunaS vezes quando se sigue u despues de c, se llaze la 11 

liquida, y aunque no se pierda cn la escritura, en ia pro- 
riunciacion pasece perderse, O a io inenos suena inuy poco, 
y parece que ia c queda en la pronunciacion con la vocal 
psecedente, y que no hiere en la u; y esto es hazerse liquida. . 
Ex. : nec~ltli(~), miel. Quando despues de la 1 se sigue tl se ha de 
oerder la t. Ex. : xicunllnpo, ven aca a abrir, y auiase de dezir : 
.~icz~nlhtlnpo, no perdiendose la t. 

Tambien es de notar que quando despues de la n-se sigue 
c ,  tzj3), U, 5 ,  y consonante se pierde la ri, de1 tocIo(@). Exemplo 
(le todas ellas por su orden : nitececelia, yo rescibo del todo 
ti algunos O alegrarles, y auia de dezir : nitecencelicl; - 
.riccetzaqua, cierra del todo, y auia de dezir : xiccent~aqucl ; 
- ~~ualazque, vosotros venisteis, y auia de clezir : anunln~~ue;  

('1 Altération sans doute de sicauh, nion frère (pour nu-icnub), J e  icat~htli; 
tsicauh, le frère de quelqu'un. --.Le maniiscrit DN écrit $ tort : nicah. 

("1 Les deux manuscrits portent neuctli. 
Cc cas et l'exemple qui lui correspond c<xiccetzaqzta,q etc. ne sont pas indi- 

quCs sur le maniiscrit MN. 
(" Dcvaiit lin c ,  Iü leltrc a se cliangc aussi t.n z: nscil~aci, vous Semiiics, pour 

nnczhitn. ( Voir le Curripcndio, par Paretles, 1). i i f i . )  
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- nicexuc/~inechicon, allego del todo florcs , Y auia dc dczir : 
nicenxz~chiriechicoa; - mzcztln ayuzque, masana ireis, y auia dc . 
dezir : nzz~ztla nnynzque. 

Yten es de notar que quando estas letras ch, x ,  z vienen 
antes de qualquiera destas ietras c, tg, ch, x se perdera la 
quc prccede. Exemplo de todas : namecelia, yo os rescibo , y 
aiiia de  dezir : namechcelin; - tenextli, caf , tenetçintli, calezilla , 
y auia de dezir : tenextçintli; - tçotrztli, lazo , tçoatçintli, la- 
zuelo, y auia de dezir : tçoaztçintli. 

Exernplo de la ch siguiendose otra ch : onnmecl~iul~, yo os 
hize, y auia de dezir : onnmecl~çhiul~. 

Excmplo de la ch antes de x : nnmexezelon, yo os reparto, y 
auia de dezir: nnmecl~xexelon. Y esto baste por agora de la 
inaleria de la orthographia. 

CAPITVLO SEPTIMO. 
DE ALGVNAS MANERAS DE HABLAR COfiiVNES. 

(;osa prolira seria poner todas las oraciones en las quales 
discrepa nuestro romance de la manera de dezir de la lengua, 
quiero dezir que 10 indio no corresponde al castellano. Poli- 
drernos algunas que son comunes, y poner se han por la orden 
de 10s acluerbios princil~ales que en las tales oraciones se po- 
rieri, para que rnejor se halle la oracion que qucremos conuer- 
tir en la lengua. Despues pondre~nos algurios otros romances 
cxtrauagantes, y destos que aqui se pusieren, ansi cle los unos 
corrio de los O tros , podremos tomai.. tino para por e1lo:s hazer 
o t r ~ s  oraciones semejantes. 

ROBIANCES D E L  SI. 

Esle roili;trice : si vo enseiio, porque nie han de culpüi., se 



haze en esta n~anera : yntla nitemachtin, tleirb k noteclb tlamiloz yn 
tk~tlaculli; vel yntla nitemacl~ti, etc. por ei presente del subjunctiuo. 

Este romance : si yo biuiera, O ouiera biuido bien, no me 
sucediera O no me ouiera sucedido mal, se haze en esta ma- 
nera : yntln uelli ninemini, nquen ninochiunzqui~z. 

Y esto es de notar en todos los romances que fueren por este 
tiempo acabado en ni que sirue de preterito inlperfecto, per- 
fccto y plusquamperfecto del optatiuo y subjunctiuo, que en 
las oraciones del subjunctiuo por ia mayor parte ie responclc 
esta particula quia, y aunque otras vezes tambien se clize res- 
pondiendoie ei mismo tiempo acabado en ni en ia segunda 
oracion. Ex. este romance : si yo ouiera preclicado, no ouiera 
errado en ello, O pecado, etc. se haze en esta manera : yntlcd 
oniiemncl~tiuni, nmo ic onitlntlncocini. 

Este romance : si yo ouiera , O oiiicse comido, no corricrin 
O comiera otra vez, se haze ansi : yntla onitlnqzlnni, cinzo occeppn 
nitlnquazyuia. , 

Este romance: si yo ouiera cle predicar, O ouiese de precli- 
car, ya ouiera predicado, se dira ansi : yntlcc onitemachtiani, ye 
oniternncl~tiz~uin; - vel yntla nitemncl~tkyziin, ye onontemachiiani. 

Este romance : si no me Io diseras, ya yo cllieria comer la 
mançana , se haze en esta manera : yntlnccimo xinechmoll~uiliani, 
ye onicquacn in xocotl, vel nicqunzqliin, vel ye nicqunsneyuin. El 
primer0 no es mucho en uso ('). 

Este romance : si qnerias comer carne, porclue no me pe- 
(liste p imero  licencia? se dira en esta manera: yntll oticqziacct 
in nncntl, vel yntln 'ticqunznequic~ in nncatl, tleicn czmo nrhio ic 
oiinecl~nlonnzintili? El pririlero no es inucho en iiso (-). 

il) Celle remarque est tirée du maniiscrit M N .  
;-) Idem. 



Este romance : si yo dixere, O dixese el pecado de alguno, 
inucho en el10 ofenderia, O pecaria , O ofendere , O pecare , se 
Iiaze en esta manera : yntla nicteilhuiz tetlatlacull~, cenca ic nitla- 
tktcoz. 

Este romance : si ensefiare O predicare, errare O ofen- 
dere en ello? se haze en esta manera : yntla rlitemichtiz, cuix 
ic nitlatlncoz ? 

Este romance : si a esta hora sueles predicar, ve, a pre- 
dicar, se haze en esta manera: yntla ymnn yn titemachtiani, ma 
xitemachti. 

Este romance : si yo ouiere de predicar, O predicare, pe- 
dirte lie licencia, se haze en esta manera : yntlci nitemachtiz, 
nimitznonaziatiliz. 

Este romance : si te haliares bien conmigo, dexarme has? o 
si  te hallases bien conmigo, dexarme Las? se haze en esta 
inanera : yntla uellt. notech timomatiz, cuix tirc.cc1~tl~lltcuuiz ? 

Este romance: si ansi has de predicar como predicasie, no 
prediques, se haze en esta manera : yntla yuh titemachtiz in 
otitemachti, ma titem.achti, vel lnacamo xitemacltti. 

Este romance : si aura O ha  Ilegado 'agora Pedro a Mexico? 
se dira en esta manera : cziix ou& Peclro in axcan Mexico ? por 
el preterito perfecto. 

Este romance : si predicaria mafiana Pedro ,si se 10 pagasen? 
O si predicara maïiana, si se 10 pagan? se haze en esta nia- 
riera : cuis temachtiz in Peclro muztla, yntla tluxtlauiloz ? 

Este romance : si predicare, si viene la gente, O si pre- 
dicaria, si viniese la gcrite, se haze ansi: nitemachtiz, yntlc 
î~cill~uiloaz. 



Este roiilance : si predicare, si fuere llaniado, se Iraze cil 
esta rnanera : nitemnchtiz, yntln ninotzaior. 

ROBIANCES DEL CO310 Y QVANDO. 

Este romance : como yo ame a Dios, no me da pena lo que 
dc mi se dize, se reduze a este : si yo amo n Dios, O porque 
yo amo a Dios, etc. y dizese ansi : yntla nictlncotln in Dt'os, vel 
yehietz nictlaçotln in Dios, amo nechyolitlncon in tlein noteelyn 
tlamilo. 

Este romance : como yo predicase una vez in Mexico, se 
hizo (1) una marauilla, se rcduze a este : quando yo predi- 
caua, etc. y hazesc en esta manera : yn iqî~ac ceppn ompn Mexico 
nitemachtiayn, omocl~iuh in tlnmaui~olli. 

Estos romances (2) : como yo aya predicado, te Io dire; o 

como yo ouiere preclicado, se reduzen a este : quando yo aya 
predicado, O oiiiere predicado te 10 dire, y se haze en esta 
manera : yn iquac onitemnchti, nimitzilt~tiiz. 

Este romance : como seruiria yo a Dios ? se reduze a cstc : 
como seruire yo a D i ~ s ( ~ ) ?  y hazese ansi : puenin, vel qum 
nicnotlayeculhtiliz in Dios ? 

Este romance : como amare yo a Dios? esta claîo, y hazese 
en esta manera : quenin, vel cjuen nienotl~otiliz in Dios ? 

Otros deso de poner por ser niuy claros, y no auer tlili- 
cultad (4). 

(') Var. ctacaesci0.n Manuscrit MN. 
t2) Par suite de qiielques omissions, ce passage, dans le manuscrit BN,  

manque un peu de clarté. 
(3) Var. ncomo yo sirua a Diosln Maniiscrit MN. 
@) Cette ligne est tirke di1 manuscrit M N .  



I3ste romance : O si ouiese muerto Pedro, quando yo viniese 
o venga, se haze en esta manera : ma omic in Pedro, yn 
nizrt~llcir, vel yn iquac niuallaz. 

Este romance : muerto era Pedro, quando yo vine, se haze 
en esta manera : omit in Peclro, in oniualln, vel in iquac 
oniualka ('1. 

Este romance : quando yo llegue aca, ya era muerto, O ya 
auia muerto Pedro, se haze en esta manera : omicca in Pedro, 
,in nacico, vel in iquac onacico; pero por este omicca entienden 
que torno en si, O que torno a biuir; mas si no torno a biuir 
no diran omicca, sino omic. 

Este romance : quando lie$ares, y a yo aure comido, se haze 
en esta manera : yn iquac i?xciz, ye onitlaqua, vel ye onontlaqua. 

Este romance : quando yo biuiere bien, entonces me amara 
Dios, se haze en esta manera : yn iquac uelh ninemiz, quin iquac 
nechmotlacotiliz Dios. 

ROBIAWCES DEL PARA, O P A R A  QVE. 

Este romance : para amar, para seruir, etc. se puede hazer 
de diuersas maneras, segun 10 que adelante se siguiere. Part 
10 qua1 se deue denotar lo ~iguiente(~).  

Si en estas tales oraciones no se explica el que a de amar 
ni a quien a de amar, hazerse han entramas oraciones por el 
futuro de ja boz impersonal. Ex. este romance : para ensefiar 

(1) Var. ccqtiando yo vine, ya era mnerto Pedro, se haze en esla manera : 
yn oniualla, vel yn ihquac oniualla, ye omic yn Ped~0.n Manuscrit MN. 

pz) Le manuscrit BN porte seiilernent dans cet alinéa : nPara todas estas ora- ' 

ciones : para amnr, para seruil., eic., se dcue notar io si gui ente.^ 



hicn, coiiuicnc aprentler, se liara en esta ruanera : ynie uell~ 
/ ~ ~ n ( i c l i t i l o ~  , monsqui nen~rtclttilos. 

Y si se explica a quien a de amar, y no el que a de amar, 
csto es que se evplica la persona que padece, y no la que 
haze, hazerse ha la primera oracion por el futuro de la boz 
passiua, y la segunda por el futuro cle la boz impersonal. En 
este romance: para seriiir bien a Dios, es menester apare- 
jarse, se haze en esta manera : ynic z~ellayeculhtilo~ (') in  Dios, 
monequi uelh ic necencaunlos. 

Y si se explica a quien a cle aniar, y el que a de amar, se 
hazen entramas oraciones por el futuro indicatiuo. Ex. este 
romance : para que bien siruamos a Dios, conuiene nos dexar 
los pecados, se haze en esta manera : ynic uel!l tictot1~~yecz~ll~ti- 
lizque i n  Dios, cencu toteclh monequi uelli titlntlancll~cazlazque. 

Este romance : para que aya llegado Pedro a Rlesico, mc- 
riester a sido darse priesa, O para auer llegado, menester a 
auido darse priesa, se dize en esta nlanera : ynic oacic, uel ynic 
oncito Peciro Mexico, cencn ic ototocac, vcl yntln oncic, vel yntln 
oncito Perlro Mexico, uelh ic ototocnc. 

Este romance : para llegar, O que llegiie Pedro a Mexico, 
menester sera darse priesa, se haze en esta manera : ynic aciz 
Pedro l e x i c o ,  monequi y n  totocaz. 

Este romance : para que ouiese bien hecho la casa, pri- 
mero se auia de auer ensenado, se hara en esta maneraB): 
ynic uelh oqz~ichiunni in ctilli, uchto monequin uelli omomachtia~zi. 

Este romance: para que yo ensefiara, O ensefiase, auiame 
de llamar, O auia de ser llamado, se hara en esta manera : 
y nic nitemnchtizquiu, ninotzalozquin. 

(') Var. nynic î ~ e l h  tlayeculhti1oz.a Manuscrit M N .  
':') Omission dans le maniiscrit BN, à partir de nynic acix I'edvon dans falinGa 

précedent. 



Este romance : para cjuc Pedro sea seruido, vernan todos, 
SC haze en esta riianera : ynic tltx~cczill~tiloz Pe~lrlro, uallizriloar ('). 

Este romance : soi venido para corner, se 1w.e ansi : oniuall~ 
G c  nitlaquaz. 

Este romance : para que yria Pedro a Mexico, se reduzc al 
preterito perfecto del indicatiuo, y hazese en esta manera : 
tlein ic oya PefZro Mexico. 

De los romances dei por, O porque, no se pone aqui ninl 
guno, porque son claros y todos van por el ind ica t iu~(~) .  

DE OTROS ROMANCES EXTRAVAGANTES. 

't 

Este romance : ansi suelo predicar, ansi suelo escriuir, y los 
semejantes, se hazen por aquel tiempo acabado en ni del opta- 
tiuo y subjunctiuo (3). Ex. este romance : ansi suelo predicar, 
se haze en esta rnanera : yuli nitemaclitiani. Y esto es solo en el 
presente, porque en ios otros tiempos hazerse ha por ei verbo 
anteponiendo este aduerbio yuh. Ex. : yzdi nitemacl~tiaya, ansi 
solia predicar (&). 

Este romance: se leer, se hablar, se pintar, y los semejan- 
tes, se hazen en esta manera : uell~ nicpoa yn nmuxtli(5), uelh 
nitluton (a), vel nicmati yn amatlacuilolli. 

Este romance : quiero yr a haxer, quiero yr a ensefiar, y 

[') Var. crpara que Pedro sea atnado,, vernan todos, etc., ynic tlaçotlaloz 
Ped~o  . zialhtti1oaz.n Manuscrit B N .  
(9 Var. aLos romances del por, O poitque, todos se hazen por el indicatiuo, y 

por ser muy daros no se ponen aqui.3 Maniiscrit MN. 
(g) Le manuscrit BN dit : vpor el verbal acabado en ni de la voz actiua.,, 

Cette fin, à partir de v Y esto, » manque dans le manuscrit MN. 
(5) Exemple indiqué sur le manuscrit MN. 
(G) Exemple exlrait du tuanuscrit RN. 



. . 
los semejantes, se hazen en esta rnanera : aiazneyui tnrc 
nitemncl~tiz, vel niazjzequi nitemachtitizrh. 

Este romance : mafiana en auiendo predicado, etc., y los 
semejailtes, se hazen en diuersas maneras, porque, quando no 
se declara persona que haze, se dira por el preterito perfecto 
del impersonal. Ex. este romance : mafiana en auiendo pre- 
dicado, me partire, se haze en esta manera : muztla in 
otemacktiloc, nompeunz. 

Pero si se senala la persona que haze, clczirse ha por el 
l~ret.erito perfecto de la actiua. Ex. este romance : mafiana 
clespues que ayamos predicado, comeremos, se hara en esta 
manera : mî6ztla yn otitenanchtiqzie, t~t~aquazqzce. 

Este romance : ansi como se acostumbraua antiguamente, 
ansi se acostumbra agora, se haze ansi : yn iuh tlamancn, vel 
tlatnania yeuecaulh, no yzch tlamani yn axcnn. 

Este rornance : el hornbre santo con el amor se haze utio 

con Dios, y los semejantes "1, se hazen en esta manern : y11 
qualli oquichtli tetla~otlaliztica yuan ic ceti in Dios (2). 

Este romance : a todos alcanço la comida O ropa, y los SC- 

mejantes, se haran en esta manera : otepanitic, vel otepantic, vcl 
otepnnic in tlriqunlli, afioço in  tilhmatli. 

Este rornance : no me quadra O assienta bien el oficio, O 

vrstidura, y los semejantes, se hazen cn esta mancra : nompa 
tlnuicn noteqziiuh, anolo notilluna, 

Este romailce : dile que Ilaga su casa@!, y toclos los semc- 

C L )  Ces trois derniers mots maiiqueiit clans lc nianuscrit BS. 
(2)  I'ar. r i  ic cen in Dios. 7 Maniiscrit BH. 
'") I I  y a ici dans ic maniiseiit MN utle crrriir gr0ssii.r~ d i t  copiste qui a reiri- 

placé cetle phrase par les 11io1s nse hara en esta rnar1ern.n 



jantes, se haran en esta manera : siquilliui quicliiuaz ycalli, 

vel ziquilliui m n  quichiun ycnlk. 

De aqui a un poco veruas, ocuelacl~ic in tiuallae ('1. 

Ya ha rato que vino, yeczlelh yeua in oualla. 
Hato anies que tu vine yo, oyuh yeun iziualla I tizialla. 
Rato antes vine que tu,  yuin yu11 yeua niualla in tiualla. 

De rnanera que con el diclio aduerbio oyuh yeun, que 
juiere dezir anfes, O rato antes, etc. se haran las semejantes 
oraciones. 

Un dia antes que tu  vine yo, oyuh yalhzcn niualla in tiualla. 
Dos dias antes que tu vine yo, oyuh ye u@la niunlla iiz tiualla. 

Y tambien por otra manera dizen los clichos y seme- 
jantes. Ex. (*) : 

Un dia vine antes que tu ,  cemilhztitica otinecliualitztn. 
Dos dias veniste antes que yo, omill~uziica o~tiinitzualitzta. 
Un aiio vine antes que t u ,  oyuh ye moizamicca itiualla in tiualla. 
Dos afios vine antes que 111, oizxiuhtica tinecliualitzta. 
Un dia despues que yo veriisteis, oquimuztla aualluque in niualla. 
Dos dias vine antes que tu ,  oquiuiptla niualla in tiualla. 
Un dia veniste despues que yo, muztlaticn tiiaechualitzta. 
Un a50 venisteis antes que yo , op iu l~  cexizlitl auallaque in niztalla. 
Un afio vine despues que tu ,  ce~iuhtica nimitzualitzta. 
Diez dias vine antes que Pedro, oyuh ye inatlactli ('1 nacico in oacMo Pedro. 
Un mes vine antes que Pedro, oyzili. cemetztica izecoc in ecoc Pedro. 

(1) Dans cette fin du chapitre, les deux manuscrits diErirent pour la forme seu- 
lement. Celle du manuscrit BN nous a paru préférable comme étant la plus courtc. 
Le manuscrit MN a répété pour chaque exemple la rédaction ordinaire : nEste 
romance.. . se Iiaze en esta manera : » elc. 

(3) Vuv. ~ T a m b i e n  se dizen estos dos sobre dichos y todos los semejantes en otra 
manera. Ex. : n Manuscrit MN. 

i3) Le mot ilhuitl, joiir, est sous-enlendu. 



CAPITVLO OCTAVO. 

DE LAS BIANERAS DE HABLAR OVE TEKIAN LOS VlEIOS 

RN SVS PLATICAS ANTIGVAS. 

Las siguientes maneras de dezir son metaphoricas, porque 
una cosa quiere dezir la letra y otra la sentencia, aunque al- 
gunas vayan a la letra glosadas y otras se pueden ap-licar a 
otro scntido clel que van ('1. 

Aqui abro y descuhro el coraçon de parie de Dios. 

Nican nocontlapoua in toptli, in petlucalli; uall~ cemmanl, uall~ 
chayaui in chnll~cl~iecitl, in teuxiuitl, inpepetzcatiuetzi, in pupuca- 
tiuetzi, in aneuetzi, $0 ueM nell~tiz, in itechpa uitzc2) in icemtzin Dios. 

Paclrc, maclre, seiior, capitan, gouernador que son O estan 
como arbol de amparo. 

Nnntli, tcrtli, xopechtli, mnnauilli, pucltutl, aueuetl, ceuallo (3), 

ecaul~yo, ecauilo, yn izcaloticac, y n malacnyoticac. 
Czle.zane, mamalhuace, tlacoa, tlnu+cinct, tlamattzin , yuiantzin , 

inic tlntqui, tlamanm, tlanapaloa, uellt cuitlapane, teputze, uellt 
tlnuicn, tlnutlatoctia, tepachoa, teyncana. 

Cl~alltc/tiuitl, teuxiuitl, cuzcatl, quetgalli, allztepetl, petlatl, 
icpalli, tlauilli, tezcatl, ocotl, tlepitli, machiutl, uctacatl, ~ e z c c ~ ~ u t l ,  
ceciyncatl, yuitoliuligui, in ololiul~yui, in acatic, in xopaleunc, in . . 
pepetzcn, il& tlilli, in tlcynlli contlnlin, izcnlon, malacnyoa, znw 
tepaçi~orr. 

(1) Si nous ne donnons pas ici, dans les notes, le sens propre de cliaque expres- 
sion inétaphorique,.c'est qiie ce travail nous menerait trop loin et qu'il est, d'ail- 
leurs, facile de trouver ce sens propiXe ct quelquefois meme le sens figuré dans les 
vocabulaires, notamment dans celui de Molina. 

cY) Var. «in itech zcitz.x Manuscrit BN. 
(@ Val.. v ïeual1i.n Manuscrit MN. 



Labrador O persona baxe. 

Quauhtli, oceltctl, cuitky~illi ,  cttlal~alli, qunul~qui ,  elemicqui ('1. 

Arbol, O padre primero, O principio dc generacion, senor, 
. O gouernador. 

Q ~ n t ~ o y u t l ,  mecay utl ,  cuitlaxctclutl, y olhcny utl ,  t l a c a ~ o y  ut1 (2), 
quazci~tçoyutl, i n  t e t ç ~ n ( ~ ) ,  i n  teczch. 

Parientes de algunos que salen de un tronco. 

Teui t~oa ,  tenuayoa, tecllnmaloa, tetapall~cayoa, teecoa, tetlnpalon, 
temetçoa, tetzicueulicayoa, tetlapancayoa, lexiloyoa, tecacomayoa, 
temiauayoa (4), teizteyoa , t e i x q z ~ a m z ~ ~ l ~ u a ,  tetentçoa, tetzinlamall~un , 
tequequetzall~ua , tequcquetzoll~ua , tecotoncayon , tezcillbteccayoa , 
teuampon, teoncayoa , teyecayoa, teuayoll~cayoa (51, teelhtapachhua, 
tecuitlnxcoloa, in texillan, in tetozcutlan (" cenquiçah. 

Ni50 gracioso nacido como joya fundida. 

Tlupitzalli, tlamamalli, tlapetkcu.alli, in opitzaloc, in omamnliuac, 
in opetlaualoc, in otlacl~inll~tiloc, yuhqui in teucuitlacuzcatl. 

Despierta, rebiue, es discret0 O tiene la razon por guia. 

Miauati, xiloti, izcalon, malacayou, mimati,  y olloa, celia , 
itzmolini, ynic xotla, ynic cueponi, ynic i x t l i  yollotli quitquitinemi, 
in quititlani, ynic i x e ,  inic yollo, ynic nacace. 

(1) Ces deux derniers mots sont tirés du manuscrit MN. - Elemicqui ou 
elimicqui vient du verbe elimiqui, labourer, qui fait aussi elimiquini, lahourenr. 

Le maniiscrit BN écrit : tlntçayutl. 
(* Le maniiscrit MN porte : yn tetetçon. 
(') Ce mot est tiré du maniiscrit MN. 
(5) Le manuscrit R N  écrit par erreur : teonllicayon. 
(" De tozquitl, voix, gosier, qui, en composition, change quit1 en cn : tozcn- 

ruitlnll, pituite. 



Hijo O niiïo, O sefior muy anlado, a las ailes liridas y prc- 
ciosas comparailo. 

Tlauhy uecliolli, caquametl, quetcallztototl, teuyuecholh, yczqctan, 
yir~itzcm, xiuhtototl, piliuitl, tlacopilli. 

Hazer misericordia la persona O el sefior, O hazer lirriosna, 
O consolar al afligido. 

Cl~oquizdi, elciciuiztli, ixcyutl ,  tlauculli, ellelli, cemixcolli, 
tl~tn~atgoalli, tlanza2)ictli; tigcitl, yuitl, in tlilli, in tlapnlli, irt 
tecucauitl i n  quitlalk, in  quicliiua; in  tetech quimateloli, inic teceuia, 
tePath, in  tetiçazlia, i n  iepotonia, in  tethuia, in  tetecochz6ia, in  
tlacatl inic teteilou, inic teapanci. 

PIoço, sieruo O vasallo de alguno. 

Temnyecauh , trmecapnlecault , tetepzstzecaz~l~ , tecacaxecauh , 
tetl~ilecauh , tequaziecaz~li. 

Despertar a alguno con castigo, O corregirle. 

Culut1 , t ~ i t~ i cnz t l i ,  ziitrtii, omitl, cecec nt1 nictequrrqz~all~tici; 
yequene tetl, quauitl, mecapalli, tepzcztli ~zictemaca(l), nictetoctia, 
nictequall~tiu, inic tetecl& n.icpachou. 

Çastiga Dios con n~ortandad, O sentencia el senor O j~iez  
a muerte. 

Xuxuhqui  in tetl, xusuhqui  in  quauitl tepan quitl~iga, quimayazli, 
yequene kpan qzrimomatzayanilia, yequene ttonztli, tlaxapr~chtlz, 
mecatl quimoteaquililia, inic teatoyauia, tetepexiuia in Dios, altoCo 
in tlatoani. 

Por los pecados de inobcdicncia da Dios pestitencia y con- 
t r a r i o ~  tiempos. 

Yehicn yn itzontlan, in igzcatlan in  qui$«, in fnoqrretza inic 

' '1 Dans le nianuscrit MN on lit ici en marge : r para esctaito. n 



quixopeua in gpestl, im i y a l l ~  in Dios, in ocelutl, in aliaztli, in 
ctcitlapillz'; ic tepan coliui yiey tetl, yuey quauitl, auh in  il/micaJ 
ic nanatzca, a22rl~ in tlalli olilaa, 

Lleuo la vida, O biuo c m  fatiga fahandome lo necessario, 
ando afrentsdo. 

Ninocnouica, ninomotlatoctia, ynic nicqua yn n ix ,  yn noyollo; 
yn anecini, amottani yw nocucl~ca, nonezcl~ca; yn teixmullctn, in 
tecallttecl~ noconnil~iyouilhtia (l). 

Corrije O seprelhende de palabra elpadre , O madre, O el senor. 

Tlaxamctnia, tlquztequi, tlaatqauia, tlatepexiuia, yn eztli, yn 
cl~o~uiliztli ynic teixamia, ynic teitonia, yn tenon, yn teta, yn 
tlacatl, yn tlatoani, in telic cscec yn im'llm, yn itozcatlan, uallhzbetzi, 
ztalltquica. 

Tomo consejo con aiguno. 

Yn  teix, yn teyollo, nonan, nota nicchiua; yn ieeço, yn letlapal10 
ztellh nicneçotia, nimotlapalotia, nicnocl~amolotia, nicnotapalIicay~tia(~). 

No quiero padre ni madre, sino a mi pIazer to'mar ia man- 
yeba que me pareciere. 

Aninay~a, anitayoa, çnn can ullmnaxalli, nextepeualli nicnotatia, 
nimonantia, yn aniquittaznequi yn ixtli, yn xayacntl, yn itxcalli, 
yn yollotli (3). 

Soberuio que no tiene a nadie en 10 que huelh,  y el es 
tenido en menos. 

Teixco, teicpac nemi, tetlanipachoa, tetlanika, tepan moquetza, 
tepan motlulia, çan pctlatitlan, icpallttitlm teciquia, tep~poloani(~). 

(1) Cette ligne, à partir de yn t e i m l l a n ,  est extraite du manuscrit MN. 
(9 Ces deux derniers mots sont tirés du manuscrit MN. 
(3) Vw. n y n  ixtli yollotli, yn xnyncatl, yn itzcal1i.n Manuscrit M N .  
( 6 )  Cc mot n'est pas dans le mantiscril BN. 



&lo~nauiçollcini, mii~iililcini, yn nçnn acn ype1n mom.ati, in ntle 
+an itztinemi, $an ixgo icpnc yuiquixtin in itleyo, in imnzcico, yçan 
cziecuenociu1ttinemi, y n  quixopeua in tepetl, in teicpall~, maciui in 
ntlei ypan itto. 

Reboluer questiones por donde se maten unos a otros, O 

se destruygan. 

Tetgctlrrn, tencl?nntln in ninemi, in tezclttli, Uz tlnçulli, in nextli 
ni~nomolonall~titinemi inic nicteixpiquill~ lin in cucuc, in chicltic, 
inic nicteititinemi, nicteqzinll/titinemi in uctli, in nnnucatl, inic 
nompn nitetlac/~ial/~tin, niteicxitia, nitetentin, nitematin, inic nine- 
panqzculo, inic ninecoctene, inic ninecoquixe, inic ninenepilhmnxalhtlc, 
inic nitetlocnequnllrti~i, ir,ic nimnquizcontl, nicltiqzcimolin ( ' 1  nimo- 
chiuhtinemi, inic eztS yollotli nicteititincmi, nictey ualhtitinemi, inic 
nitequniuintitinemi. 

Destruye el sefior, O gouernador la republica, gouernando 
rual, O ensoberueciendose con el sefiorio. 

Tlnçonezia, tlnncomnna , teuhili quiquetzcc in aompn teixtin 
tetlucl~inllttin in tl(ttonni, Gan tlnxixinict , çan tl~imoynua, tlaxamcnlin, 
tlapuzteqzli, Gan tlantoynuia, tlntepexiuic~, $an teuicanaquiu, tego- 
q.iiinqz~in, San tlnsoxopeun, tlneecenznna, {nn motntlnca, monnntlaçn, 
çnn ixtornnua ycicn inic qzbiuica in yauh, in ytepeul~, çan ic 
qu&inauhtia, cnzrilhqz~ixtin in petlatl, in icpalli, ycnn ixco kpac 
quimana, quipopun in ytelicyo,, yn +il10 , ynic çrrcailn qunz~htln 
tecaln quia (2). 

Esdauo. 

Tepzczço, mecnpnllo, tlnllo, guy uitl, teyo, quuul~yo , nztcry O 

mecnxicolo, nxixpnn, cuitlnpnn, ycclynn in nenziun. 

( ' )  Le man<iserit BN écril : r~icft,icomolin. , 
") Celle Gn, 4 partir de p i c  cncatla, est extraite dii iriaiiuscrilMN. 



Perezoso, ocioso , mal criado, desuergonc,ado , que no cluiere 
rabajar. 

Tlalltmau~ill~ti(t, tapallicrrmctzcilh~a, tluçolltololoa, moçoquiaùiMtiu, 
motlalauill~tia, çan ic quiquiz, çan ixtotomauatinemi, atlaiznequi, 
nyelleniznequi, icximiqui, mamiqui, tetecli tlaqztauhtlnmati, techan 
catqui yn ycuchca, y n  yneuhca ('). 

La doctrina santa que sale dei coracon ha de ser tenida 
cn mucho y no menospreciada. 

Y n  toptli, in  petlacalli amo yteclt aciziani, amo tzitzquiloni, amo 
uttaloni, amo tlacaauilli, yehica in teyollotlan in meya, in quiça in 
qualli zieueyutl atkatlaçaloni. 

Pusose en ei peligro y como ioco O desesperado se dio a sus 
contrarios, O metiose do no salio corno la mariposa en el fuego. 

Omotlepupalocl~iul~, aquitlaçotlac in  yelltcl~iquiul~ , in  y tzontecon , 
in azxco zcpac tlacltix, çan teca omouitec, omotzotzon, çan ylizciz 
in ualli actiuetz, in  oncan mopipitztica in tetl, in yuh chauapapalutl 
yçan yliuiz tleco calactiuetzi. 

Persona valiente O esforçada. 

Oquichtli, tiacauh, ixtleyo, ixmauiço, in icxicuztic, in  tenczcztic, 
uey miztli, uey cuetlachtli ypan quiztoc, yuey quauhtli, uey ocelutl 
~~~opopoyuul~ticac (2). 

Anda hecho veliaco siguiendo el camino de  los anilnales, 
desatinado sin sentido. 

Ye mitonia, ye momociuin, ye nzamana, ayumo yyuiçayan in 
juicn, uynmo ycalaquilrn in calayui, ayamo youi in  quitoca, çan 
yuitoca in  maçatl, i j z  toclitli in youi, yçan çacayotoc, poliuhtoc (3), in 

(1) Ligne, depuis tetech, tirée du inanuseril MN. 
@) Ces cinq derniers mots sont extraits du manuscrit MN. 
(3  Ce mot est tiré du manuscrit MN. 



(rtlncaneci, gan yliuiz yauh, gan tocltyauh, crcn mczgctyuuh, ygun 
xol~~i t inemi ,  gan yliziiz nemi, mnpolizci, icx+olizli, ntlenqz~i atlncntl, 
omonanacnili, omotlapaui, omochocholti, omoyuaquauhti in pillttontli, 
inic oquittac in tochotli, in macaotli, gnn xoyueclynnti ixtlatgiui, 
nncaztlatciui. 

Rinole O corrigole de palabra. 

Ytzonic, yyuaic, yquayolic nicqzietza ; yxqua , ytl(tnqua ic 
nimenemitia, inic nictoctia in tetl, in qzmuitl, in yxopil?t, in ymolic, 
yn itetepon ('1 ic nicqueyuetzteua. 

Pariero, chismoso de mala lengua. 

Tenqzcappulh, tentlnpnlhtic, tetenqzlnuhti, tenquaulixolutl, ter&- 

chicotic, yollochicotic, uel ccompa ixtiloc, ientiloc, nacaztiloc (2), 

xayacatiloc ynic cah, ynic nemi, yliuiz tlatl~cqunyz~a, tlaca~btollt 
mocuitlauia, ylizsiz tlatlatou. 

Esta limpio y aparejado para Dios el coracon del buen 
christiano. 

Tlumauizmamani, tlaceceMii(t , tlaxopamamnni yn yxuchicnlitic 
yn Pios, tlahton~timttni(~), tlrxochinnltmani, tlalh~~~ollimarnani, 
tltyuccclmnni, tlnyocuxcamani. 

Encubro agora tu delito, pero si no le emmiendas, a la 
otra vez lo pagaras todo. 

iMoyontlan, moyuatlan nicpacAon yn tigntl, yn y zcitl, n imitzpnntin, 
nimitzteteuhtici (a), ga12 oc nican petlatitlrn, icpalhtitlan nimitzayiiin, 
tlallitic, qzcnuitic nimitzquixtin, Gan oc nimitzcnma yneualhtin in 
yuuuitzatl, in chichicatl. Ault in occeppa nulutl nimiiztlaqunMtiz ,inic 
ticyecoz in zcitzatl, in chichicntl. 

:') Ces deux derniers mots sont tirés du manuscrit MN. 
e) Idem; seulement on lit naztiloc au f e u  de nacaztiloc. - Ynic nernz et ylictiz 

flnt~aton son1 di1 même manuscrit. 
(3) La fin de cet alinéa est empruntée au manuscrit Mh. 
(" val.. R Motcontlan, ntoqimtlnn nimitzpnchoct, cctn oc niccclz~) etc. hian~iscr. BR'. 



Hazense los mayores a una por casamientos , O en O tra nlanera. 

&!ocetdia in nayutl, in tayutl, inic oncan in totomoliuiz, in xotlnz, 
in cueponiz in pillutl, in teucyutl, inic ocetiu yn eztli yollotli. 

Casase aquel, O pide, O toma muger. 

Quinamictia in toptli, in petlucalli, in cuzcatl, in quetzalli in 
imaquecl~tlun, in ytozcntlnn in conmolly~ia, ynic ('1 quitzaqzcn in 
cornitl, in ca;üitl. 

Doi muger a aiguno para que assienten y biuan cn honra. 

Tepan nicçoa in czceitl, in u+illi; aul~ tepnn nicteca in tçotçopaztli, 
in rnalacatl(2), in teçacatl; telnac noconpiloa in icl~catl, in mahicatl, 
inic onoz in petlatl, in icpalli. 

Ei que nace de esclauo, O el basiardo. 

Contitlan, metlatitlnn, texcltitlnn, tlemaic, xiquipi/l~co in otkucnt 
in tcpuztli, in mecapnlli, in cacaxtli, in uictli in tlntzaqua, in 
tlanamiqui, nxixtli cuitlatl quinamiqui (j). 

Ponese seiior de nueuo. 

&!oyollotia (" in petlatl, in icpalli in allitepetl, motçontecontia, 
xotla, cueponi yn atl, yn tepetl. 

El pecador suzio y obstinado es como cl piierco con el loclo. 

Tlaçulli, teulitli qilimauillttitc, ne~te~~eualli quinzotlnlilia, quimo- 
clritlauia in çuquitl, in tnpallicntl inic moçoquipuloa, inic mola- 
pnlhcaneloa, in yult coyametl mocuitlane.~pzcloa. 

Persona dobtada, que no habla aderechas. 

Can quiqua~lttzalann~uia, çan quiqilauhquixti(~ in ytlatoll~, çan 

(1) Celle fin est tirée du mannscrit MN. 
(9 Ces detir mots in malacatl sont empruntés an mannscrit MN. 

Ces trois derniers mots sont extrails du manliserit M N ,  qui, dans la marge, 
porte en regard des deux premières lignes : icsiendo amhos esclauos.it 

!" Le manuscrit MN porte moyollotica et donne la fin de l'alinéa, i partir de 
motçontocontia. 



aompa in quiytallttiteua, San nuic campa motenlia, aonya tlatlaton, 
$an qzciqunuhneloa ('1. 

Miro a alguno de mal ojo. 

Yxtlapnlltic nacazic niteittn $1, nixc~ielltcopauic nitztiuh, niteix- 
nacaznecuilitztiuh. 

Rije el hijo del sefior defunto. 

Oitzmolin, omonelltuayoti in ytlnquillo in puchutl, in aueuetl, 
omotlanti, omozteti, ye tequnncah, ye mnuizcalt , ye motleyotitical~ , 
mihiyotiticah (3). 

Es humillado y priuado del seiiorio con que se ensoberuecia. 

Otempixnuililoc , otlnntepncaloc in  itztetz , opzctztequililoc in 
ycoatlan inic aocmo tequnz, oauililoc in petlatl, in icpalli, inic aocmo 
mauiztililoz, yn01~rna(~) omixquapeul~, omoteputçalaztlt, ytcontlan, 
yqzlntlnn oquiz yn totecuyo, ixco icpac onenque. 

Rije bien el sefior que puebla bien, honra y adorna su pueblo. 

Tlaatilin, tlntepetilia , tlauecapnnilia , tlnpantlnga , tlateyoiia, 
tlnmauiztilin in yazth, in ytepeulb. 

Destruye el sefior, O gouernador el pueblo. 

Tegoquimotla, tequaqualachneloa, tetlatcicuinia, tlaçoloa, tlaca- 
tçnua, ontlacltayauainpetlapa, in icpalhpa ic qu ica t~ua ,  inic qui~oloa iîz 

alhtepetl, inic quitolotla, inic quiteyotin, inic qtiixtlaça, quitentlacn(5'. 

Rino al iiiocen te por corregir, O afrentar al culpado presen te. 

Tetech nitlacaleua, teteclt nitlaulelcitia, tetech nitlc~cl~nlon, nitexa- 
latepoa. Ault tetech nictlatçon in iexix,  in tecuitl. 

(1) Fin tirée du maiiuscrit MN, à partir de aompa tlatlntoci. 
(2) Var. ~~xt lapalhnacazic  niteitta.77 Manuscrit M N .  
(3) DU manuscrit M N ,  à partir de ye tcqztnncnh. 
(" Fin exlraite du  manuscrit MN. 
( 5 )  Mot tiré du mannscrit MN. 



En rni rnario esta ser bueno, O ser malo. 

@n nomac calt in n ix ,  in noyollo inic ninouatçaz, anoço inic 
?tirtocuq~onallttiz, ynic ('1 ninoxotlaltiz, ninocueponnlhtiz, ynic niccliz, 
nitzmoliniz. 

Teilgo paciencia en Io aduerso y en las reprehensiones. 

Nitlayolloteuia, y n  niepetlacalltiemn, çan nictoptema in tetl, in 
lunuitl, in çacaqualli, çan nicchalltcltiul~~nati, nicteuxiuhntaci, in 
quexquich nopan yauh, in nopan quiça, in ompa itztiult, in 
aompa, etc. id est (2) çan nictlaçonzati, nicpaccayhiyouia. 

Doi pena y trabajo y mal cxemplo a todos. 

Niteyoll~quixtia, niteichiloa , witeblaxitia, teitic nictepeun, nica- 
quia i r~  tlexzcchtli, in tlequauitl inic niteelatin, inic nitepatznzictia, 
inic niteyollttoneua, ynic (3) nitemociuya, ynic nitetequipacltoa, 
witeyolcocon. 

La yglesia do Dios es reuerenciada ;donde esta todo el bien, 
y se oye la consolacion del anima. 

Tlaalaua, tlapetzcnui, tlaxolaua in ychantzinco in Dios, in oizcan 
cenquiztoc, tepeuhtoc, ceceliuhtoc in ixquich in qualli, in teyollo 
quirnati, in teyollo caxiii, in cltoquizço, in tlaucullo in tanto 
tequtruhyuixti, tequaulitlamachti, yçan ompa qziicui(" in paquiliztli, 
in cemelli, yn r5) teyollali, yn tecuillttono. 

Renzilloso, enojoso, desabrido en sus paiabras. 

Certcla poçoni, puptyoca, tenecati, mamacon, tlatlatelicçp, moti- 
titza, tenqunul~xolutl, tetenquauhti, quelellaxilhti; qz~aul~tlatolli, in ' 

nic yanzanqui in ytlatolh, y n  yultqzci in let1 ietech qu+aclton. 

(1) Fin extraite du manuscrit MN. 
(4 Idem. 
(3) Idem. 
(&) Le manuscrit MN porte cuiun, au lieu de qziicui. 
(5) Pin Lirée du manuscrit MN. 



Ladrori que  todo 10 apana y roba. 

Illatl(tueliloc, macueciuhqui, macuecuenotl, mciyciuhqui, yliuiz 
tl(tcz6icuitiuetzi. Y n  (1) nmo »zatlaeutl yn hicz'cn ixtotomaua yollo- 
yntlnclitic. 

Rifien O matanse, O muerdense como perros. 

El sefior, O gouernador, O persona temicla O reiierenciada. 

lkuiztitoc in petlatl, in icpnlli, in oncnn neuizlixtoc in tcoaztli, 
in tlnxapuchtli, in coloyotoc, in tocnyotoc , tcitcicazçotoc (3). 

Forma O ymagina inentiras. 

Gan quiyoyocoya in tlntolli, çan quiciciqui, dan iztlactli, ten- 
qualactli, tlaelli quimauillitia, quimolequitin. 

Espantosa cosa, temerosa O marauillosa acaecio. 

Tequaceceputz, tecuecuecl~cnul~ , teiçazli, temnmauliti, tey unceceno, 
in tepan omochiult' tlayoalli, xomolli, call~teclitli, tlatiaunlli (') 
in otetoctiloc. 

Acusar O dar quexa de otro, O afrentarlc delante de alguno. 

Nontemayaui in tlexoquauhco, in tbcomalhco, in tlemaic, in 
tlecoazco inic nitetlecomay nui, inic nitetlecodnca , inic niteixpau.ic6, 
' nitetlatobuia , inic nitecuitlacltiuia , inic teixpan nitemaxtlc~tornia, 

niteayatomia, n i t em~xauya(~) ,  nitetzinpetlaun, niteynualoa, teicntlnn, 
teteputztlan niquislia yn tkcttolli. 

(1 )  Fin extraite du manuscrit MN. 
i2i Var. v . . . . moyuaqtlcctitoquc, motlatluncz~i~nlhuitoque, etc.)? Manuscrit MN. 
3 Ce mot est emprunté au manuscrit MN. 
k 4 )  Le manuscrit MN termine ainsi cet alinéa : n tlnnnunlli, vel tEanauadE in 

tetoetiloc ouy etic tepnit oquiz.? 
!%) Cette fin est tirée du manuscrit M N .  



Auisar que no sean presos, que no pequen, O hierren. 

lVitepantia, niteteuhtia, niteitictia , nitetlauyotia , nitenemacAtia , 
nitexaua , nitetecuilhuazltuia, inic ncnn temac uetziuaz, temnc 
aquiuaz, anogo inic amo tlatlacoloz. 

Armar a alguno cauallero. 

Nitequetza ytzumpcinco in tlecuilixquac, in tlapco, in matlac, in 
temalacac, inic nictemacn in cliimalli, in tlacul~tli, in teacoqzciçaya, 
in tepauetçia. 

Agora oigo mi venfura O desuentura. 

Y n  nxcan niccaqui in nacoquiçaya, in notemouia, in îzotlan 
yuetcia, nnoco inic ninotlilltuiz, inic ninotlapnll~uiz, auh inic nimocoloz, 
h i c  nimocacaunz, a.uh inic n2rnotegazcizJ inic nimopotoniz: 

Somos sujetos y seriiimos a los que nos conquistaron por 
fuerça de armas, O nos dimos, etc. 

Amo tixicyoqu,e, nticlticoyoque CU taxcauiloque, topan mani in 
cltimalli. Auh topan onoc in mitl, in qzcauitl. Auli totlan uetztoc in 
tlauiztli, in cllamoleuatl, yxiueuatl, in teocuitlapanitl. 

Seruir de paje dando agua a manos. 

Niteixamia, nitemapaca, YLitecamapaca, nitematequia, nitenechi- 
cltiualhpopoa, nitenechicl&callttia, nitepepechtia, nitetlaqualitteteea. 

Seruir de moço, de labrador. 

Nitititlanti inic niquaquauitizt1~~ inic nelemiquiz, inic nitlaiz, 
2nic nitocaz, inic nitlax~cl~imanill~tiz , inic nitlatotonilk , in tlalhtica , 
in quauktica, inmillitica, in teticn, nitequiti, nitlacoti, nitlatec/tcipanoa('). 

(') Ici s'arrête, sur le manuscrit BN, la transcription de ces anciens termes 
métaphoriques. Le copiste y a laissé pllisieurs pages en blanc. Mais Ie nianuscrit 
M N  nous a permis de rernpiir cette lacune, qui ne comprend pas moins de 
quaranie-deux paragraplies (p. a a 3-23 O). 



Ensoberuecerse, O tener fantasia con el fauor O alnparo de 
O tro. 

Tetech tlanaui, tetecl& atlc~mati, tetecl1 czieczienoti, tetech naopon, 
tecn moquaziitequi, tetech tlnnannrri. 

Hazer a otro vellaco, o dar mal consejo. 

Illixitl, tlnpatl, coaxuxuhqui, nanncatZnieteittitinemi, nictequnlh- 
iiiinemi, iztlnctli, tenqiinkicili, leixco teicpnc nicquixtitinemi, nicte- 
tolollitin, inic aniteziellc~mnclttitinenzi, inic niteczteczienotilin, ynic 
niteqzinyuintia, ic nitexocomictin, inic niteixctiepn, nitecl~icotla- 
cliialhtia, nitechicotlncnquitia. 

Ilios seîior y criador y,gouernador de todo, que ensalça y 
Iiumiila. 

Tloquo naunque, tlalticpncque, in teutlale, in atlnzcn, in tepeun, 

in tepexiun, in tl~ichiunb, in teyocuynni, tepiquini, in tecuepo- 
nnll~tini, in tlc~tzrnolir~alhti~~ni, in tememalini, in tepitzani, in 
texuc1iiycuiloani, in tepantk~ynni, in tetlc~lc~naqzcinni, in tetotomo- 
lillitin, in tetlateinillttin, in temnxeloa, in temnyaunlon, in tetlnlin , 
in tecnlon ypallinemoaloni. 

Partiose dexando de si memoria por las buenas obras O 

hazafias que hizo y buen eueunplo. 

Micuilotiuh, mopopoynulttiul~ , rnotlill~u~tiul~ , motlapalotitizil~, 
mitciul~cc~yotitiuh , rno~uchi~otiiiul~, rnonezcayotitiul~, motamnc6iz~h- 
tiuuh; quicaz~htiuh yn ynecauhcnyo, yn yteyo, yn ytocc~, motimn- 
lotiuh, tetech quicnuhtiz~h in tlilli, in tlcyalli, in chnll~chiuitl, in 
teuxiuitl inic omoteyotitn. 

Por ventura soi parler0 ? no soi secretario? An me de abrir 
para me sacar el secret01 

Czcix nisilut1 ? cuix nimiauntl, nicacnmctl ? cuix nitcayanctloz 
inic niqz~ixtililoz? cuix yul~qui in.itoptli n&etlnctrlli? Czcix nitlyiloz 
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inic nanililoz in cl~al1tchiuitl~ in teuxiziitl? Cuix nociultyzti in tetl, 
in qzcauitl? Cuix nixeloloz, nitlapanaloz inic notzcalhco, noyollotlan 
tlacliialoz ? 

No quiero poner discordia donde ay paz. 

Aço malli, acoallantli, atlauelli ypan niaznequi, yeltica tlama- 
mani yn tlill~caxitl, in tlapallicazitl, macana nitlamimilo, nitlaxopeuaz, 
nitlacuitlacpeuh, noço tlacacah in chamuliuitl, in piliuiil inic amo 
nitlamoloniz, nitlaneloz, ynic amo nitlatlauell~cuitiz, nitequalancuitiz. 

Ya viene el castigo de Dios entresacando, por esso todos se 
ernmienden. 

Yc raican uitz yn ytemux, yn yeecauli, in yauauA, yn z~colouli, 
yn ytçitcicaz, yn ytezcli, yn yquauh. Auli ye nican onotiuitz yu 
ycoauh, in ytequan in tloque in nauaquc, in texelotiuitz, tcpepen- 
tiz~itz; ma ic celia, ma yc xollalo. 

Ando triste, angustiado , y fatigado. 

Notololh , nomalhcuch nicchiuhtinemi, noclioquiz, nixayo nicma- 
tentinemi, noztetzin, nomatzin nictlrrnquntinemi, in tetloc, in tenaucic 
nicnocuzcatilinemi, in nomntzin ic ninomalhcocl~otinemi, yn notlillt, 
yn nollapallt i c  ninomatilotinemi. Auk in notlalh, in nocoquiuli ic 
ninopolotinemi. Ault in nelelh, notlauculli, ic nimilacat~otinemi, ic 
ninotlalitinem.i, nelelacitinemi. 

Delener a alguno con palabras fingidas para que sea preso, 
O le suceda algun mai. 

Nictlaniteca, nictlanipachoa in notequayu, noteyn, in nozlnc, in 
notenqzcaloc , inic nitezulana nitetlamachana , inic niteoztoaquia 
nictenamictia in tepexitl, in ntlauhtli, inic nicpaclt~uici ic nicneyanilin 
in culzctl, in tocntl, in tgit~icnztli, in axoxouilli, in atoyatl, 
yectlntolhtica, t~opclica, aaui~liztlamnc1;~liztica inic niteqzletça, inic 
nitetlalia, niteyeccateca , nitenauall~t~econ. 



Quebro el ~iicrcatli~r, o cayo algilna persona de la hoiira 
O estado en que estaua. 

Onzoxictlaz, omixtlaz, omotlnntlaz, ocz~etlnuh in qunuitl, in 
xuchitl oceqzialoc, in xiuitl oquetozuac, ocototczrnc, ocl~icliinazrh, 
onell~uayotlatlac, omoneMuayocoto, omomauizpolo, ~mocalan~z~ixti, 
omotlacollnz, yneoyan ornitlaco, omocnopill~tili. 

El ma10 biue vida de bruto animal. 

Axixpan, cuitlapnn, tlnçollyan ychan, ynemiyan yn tlatciuhqui 
in teulttica, in nesticu in mtipantinemi, in moquimilotinemi, inic 
atkcicanemi, tlatculli, teuhctli ic monelotirzemi. 

Es cobarde, medroso O temeroso. 

Tginquizcatlayecon, mauhcatlayecoa, amo teuic mixtlapaloa, 
maultcatlacatl atezcic mixeecoa yultqui in tetl qziauitl in pupucatoc, 
in cl~ichinnuhtoc, amo tlnpalon, aontlaecoa, rnixtelltq~tet~a. 

Persona lionrada o sefior que tiene vasallos O gente, etc. 

~Momatia, mocxitia, moquazihtici, mocelotia, mocuetia, moui- 
pilhtin, mayatia, momnxtlatin, motlapiuin, .motzonixzcall~tia, yn 
tlaccltl momauicotia, motleyotia, moteyotia, mixtia, monacaztia. 

Enriquecerme O acrecentar' hazienda. 

~'C'i~zotlatepeuallttia, ninotlnnenectia, ninicullttia, ninotlatoxauilhtiu; 
ninotlnteunemitia, ninotlezcauania, ninotlexell~uya, ninotlanecl~ical- 
liuia, ninotet~ontia, ninotlapepecltia, ninonellzuayotia. 

Erro d pecador, O cayo en el lazo el que no anda ade- . 
rechas. 

Oquimonnmicti in tetl, in qunzritl, z'n tcoaztli, in ~hxapucktli, 
in culzitl, in t;itcicaztli, in moneuinnaquito, in ennamatlac, in toch- 
matlac, in m~~amatlnc yn oncnn otetpuhtz'c, yn otlaueMtic, y/n 
aompa itrtizch, yneuynn omotleuaunni. 

1 5  



Soi templado en el corregir O castigar. 

Ninomailocli~ia , ninomatlacaualhtiu , fzi~tonzciyeyecull~~iii , yn 
yamancat1acatE, in  yocuxcatlacat~ ynic nileloctia in tetl, in  puazlitl, 
in culutl, in  ~çitçicaztli, in  tlexuchtli, in  tlemiauatl can ninonzacnxaîta. 

Soi rezio en corregir O castigar. 

A7i~zomntlepall~tilia, ninomachicaua, n in~~uauhl i l ia ,  in  ininorna- 
tçomocoa , inic ninomacencaua , ynic nicteytia in cliichicatl , in 
toncuizall, inic nictetequilia in  mecatl, ynic nitetlexucliiquentia, 
ynic niteiztlacmina, ynic nictequallitin in cucuc, in  teupuhqui. 

Aueisrne, secor, hecho mercedes como a vuestro hijo. 

Otlaçotic, ot~acauliqui, ot~auczmqui, omotlapnlo in  n~ittzin, in 
moyollotzin, in  nzotlacnelill~, in monetlapalolh, i n  milucatçiultca, in 
mapanca, inic tinechilacat~oa, inic tinechapana yn  nocxi, in  nomac 
in  titlacliilr , in  nimelhtapacli , in  nimocliicl~icauh , ya nimeço , yn 
nimotlapalo. 

Es generoso y de lindo y excelente coraçon. 

Clinllicltiul~tic, teuxiuhtic, tlapitçaliitic, tlamamnlhtic, tlacmquix- 
tilhtic, yn  yczizcayollo, yn ychall~clt~iuliyollo, in  yquetçall~yollo, 
tlnchietic, ilapetlaualhtic, tlacencaualhtic. 

Mal~iado, suzio, pcruerso que no toma consejo. 

Micoloa , motlilon, mocotçaua, moxolopicuitia, moçoquineloa, 
motlalhneloa, aompa miixtia, aompa rnonacaztia, çan aompu mo- 
tentia, in ayellacaqui, yn aompa tlacaqui, yn  aompa tlacça, yn 
aompa quiça, yn aompa eheua, yn aoncan cah yn y x  y n  yollo. 

Prometio nos Dios la gracia, si le obedecemos. 

OIeclmetolltti, oteclinemacti in Dios in  ilhuicac netlamachtili, 
yntla uelli titoptizque, t+etlacallitizque, yntla ticcltaMchiuhtil2rpur, 
t icteu~iuhti l iz~ue , ticcuzcatilizque, ticquetçalhtilizque. 
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Da Dios hambre O enfermedad. 

Xizchcoatl, mamalhuaztli tepan quimotlaxilin, tepan quimochiuilia 
yn Dios. 

Rico, O persona que tiene Io necessario. 

Totonia, ~arnania,  yuiyoua, mocuitlapiWtia, mamatlapallttia, 
celia itzmolini in ailitl, in auexutl totomoliui, mimiliui, i n  xuchitl 
xotla, cueponi, inic tlacelia, inic tlnxopiaua, rnomatia, moyaualoa 
in iuhqui .in pucltull, i n  aueuetl. 

Hazer pesquisa el juez, O ynquerir la vida de otro. 

Tlatataca , tlacuicui , tlacxitoca , tlatlanitlayeloa , tlauawna, 
tlnxexeloa, tetlacuicuilia, teucuillnna, teucuilltquixtia, tetlaan&a, 
tetlatlaclyanilia. 

Vino a poner nueua doctrina, O vin0 a fiindar de nueuo. 

Mixtli, puctli, nyauitl quimolonalhtico, queuatiquetçnco, quima- 
tinco, octacatl, mnchiyutl, xiyutl, quatçontli in oqzitemaco, in 
oquitetlalilico, inic nequat~omaloz, nexiyotiloz, oquitlalico in tlrt- 
leztalli, yn  teuchulli. 

Loar, honrar, O ensalcar mucho a otro. 

Nitechamua , niteuecapanoa , nitetlalltuia , nitecueponall~tia , 
nitexuchiyuti~r , niteizcaloquetp, nitemayaualon, nitepnntlaça, nite- 
pauetçolhtia , nitemauigotia , nitetimuloa. 

Leuantole el sefior y sublimole no siendo nada. 

Teuhtitlan, tlaçulhtitlan, axixpan , tlaellzpan oncan oquimope- 
penili , oquimopnntlaxili, oquirnopnuecltili , ~qz~imaco~uix t i l ia  in 
Dios, nnogo in tlatoani atleypan quiçaya, çazcltquaulttia, ocelutia. 

Valentia, grandeza , O hazana. 

Qunuhyutl, oceluyutl, tiacaultyutl, 



Satisfecho estoi. 

Omacic, opachiulh, omotlali in noyollo. 

Quien soi yo, para que Dios me hiziese tantas mercedes? 

Ac nehuatb, ac ninomati, cuix noll~uill~? Cuix nonauatilh? Cuix: 
tzomaceuall~, inic onecl~moxuchiyotili, nechcueponalhtili in teutl, in 
tlatoani, ynic onechmotlapalotili, p i c  nimacoc yn chnmauac timlr- 
liuhqui, yn totonqui yamanqui. 

No te tengo en poco, sino en mucho. 

Ac nimitznomachitia, tleypan nimitznottilia inz'quauhtli, yn 
nocelutl, cuix titlacauili, cuix iuhqui yn titlilli, in titlapalli? CU& 
nimitzpupuloz? Cuix noço yuhqui yn xuchitl, in xiuitl? Cuix 
nimitzhuatçaz ? cuix nimitzmacuetlaniliz ? ca çan tichall~chiuitl, 
titeuxiuitl ypan nimitznomachitia. 

No me .ygualo ni comparo a nadie, sino que me tengo por 
menor. 

Amo teuan niuetzi, acan teztan on-ouh, aninomimiloa, aninocua- 
ponalhtia , animocauantilia , animoquetçalhtototilia, animoteupe- 
chollltilia , anim.otçinitzcantilia , animopochotilin , animaueuetilia , 
animacelell~tia, animoxopiauall~tia, çan nimotlill~tilza , çan nimotla- 
pnll~tilia. 

Emborrachose, O salio de seso. 

Ytech oquiz in uctli, Zn nanacatl, in mixitl, in tlapatl, ilz 

coaxoxohqzci inic oyuintic, inic oxocomic; 

Aprouechome la medecina, O la cuFa que se me hizo. 

Onotechquiz, onecl~nallzquixti in patli, onechyamanilhti, onech- 
uellnmachti. 



Quejarse primer0 el ciilpado imputandolo al agraiiiado. 

Teixpan momnnteua, moquetzteun , inic tetlnxiliteua in yayc~culh, 
in imnxilacztlh, inie ntle yteclz tlnmiloz in tlill~tic, in catcciztnc, 
mattoitiuh, motlapechitiuh, moyecnequitizih, mopetztilitiuk. 

Tener alguno pobreza O Ilambre. 

Xulutl mapnntoc, chnyaul~toc techan, xiz~hcontl, mnmalltz~nztli 
tepan quiçn, tetech nzotlalia, tepnn nlochiua. Auh tepnn moquetcn 
in mixptcnitl, in tleminuatl, itztic cecec quizloc, icnoyzctl quiztoc. 

Mira que no peques con alguna poryrie no seas culpado. 

Macana tecue, teuiPilll tepan. ticnn; mncnntc tepnn timnçouhti; 
rnacnna tepan tizietzti, inic amo titoctiloz in letl, in yzcnzlitl; nzacann 
ytla motecl~tln; mncann tepan ticholo; macana ytla ticmonnmicti. 

Halionle bien con alguno. 

Tetech ninornnti, nimnxaliui, fetechcopn ntxeliui, nitlachia, 
ninimati, nixtlnmati. 

Soberuia muger, O renzillosa, O cruel. 

Chauantini, chqutetini, chnuazqzte in iuh totolin chauati te- 
qz~ccxiic$eua, tequncoco~onia, tequnt~atçumuknana, tequnt~olçopiloa, 
teixco patlani, chaunzquini. 

Hombre que no tiene en nacla el seruicio, O beneficio de 
lit rnuger. 

Ateciuamntini in oquichtli , aquiciunmati , yn yciuauh ntle 
compoua. 

kfuger que no tiene en nada el seruicio, O beneficio ciei 
niarido. 

Ateoqzcichiitnni in ciuntl. - Y quitada la a clel principio 
cjuc~'ra dezir : iiiuger agradecida, etc. 



Yn tlucatl nelli nica, vel auiztli. Usan en platica algunas 
vezes, pero no quiere dezir nada. 

Tambien otras vezes dizen : nene, como dubdando en la 
platica. 

Ab eterno sabe Dios y tiene determinado Io que ha de ser 
de cada uno, y Io que le ha de dar. 

Cenca yeuecauh yehoatzin .yu9 mnlhcoche, yuey teputze ceceyaca 
uella quimoyeecaMui, quimotamaclziuili, ~~uimoyocull~uili, 3oan 
~~uimocemitall~ui yn. yhcaya yn ynenca, yoan yn ixquiclt yn ilhuilh 
yn ymaceuall~ yceceynca oyez, yoan in quenami yez yn iquigaya, 
yn ycalaquiya, yn ynemin, yn ytlacgaya, anogo yn ypeuhca, yn 
y tgonquizca. 



QVE BAZE EL PADRE AL ILlJO AVIS.INDOLE, 

O AllONESTANDOLE QVE SEB IIVENO (Il.  

2 .  - Nopilhtze, nocuzque, noquetzab, otiyol, otitlacnt, otitno- 
tknlltti~pac~uixtico; in ytlnlltticpac in totecuyo omitzyocztx, omitzpic, 
omitztlncatili in palltnemonni in Dios. Auh mixco mocpac otitln- 
cl~ixque yn timonnuan, in timotauan; yoan in mauiuan, in nzotluuan, 
in moayolltque omixco omocpnc tlachixpue, ochocaque, otlaucz~xqzce 
mopampatzinco ('1 inic otiyol, inic otitlacat in tlalltticpnc. 

S .  - Auh yn nxcnn acl~itzin otiuallachix (31, o~iunlltmozctrli, 
otiualizcnync , otiualltcltamauac ; yuhquimma titototzintli iyequin 

timotluchopinili~~; yuhquimmn quiye tittalhq~i~a in n~ocncnlloctrinco; 
yulryuimma quiye tinzotk~co~uenti~~; yzthquimmn quiye quien iri 

TRADUCTION. 

. 1. - Mon clier fils, mon bijou, ma belle plume, tu as été conçu, tu es 
né, tu es venu sur la terre; c'est Notre-Seigneur, c'est Dieu, notre créa- 
teur, qui t'a formé, créé et mis au monde. Nous te considérâmes, nous 
qui sommes tes mére et père ; tes tantes, tes oncles, tes parents te consi- 
clérèrent aussi, gémirent et furent émus tu naquis, quand tri vins 
au monde. 

2. - Et niaintenant lu as quelque peu vécu, graritli, tu t'es déve- 
loppé, tu as pris de la force; comme le petit oiseau, tu piques; comme lui, 
tu  es à peine hors de ta coque; comme lui, tu es "peine à demi vêtu;  

(') La declaracion ou imitation que André de Olmos a donnée d e  cette platica 
est, comme dans le manascrit B N ,  à la suite du texte mexicain. (Voir ci-après. 
p. a57.) Nous avons accompagné ce texle d'une traduction française aussi littérale 
que possible. 

(') Var. nmopantçinco.n Manuscrit MN. (;e rnol sigiiifie clev;itit loi.  et 
~nopctmnpatzinco, à cause d e  toi. 

(=) Litt. tu as on peu regardé ici. (Yoir ci-dessus, p. 128, au rnot UaW.) 



rnoczcitlapill~~i~~ tl), in matlapallitzin; y uli y uimma quin quentel/~tzin 
ticoolinia in momatzin, in mocxitzin, in molzontecontzin; yul~qui 
yequin timuyeecoa inic tipapatlantinemiz. 

3. - AuA quen comonequill~tia yn ypalhnemoani, y o  cemill~uitl, 
aco oinill~uitl timitztothneuizqzie, ticuzcatlanei~izque , tiquetzalln- 
neuizque (2) ; ypall~tzinco yn totecuyo aço licaz (3), aço tinemiz in t1all~- 
ticpnc; ma oc yuinn, ma oc ycemel yziuallhmana, yxiunllzrnozcalhti, 
nza yliuizteua, ma yliuiztia. Ma çuc ye ytloctzinco ynauactzinco 
ximocalaqui in tolecuyo, inic mitzmotlnuculiliz. 

Aul~ ma oc yelvuatzin qzcimornacl~itia, ma çuc yehuatzin mitzehcço, 
nzitztamachiua, ca teutl, ca tlatoani, ca uey mncoche, ca uey teputze. 
Ca yelbziatl Dios uell~ monantzin, motatzin, ycenca tlapannuia inic 
uelh mitzmocuitlauitzinoc~, inic mitzmotlaçotilia, in amo mach yul~qui 
inic nimitznotlaçotilio in nehuatl in nitnonan, in nimota; ~ehica 

comme lui, tu montres déjà ton (los, tes niles; comme lui, tu agites en 
quelque sorte les mains, les pieds, la t&te ; de rnérne, enfin, tu t'essayes 
à courir. 

3. - Que le Créateur veuille permettre un jour ou deux seulement 
que nous te possédions, que nous ayons ce trésor, cette belle plume; 
grâce à Notre-Seigneur, petit-&tre tu vivras, tu skjourneras sur la terre; 
clernecire, grandis tranquillement, sois sage, prudent; aie recours B 
NotreSeigneiir pour qu'il te secoure. 

Qu'il se fasse connaître, qu'il te pénétre, ,qu'il te sonde; il est Dieu, 
il est roi, c'est un grand soutien, un puissant appui. Ce Dieu est vérita- 
blement ta mére, ton p8re; bien glus qu'eiix, il prend extrêniement soin 
de toi; il t'aime bien autrement que nous ne t'aimons, nous qui sommes 

(1) Cuitlapilli, queue (coinposé de ctcitlntl, excrément, et depilli, pendu, sans 
doute du verbe pill~uia, ou pilon), s'emploie au figuré, ainsi que ntlapnlli, aile, 
feuille, pour désigner le peuple, les vassaux. (Voir ci-dessus, p. 2 i 2 . )  

t l )  Var. «ti~uet~al1~tlanezcizque.» Manuscrit MN. 
($) Le inaiiuscrit hlN porte tirnt, futur de iça, s'éveiller. Mais nous retrouvons 

plus loin leverbe icic, être debout ( p .  a33 et 5 6 ,  7, p. a35) .  



cn yehzlatzin oquz'to, oquiyoczix, ~~uirnoyoculili ( J ) ,  inic otiyol, inic 
otitlncat . 

Ma ticmoll~cnuilli; ycemill~uitl, yceyoulla xicmonochilitinemi , 
xicmotlatlaul~tilitinemi, xell~cicizcl~tinemi, zillnucztxtinemi : maenmo 
yuiun in cochistli, in netequiztli yxicmochiuili : ma ontlnmi in 
mz'ttzin, in moyollotzin in ytecltcopntzinco in totecuyo : 9ehica cn 
motatzin, cn omitzrnocl~izli~i. 

1Wa ypampcc in ytetlncotlnliz xicmotlngot1nyecz~llttili, inic mitz- 
nzocneliliz, inic tlncnztaz yyollotzin, inic nzitzmomnquiliz in ytetln- 
mactzin : in m ~ l l ~ u i l l t ( ~ ) ,  in momnceualh, in nticayn, in monenca, inic 
cielfi licaz, inic uell~ tinnemiz, inic nmo mixtitlnn, tknyouallititlan 
ticnlnctinemiz. 

4. - Yoan in c/rnin ixpan tiyuigaz in yx@tlntzin in totecuyo, 
onoco yn ytLcotcan(3), nnoco crus, uellb ticmnuiztiliz, ixpan timo- 

les mère et père, parce qu'il a dit, il a ordonné, il a perniis que tu fusses 
conGu, que tu vinsses au monde. 

Ne l'oublie pas; jour et nuit occupe-toi de penser à lui, de le prier, 
de soopirer après lui, de vivre dans la méditation. Ne t'abandonne pas 
tranquillement au soniineil, au repos; que ton âme, que ton cmur n'ait 
pour but que Notre-Seigneur, parce que c'est ton père, c'est lui qui 
l'a créé. 

Ainsi donc h cause cle son amour sers-le avec empressen~ent, afin qu'il 
te fasse du bien, qu'il te donne son cœur, qu'il t'accorde sa grâce. Tu 
auras pour ta récompense d'être heureux, de vivre bien, de rie pas mar- 
cher plongé dans i'obsciirité, ni daris les ténèbres. 

I i. - Quarid tu passeras devant i'iinagc de Notre-Seigneur, des 
saints ou devant la croix, tu seras plein de respect, tu t'inclineras, tii 

( ' 1  Ce mot n'est pas dans ie manuscrit BN. 
(') Ce mot et le suivant signifient don, lot, rilérite. (Voir ci-dessus, p. 196, 

nolc i ,  ct le Cotnpentlio, par Parecies, p. 7 h . )  
t') Lilt. de ses élus, de ses pr4férés. 



yacltos, anoço timotlanq~acoloz(~). Auh intla uellb yeliuatl .in totecccyo 
I. C. ynncayotzin ysanlo sacramento ixpan tiqzciças, tl/yanazcia inic , 

ticmotlatlaul~ti1iz in  yca moclii moyollo, ca moieouh, ca motlatocauA, 
'ca motemaqzcixticat.zin, ca motlaçotutzin. Yonn uel l~ iicmauiztiliz 
in  ytoentzin I. C., yoan in illiuitzin uelli ypan timocencauaz. 

5. - Yoan tiluintlapaloz in ytlachiualliuan in  campa cate in  
anoço cana, tiquinnamiquiz in  p$il/iti~i, in tlatoque, yoan in  tepan 
ycaltime in paclreme, auh yueuctzin, in ylnmatzin, yoan in  icnotla- 
catl, i n  nenilacutl in nmo auia, in amo paqui : yehucttl inic ciauli- 
quetzalo, inic tiquiciaukquetzaz; amo çnn yliuiz in  tiquiciauhqzwtznz, 
uelli qualli tlatollitica; amo yuhquiin tinontli ic tinemiz; p t l a  zlelli 
ticchiuaz y, ic titlacamachoz, tiyequitoloz r2), tiqualitoloz. 

6. - Yoan xicmotlaçotili, xicmomeli~limati (3), xiquixtili, xiqui- 
rnacaci, xicnzauhcaytta , xictlacamati, xiccAiuili y n  tleiîz quîneqzci 
in yyollo in  nantli, in  tatli; ca ilhzcilli, ca ymaceuall~, ca ynemac, 

feras la génuflexion. Et si c'est le corps de Notre-Seigneur dans le saint 
sacrement que tu rencontres, tu prieras davantage en ton âme, car c'est 
ton Dieu, ton maftre , ton sauveur, ton vrai pére. Tu vénéreras aussi le 
nom de J. C. et tu  célébreras convenablement les jours de fbte. 

5. - Tu salueras les gens en quelque- lieu que ce soit; tu iras aii- 
(levant des nobles, des grands, des supérieurs, des pères, des vieillards, 
des femmes âgées, du malheureux, de l'infortuné qui est dans le besoin, 
qui n'est pas joyeux. C'est loi que tu salueras, et tu ne le feras pas 
avec légèreté, mais par de bonnes paroles; tu n'agiras pas cornme un 
muet; si tu fais bien, tu  seras écouté, loué, estimé. 

6. - Sois aKectueux , reconnaissant, poli, respectueux, craintif, ohéis- 
salit; exécute les volontés de tes niLe et père, ils on1 droit à la sou- 

(') Var. r timotlanquaqztetçaz.~~ Maniiscrit MN. Ce verbe tlanquaquetza ;I le 
même sens que l'autre, tlanquneolon, fléchir le genou. 

(') Var. n liyecytoloz. . . s Manuscrit MN. - Prorioncez tiyec-ytoloz. 
Var .  <txicmocnelil/~rnachiti.» Manuscrit MN. 



cn yteclyouhqui in tethyecull~tiliztli, il& tetk~camttcl~iliztli, in temauiz- 
tililiztli. Ca amo uell~ ic iltcaz, ic nemis, in aqzcin nmo quitlacamatiz, 
in amo quitlayeczcllttiznequiz, in amo yuimauiztiliz in ynan, in yta: 
isan yxco, içan icpac nemi : ca yehuutl ptocn icnopillaueliloc. 

Aulb yoan ma yliuiz tinen, ma yliuiz ticltocltolotinen, ma yliuiz 
tanctinen in teixpan, in tenauac; çan yuian, çan ycemel ximonemiti, 
ca ye qualli, ca ye yectli : Ga ximocnoteca, ximopechteca, ximo~olo, 
ximomalltcocl~o. 

7. - Yoan uell~ xitenotza, uelll xiietlntlazchti, xiteixtili, xite- 
ymacaci, xitetlacamnti, sitetlaçotla : ye ic tinemk, ye ic ticclz. 1Vt1 
yehuatl youi, yxopeclb tictocn ('1, y ye oncn, y ye onnemi (2) in 
miuintitinemi, in ymac chiclta, in momatlemamalli, in iquechtlnn 
tlacuia, in ymac tlncuia; yzcell~ motzinillyia, in moyz~eztlatzinia , in 
maco~iloa, in tocuileua, in tzcltzi, in oyoa; in yuliqui mizitl, in 
yuhqui tlapatl, in yuhqui uctli, nnnncatl in oquic("), in oyuiquci; i t ~  

mission, à i'obéissance, au respect. Certainenielit, il ne sera pas heureux 
celui qui n'écoutera pas, rie voudra pas servir et ne respectera pas ses 
mére et père; ce n'est qu'un rebelle, il mérite le nom d'ingrat. 

Ne sois pas insouciant; ne cours pris folienient; ne fais pas f dtourdi 
en présence des gens; aie un maintien posé, convenable, à la bonne 
heure : sois humble, modeste, tiens la tSte basse, contiens-toi. 

7. - Aborde les gens convenablement; demande en priant; sois res- 
pectueux, craintif, obéissant, affectueux, ainsi tu prospéreras. Ne prends 
pas exemple sur celui qui vit dans le mal, qui a l'habitude de s'enivrer, 
qui crache dans ses mains, qui se les frotte; qui cache les choses dans 
son sein, dans ses mains; qui fait des extravagances, se frappe les 
criisses; qui se léve, hausse les épaules; qui crie, chante; qui ne s'est en 

(') Litt. Ne suis pas le chemin, le fondement ou principe de celui qui, etc. 
(2) Var. cctictoca, yn ayuim miuintitinemi,n etc. Manuscrit MN.- Ce passage, 

plein d'expressions m6taplioriques, est difficile à traduire littéralement. 
(q ln  oquic n'es1 pas ici l'adverbe : pendant que, puisque, mais bien le verbe i , 

lboire; prétérit, ic. 



czucmo qziimati; in tetl, in qunuitl qzcicuitiuetzi; in quiyehecnlhziia 
inca acoleuilia in ynan, in ytn; in nucmo quizcopaytta; yçan yzckpa 
mocueczcepa, miylacatzoa; in aucmo quimacaci, in auctle +an qui- 
mati; y y n  yliuiz in oyoa, in tzatzi; in nucnzo yquicayan in quica, 
in nucnzo ynemian in nemi, in aucmo ytlayayan in tlacça, in azccmo 
ompa yxe, in aucmo ompa nncace, in nuc uell~ cah in z'x in yollo; in 

aucmo yehuatl in czcicad, in tlalolli in queua, in quiton; in aucmo 
ytznlzian ytlatoayan in tzntzi, in tlaton; in aucmo yeltuatl yn utli, yn 

xopmhtli in qziitoca, in nucmo quiuell~caqui in qualli tlatolli y 
yel~uatl in eoaloni ('), in yhtoloni : yça yliuiz in nenemi, in chocltoloa, 
in nactiuetzi, yçn tzompacly ul, yca c~itlanexpu M monernitia, in 
nuc yuinn, in azcc ycemel in meoa, in moteca; yça yuhqui in tochiciui, 

. . . .  
mngnyciui, in cuexcocAzu~nt~tz~zemi, in ixtlatluyoatitinemi, in nucmo 
ompa ytzteua in nnnloznequi, in tlaltiteclyacltolozneqzci ( 2 ) ;  yçan 
temncpn quiquiçn, yctan temacpa yeeua, yçan tem~cpa(~)  tlatlacxotla, 

quelque sorte noturi que de niéchanceté, de perversité et de vice; qui 
n'écoute plus ; qui n'entend plus les remontrances ; qui méprise et même 
menace ses mère et père; qui ne voit plus devant lui; qui ne fait que se 
retourner, détourner le visage; qui n'a plus de respect; qui est sans égard; 
qui ne fait que chanter, que crier étourdimient; qui sort, marche, court, 
quand il ne faut pas; qui n'a plus ni prudence, ni hahiieté, dont l'esprit 
est incapable de toute chose; qui ne chanle plus, ne parle plus; qui crie 
et parle quand il ne faut pas; qui ne suit pliis le bon chemin; qui n'écoute 
plus les conseils de l'homme qui peut lui en donner; qui ne fait que courir 
étourdiment, sauter, parailce les cheveux en désordt-e, couvert &ordurse; 
qui ne se lève plus et ne se couche pius avec calme et tranquillité; qui 
ne fail que fuir comme le lapin, le cerf; qui a le cerveau dérangé; qui 
marche dans l'obscurité; qui n'écoute plus, ne veut plus être dirigé,'ni 
recevoir des remontrances; qui ne fait qu'échapper, fuir, résister, ru- 

[') Du verbe eoa ou eua. 

c2) Voir dans le Vocabulaire de Molina, aux mots itxtic at l ,  etc. , une métapliore 
semblable. 

(=) Le nianuserit MN ajoute ici les deux inois suivants : yçnn leixpan. 



tl(it1rtelicgn; in azic uell~ mana, in nuc Le111 nnzotzitzquiu, in nztc 
uell~ mot~ai/iiitec~~~nchoa; yçan temamnpeun, ygmi tecci ~nonzomotlu, 
yçnn tecu motzotzona, yçnn tecn nzouiztitequi, yç(ln tennnalhtsatiuetzi, 
ycan tequaquntiuetri. 

8. - Au1~ yehuntl y in oquicomn ('), in oquinenec in totecliyo , 
aucmo ymyoayan in mnçocctiuh, aucmo yuetzic~n in uetzitiul~, ciztcmo 
ycalnquinn in cnlaqztitiuh, aucmo ymiquin in miquitiztli; çnn con 
t;oaztli, ban can mecatl quiunlhmnqt~itiul~; çnn cnn ntlnzihtli, gnn cnn 
tepexitl quimottititiuh, quimonamictitiuk; çun cnn tetl, çan cnn quauitl 
ic mouiteq~ititck(~); $an can bncatln, çnn cnn quauhtln ztetzitizdli, 
inic ompa intlaquall~ mochiuas in tzopilome, in cocoyo; çnn cnn 
techinantitlan, tecalhtitlan(3) momuyauitiuh, inic itzcuintli i~ztlctqunlh 
mochiuaz : yeliica aync(" oquitochtili, oquimnçntili, cn çnn yneuian 
oquimochiztili, oquimopicti in aqualli, in nyectli, in tlauelilocayutl: 
auh ca gnn yneuinn omoxocornicti, omotlapnui, inic yultqui 

doyer; qui ne peut plus se conduire, se contenir, se souniettre aux 
réprimandes; qui ne fait que donner des coups, jeter des pierres. 
frapper, battre, se nier sur les gens et les mordre avec rage. 

8. - Celui qui irrite, outrage Notre-Seigneur, n'expire pas, ne finit 
pas, ne disparaît pas, ne meurt pas comme à l'ordinaire; il périt néces- 
sairement sous le lacet, sous la corde; il tombe, s'enfonce dans un ravin, 
dans un précipice; il est frappé par quelque rnalheur; il s~~ccombe dans 
un champ, dans un bois où il devient la pfiture des zopilotes et des 
bêtes féroces; il tombe d'un mur, d'une maison et devient la proie des 
chiens. Nul ne f a  rendu semblable à un animal, c'est lui-même qui s'est 
rendu tel, et s'est jeté dans le mal, le vice et la perversité; c'est bien 
volontairement qu'il a erré, qu'il s'est perdu au point de prendre tous 
les instincts des animaux, de suivre les traces du lapin, du cerf ai1 milieu 

(0  Ninoeoma, enojarme. (Voir ci-dess~is, a" part. cliap. i r r ,  page g h . )  
(2) Litt. il va se heurter contre la pierre, le bâton. 
(3) Var. rr tecalhtech. n Manuscrit B N .  
(4) V ~ T .  nyehica ca nyac.x Manuscrit M N .  
L 



omochocl~olltti, omoquaqzmukti, in omotocl~tili, in omomaçatili ('), in 
oyuinamic in tocltlli, in maçatl in youi, yoan in ixtlauatl : yçan 
yneuian in omocalaqui in quaulttla yçacatla: yoan y n  yneuian 
omoquixti in mixpan, in czlitlapan; yçan yneuian xornolli, cnlltteclttli 
ic omopaclio, in omoxixini, in omomomoyauh : çan yneuian oma- 
toyaui, omotepexiui; ayac ytech qualaniz. 

9.  - Azrh yoan ma yca tiuetzca, ma yca timotopezi~i, ma ycn 
ticamanalo yueuetzin, in ylamatzin, nnogo cucuxcatzinili, in tenc- 
cuillttzin, in ixpupuyotzin, in ixpatzactzin, alzoço tenquatzin, anoço 
mncuecuettzi?z matziculltlzin matepullttzin, anogo uilantzin , xotcpulli- 
tzin, anoço ymatzin icxitzin qztiuilana, anoço rriontzin nacaztapallttzi~z, 
anoço tlatlacamiccatzintli, anoço in tlein cuculiztli ytech cal&, anoço 
ycl~uatl in aquin tlatlacull~tica mococon, anoço mixpan otlatlaco in 
tleinoquitlaco. Yn yrquitlamantli nimitztencuilia, çan niman arno ynca 
tiuetzcaz, timotopezcaz, arno ynca timauillttiz, arno ynca ticamanalhiiz, 
an20 ipan titlapiyuiz, arno tiquimp~inauiz, arno tiquintlailtilittm, arno 

des champs; c'est bien volontairement qu'il est allé dans les bois, dans 
les campagnes; c'est bien volontairemeut qu'il s'est jeté dans un cloaque, 
dans un lieu d'ordure; c'est de lui-même qu'il s'est précipité sur l'angle 
[t'un mur, qu'il s'est détruit et mis en pibces; c'est volontaireinent qu'il 
s'est noyé, qu'il s'est jeté dans un précipice; nul n'en sera fâché. 

9. - Ne raille pas, ne tourne pas en dérision, en ridicule les vieil- 
lards ; ni ie contrefait, le bossu, l'aveugle, le borgne ; ni celui qui a les 
lèvres coupées; ni le manchot à la main tordue ou coupée; ni ie ban- 
croche, le boiteux; ni celui qui marche sur les mains, sur les pieds ; ni le 
sourd-muet, ni l'idiot; ni celui qui a quelque infirmité; ni celui qui souffre 
dans le péché ou qui a commis quelque faute en ta présence. Je te recom- 
inande toutes ces choses : en quoi que ce soit tu ne railieras pas, tu ne 
mépriseras pas, tu n'outrageras pas, tu ne tourneras pas en ridicule, tu 
ne calomnieras pas, tu ne mortifieras pas les gens, tu ne les regarderas 

(') Litt. de sorte qu'il a pris des pieds d'animaux, s'est fait taureau, lapin, cerf. 



tiquintlatçill~uiz, orno tiquimil~yctz, amo tiquintelhchiunz; çan ic timoz- 
cciliz ('1, fan ic titlaclbiftz, çnn ic timiçaziiz, çan ic timomauhtiz, çan ic 
tichocaz, $an ic titlaucuynz, San ic timocnotecaz, çan ic timopeclt- 
iecnz yxpantzinco in totecz~yo, ynic Omo no yuhqui mopan mocl~iunz 
yn iul~qui @an omocl~iuh yntln ynccl tiuetzcnz, ynca timauillttiz(2), 
yntla tiquintelhchiunz. Au11 in ypuin nçuc tlupc~nauin in ytech tito- 
neuntiuh, in tocomonnmictitiuh yn tecoco, yn temnnznultti, in teycazci, 
yn tecototzo : cuix ye quin yquac tiualltmoxicotiz~h, tiunll~momamn- 
tiiiztll? Cuix ye quin yyz~ac tiqunlitotiul~ : tiacnhco ca nelli in qui20 
in necl~ill~ui in noncin, in nota : ma niccnqtrini, ma niccuini in yuh 
necl~ill~ui; macamo tepan nicamctnnllitini, macamo niquintellicltiuani 
in y tlacl~iuall~unn in Dios, ma niquintlnçotlnni, mu niquintlntlau1~- 
tiani, ma niqz~intlnuctcliuni, ma niyzlinpnccnyttc~ni, ma niquinyol/c~- 
licini; inic nnzo y uliqui nopan mochiziazqzii(L, in nxcan ye nopnn 
mochiun in onoc onnoncemictico in ytecl~ ononacico in tecoco in 
letoneu18 in tecltichinntz, in ytcom (3!, in ymecnuh, in ycoluzJ, in 

pas avec cluretd , tu ne les liaïras pas, ne les d4testeras pas, ne les mau- 
diras pas; mais tu croftras eii sagesse, tu observeras, tu seras timide, 
craintif, tu gkmiras, tu seras triste, humble; tu t'inclineras profondément 
devant Notre-Ssigneur, pour cl~i'il ne t'arrive pas ce q~i'il adviendrait 
si jamais tu raillais, si tu plaisantais, si lu mauclissais les gens. Mais 
quand tu souffriras extrbmement et que tu lutteras avec ce qui attriste, 
épouvante, scandalise et accable, c'est alors que tu auras du  regret, 
que t u  seras honteux. C'est alors que tu  cliras : C'est bien vrai ce que 
m'ont dit mes mère el père; il faut que j'écoute, que je suive leurs 
conseils; il ne faut pas que je me moque des gens, que je méprise les 
créat~ires de Dieu; il faut cpe je les aime, que je les traite gén6reuse- 
ment, que je les assiste, que je sois bienveillant avec elles, que je les 
console, afin qu'il ne m'arrive pas comme maintenant d'être plongé, de 
vivre dans le mal, le deuil, le tourment, d'être sous le poids de la coière, 

(') Tu te corrigeras, ou tu te perfectionneras. 
('1 Var. n yntla ynca tiuetzcnz, yntla ynca ticamnnnltiz,n etc. Manuscrit BN.  
(3) OU ytzouaz, de tzounztl, lazo. (Vocah. de Molina, in  parte.) 



ytçilcicaz, in  iteult , in yquauh in totecziyo, yye notech conteca, yye 
notecl1 compaclioa, oneckan , onetcitzqul ( l )  : campa niaz ? campa 
nicalaquiz? Y n  i u l ~  tiquitoz y acacucmo matlamachpan : aco go 
centlamantli ypan o~nitzmixeuili in totecuyo, in iuhqui yehoantin 
yacachto ynca otiuetzcac, in  ynca otimotopeul~. 

10. - A u l ~  amo teca timocacayauaz, anzo titechicltichaz @), amo 
titeanxixaz, arno teicpac timomapupuuaz, amono ytln yoan ticte- 
qualhtiz in  tlein paloni  (3) nnoço yoaloni, arno ytla yoan ticteytiz i n  
tlaylli; in arno qualli, arno tlalli, nmo nextli, arno çuquitl tetech 
ticl~ichiuaz: yoan in tlein arno qualoni, nnzo tictequallltiz; in  arno 
y oaloni, arno lictey tiz, inic amo ~ctlatlacall~uiz in  totecuyo, ynic. arno 
ytcontlan yquatkan tiaz, yellica cencn nzauiztililoni in ytlacl~iuall~tzin 
in  Dios. Auh intla teca timocacayauaz, arno ic titlacaquicaz, 
yclbillttica, ypuctica liquitztinz in tlall~ticpac; in  il~quac timiquiz, 
maxi$, mocuitl ytlan tactiaz; moten, monmepill~ tictotoputztiaz. 

du châtiment de Notre-Seigneur, qui déjà me punit, me réprimande, me 
saisit, s'empare de nioi. Où irai-je? où me cacherai-je?- Ainsi tu parleras 
quand tuauras cessé d'être orgaeilleux ; peut-être déjà Notre-Seigneur s'est 
manifesté à toi, pour t'être d'abord moqué des gens et ies avoir méprisés. 

10. - Tu ne tromperas pas, tu  n'insulteras pas, tu ne souilleras pas 
les gens, tu .ne te laveras pas les mains devant eux; tu  ne leur feras 
manger que ce qui est bon et propre à In vie; tu ne leur donneras à 
boire que ce qui se boit; tu ne leur présenteras rien de mauvais, ni 
terre, ni cendre, ni boue; ce qui n'est pas bon, tu  ne le leur serviras 
pas à manger; ce qui est nuisible à la vie, tu ne le leur feras pas boire, 
afin de ne pas offenser le Seigneur, afin de ne pas aller contre ses ordres, 
contre sa volonté, car on doit le plus grand respect à la creature de 
Dieu. Si tu tieompes les gens, tu ne seras pas bien vu, tu passeras tes 
jours sur la terre dans la douleur, dans le chagrin; quand tu mour- 
ras, tu  finiras misérablement; tes lèvres, t? langue seront ddvorées 

1') Pour onec11,-tçitzqui. (Voir le chapitre de Fortliographe, p. 202.) 

('1 Litt. tii ne cracheras pas sur les gens. 
!'i T7av. vitz aino qunloni.., Manuscrit BN.  



Au1~ intla xiquimmauiztili in ytlucliiuall~utin in Dios, Fan y tiitrn, 
$an ycemell~ in tinzomiqzciliz; yoan yuic~n ycenaellh ximoneiniti, ma 
tixtomauatinen, ma ticicntinen. C(inn(') ycn timotzotzonnz, timouitequiz 
y ueuetzin, i)z ylanzntzin, nnoço cucuxcntsintli, anofo pill~tzintli : inic 
clmo moteclb tlamiz an050 cana ytla cl~izicilo, ytolo, tenezcnlo, inic amo 
litetlacauallitlz, tit~t~cytdollitiz, inic nmo titetoliniz, ypcimpn in nnlo 
mmnematlliz. 

1 1 .  - Yoan mncnnn titequncoyoni, nzncann litetopeuh, tile- 
elnaitec, cc4 ic xixtli, cui-tlatl ticmotlnliliz (2). Yonn mncnna yliuiz 
titlato, titetlatolhpannui, inic nmo titetk(~to~1icotonaz, litetlnpu/ollitiz, 
hic  amo ticteill~cnunlhtiz in tlein qunlli tlntolli inie nenunzttrnlo. 

Auli intlacnmo nwlazcnc quitoal~, in tehuatl ueM tirnoyeliecoz intln 
tiquintlnpntiliz (3 in nquique in ueueyntin, in tlntoque. Yntlncnmo 
motlntonynn, amo teonn titlntoz, tilenuntiz, çan timocnuaz. Azch intla 
no teliuatl motlntonynn, nnop tit~atlaniloz, fan mekiiunc inic titlntoz, 

par le feu. Mais si tu as du respect pour les créatiires de Dieu, tu mourras 
dans le calme, dans la paix ; mEne iine vie douce, tranquille, ne te conduis 
pas comme un étourdi, n e  va perdre haleine; tu hésiteras à inter- 
venir B propos des vieillards, des vieilles femmes, ou de Pinfirme, ou 
du petit enfant, afin que pour toi on nc s'arr&te pas là où l'on fait, dit et 
raconte quelque chose, afin de ne pas détourner les gens, les empêcher 
d'agir, afin de ne pas leur causer de la peine, faute de prudence. 

11. - Ne blesse jamais personne h la tête, ne frappe pas, ne mal- 
traite pas, afin de ne pas clonner mauvais exemple. Ne parle pas incon- 
sidérément, et avant les autres, afin de ne pas interrompre ou faire cesser 
une conversation, afin de ne pas troubler l'entretien de ceux qui traitelit 
de dioses importantes. . 

Dans le cas où I'on ne parlerait pas convenablement, tu  r6flécliiras 
sérieusement si tu dois reprendre ;les grands, dcs nobles. Si ce nBst pas 
pour toi le lieu de parler, tu ne diras rien avec eux, lu te tairas, tii 

&'abstiendras; mais s'il te convient de parler ou si tu es interrogé, ce n'cst 

(1) Vur. cc Arno cnna.8 Manuscrit BN. 
(2) Lilt. Lu n'dhlerns pas tes souiuures. - l.c rnnniisrril ?Ji\' porlp ci.rir11i. 
(3) Var. « t i~z~iniln~~011t~iZiz.  7 Mnniisrrit MN. 



ntle tiqiii~tlncnytoz, nyuc ticcl~icoyioz: : uell~ ticnemczchiliz in mo~latoll~, 
inic iitlananquiliz : nmo itihqrii in tixtilupitli, nnzo 120 yrtltqni in . . 
limoptinni inic titlatoz, inic titlnnanqziiliz : con ticpilhzietrlz zn 
motlntoll~, inic timauicoloz. 

1 2.  - Yonn ma ticmocziithui in auilluiolli, in camanall~itolli, 
cc~ nmo qunlli, czmo yectli ~enrcilli~zcixti, ictlazielilocntili, czmo yuin~l 
ymtli tctlnz, temnynul~ yn ntoyac, in iryrxic, in tzocrrco, in mecac ''1, 

quitenamictia in tetl, in qz[n?iitl. 

13 .  - Yoan ma ticmocztitlnz~i, nzn ylech tlmonza in tinnqi~iztli, 
yoctn yn npnn, yn upan rnn timoquetz, nt: timotlali, in oncan cdi ,  
oncan nemi yuey yteyyn, yucy yteqziayn in tlacatecz~lutl, yel~uatl in 
tecioaul~, yelrttntl in tetlacnul~, in tenxcn, in letlntqui. 

1 li . - Yonn ma mucli.+cl tictemo , ma rnucA+a tiqueleui, ticnec 
in qualli nexintli (2) ; ma mucliipn timopepetla, timotozcnt~i , nza 

qu'avec droiture que lu parleras; tu ne diras rien cle faux; tu c'attaqueras 
personne; tu pèseras avec soin tes paroles, afin de répondre; nc sois 
pas commc un sot, ni comme un orgueilleux quand tu parleras et qiic 
tii répondras; niets de la nol)lesse dans tes paroles, afin d'être eslimé. 

12. - Garde-toi des propos vains et outrageants, car les mauvais et 
mechants discours déshonorent, perver*tissent les hornmes, les jettent, les 
plo~gent  dans l'infortune, la honte et les exposent au cl-iatirnent. 

13.  - Garde-toi de fréquenter le marché; ne t'arrete pas au Bain, 
ni dans les rues, c'est là qu'est, que vit le ddrnon qui dévore la femme, 
le serviteur, les biens, les richesses des gens. 

Ilr. - Ne recherché pas sans cesse, ne Adsire pas, ne convoite pas 
la parure; ne te peigne pas sans cesse, ne te regarde pas au miroir, ne 

('1 Litt. jettent les gens dans Veau, clans l'abîme, dans le lacet, la corde. 
(%) De ninoxima; prétérit, ol,ino&n, se raser, se couper Ics cheveux, SC 

parer, etc., d'où le nom 01.1 adjectif verbal nexintli , action de se raser, de se 
parer, etc. (Voir ci-dessus, ire parlie, chap. XI, p. 57, el le Compendio, par f'a- 
redes, p. i 26 ,  au cbapiire des noms verbaux en 11; et l i . )  



n~uclt&n timoyecqzietz, mn mzick+a timoyecchiuh, ma mucliipn 
tiqudeui in qunlli necl~ichiualitztli, cn cnn itetlcicnnnaya, itetlnpaz~iqn 
in tlacnteczclzitl, y n  oncnn motlnmnlin; nucnzo yxnezticali, in 
cana ipan in moneyecqtietznliz, înoyrcchichiuali~, i c  mitznroynuiz, 
mitztepexiziiz in tlricateczllutl, cana ic mittzotzonnr, mitruitequi: in 
tecue, in teu+illl, yonn inic amo titlnue1ilocamncho.z (1). 

1 5 .  - Yn iqutlc in utli tictocnz, nmo nuic cumpn titl(lchinz, Srin 
tictequinzntiz in utli, nmo timomntlntlriztr~z, nmo iicuiuill~tectnz in 
utli, amo teqzieclyan timotlutzitzquilitnr , cimo temcrtitech titetzitz- 
qziilitaz, nmo tirnoquecht/nllnztnz, nmo ticamnnalotclz, amo titeixto- 
tocaz, amo titepnpnnaziitnz, cimo tlnyncnc timoquetrtnz, intlncnmo 
otinn~iatiloc. 

16. - Yntl(zne1li tinauati1o.z inic titeyacannz, aco çnn ic titlri- 
tlatto, in cuis timimatini? inic q7cnlli yez, aco occeppn oppn in titln- 

t'arrange pas continuelIemerit, ne te pare pas toujours, ne recherche pas 
continuellemenl la toilette, parce que ce n'est que piége, ruse de la part du 
démon, c'est par 1à qu'il vous prend; on ne voit pas encore qu'il soit 
en ta parure, en ta toilette pour te noyer, te perdre, te corrompre, te 
plonger dans la dissolution, de telle sorte que lu ne passeras pas pour 
un pervers. 

15. - Quand tu suivras un chemin, tu ne regarderas ni d'un côté ni 
d'autre; tu ne t'occuperas que du chemin; tii n'iras pas en agitant les 
bras, en croisant le chemin; tii n'iras pas porter tes mains dans le sein 
de quelqu'un; tu ne feras point commettre d'impureté à autrui; tu  ne 
remueras pas la tête d'un côté et d'autre; tu ne diras pas de méchanceté; 
tu ne regarderas pas avec curiosité; tu ne te mettras pas devant les gens; 
tu ne prendras pas la premiére place, si tri n'en as pas reçu la permission. 

16. - Bien que tu sois invité à guider les autres, peut-&lre tu devras 
te dire : suis-je assez habile? il sera même très-bon de répondre une 

t l )  Passif dii verbe composé nitethlteliiocantuti, regarder quelqii'un comme un 
méciiaqt. 



nazlatiz, inic anto leltua6l tileycicanaz. dzcli inllanelh(') tiyuin.)anauia 
in  occeqziintin : ayamo niman yciuhca tiqziiyacanaz, oc timoquetzaz, 
oc (icchiaz in  ago titlalltcauiloz. 

17. - Yoan in canin quixoayan, amo tel~uatl acllto tiquiçaz, , 

yntla oncate in mitzpanauiah, yel~uantin acltto quiçazque; anoco 
calacoayan, amo tehuatl aclito ticalaquiz, yehuantin acltto calaquizque 
in  mitzpanaz~ial~ : çan no yel~uantin quiyacaiitiezque in  campa 
netlaliloyan : auA in  canin nequetzciloycin, çan no yeltziantin quiya- 
catitimanizque. Auh in  canzpa tlntozque yeltucintin compeuall~tizqt~e, 
amo yyacac tiquiztiuetziz, Omo yliuiz tiquincuiliz in inlacl~caultyo, 
intlacamo omitzmopepenili in totecuyo, intlacamo ytencopatzinco 
in  tlein ticchiuaz ca ic titlatlacoz, auh in  tlalhtiyac tlaca in illquac 
mitzittazque immimatinime, iuellanonotzall~tin, iuellazcaMtill~iin, ça 
niman mitzpinauizque, ntitztlatemachilizque. No yeltuantin achto 
tlaqumqzce atlizqz~e; ault in  tehuatl amo niman no tiqueleuiz i n  
achto atliliztli tlaqualiztli, ye oc tocontemoz in  tlamaceualiztli in 

oii deux fois, que tu  ne dirigeras pas les autres. Et quoique tu sois supé- 
rieur aux autres, tu  ne te presseras pas tout de suite de les conduire, 
tu attendras encore, tu considéreras que tu peux etre repoussé. 

17. - Quand il fandra sortir de quelque part, ce n'est pas Q toi Q sortir 
le premier; s'il y a des gens au-dessus de loi, c'est à eux de passer les 
premiers; pour entrer, tu ne te prksenteras pas non plus le premier, ce 
sont ceux qui sont au-dessus de toi qui entreront les premiers; ils auront 
aussi la première place quand on sera assis, et si l'on est debout, ce sont 
eux aussi qui occuperont le premier rang. Ils conimenceront Q parler; 
tu ne te hâteras pas de prendre ie devant; tu ne leur enlèveras pas étour- 
diment la prééminence, si Notre-Seigneur ne t'a pas choisi pour chef; si 
tu agis contre sa volonté, tu phcheras, et quand les gens du monde 
sensés, bien élevés, instruits, te verront, de suite iis te feront honte, te 
délaisseront. Ils mangeront et boiront aussi les premiers; pour to;, tu 
iie souhaiteras pas de boire, de manger le premier; tu t'abaisseras h 
1% condition de page, de serviteur; tu offriras l'eau, lu feras laver. les 

('1 Var. nAuh inda uell~.n Maii[iscrit BN. 



. neicnotequiliztli(fl,nimn ye tocommocuiliz in atzintli, timotemnteqîtiliz, 
timotecamnpaquiliz; intla t$illi, amo oncan ticcauaz in mopillo, in 
rnotlutocayo, in moueyca, amoma chall~chiiiitl, teuxiuitl in momac 
temi, nrno uall~ tepeuiz, $an ic tlumaceualo ypall~tzinco in Dios. 
Yr~tla gntepnn timacoz in quexqzcittzin in moiech moneqtiiz, nmo 
tictlazielhcazc~zz : anoço atle uell~ limacoz amo ic timoxicoz, amo ic 
titetlal~ilittaz, nmo ic timocniuhcaiim; agizth qztimoneqziill~tia in ypalh- 
nem~ani(~) ,  acic mitztlamnceuall~tia. Azih intki ic ximoxico, intla ic 
zichicotlato, ca amo uell~ neciz inic titlacopill~izin in t~tecuyo(~) : açzic 
ncltitzin in moll~zrill~ yezquin, in mitzmomaquilizqtiin, ,CG ic ticmo- 
tkatlncnlltuiliz, ic atle tanquigaz. 

18. - Yoan ma yecuellb ticmocuitlnzii, tiqueleui in cueytl, 
y u@lli 'a>, teauill~quixti, teicolo, tecat~cizih, tetlauelilocatili ; ma 
voyollo monan, mota ticchiulh; ma nextepezialli, ma zitlnmaxalli 
ficmonanti, ticmotati, ic ytzonllan yqzhntlan tiaz in totecziyo; ma ye 

mains, la bouche; si tu es noble, tu ne perdras pas pour cela ta no- 
blesse, ni ta dignité, ni ta grandeur; la pierre précieuse que tu  as dans 
la main ne sera pas perdlie, tu ne feras que mériter ies dons de Dieu. 
Enfin, si tu reçois qiielque cliose qiii te soit utile, tu ne la clédaigneras pas, 
et si tu ne reçois rien, tu ne seras pas pour cela fâdié; tu ne jetteras pas 
sur les gens des regards cle colbre; tii ne rompras pas avec tes amis. 
Ainsi l'exige le créateur, c'est la pénitence qu'il t'impose. Riais si tu 
te fâches, si tu injuries, ce ne sera pas bien vu de la part rl'un sage 
enfant de Notre-Seigneur; peut-&tre aurais-tu méritc! qu'il se donliât à 
toi, mais pour ravoir onènsé, tes diligences ne te profiteront pas. 

1 S. - Ne reclierche pas encore, ne dPsire pas le plaisir des sens qui 
perd, déshonore, corroinpt et pervertit; ne te laisse pas entraîner par ton 
cceur, ne prends pas pour guides la débauche, l'adultère, car alors tu 
rencontrerais la colère de Notre-Seigneur; mais sers-le, travaille devant 

(1) Substantif verbal forind de icnotcca .nino, S'humilier. 
(1) Var. ~quimonequilhtia yn totecuyo.n illanuserit PilN. 
(3) VW. n i n  Dios.,: Manuscrit MN. 

Litt. la jupe, la robe; yuipilli est riiis pour yn ukilli. 



oc xontlacoti xontequiti yxpantzinco ynauactzinco , ca oc tcctzintli, tito- . 

totzintli, ca oc tixiluti, tinziyauati (') : in myan yzch ticl~all~c1~izc1~tzi1ztli 
titeuxiuhtzintli , in maçan y uh tiquetzall~tzintli , ma moneuian timo- 
tetego, timouauago. Cn yauht2) in cueytl yu$illi, ca tlacelia, tlatz- 
molini, tlaxiluti, tlamiyauati iri tlalhticpac, anzo temociuican, oc ye 
ytloctzinco(3) ximoealaqui in totecuyo, n2a oc yehziatzir~ tlamatcatzintli 
in quenin mtiztla, in quenin uktla; (tg0 ye nican uitz, aço ye nican 
icatiuitr in temuxlli, in eecatl, inic mitsanaz, inic mittzitzquiz. Yntla 
czieytl ~r&illi ytlan ticalaquiznequi, titechill~zliz in ti,nonauan, ln 
timotauan, nmo $an ticmotlnliliz, ccmo çan ti~mitnll~uiz(~),, cn tittane 
cn titate, ca titquiuc6, ca timamn!o. 

1 9.  - Yoan mamzn tetopco, tepetlacall~co, tecomic, tecaxic 
timaya~It(~), ea oncccn tonolhz, oncan tactiai. Yonn ma tolkcin, ma 
t$ato, ma auilutl ticmocuitlaui, oncan ticmonamietiz in ouy in etic, 

lui, auprès de lui, car tu es encore fort jeune, tu es une tige naissante; 
ne va pas, comme un petit bijon, Lin trksor, comme ilne belle plume, le  

perdre toi-même, te rendre nialheureux; la femme vient, cerles, elle 
se forme, pousse, grandit dans le monde; ne prenrls soin que d'une 
cliose, de te rneltre sous la protection de Notre-Seigneur, qu'il soit ton 
guide et aujoiird'hui et dernain; peut-être dEjà la mort approche, peut- 
être déjà clle est là pour te frapper, pour t'enlever. Si tu veux te rnarier, 
tu nous en parleras à nous tes mbre et père; tu ne te contenteras pas 
d'en faire part, de le communiquer, car ce sont tes père et i i lé~e, c'est 
Lin devoir, une obligation pour toi. 

19. - Ne commets'jamais de vol, car c'est là que tu trouveras la 
perte; nc t'abandonne pas aux jeux, ne recherche pas les plaisirs, tu 
n'aurais à lutter là qu'avec les dangers el les peines ; peut-êtit bien, à 

(') Litt. tu es encore eau faible, petit oiseau, tu pousses commc le.rosea~i, la 
jeune tige. 

@) Var. n Ca yaz, etc. 7) Uanuscrit MN. 
(Y) Vat.. cytlatzinco.,> Manuscrit BN. 
(" De itoa, dire. (Voir ci-dessus, p. i G l i . )  
C5) Litt. ne prends jamais rien clans Ic coffre, dans 1;) boiirs~,  dans le vase, 

daiis le plat des gens. 



uco ziell~ cana ypnmpu ticliteqiiiz, $0 ye tnoyecoll~ in ticinquizco, 
moccz lzntziuns : nc ticteyotiz ? ca nin~ntz nel~zcail yn nimonan, 
yn nimotn in iinecli~~irinuhtk in teispnn. Ye qzrnlli, ye yectli 
xicmoçziitlaui in tlalticpaccayutl : xitlcry, xiquaqzrnui, xelimiqici, 

xiriopcillitoca, xinzetoc~i : ye tiquiz, yc ticqunz, ye ticmoquentiz, ye 
ic ticaz, yc ic tinemiz : ic titoloz, ic titeriezinloz, ic miiziximntit il1 

nbnui, in motkz, in m ~ n ~ o l l i q u i ( ~ ) ;  y o  quetnmnninn cueyil ukilli itech 
timopiloz : tlein (2) quis, tlein quiqi6as? Cuix ecncliichi~zciz? cn ticeirhti, 
c(i ttjnti, in liqunzrliii, in tocelo; nnoco cent~ll onletl yxillnnyw ytozcn- 
tf(cnyu ueizi in cuzcntl, in qzietznlli : tlein qtciz, tlein quiqunt ? 

20. - -rlydxcnn in tlnllitiq~cic ic nemon : touil~que tetique in 
titr~acezinllitin in ntonttzcih in ntoneunh in nzcn///nccini in loqzcizpnn 
in toqunppnn, in toqi~eclitlun in ornpillienz; i r ~  cnl2 nclritzin qzlex- 
qtlitt~in ixaxnllitzintli iri iclqilir~all/ttintli. Y0.r~ in tlein tiquizlzte, 
in tlein ticquczzque, in tocuclica, in toneuhccl : cn zbel ontimnliui, cn 
uel oncllnmnun in tecoco, in tetonezcl~. Ayctxcnyo temamnzrhti , inic 

cause rlu vol que lu auras commis, tu seras publié dans les march4s. 
B qui feras-tu honneur, puisque noiis, tes nière et père, tu nous auras 
bafoués en public? Ce qui est bien, livre-toi aux travaux de la terre : 
travaille-la, coupe du bois, laboure, plante le nopal, cultive le nia- 
guey ; à ce prix, tu boiras, tu mangeras, tii te v&tiras, tu vivras beu- 
i2eux, tu seras loue', considéré, tes parents te connaîtront. Un jour 
peut-être lu prendras femme. De quoi se nourrira-t-elle? vivra-t-elle de 
l'air? car tu es son soutien, son consolateui., son guide; et si elle te donne 
un ou deux enfants, de quoi vivront-ils? 

20. - On vit ditricilement sur la terre; c'est au prix des plus grandes 
peines pour noiis, paiivres sujets, qui somnies dans la misère et qui ne 
I ) O U V O ~ S  nous procurer les clioses riécessaires à ia vie; nous n'aurons à 
rnettre à la bouclie que c~uelques grains. Ce soin de notre exisience est 
exlrêmement grand et fail tout notre loiirnierit. C'est avec une dificiilid 

('1 Lilt. ta laiite, ton oncle, ton parent. 
@' Ou t l e ,  coiiirne dorine le ninnuscril BX 



onirr~iizizcnlI~ti, inic onimitzrcclycnil~, indc otizccly~lc, inic oticltamnunc : 
cn ztel oontlan in nncoll~, in noczcitlnpan, inic onicxelo, inic onictemo 
in oticniii, in oticmoqunlliii (l). Yequme in motetlzinco onicpilo in 
icly~linallttzi~ttli, cn tianqziiztla cn nanauiztla onicnentlanzncltti in  
qunz~htzintlz', in iztnxnllttzintli, in cl~illtpuz~ectzinti(~). Yoan onitetlayli 
o)iitegunquaz~Êli, onicteanili in tetopill~, in tecacax, inic onictematonzill~li . . 
i fn  ccrnnzatztn tn pupuyotzintli, ignn puexquiltsz'n ixnxnlhtzinili in 
~notettsinco omonec, &tic achitzin ic ocelici, ic ontotonin in mona- 
cciyotzin (3). Amo oninzixxiccnulL, rlmo onimitznencnul~ : ue& mopnmpa 
onichocntineîa, onitlnucuxtinen, amo xixtli, nmo cuitlntl o~zimitztlnlili: 
acon tetopco, acon tepetlncnlhco, acnn tecomic tecaxic onicnn, oniccuic, 
inic oninzitzizcall~ti, inic onirnitzucq~nzcl~ : ça uel ontimaliul~, pz ziel 
onchnmnzcnc in qzcciul~yzitl, in oceluylitl : gnn yuinn, Snn yeenzcl in 
nimitzoncau\~bunz in tetloc, in tennuccc. \ 

inouïe que je t'ai élevé, que je t'ai rendu fort, que tu as grandi, que 
lu t'cs développé; mes dpanlcs ont eu Lieil des clloses h siippori,er pour 
clicrclier et acquérir le nécessaire à toi] exisi,encc. Enfin, je ne t'ai donné 
h manges que qielques grains, parce qu'au rnarclid j'ai eu avec pcine 
un peu de bais, un grain de sel et un pelit morceau de chilli. J'ai labouré 
la'terre, j'ai fait du Lois, j'ai porté des fardeaux pour soolager les autres, 
de manibre à acquérir le peu de nourrilore nicessaire à la vic. Je ne t'ai 
pas négligé ni abandonné; pour toi, j'ai vécu clans les pleurs, dans la 
tristesse; jc ne t'ai pas mis dans la misère; je n'ai jamais en recours au 
vol poiw t'ilever, te faire granclip; aussi il s'en est suivi grandeur, dignitd; 
je te laisserai de boiincs recommandations. 

Fî. - fivite de dire des iriensonges, des faussel&, ce n'est pas bien , 

(') Litt. pour te faire boire et tc faire niangcr. 
(?) Le cliilli est une sorte de piment très-employu au Mcriquc. 
(3) Lilt. pour une poignée de blé, pour quelques grains néccssaircs à toi1 veilti.e, 

afin d'un peu gntretenir et réchauffer ton corps. 
Var. a nirnitzoiocnzcl~tiaz. a Mantscrit MN. 



cn nlno yuikn yecili, amo yuicin qunlli: ctync ztell~ tetloc, nync ucllt 
tennuuc ic cctlt , ic îzerni, çan nxixpan çnn cuitlapnn teqztixti, temnyauli. 
Ye qztnlli, ye yecdi intla mixl~an oytoloc oteneualoc in  (yztnlli tl~iltolli 
y uel ytoloni, yuel teneualoni, in nmo tlatlacoloîzi: in th  tiquitoz, amo 
tictzoneunz , nmo tictlqiuiz , intlncnîno yztampo , nmo yonn lieuam- 
potiz : çnn ixqzlich in quexquich in oticcac, in tigz~itoz inic nmo 

. ~itlcttlacoz. Azth in tlein oui11 nzixpnn mitoz, mocl~iuaz, nmo nimnn 
iiquitoz, tictctzeunz, ticpantlnçaz : int.lnnelh aca mitzilltziiz in ticnextiz, 
in tiquitoz; anoço cicn mitztlntlnniz in ypanyn in mixpnn fimito 
omochizih : nmo tiquilltuiz, an20 ticnextiz (l) : intlncamo cic qztimnti, 
cuix yzchquin tixilutl timiyauntl t icuit lat~~~yimaloz(~)? Cuix mitic (3) 

tl(ichinzque? Ca yuhquin topco petlncnlltco in mitic in mocuitlax- 
czilltco, ca uel illyitoc, cn ztel tz(~uctoc: ma acn in quito, ma nca 
in quinexii, ma ncn in quimotequiuhti: nzncnmo tel~untl in tiquitoz, 
in ticnextiz, in ticmotequiuhtiz : inic amo ticmonnmictiz in oui, in  
etic, in temnmnzihti, inic amo oncnn ticmotlaliliz in xixtli, in cz~itlatl; 

ce n'est pas convenable; il est impossible de vivre avec les antres, et l'on 
s'allire leur dédain, leur* mépris. Tant mieiix si (levant toi il est parlé cle 
clioses bonnes, dignes d'éloges, irrdpre'liensibles ; si iii en parles, t u  
n'exagéreras pas, tn ne grossiras pas; tu ne dénatiireras pas les clioses; 
t t ~  ne diras que ce que tu as entendu pour ne pas mal faire. Si quelqoe 
cliose de mauvais se dit ou a lieu en ta présence, tu ne le répéteras pas 
aussitôt, tu ne le divulgueras pas, lors méme que quelqu'un te per- 
ineltrait de parler, ou qu'il te questionnerait sur ce qui a été dit et s'est 
passé devanl toi; tu ne diras rien; tu  rie feras rien savoir. Si on ne sait 
rien, t'ouvrira- 1-on le cœur conime on ouvre l'épi de maïs? Regar- 
dera-t-on dans ton intérietir? Dans ton sein toui es1 sûr cornnie dans 
UII cofrre; laisse dire aux autres, mais loi ne parle pas, ne dévoile rien 
polir ne pas L'exposer à des clioses pénibles, désagréables et terribles, 
pour' ne pas te mettre dans de vilaines affaires; car, si tu ne rapportes 

( '1  Vat.. n tienextiliz. n Mani~scrit B N .  
($1 Lilt. Esl-cc que, comme In tige, ou l'épi dc maïs, on ouvrira tes entrailles? 
(3)  On dit aussi : nanlie, en toi. (Voir te Coml~rndio, par  Parcdes, p. h 5 . )  



ca intl(tcclmo yuliqui in otiquito 2.11 otictc~ieuli cci ic tit~atlacauililoz, 
inic oncati cenca titolinilos, tipinauhtilo~, ti~mtzntzayanaloz, 

'22. - Yonn intlacnmo yzlh tlccliiuh, in yuh qztimoneqzcillttia 
in Dios, intlacayem6 moteyya, in~l~zcayemo motequuya inic otiteic 
otiteqzla, ca ticmotzacuilitiaz : ca ic tixamanis, ca ic t+uztequiz 
irt tlall~ticpac anoço mictlan : atle ic tiualltnzacot, ntb ic tiualittitiloz; 
çnn ticneuuiz in mix in ntoyollo, intln yuh ticcltiuaz. 

23. - Auh yonn ma ticmocuitlaui ilt tlacntlatol6, nia yuhyui 
timuquiscoatl, tichiquimolin timocliizihtirien; macana tetzalan, tene- 
pantla timotecatinetz; nzacnna titeneteclteuli, titeixnnnzicti(') ;ma yzdqzci 

- conteuli cnztez~ll titenetetchalani(?), nzcc titexixini, ma titemomoyauli. 
Aço uel matzi in mulccixitl in chiquiuitl, czço us1 oniua, nço uel onqualo 
in ntolctzintliin unpnuacatzintll, aço uellt onoc in petlatl in icpalli, aço 
uellt nemnco in xucllitl, in yyetl (3) : ma telluatl tocontlaz in nqualli, 
in nllectli, in teul~tli, il1 tlclçolli: ma teltuatl tiquicolo, ticcatzauh in 

pas les clioses telles qu'elles sont, comme tu causes du torl, tu t'attireras 
les plus grands désagréments, lu seras riiéprisé, déshonoré. 

22. - Si tu n'agis pas selon la volonté de Dieu, si tu porlcs préju- 
dice aux gens, tu te puniras toi-même, car tu feras ton malheur sur 
cette terre ou en enfer; tu ne réussiras en rien; tn auras le cœur sans 
repos, si tu agis ainsi. 

23. - Ne tiens pas des rliscours malveillants; ne sois pas broriillon, 
rapporteiir; ne cherche pas B semer la discorde parmi les gens; ne les 
pousse pas à se disputer, à se quereller; ne les fais pas lutter entre eux, 
ne cause pas Ieur perte, leur malheur. Peut-être la paix, la concorde 
rvègne parmi eux, ou bien ils boivent i'atole, mangent des fruits, ou ils se 
visitent, ou ils se donnent des présents. Pour toi, ne te jelte pas dans 

(') Le manuscrit BN porte titeneixnanamicti. 
(2) Litt. ne fais pas choquer les gens entre eux comme des pots, des vases. 
c3) Litt. l'eut-être est bien en ordre I'écnelle, la corbeille, peut-être on boit 

Lranquillement, peut-être on mange bien i'atole et les fruits; peut-8tre son1 bien 
dressds la natte, le siége; pent-être on se donne bien des fleurs, du tabac. 



petlatl in icpnlli, in icniul~yutl, in conyutl, in netlactamnchiliztli, in 
netlncotlaliztli: cn intln iuh ticcliiuaz y, ca nmo ic titlncnqui~nz, cn 
ticmotzacuilitiaz in quemmnninn. 

2b. - Yntln acn cnnapn mitzmotitlaniz, intla Gan ompn 
tizcnlnuabz, anoco ualteputritoloz irt omitztitlan : nmo ic tiunllzqua- 
lnntnz, amo motenco, amo mocamac ztnllyill~cntnz in yul~qui mopnn 
oquiclziz~h, inic omitztolini, inic otimouicayn. Auk in otiunMmozcicac, 
hztla niman mitztlatlnniz in omitztiilnncn, intln mitzill~z~iz : quen 
otiquieato in onya otinzozcicaya? Nimnn yzcnlli tlatolliticn ticnnnquilir, 
cnn yocuxca : nmo tikcnz (l), inzo nimnn yu/& ~i~uilltuiz,  in tlein i c  

omitztolini, unoco yehuntl in tlein ic oqz~izcnlauac, ic oquiunlhteputzito 
nnzo ticnextiliz. AUIL intla niman yuh xiquilltui, intlnnimnn xicnex- 
tili, nco n i w ~ n  ic tiquinneixnamictiz, tiquinnetecl~eunz : nco nimnn ic 
!truzcarque, momictizque. AUIL in teliuntl in titenetecheuani, cuix 
tkactiez? Cuix ziell~ yez in moyollo? Cuis quiniqunc tiquitoz : 
macarno y u l ~  niguitonni , inic nmo mixnntn i~uixquial~ : intla y zil~ 

le rnal, dans le vice, dans les souillures; ne déshonore pas, ne souille 
pas la noblesse, l'amitié, le dévouement, l'amour-propre, car si tii le 
b i s ,  tir ne seras pas considéré, tu en seras châtié un jo~ir. 

24.  - Si quelqii'ari t'envoie quelque part ,  et si là on vient à mal 
parler de celui qui t'a envoyé, tu ne reviendras pas en montrant de ta 
colère; tu ne diras pas ce qui t'est arrivé, ce qui t'a contrarié là où tu 
os allé. Une fois de retour, si celui qiii t'a envoyé te questionne, s'il te 
dit: Qu'as-tu fait là où tu es allé ? t u  lui répondras convenablement et 
avec calme; tu ne seras point agité et tu ne lui diras pas ce qui t'a con- 
trarié, ou tu ne lui feras pas savoir qu'on s'es[ fâché el qu'on a médit. 
Riais si tu le dis, si tu le décoiivres, peut-être tii feras naître entre eux'une 
niésiritelligence, une querelle; proliablentent ils s'injurieront et se bat- 
tront. Et toi qui les aiiras brouillés, seras-tn content? auras-tu la cons- 
cience traiiquille? Te diras-tu alors : Si je n'avais pas parlé de la sorte, 
ils rie se seraient pas i~uerellés? Qiiaiid ta parleras ainsi, seras-tii mieux? 

( 1 )  Pour ti-icicnz . ftitiir de icicn, lialeter, 6tre essoiimé. 



~ipziitoz y, cuis oc ic tompati~ ? Cuix ic toyccti~z, CU ye timapuizcoatl? 
Ca ye ~icliiyziimolin? Fan qualliçnn yectli, in puenin otiualhtoliniloc, \ 

cznoço in puenin otitlaclkzto i~ &in mocl~iua; nmo mo~zexicolizpan, 
arno moyollicuco~an ticualeul~tnz, ticualitotaz. Çan ticquall~tiliz in 
nzocuic, in motlatollh, ic cenca tlnpmzauia ynic titlaçotlaloz, ic uel1~ 
tetloc, tenciuac tinemiz (l). 

2 5. - Yonn macnna teczie teukill~ ic timotzotzon, ic timouitec , 
ccncn oc moYolic (2) xonilztiul~ : amo oppntiiia in nemoa (3), çan 
cziel ncl~itzinca, Gan ixpuiclicauitl in yualltnetotonilo in ypallttzinco (&) 

in totecuyo; $an ic cenquiga in llalliticpac. 

26. - Yoan ma yliuiz titlacuiczli, ma yliuiz titlalrenec, ma 
yliuiz tirnotlcttcpcziall~ti, ma yliuiz titepanaui; in nmo mol1~uill~, in 
clnio momnceualh, in anzo monenzac, amo çan ticmocuiliz, nmo çan 
ticmaniliz (5). Ca çan yehuatzin in Dios tecl~ichiua, cn Fan ycell~tzin 

seras-tu bien pour avoir été brouillon, rapporteiir ? C'est avec modération 
que tu diras que tu as été maltraite' ou bien ce que tu as vu se passer. 
Ce n'es1 pas avec colère, ni avec impatience que tu viendras le dire, le 
raconter. Ta mettras de la douceur dans tes paroles, dans ton récit; par 
là tu te feras bien aiiner et tu vivras heureux a~iprbs de tout le inonde. 

95. -Ne recherche pas les fenimes, conduis-toi honri&temelit; oii ne 
vit pas deux fois; ce n'est qu'un instant, un petit espace de temps que 
nous respirons par la volonté de Dieu. On dispa~aît aussitdt de la terre. 

26. - Ne prends rien sans raison; ne désire rien incoiisidérément; 
rie t'approprie rien injüstement; ne le niels pas sans raison au-dessiis 
des autres. Ce qui n'est pas ton bien, la récoinpense, ton droit, tu ne 
le prendras pas, tu ne t'en empareras pas. C'est Dieu lui-inenie qui a 

(1) Var. E timonesiitit.n Manuscrit BN. 
('2) kol ic ,  yolic, trauc~uillenient, paisiblement, doucement. (Voir le Compoadio , 

par Paredes, p. i 89.) 
(3) Var. nal~io opl~aliua in tlal1~ticpac.n Manuscrit M N :  
(Q Cette préposition a aussi le sens de : pour l'amour, pour le respect, etc. 
(5) Pour tknlo-anilis, de ana, prendre. (Voir le Coi~tpondio, par Paredes, p. 88.) 



quimotemnquiEin(') yceceyaca in temnceualh, in tenemuc. Cu yellitall 
ticmocuiliz, ticmonenziliztiz in nzolhztillt , in momaceztnlh, in monenznc: 
ma quinyqunc in omitzmnceztn~fi ifi totecuyo, &an tiez, @an ticnz, 
&an tinemiz. Amonelfi niman no knn  tinemiz, intln timimatini Fan 
icnotlncayutl îpon tinemiz, ic ueynz in momnceunll~, en intln mopnn 
quicliiz~uz in totccrcyo. Auh intln tel noço ticcuiz, ctyac ic quen qztitoz, 
aync ic tictoliniz, yellicn cn maxcn, cn momnhceunlh, cn monemnc. 
Aulh intln iliuiz xicczti in amo momacezrnllh, in nmo monemnc, ic 
titoliniloz, ic t&incrulltiloz c 2 ) ,  yonn ic timoteulyunz ixpnntzinco in 
totecuyo. 

27. - Aul~ yonn iqztnc yntlu nca mitzmononocltiliz, nmo 
titlntlaliczcilotiez, amo itln ticmaliil/ititiez, nmo timocxitlutl~t uitccticz, 
anzo motill~ma tictlntlnqzcatiez , amo liclticl~atiez, amo auic cnnya 
titlacflinz, nmo timoquetzteztnz. 

Yn  izquitlamnntli in onimitztmeztili, intln yuh xiccl~iun, cn zcel 
oncan lineeiz in tiueg ~l(tueliloc, in amo ompn cnh in mis  in moyollo, 

créé les hommes, c'est lui seul qui donne à chacun d'eux sa récompense, 
son lot. Tu  ne prendras que ce qui doit &tre ton droit, ta récompense. 
Que Noire-Seigneur te récompense, lu seras heiweux; sans doute aussi 
tu seras heureux si lu sais vivre avec hunlilité; ta récompense aiigmen- 
tera, si Notre-Seigneur te favorise. Si  tu  prends ainsi, personne ne dira 
rien ; t u  ne feras du tort à personne, parce que c'est ton Lien, ta récom- 
pense, ton &oit. Mais si tu prends injustement ce qui n'est pas à toi, tu 
seras maltraité, couvert d'affronts et tu  offenseras Notre-Seigneur. 

27. - Lorsque quelqu'un s'entretiendra avec toi, tu ne t'occuperas 
pas $autre chose, tu ne te distrairas pas avec les mains, tu ne frapperas 
pas des pieds, tu ne mordras pas ton vêtement, tu ne cracheras pas, tu ne 
regarderas pas d'un cBté et d'autre, tu ne te lèveras pas avec précipitation. 

Je t'ai prévenu pour toutes ces choses, si tu les fais, tu paraîtras très- 
mauvais, sans bon sens, sans cœur, n'ayant plus la connaissance (les choses ; 

(1) De maca, donner. 
(-1 Var. it t+kccîciloz.n hlûnriscrit RN. 



ca ~iel l~ tehzratl in titlauelhcaz~aloni; ca uellt tehîlatl molltuill~ 
nzoniaceunll~ mocltizraz in mixitl, in tlapatl, in uctli, in nwacetl in 
tiquiz in ticquaz, inic tiuetziz ('), inic timotlapulollttiz : inic aucnzo 
ticmntiz in timomaynuiz in tlexuyunultyo, in tlecomalco, in atoync, 
in tepexic, in tinzocalaquiz in tzoazco, in mecac; 2:n aztcnzo ticnzatiz 
in ticatonamictiz in tetl, in qunuitl, in xixtli, in cuitlatl, inic teixco 
inic teicpnc tinemiz, inic timoclzocl~ollitiz, inic timoquaquaulitiz, 
iwic ticmonamictiz in tochtli, in macatl youy, inic timocalaqui~ in 
guaulttla, caccttla: intkacamo ticcuiz, inthcnmo ticannz in nanoyutl. in 
tatoyutl : intiacamo ticmocnccanequis in rnicaya in monenca : yc 
ixqziiclt ye oncnn omocl~iuh, omotlnuelillitic, y c m  tiuetzitiull, Sn 
car& coyzctl ;a cnn tequani ymnc tnqtiitiull : amo tle ic tiualltmoxicoz 
in micnntlan i92 moteputztlan, ca molcic onegziixtiloc, onetlaeualoc, 
canel amo tican, amo ticcuic in cltoquiztli, in yxayzitl : auli canel 
amo motech oticpacho in culutl, il* t~i&icaztli în otiquapualtiloyct : 
ca can otictlaz, oticmapeuh, inic timoicalizquia, inic titlacliiazquia, 
ca $an tetl quazlitl ypan oticma (2). 

- 
tu n'auras plus en partage que le mal ; tu vivras dans l'infamie, desorte que 
tu tomberas et tu te perdras toi-même, sans le savoir; tu te plongeras dans 
le malheur, dans l'abtme; tu t'enfonceras dans le vice, sans le savoir; tu 
t'uniras avec tout ce qu'il y a de plus vil; tu te révolteras contre les per- 
sonnes; tu deviendras semblable aux ani~naux, tu suivras la même voie 
et tu te cacheras dans les bois, dans les champs. Si tu ne prends pas, 
si tu n'écoutes pas les conseils de tes mère et père, si tu ne veux pas 
songer à ta mort, à ta vie, c'cst fait de toi, tu es (lésormais malheureux, 
tu iras tomber dans les grifl'es de qiielque b&te féroce. II ne te servira 
de rien de regretter le passé. Certes, on a accompli son devoir À ton 
égard: on a lutté contre toi; mais tu n'as pas voulo être contrarié; lu 

n'as pas accepté la réprimantle quand on te l'adressait: oui, 111 as 
rejeté, d6daigné ce qu i  t'aurait mené au bien; oui, tri as méconnu la 
correcliori. 

- 
('1 Vav. n tiuil~tiz.x Alanuscrit BK. 
(?) Voir ie Vocabulaire de hlolina aux mots +an nicrnctti. , 



2 8. - Yonn mcl ntixco ma mocpnc ticmnn, inic~omitrmocneli/i 
in Dios : intla ic /itlauelilocntiz , intln ic teca tinzocncciyatinz, ca ic 
timoxoqziaz, ic tetech timoqunz, ic tiinînanuz, ic ticmociuiz in totecz~yo 
açuc uey inic nritzpnnitlciliz. 

2 9.  - Yoan in iqziac titlaquaz, nmo oncan titetlauelitztiez, an20 
tictetlauelcauiliz in tlnqualli. In nquin înopan calnquiz, ceqzci 
ticmornaquiliz, nco mom~~nnallztitiuh; înaciui in quexquittzin, cn 

ye otimotlamaceui. Yntla aca ynnuac titknyuciz, amo tiquittnz cnn 
titolotiez; nmo ycizihca titlaquaz, inic nmo timelcimnz, timelmotlnz; 
amo nclcto timocauaz, quin yyuac t~mocnuaz in omocazih ('1. 

30. - Auli. intla aca ynnuac timonemitiz, tit.lnmocuitlauiz in 
ichantzinco titletlciliz, titlaclynnaz : ic ticaz ic tinemiz, ic tntliz ic 
titkcyuaz in tenazinc; in th  cnn oncnn tillaçoloz, titlncntzauaz, nmo 
tiuecauaz. Yntla uelh timonemitiz, intla zielh ticchiual; y in oni- 
mitzilhui, in .iyunc tittaloz, mopampn let1 qunuitl qciitoctizque in 
aquin amo uelh nemi, in amo.quitlacnmati in ynan, in yta. . 

28. - Ne t'enorgueillis pas, ne sois pas fier de ce que Dieu a fait 
pour toi. Si tu deviens pervers, si tii méprises les gens, tu te nuiras, 
tu te feras attaquer par autrui, tu inquiéteras, tu offenseras Notre-Sei- 
gneur, qui peut-être encore t'aurait élevé davantage. 

29. -Quand tu mangeras, tu ne regarderas pas les autres de travers, 
tu ne mépriseras pas leur nourriture. A celui qui viendra chez toi, tu don- 

~ 

neras quelque chose, peut-être a-t-il extrêmement faim; quoi que ce soit, 
tu auras bien mérité. Si tu manges avec quelq~i'un, tu ne le regarderas 
qu'en baissant la tête; tu ne mangeras pas avec précipitation, a6n de ne 
pas t'étouffer, t'étrangler; tu ne finiras pas le premier, tu  cesseras après lui. 

30. - Si tu vis avec un autre, tii prendras soin de sa maison; tu feras 
le feu, tu balayeras; ainsi tu vivras, tu boiras, tu niangeras chez les autres. 
Mais si auprès de quelqii'un tu salis, tu souilles, tu n'y resteras pas. Si 
tu vis. honnêtemeiit, si tu fais exactement ce que je t'ai dit, alors tu 
seras bien vu, on te prendra pour modèle, afin de corriger celui qiii 
ne se condait pas bien, et qui n'obéit pas à sa mére, à son pbre. 

1 )  Val.. n ihquuc in omocntcli , iimocnuaz. n Blaquscri t UN. 



Aulb il1 ciXeun yc ixqzcicli ic ninoyuixtia in ~zinionmt in ninjota, 
ic nintitzaprina, ic nimitztetziloa, ic nimitztlçnzcia, ic nimitzpotonia : 
nza San cana tocontlaz, toconmiiyaech. 

RESPVESTA QVE HAZE EL f lIJO AL PADRE. 

Notatzine, ollacauhin moyollotzin('), otinechmocneliliinnimocuzyui, 
in nimoquetzall~. Aço nicanaz, ago niccuiz ycententli ycmcnmntl yz~al11- 
quiça yzcalliuetzi in mozillantzinca, in motozcatlantzinco : inic nouicpa 
timoqziixtia in nimocuzqui, in ninzoquetzallb, inic amo ninoxicoz in 
quemmanian g), in aço ytla o n m ,  oniccl~iul~ in aqunlli, in ayec~li, 
inic nnzo maualoca yez in tinolatzin. Auh cn tel oc n+ill~tontli, 
niconetontli, oc nitlalololon, niinpalltcarnauill~tia, oc nnxix,  oc nocuit1 
nicnaauilhtia, oc notenqualc~c noyncacuitl nomac nictecuia : cn ayamo 
cenca nitlncl~ia, nitlacaqui, ayamo cmca ninozcalia, ninima fi : ca~npa 
ne111 tineclinziualiz ca tinonantzin ca tinotcitzin, ca nimeço ca nimo- 

Voilb , c'est tout, nous avons accompli notre 'devoir, ta niére et moi. 
Ainsi, par ces parolcs, je te ceins, jc te fortifie, je te console, je te donne 
bon exemple. Ne va pas les rejeter, les dédaigner. 

Mon cher p h ,  tu  as été bienveillant, tu  m'as fait du bien B moi qui 
suis ton bijou, ta belle plume. Sans doute je prendrai, je recueillerai unc . parole de cc qui est sorti, venu de ton sein, de tes entrailles. Ainsi 
donc, tu as accompli ton clevoir envers moi, clui suis ton bijou, ta belle 
plume; ainsi je n'aurai pas à me plaindre un jour. Assurdnient, si je 
fais le mal, ce ne sera pas à toi, cher père, qu'on en fera le rcproclic. 
Mais je suis encore enîant, jc suis tout jeune, j'amoncelle encore dc la 
terre, je m'amuse avec des débris de vase, je me complais encore clans 
la saleté, je m'cssuie encore avec les mains la bouche et le nez. Jc ne 
vois pas, ni n'entends tout à fait bien; je ne suis pas encore assez pru- 
dent, ni assez sage. Partout où vous m'enverrez, vous qui &tes ma mbrc 
et mon pérc, commc jc suis votre sang, votre chair, ccrtainenient soriira 

(') Var. cr Notcclzine, otlacaukquin mo?yollofzin. n Maniiscrit MN. 
(2) Var. nin qtcmnmaniun inic ttnto ninorcicoz. n Manuscrit M N .  



tlapallo, ca oc quiçaz, ca oc uetziz ycententli ycencamatl in mona- 
noyotzin, in motatoyot~in; cuix tinecl~moxiccauiliz? ma quinÊquac(') 
in auell~ nicana, in auelh niccui, ma tinechmocauiliz. 

Auh in axcan çan ixquittzin inic niccuepa in mih-otzin, in 
motlatoMtzin ycententli ycmcama6l yn populoni, in tzatzacui in tlallo 
in tapalltcayo, in p$illatolli, in coconetlatolli in aye uel onqziiga 
ouetzi ycententli ycencamatl. ximeuitilie, notatzine. 

encore un conseil de votre sein materne1 et paternel. Est-ce que tu 
m'abandonneras? Si je ne t'écoute pas bien, si je ne suis pas tes recorn- 
mandations, alors tu pourras m'abandonner. 

Et voilà maintenant commeni je réponds à ta parole, à ton discours, 
par un mot de muet, de quelqu'un qui a la langue embarrassée, pleine 
de difficultés, par le. langage d'un tout petit enfant dont les paroles ne 
sont pas bien articulées. Porte-toi bien, mon cher phre. 

DECLARACION DE LA DICEA PLATICA EN SENTENCIA 

Y ALGO A LA LETRA, PORQVE A LA LETRA TODO FVERA PROLIXO 

Y NO RODARA BIEN EL ROMANCE(2). 

1. - O mi hijo precioso, nacido y criado en el mundo 
por Dios, en cuyo nacimiento nos y tus parientes pusirnos 
los ojos con gran sentimiento. 

2. - As reuiuido y salido como el pollillo del caxcaron y 
creciendo como el, te impones al vue10 O exercicio. 

3. - Que tiempo quierra Dios que gozemos de tan 
preciosa joya, biue , hijo , con tiento y comiendate a Dios, que 
te ayude; pues te crio, y es tu ~ a d r e  y te ama mas que yo. 
Suspira a el de dia y de noche, y en el sea tu pensamiento. 

(1) Vay. rtma ihquac.n Manuscrit B N .  
(*) Le texte de cette cleclavacion est tiré du manuscrit BN. 



Siruele con arnor, y llazer te ha mercecles y librar te ha de 
peligro. 

6. - A la imagen de Dios y de sus santos, y a la Cruz ten 
reuerencia y mas al santo sacramiento y al nombre dc 1. C. 
antc el c~ixal ora deuotamente y prcparate en las fiestas. 

5. Tcn reuerencia y saluda los mayores, no oiuidando los 
menores. Mo seas como mudo, mas consuela los pobrcs y 
afiictos con buenas palabras. 

6. - A todos onra y mas a tus padres, a los quales deues- 
obediencia , seruicio y reuerencia , porque el hijo , que contra 
esto va, mal se lograra. 

7. - A,todos ama y onra, biniras en paz y alegria; no 
sigas a los locos, O que hazen o.dizen desatinos, que ni acatan 
~ a d r e  ni reuerencian madre, mas como animales no ilcuail 
camino derecho y como tales, sin raxon, ni oycn doclrina, ni 
esperan correccion. 

; S. - El ta1 que a Dios ofende morira de mala muerte, 
desesperado O despefiado, O de animales tragado : suya es la 
culpa, pues por no ser cortes, se hizo montes. 

9. - Mira que no hàgas hurla de los vicjos O enfermas, O 

faltos de miembros ni del que esta cn pecado O erro algo. 
No afrentes a los tales ni los aborrezcas, mas humillatc ante 
Dios, y teme no te suceda 10 ta1 porque no te quexes y digas: 
assi me acaecio, como mi padrc dixo, O si no ouiera escar- 
necido ( I ) ,  que ya estoy en la desdicha. 

10. - No hagas desonestidad a nadie ni le des ponçoria 
O cosa no comestible, que ofenderas a Dios en su criatura, 

(') Le manuscrit porte : escarnendo. 



haziendo Io &al, sera tuya la confusion y el dafio, porque en 
la ta1 yra moriras : y si onrares, en 10 ta1 feneceras. Se,  Iiijo, 
bien snorigerado : y no te metas do no eres Ilamado, porque 
no des pena, ni seas auido por mal mirido. 

11. - No hieras a nadie, ni des mal excmplo, ni hahles 
indiscretamente, ni cortes a otros su platica porrlue no les 
turbes. Y si no hablan aderechas, para los mayores corrcgir, 
mira bien Io que as de dezir, y si no es tu lugar O cargo para 
hablar, no habies. Y si 10 es, Liabla rcctanlente , sin ficcion , ni 
murmuracion. Responde cuerdamente, y no como bobo ni 
presuntuoso, y sera estimada tu platica. 

12. - No cures de fabulas ni burlerias que des truyen y 
hechan en lazo de confusion. 

13. - No seas placer0 ni callejeso, ni te detengas en 
n~ercado ni en hano, porque no te coma O trague el diablo, 
mundo y carne. 

14. - No seas moy pulidillo, que te demueslres lorjuillo, 
ni te cures clel espejo, ni de superfiuo aparejo porque es lazo 
clcl demonio, y del mundo y carne todo. 

2 5. - Porque no seas auido por dissoluto, por do fueres 
guarda ia vista; no vayas haziendo gestos ni visajes desones- 
tos, ni iraues a otro de mano, porque es seiial de iiuiano, y 
mira bien como vas y con nadie encontraras, ni te pongas 
delante otro sin licencia, como loco. 

16. - Si  te fuere mandado tener cargo, por ventura crcs 
priuado , escusate buenamente, y seras visto prudente ; ni 
porque a otros excedas Io aceptes luego, mas tente y espera, 
porque no seas desechado O afrentado. 



17. - No salgas ni entres delante los mayores mas senta- 
(los, O en pie, donde quiera les da ventaja. No hables primero 
que ellos, ni atrauieses delante ellos. No tonies su mayoria si 
no eres puesto por guia, porque no seas notado de otros por de 
mal criado. No bebas ni comas primero, mas sirue de paje O 

rlc escudero, que no perderas por esso tu grandeza O principado, 
ni la joya que tuuieres se te cayra de ia mano; por la humil- 
dad se merece et don.de Dios y de los mayores. Y si despues 
alguna cosilla te fuere dada, no la desdenes ni des de ma- 
nos, ni te enojes, ni aborrezcas, ni dexes el amistad, y mere- 
ceras : que si te ensaiïares, perderas ante Dios y ante los 
hombres. 

14. - No seas adultero ni iuxurioso, que destruye y es 
mal vicioso, ni sigas tu coracon, ni amo suzio y sin razon, 
porque a Dios ofenderas y a ti te destruyras. Eres aun tierno 
poilito y brotas como espiga (l), hijo. Pues eres preciosa joya, 
que te pierdes nadie 10 oya. Sufre, espera que ya crece la 
que a ti pertenece. A Dios todo te encomienda, y que de su . 

mano te venga, que no sabes si esta cerca la muerte que a 
todos Ileua. Y si tu casar quisieres, dinos 10, pues hijo eres. 
Sin dar parte a tus mayores, no te atreuas ni la tomes. 

19. - Mira no seas ladron que es notable confusion, y del 
juego te ausenta, y no cayras en afrenta, ni te veras prego- 
nado por las plaças y mercado. Porque en esto amenguarias 
a los que onrar deuias: Sigue pues lo bueno, hijo, y siembra, 
y coje sin letijo. Corneras de tu sudor y biuiras con gran loor. 
Y conocer te an tus parientes y ternas para tus dientes. Si, 
liijo, casas sin tiento, cornera la muger viento. Tu as de ser 
su consuelo y dei nino y dei moçuelo. 

(') Le manuscrit porte : espaga. 



- 261 - 
20. - Con rnucho trabajo y due10 se biue, hijo, en el suelo , 

ni se alcança facilmente lo necessario a la gente. Con sudores 
te he criado, y las fuerças he gastado, buscando que come- 
rias, beberias , vestirias, que por ti me hecho criado y biuido 
a soldadado. Y por tu consolacion me he visto en mncho 
afliccion. Nunca te 11e desamparado, ni tanlpoco te afrentado, 
T'orque no he Eieclio viieza, ni hurtado por pereza. En vida no 
t,e oluidado, y en muerte te dexare encomendado. 

21. - No cures de murmurar, si quieres en paz estar, 
porqile la ninrmuracion afrenta y pone en question. Calla, hijo, 
lo que oyeres, y si de contar Io ouieres, aunque bueno, no lo 
aiiadas, y calla cosas dafiadas. Si ante ti solo ha pasado, calla 
siendo preguntado , porque nunca te abriran conio a la espiga 
del pan. Para saber Io que quieren, de otro Io oyan si quisie- 
ren, y no tengas ta1 oficio porque es muy maligno vicio; que 
si en el dicho falleces, sin prouar gran mal mereces. 

22. - Si tu dicho fuere falso, careceras de descanso, 
porque aqui O en el infierno siempre ternas mal inuierno, pues 
nada auras en parlar de termino de callar. 

23. - No te des a parierias, ni a trampas, ni a mentiras y 
no pornas dissension, donde ay consolacion. Ni, hijo, siembres 
cliscordia, donde ay paz y concordia, y comen, y se visitan, y 
en qiiietud abitan; que hombre no pareceras, y algun dia Io 
pagaras. 

24. - Si alguno te embiare con mensaje, y te riiiiere o 
murmurare O dixere mal del que te embio , no bueluas con la 
respuesta enojado, ni de tu boca venga Io ta1 colgado, ni lo 
des a sentir; mas preguntado del que te embio como te fue 
alla, con reposo y buenas palabras responde, callando el mal 
que oyste, porque diziendose 10 no los rebueluas, y se hieran 



O rnatcn, que no auras del10 consolacion mas pesar te ha y 
diras : O si'no Io dixera no sucediera. Mas ni por eslo ternas 
escusa ni escaparas de reboltoso. Y si algo has de dezir sea con 
moderaeion y discrecion y templança. Y antes moderar el caso 
que ponderarlo. Lo qua1 hazicndo seras amado y biuiras con 
qualquiera consolado. 

25. -No tengas que ver con muger alguna, mas biue lim- 
piamente porque no se biue dos vezes en el mundo, que la vida 
es breue y esta tiempo se padece, O pasa con trabajo por Dios, 
y sale cada qua1 desta vida O mundo. 

26. - No ofendas a alguno ni le tomes su onra, galardon 
O ~nerecirniento, porque de Dios CS Ja r  a cada uno como a cl 
plazc, tonla 10 que te da ,  y quanto mas te dicrc estaras con- 
Lento, ni porque tengas niucho te muestres : mas se humildc 
y sera tnayor tu merecimiclito; pero ya que con 10 que Dios 
te diere tc muestres, no terna alguno quc dezir, piles CS tuyo ; 
mas lomando lo quc na te pertencce seras afrentado y ofen- 
cleras a Dios. 

27. - Y quando alguno te hiblare no bulles los pics O 

iiianos quc CS de liuianos, ni estes mordiendo la manta, ni 
cscopicnclo, ni mirando a una parte y a otra, ni lcuantando 
te, porque en clualquiera destas cosas que liagas te mostraras 
mal criado. Porque el mal rnirado es como el borracho que 
desatinado se  derriha y ccha cn afrenta y en oiros malos sin 
cuenla, porclue dc hombre racional se buelue como animal. 
Y si no quisieres tomar el consejo paternal, ni oyr tu muertc 
o vida, mala sera tu cayda, que auras clesdichada suerte, O 

moriras rilda muerte, ni tc ciueiaras cnydado, de que no 
filiste a~iisado; mas diras que tu tiiuiste la culpa pues no cliii- 
sislc toiliar ni oyr correccioii, rnas seguir tii perclicion. 



28. - Mira no te soberuezcas, puesto que en hazienda 
crezcas; mas con 10 que de Dios ouiste, no te malees tu triste, 
rii a otro tengas en poco, porque te ternan por loco, y ofen- 
deras al Seiior que te pusiera en honor. 

29. - Y mira que quando comieres no mires a los otros 
de mal ojo, O enojaclo, ni desdefies la comida, mas da algo 
al que viniere y mereceras. Y si comieres con O tro , no le mires 
sino baxa t ~ i  cabeça; no comas arrebatadamente, porque no 
se, te afiude O te haga dafio; ni dexes de corner primero que el 
otro , scil. porque no se afrente. 

3 0. - Y si con otro biuieres, ten cuidado de todo y se 
diligente y seruicial, y ternas lo necessario y con qualquier 
que estuuieres te yra bien, mas si ofenderes O io contrario 
I~izieres, no perseueraras. Y siendo, hijo, el que deues, contigo 
afrentaran O castigaran a los otros negligentes, mal mirados O 

desobedientes a sus padres. 
Ya no mas, liijo, con esto curnpIo que soy tu padre , con esta 

cloctrina y auisos dichos te çifio y fortifico y te consuelo y hago 
-('), que no 10 cleshechas ni menosprecies. 

FIN DE LA PLhTICb PATERNIL. 

RESI'VESTA DEL AIJO AL PiWRE, 

LO BlAS A LA LBTKA. 

Püdre mio, rnuchas mercedes me aueys hecho a mi, vuestro 
liijo; par ventura tomare aIgo de Io que de vuest,ras entraiïas 
ha salido, con Io qua1 clezis que complis comigo, y que no 
ternc escusa si en algun tiempo hizierc lo contrario, no sera 



cierto a vos imputado, padre rnio, ni sera vuestra la afrenta. 
Pero ya veys que aun soy muchacho, que aun juego con la 
tierra y con otras ymmundicias como nino : y aun no me se 
limpiar los narizes, porquc aun no siento ni entendio bien; 
donde, padre mio, me aueys de embiar, soy vuestra sangre y 
carne, por Io qua1 confio y espero que otros consejos paternajes 
me dareys con el amor que 10s dichos. Por ventura desamparar 
me aueys ( I l ?  Quando yo no 10 tomare, como Io aueys dicho, 
cntonces con razon me podreys derar. 

Agora pues con estas poquitas palabras de muchaclio que 
apenas sabe habiar respondo a vuestros paternales auisos. Y s  
os heso ias manos, y esteys en buen hora. 

FIA DE LA PRlilIERA PLATICA. 

Fue hecha esta arte en Sant hndres conuento de S. Francisco 
en Ueytlallipa, a gloria de N. S. 1. C., afio de su nacimiento 
de 1 5fi7 (2). 

(') Le manuscrit porte : me eys? 
(9) Cetle note figure sur le manuscrit BN immédiatement à la suite ?u texte 

nnltz~atl. Le man~iscrit MN ne la donne pas. 
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133, 179. 
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Ac geliontl? 5 1. 

h a J  acame, 5 1. 

Acngomo ou acocumo , i 80. 
zlçcigac ou ncngqac, I 80. 
Acnnopmo, I g h. 
Aci, 156. 
Aga, 1793 lgb.  
Açocnmo, Voir acacomo. 
Adjectifs primitifs, 67. 

numéraux, hg, 50, 
-dérivés en c ,  53,  62. 

dérivésen yo, 110,52, Ga. 
dérivés en 112, 5 h , 6 2. 

- dérivés en ni,  5 5 ; 6 a .  
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- (Pluriels des), h7-58. 
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tziiz, 15, 16 ,  59. 
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Amo, pronom rPfléchi. Voir nino, 
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OLI certaines consonnes, i 27, 
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Anel, 180. 
Anoce, anogo , i 9 h. 
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Anqui, 180. 
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Ante, 26. 

(') C'est pour suppléer A I'insufisance des indicalions contenues dans l'index 
par chapitres que nous avons rEdigé celte table des mati&res, signalant les priii- 
cipaiir détails et permettan1 de rclroiiver facilement, soit dans le texte, soi1 dans 
les iiolcs, les diverses diflicultis dc la Iûnguc. Les tnois c o m m e i ~ ~ a i t ~  par c et c ,  i 
el y mnlliiiis eri tletix groiipes aux rangs qrt'occcipent clans I'alplial~el les lellrcs c et i. 
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59 ,  5 4 ,  56 ,  57. 
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Ceccniz ou cececcan, 1 g h. 
Cece, ceceme ou ceceyaca, 5 1, I g B. 
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Celia, 158. 
Celn ou cen. Voir ce, cerne, etc. 
Cett ou cepan, adverbe, 50 ,  i 26, 

128, 181. 
Cencnmatl ou quezqui camnll, ab,  

50: 
Cenqtcizca, adverbe, 1 8-2. 
Cenlentli, 25, 50. 
Ceiztctl, 50,  192. 
Cepaiz. Voir ceit, elc. 
Ceppa, ceceppa, 1 g ii. 
Cequi, occequi ou occecca, 50. 
Cequin, ceqzcintin. V. ce,  cerne, elc. 
Cltnchayacatoc, I 15. 
Chaize, chaneque, 36. 
Qapantoc, I I 5. 
Chico, 63, 182, i g i .  



Cliose (De la) possédée, 52 , 54. 
Co. Voir c ou CO. 

Co, quiuh, qui, dans les géron- 
difs, 72, 89. 

CoacaA , coaunoac , coaunoque , 
verbe irrégulier, I I 4. 

Çolli ou culli. Voir tpll i .  
Copn. Voir cacopa. 
Copauic, préposition 177. 
Cui l l (~~nn ,  préposition, 177. 
E,  suffixe indiquant le vocatif, I 4. 
- que, désinence marquant la 

possession, 37, 38. 
Ece ye, ece oc, 65, 66. 
Elh,  elhtin, 25, 48. 
Eloac ou yeloa , impersonnel, 108. 
Eun,  156. 
Euaticah, euititicnlt, verbe irrCg~i- 

lier, 1 I 3. 
Futur (Du) employé comme im- 

pératif, 81. 
GBrondifs (Des), 70 ,  76, 87-90. 
Y, démonstratif, 16, I 7, 65, 66. 
- possessif. Voir no, mo ,  i, etc. 
Ya,  terminaison de l'imparfait, 78. 
- adverbe. Voir ye. 
Yauh,  verbe irrégulier, 89, go ,  

116, i55.  
Y c ,  ynic, 65, 66, 75, 76, 87, 

89, go ,  182, 194. 
Y c ,  yquin, 189. 
Ycac, verbe irrégulier, I O 8 , i 5 4. 
Ycampa, préposition, 1 7 3. 
Ycatilhticac, verbe irrégulier, I 09. 
Ici, mis pour i z ,  188. 
Ycuo, 183. 
Ycuopilhti, I 96. 
Icoa, impersonnel , I I o. 

lcpnc, préposition, i 73. 
Y e  ou yu,  adverbe : ye iman, 70 ,  

76, 87 ; - ye imonequinn, 87 ; 
-ye @an, I 86; - ye qunlcnn, 
7 0 ,  87. 

Y e ,  interjection, 195. 
YeA, yehoa, yehoatl, yehoatzin; - 

yehoan, yehoantin, yehoanlzi- 
tzin, 15, 16, 17. 

Yeloa. Voir elonc. 
Yetzticali , verbe irrégulier, i O 6. 
Yezca, 183, 189, 2 1 0 .  

Ihiyouia, 1 5 9. 
Iyo, Voir ganio, Fan tiyo, etc. 
Ilhuilhti, I 96. 
Impératif négatif, forme particu- 

iikre du pluriel , 82. 
Y n ,  démonstratif, I 6 , 17. 
Y n  ou yîn, possessif. Voir no, rno, 

i, etc. 
Y n ,  71, 88, 89, g o ,  183. 
Y n  aquin. Voir aquin ( yn ) .  
Ynic. Voir yc. 
Ynic achi, ywic cenca, 66. 
Ynoc, ynoquic, 18k, 189. 
Yntla, 81, Sh, 89, 119, 130, 

195. 
Yntlaca, préposition, I 7 3, i 78. 
Yntlacnmo , 1 8 4. 
Yntlanelh, 1 g 5. 
Yn tlein. Voir tlein ( y n ) .  
Ypampn, 85, 194. 
Ypan. Voir ye on yu,  etc., et pc~ 

ou pan. 
Ypnn y ,  +nrz t i ,  @an iti ou ypan in ,  

ypnn tia, p a n  itia, verbe irré- 
gulier, I k 1. 

Yquac, yn iqunc, 7 1 ,  84, 88,189. 



- 270 - 
Ytic, prdposition , 177. Muchi, mucltintin, etc., 48. 
Itta, 159. N ,  176. 
Itzqzii ou yxqulcl~, 68. Nacaziconoc, 1 i 5. 
Yub, yuhqui, yuhque, 68, 186. Na1 ou nalltco, prdposition , i 7 5 , 
Yzch, interjection, 195. 178. 
Y x c o ~ a ,  25. Namo, 23. 
Ixnazcnc, préposiiion, 178. Naune, 176, 175. 
Ixpaiz, préposition, 17 8. - Nauaque. Voir tloque. 
Ixquich. Voir itzqui. Ne, dans les substantifs verbaux, 
Ixtlan, préposition, 178. ct les impersonnels, 41-65, 
Iz, 107, 188. 55, 76, 98, i oo ,  i o i ,  102, 

La,  préposition, 176. 12.3, 127, 128, 139. 
Llani ou tbni,  I 26, i 2 g , 1 3 1. Neclt, mitz, tech, nmeclt, 1 9, i 28, 
Lo, terminaison du passif et de 136, 135, iGa.V.c, qui, elc. 

l'impersonnel, 98, 1 oo , i 02. Neclica, necltcnpa, I 88. 
Mn, 68-75, 81, 82, 83, 89. NeB, nehoa, nehoatl, nehoatsitt, 
Ma, conjonction, 195. 15, 16, 59. 
Mnca ou macanto, 82. Nelli, 184. 
il4aceualltti, I 96. Nemi, 155. 
Mach, 186. Nene, 230. 
Macltmo, i 84. Nepa, 188. 
Maciui, mqonelh, manelh, i CJ 5. Nepantla, prdposition , 1 7 5. 
Macucb, mayeczcele, 8 3. Nequi ou neneqzci, 85 , 86 , i 5 g , 
fifanen, 8 2. I 60. 
Mani, verbe irr@uiier, i og , I I 1, Ncuga, 25. 

155. Ni, ti, an, pronoms pcrsonneis, 17, 
iManillltia ou manilhtica, verbe irré- 18, $9, 23, 47, 68, 68-76, 

g ~ ~ l i e r ,  i i 1. 78, 86, 106, 127, 129,133, 
Maniua ou mnnoa, impersonnel, 2 0 % .  

11 2. Ni, terminaison de l'optatif, 83. 
&fatel, 81, 83. Nica, interjection, i 95. 
Mati, 158. Nican, 188. 
Miec, 32. Nicizo, 136, 145, 162. 
Miecpa , 1 8 6. Ninz, 23. 
Mitz. Voir nech, mitz, etc. Niman, 88, 189. 
M O ,  possessif. Voir no, tno, i, etc. Nimo, i g ,  23. 

- - rdîlécl~i. Voir nino, timo, etc. - pour nino, 13U. 
Mo, monel, adverbe, 182. Nino, tiino, mot, ito, amo, pronoms 



réfldcliis, i g , ~ o , I r i - 4 4 ,  123, 
127, 131-135, 139, 141, 145, 
159-162. 

~Yipz~inno , i 36. 
Nite, 23. 
No,  mo,  i, 10, amo, i n ,  possessifs, 

18 ,  20, 21, 23,  24, 25, 27- 
31, 36,  38 ,  39, b3,  li4, 45, 
46, 48,  50 ,  52 ,  54-62, 65,  
239-149, 172, 196. 

No,  conjonction, 1 95. 
:Vomn, 16. 
O ou u ,  on on un, démonslralif, 

16, 17. 
O (De l'augment), 79. 
0, sufixe marquant la possession, 

37- 
On ou zm, terminaison de l'imper- 

sonnel, 103,  104. 
Oc, 65, 66 ,  185, 188, 189, 

193. 
Oc, verbe. Voir onoc. 
Oc nchi, 65, 66,  188. 
Oc nchi ne, oc achi nepn, etc. 188. 
Ocnchicn, occnchic, occncltitzincn, 

185. 
Occecca ou occequi. Voir cequi, etc. 
Occuelnchic, 185. 
Ocmnyn, 185. 
Oyul~ ,  oyuh yeun, 7 2 ,  2 1 o. 
Omextin ( t o ,  amo, ~ n ) ,  50. 
On, 106, 110, 115, 126, 127, 

128, 129, 201. 

On,  démonstratif. Voir O ou u ,  etc. 
Oncnh. Vois cnh. 
Onoc, en composition oc, verlx ir- 

régulier, i i o ,  112, 115, 154. 
Onolhtitoc, verbe irrbgulier, i 1 o. 

Onoi~nc ou ot~ohzi(t, inipersonnel , 
111. 

Outeixtin ( y ,&) ,  50, 51. 
Ontlnmnîtixtin ( yn)  , 5 i . 
Oui,  adjectif, 49. 
Oui, interjection, 1 95. 
Oztitic, 1 g 5. 
Pn on pan, préposition , G 3 ,  7 O ,  

87, 174-178, 191, 193. 
l'ulh, proposition, 175. 
Pampa, préposition , 17 5. 
Pan. Voir pn ou pan. 
Pnuic, préposition, 177. 
Pilh, Go. 
Polon, pztlon ou pztloz~a, i 2G , 

129, 131. 
f'otli, 6 i . 
Pulh, 61. 
Quac, préposition , I 7 8. 
Qualhcnn, 70,  87. 
Qtcnlli inic, qtdalli yezqzii yn ,  qucclli 

yez, 70,  86. 
Que. Voir c ,  pue, elc. 
- silfIixc indic~nant le plur. nii 

prc'térit et au futur, 79 ,  80. 
Qtten, qzienin ? 185. 
Quentelh. Voir telh, etc. 
Qttetzticah, 1 15. 
Quexquichcn ? 186. 
Quezqui, 2 4,  49. 
Qui. Voir co , qztiuh, ekc. 
- terminaison au singulier dii 

futur, 80. 
Q1cim,7g,85,gt, 1 4 , 1 9 9 ,  203. 
Q u i ~ a ,  157. 
Quilmncbt, 184, 186. 
Qui~nmo, quimo, i 36. 
Quin, pronom. Voir c ,  qui, etc. 



Quin, adverbe, ho, 190. 
Quiuh. Voir C O ,  quitch, etc. 
Substantifs (Des) qui ne reçoivent 

point les possessifs no, mo, 
i, etc., 25, 26. 

Substantifs derivés en catl, 35,36. 
Substantifs poss. en e,  ua, 37, 38. 

verbaux en ca ou can , 
46. 

verb. en yan, 45, 62. 
verbaw en yutl, lutl, 

39,  40, 41. 
verbaux en liztli, 42. 
verbaux en Ili, 43. 
verb.en ni ,  42,43,62. 
verbaux en qui, 45,6 2. 

d'instrument, B 6. 
composés, 63. 

Substantifs. Pluriel en me, 1 4 ,  32, 
33 ,36 ,  43,45. 

Pluriel enque, i 4 , 3 5 ,  
36 ,  37, 45. 

Pluriel en lin, I 4, 32, 
33 ,34,59,60,61.  

Pluriel en uan ou hua% , 
36,38,Lo,h3,hh,  
45, 59 ,  60, 61. 

-- Pluriel par redouble- 
ment de syllabe, 33, 
3h ,46,5g,  60,61.  

Pluriel des noms de 
' 

peuples terminés en catl au sin- 
gulier, 35, 36. 

Tamo, 2b. 
T~inco ou tzinco, préposition, 17 8. 
Teinoa ou tzinoa, 126, 131, 162, 

167. 
Tçouco, préposition, 178. 

Tculli ou ~zclli, 5 g , 6 i . 
Te, tla, 21, 22, 23, 31, h i -&,  

55,  56, 57, 76,  80,  81, 98,  
100,101,102,122,123,125, 
127,128,129, 135,138, I 43, 
ill4, 161, 162, 168, 169. 

Te mis pour tequi. Voir ce dernier 
mot. 

.Tech. Voir nech, mitz, etc. 
Teck, techpa, techcopn, préposi- 

tion, 20, 85,  141, i 73 ,  176. 
Teh, tehoa, tehoatl, tehoatzifz; - 

tehoan, tehoantilt, tehonrztzitzin , 
i 5 ,  16. 

Telh, quentel?~, 185. 
Terni, tenzilhtia, verbe irrégulier, 

11 2. 
Tenziua, impersonnel, i i 3. 
Tentoc, i 12 .  

Teputzco, préposition, i 77. 
Tequi, 186. 
Tequitl, i 86. 
Teteuh, 186. 
Tetla (pour te t la) ,  complément 

d'un verbe, 1 2  3. 
Ti,  pronom. Voir ni, t i ,  an. 
Ti,  dans les verbes composés, i I O, 

119,  115, 152. 
Ti. Voir tiuh, to, etc. 
Ticmo, 136. 
Ticto, 136. 
Tim, 23, 24. 
Timo, 24. 
Timo, pron.réfléchi. Voir nino, etS. 
-mis pour tito, 134. 
Tino, a3. 
Tiquimmo, i 3 6. 
Tiquinto , 1 3 6. 
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Tite, a ; ) ,  9 4 .  I/(~lhrcotric.tr, 1 i. i j .  

?ho, proilori~ i,':lléclii, I 5) , '.!o. Ucll/cuiloa, im~)crsoiitiel, i i 9. 
l 'ho, 23. u(itr, l ) ~ ~ 4 p ~ ~ i t i o i i ,  50 , 1 77. 
ilfnh, to et Li tlaiis les g~ii.otitlirs, Uecti, uecry~cc, vlcuccn, i 87. 

71,  88. li~~ecnlinîite, ~iecc~l)roi, hi) .  
l'lrt. Voir te, t h .  Uelh, 16,  1 7 , 8 5 ,  1 2 6 .  ia9, 1S7. 

7'h, pwliciile (le I'iiiipdi.alif cl titi /letzi, 153, 157. 
l'optatif, 81, 1 2 3 .  ,!rclxtoc, I I 5. 

l'kt, prc'posilion , i 76,  178. Uic, uicpcl, rticcol~ci, prépositioii , 
T(crcnt1, tlclcn, 3 (5. 177. 
Th fa ,  pr*él)osilion, i 7 h , i 7.5 Uiccc, verbe irrc'g~ilier, 1 18. 
7'l<rtzi. Voir lInlzi. Uilon; irnl)ersoiiiiel, 1 17. 
l'laocockic , 1 85. U k ,  verbe iwdgiilier, i .zo. i 55. 
r > 1 ktpiyzli(i, 1 6 o. 1/71. Voir O OLI 2 1 ,  etc. 
Tlaqi~nchic , 1 85. Verbes r&gulici*s (Des). ilciif, GX. 
l'krqirnztle', 1 86 . I 87. Passif, 7::. 
'i'l~c~elillttk, i 95 . --- 1iiil~crwnncl, 7 6 .  
l'le? Voir tlciic? \ ! (? I~~J~s  (li:fectifs, 1 4 2 .  

î'lei. Voir (/tic tlei. Verbes dCrivdv ni co, i h 7. 
T l c i ~ ~  oii tlc? rleiu !/ .? ~leite o ? 5 i . - clérivés cil lilc, 1 1~3 .  

-   IL), 51, 85. .. - derivés eii !ni, i h8. 
I I  1 loc, préposiilion , 17 4 .  - dérivés cil t ~ i ,  i h 8. 
î'loquuzznztnqzie, 175. .- 1l4rivc's cil p i ,  I 4 8. 
7'0, Ixxsessif. Voir ico: nio, i ,  clc. - dérivds cil om, 1 [ { f i .  

1'0. Voir tizch, to, ctc. - ddrivés cri li oii tiu, I h6. 
l'o~r, totrtli, Go. -- dér. eii tic&, I h 5 , i 4 9 . i 5 o. 
Trtrkltt, préposition, 1 75. - dérivc's e ~ i  rili(i, I rio. 
r 7 1 se,  ~ibrc'viatioii tle t;itcc, i h .  - clCrivCs: eii i l i ,  i f17, 1 !1 S.  
Tziti, tziiltli, 59, 187. - rlér*ivés en z r i ~ e ,  1 4 5. 
lire, s~illixc ri~nrqiinrit In posses- \:ocalif (Dii). Voir c. 

sioii, 37, 38. Xi ,  riiis po11r les pronoiils ri, nt2 h 
-- \:oii~ on. l'ii~~péra~if'; 8 I . 
U(ict/(~ul/, \.crl~c ii.i*it;iilici,, I I S. .Yi, ~ru,~ir~tc~jectioii ,  1 

lh / l I / ,  1 i f ) .  1 . 2 6 .  19.8. 12:). Xia, iiitcrjectioii. i 0.5. 

r is  I )E  [.A .I.AI:LI; A I , I > I I . \ ~ ~ . ~ I O I  I: 



1';ige ~(i ,  a' colonne, avaiit-dcriiièrc ligne, ni t  lieu Je : Tclioni~li~i on,  lisez : 

Yeltonntin on. 

1'. 19, 1. a ,  ait lien de : 1)c Io clun, lisez : De Io qiial. 

1'. :) i , 1. i 8 ,  no lieu de : csso, lisez : esto. 

P. 5 1,  1. t '3 , "dieu de : esto, lisez : csso. 

1'. i i O ,  notc 1, au lieu (le : nicoct , lisez : icoca. 

P. i i 3,  notc h , 1. 2 ,  au lieu de : caer tierra, scii., etc. lisez : caer, s~ i l .  lier!*ii, etc. 

P. i il i , avant-clcrnièrc ligne, ail licri dc : operocion de verbo, lisez : operacioii 
t l ~ h i  verlio. 

I', t 11 5, 1. 5 ,  au lieu de : desto, lisez : destos. 

1'. i li(i, 1. I h , au lieu de : poun y oan, lisez : pottn, youo. 

1'. I i o ,  note i ,  1. i 9 ,  "11 lieu de : nipnctn, lisez : .nipntcn. 

. I J . i 7 ~ , n o t e i , 1 . 5 , a i i l i e u d c : p . n ~ ~ , l i s e z : p . a n 3 .  

1). s 1 3  , 1. I O ,  ail lieii de : in iel~olo~aia, lisez : in tcpotowic~. 

i'. z i (; , 1. a ,  au lieu de : raliajar, lisez : trabajar. 

1'. 22'1 . 1. ah, au lieil de : ~aozlor,  lisez : ~toztlac.  

1' :t;)!j, note s , au lien de : RIN, liscz : RN.  

1'. :?.;O, a' colonne, derniere Ilifnr, arc lieu (le : ntot, i to ,  lisez.: nlo, dlo. 






